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PRELIMINAIRES 

DE 

LA RÉHABILITATION, 

NON INSÉRÉS AU PROCÈS. 



I. 

INFORMATIO PR^.V1A SUPER INIQUITATE PRIORIS 
PROCESSUS. 

Ensuit la teneur des lettres de commission de maistre Guillatune BouiOé (1). 

Charles , par la grâce de Dieu , roj de France , à nostre amé 
et féal conseiller, maistre Go îllaume Bouille , docteur en théologie , 

(f) Guillaume Bouille fut d* abord proviseur du collège de Beauvais à Paris , 
procureur de la nation de France (1434 et 1437) , puis recteur de l'Université 
(1439). S'ctant livré ensuite à la théologie, il se distingua dans cette feculté, 
et en obtint le décanat. Doyen de la cathédrale de Noyon , doyen de Saint- 
Florent de Roye , et chapelain de Saint-Cuthbert aux Mathurins de Paris , il fat 
créé membre du Grand-Conseil par Charles VU , qui le chargea en cette qualité 
d*une ambassade à Rome. Le premier mémoire écrit contre la validité du juge- 
ment de Pierre Cauchon, est de lui. On trouvera un extrait S^et ouvrage au 
cbap. VIII de la procédure , et l'on verra , d'après le préambÀ, qu'il a dû être 
composé avant la délivrance des pouvoirs énoncés dans la présente commission. 
Guillaume Rouillé paraîtra plus d'une fois comme témoin dans le procès de réha- 
bilitation, qu'il suivit avec autant d'assiduité que le lui permirent ses occupations 
nombreuses, et la discorde de l'Université et des Mendiants, pendant laquelle 
il eut à plaider plusieurs fois au parlement de Paris. En 1466, il renonça à ses 
bénéfices. En 1473, on le trouve mentionné dans l'ordonnance de Louis XI 
contre les Nominalistes. Enfin, il mourut en 1476, ayant prescrit à ses exécu- 
teurs testamentaires de l'inhumer à Noyon sans pompe et sans monument. 
(DvBocLAT, Hist, univ. Paris,, t. V, p. 441, GOl, 875, 921. — Gallia Christiana, 
I. IX, col. 1035. — Ordonnances dex rois de France, t. XVII , p. COÎ).) 

II. I 
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%« m'cstoie submise, et que j'eusse esté gardée par les gens d'Église, 
« non pas par mes ennemys et adversaires, il ne me fust pas si 
it misérablement mescheu , comme il est. ! j'en appelle devant 
« Dieu , le graut juge , des grans torts et ingravances qu'on me 
«« fait. » Et elle se complaignoit merveilleusement en ce Heu, ainsi 
que dit le déposant , des oppressions et violences qu'on lui avoit 
faictes en la prison par les geôliers, et par les autres qu'on a voit 
faîct entrer sus elle. 

Après ses complaînctes , survint l'évesque dénommé, auquel elle 
dist incontinent : « Évesque, je meurs par vous. » Et il lui com- 
mença à remonstrer, en disant : n Ha ! Jehanne , prenez en pa- 
ît tience. Vous mourez pour ce que vous n'avez tenu ce que vous 
« nous aviez prom is, et que vous estes retournée à vostre premier ma- 
« léfice. » Et la pouvre Pucelle lui respondit : « Hélas ! si vous 
« m'eussiez mise aux prisons de court d'Eglise , et rendue entre les 
« mains des concierges ecclésiastiques compétens et convenables, 
« cecy ne fust pas advenu : pour quoj je appelle de vous devant 
« Dieu, n 

Gela fait , ledit déposant sortit hors, et n'en oyt plus riens. 

FRÈRE ISAMBERT DE LA PIERRE. 

Vénérable et religieuse personne , frère IsambertDe la Pierre, 
de l'ordre de Saint-Augustin du couvent de Rouen, prebstre, juré et 
examiné témoin , le v* jour de mars , l'an de grâce mil quatre cens 
quarante-neuf^ dit et dépose qu'une fois , luj et plusieurs autres 
présens , on admonesloit et sollicitoit ladicte Jehanne de se sub- 
mettre à l'Eglise. Sur quoj elle respondit , que voulontiers se sul>- 
roettoit an Saint Père , requérant estre menée à lui , et quejpoint 
ne se submettroit au jugement de ses ennemis. Et, quant à cestc 
heure là , frère Isambert lui conseilla de se submeltre au [général] 
concile de Basic, [et] ladicte Jeanne lui demanda que c'esloil que gé- 
néral concile. Respondit cellui qui parle, que c'esloit congrégacion 
de toute l'Eglise universelle et la chreslientc, et qu'en ce concile y 
en avoil autant de sa part , comme de la part des Anglois. Cela oy 
et entendu , elle commença à crier : « O ! puisqu'en ce lieu sont 
« aucuns de nostrc parti , je veuil bien me rendre et submetlre au 
*< concile de Basle. » El tout incontinent, par grant dcspit et in- 
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dîgnacioD, Tëvesque de Beaavais commença à crier : « Taisézr-vous, 
« de par le dyable ! n et dist au notaire qu'il se gardast bien d'es-*' 
crire la sobmission qu'elle a voit faicte au général concile de Basle. 
A raison de ces choses et plusieurs autres , les Anglois et leurs tif- 
ficiers menacèrent horriblement ledit frère Isambert, tellement 
que s'il ne se taisoit , le gccteroient en Seine. 

Item dit et dépose que , après qu'elle eust renoncé et abjuré , 
et reprins habit d'homme , lui et plusieurs autres furent présens , 
quant ladicte Jehanne s'excusoit de ce qu'elle avoit revestu habit 
d'homme , en disant et affenpant publiquement que les Anglois lui 
avoient faict ou faict faire en la prison beaucoup de tort et de vio- 
lence, quant elle cstoit vestue d'habits de femme ; et de fait, la veit 
éplourée, son viaire plain de larmes , defDguré et oultraigié en telle 
sorte que celui qui parle en eut pitié et compassion. 

Item dit et rapporte que devant toute l'assistance , lorsqu'on la 
répuloit hérectique obstinée et rencheuc, elle respondit publi- 
quement : « Si vous , Messeigneurs de l'Eglise , m'eussiez menée 
« et gardée en vos prisons , par advanture ne me fast-il pas ainsi. » 

Item dit et dépose que , après l'jssue et la fin de ceste session 
et instance , ledit seigneur évesque de Beanvais dist aux Anglois 
qui dehors attendoient : « Farowelle (1) , faictes bonne chière, il 
« est faict » 

Item dépose ce tesmoing , que l'on demandoit et proposoit à la 
povre Jehanne interrogatoires trop difficiles, subtilz et cauteleux , 
tellement que les grans clercs et gens bien lettrez qui cstoient là 
présens, à grant peine y eussent sceu donner response ; par quoy 
plusieurs de l'assistence en murmuroient. 

Item dépose iceluî tesmoing, que lui mesme en personne , fut paf^ 
devers l'évesque d'Avranches (2) , fort ancien et bon clerc, lequel, 
comme les autres , avoit esté requis et prié sur ce cas donner son 



(]] Cest le mot anglais /aretcetf^ adieu. M. De l'Averdy a imprimé /aromieife, 
qui n'est d'aucune langue. 

(S) n s'appelait Jean de Saint-Avit, d'abord abbé de Saint-Denis, puis 
appelé au siège épiscopal d'ATranches vers Tan i 390. En 1 43S, malgré son grand 
ige, il fat incarcéré à Rouen, ayant encouru le soupçon d'avoir voulu livrer 
cette ville au Français. Mort en 1442. {G€UHa CkrUtiana, t. XI , col. 493.) 
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oppinion. Pour ce, ledit évesque interrogua le tesmoiog envoyé par- 
deven lui , que disoit et dëterminoit monseigneur saint Thomas, 
touchant la submission que on doit faire à l'église. Et celui qui parle 
baffia par escript audit évesque la déterroinacion de saint Thomas , 
lequel dit : « Es choses douteuses qui louchent la foj, l'en doit 
« toujours recourir au Pape, ou au général concile. » Le bon éves- 
que fut de cette oppinion, et sembla estre tout mal content de la dé- 
libéracion que on avait faicte par^eçà de cela. N'a point esté mise 
par escript la déterminacion ; ce qu'on a laissé par malice. 

item dépose celui qui parle , que , après sa confession et per- 
eepcion du sacrement de l'autel , on donna la sentence contre elle, 
et fut déclairée hérectique et excommuniée. 

Item dit et dépose avoir bien veu et clairement apperceu , h cause 
qu'il a tousjours esté présent , assistant à toute la déduction et coo- 
clusion du procez , que le juge séculier ne l'a poinct condamnée à 
mort , ne à consumpcion de feu ; et combien que le [dit] juge laj et 
séculier se soit comparu et trouvé au lieu même où elle fut preschée 
derreniètement et délaissée à justice séculière , toutesfois, sans juge- 
ment ou conclusion dudit juge , a esté livrée entre les mains du 
bourreau et bruslée , en disant au bourreau tant seulement, sans 
autre sentence : « Fais ton devoir. » 

Item dépose celui qui parle , que ladicte Jehanne eut en la fin 
si grande contricion et si belle repentance , que c*estoit une chose 
admirable , en disant paroUes si dévotes , piteuses et catholiques , 
que tous ceulx qui la regardoient , en grant multitude, pleuroient 
è chaudes larmes , tellement que le cardinal d'Angleterre et plu- 
sieurs outres Anglois furent contraincts plourer et en avoir com- 
pacion. 

Dit oultre plus , que la piteuse femme lui demanda , requist et 
supplia humblement , ainsi qu'il estoit près d'elle en sa fin , qu'il 
allast en l'église prouchaine, et qu'il lui apportast la croix, pour 
la tenir eslevée tout droit devant ses yeux jusques au pas de la mort, 
afin que la croix où Dieu pcndist , fust en sa vie continuellement 
devant sa vue. Dit oultre, qu'elle estant dedans la flambe, oncques 
ne cessa jusques en la fin de résonner et confesser à haulte voix le 
saint nom de Jhesus , en implorant et invocant sans cesse l'ayde 
des Saincts et Sainctes de paradis ; et encores , qui plus est > en 
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rendant son esperit et inclinant la teste , proféra le nom de Jhesos, 
en signe qu'elle esloit fervente en la foy de Dieu, ainsi comme nous 
lisons de saint Ignatius et plusieurs autres martyrs. 

Item dit et dépose que , incontlDent après Texécucion , le bour- 
reau vint à lui et à son compaignon, frère Martin Ladvenu, frappé 
et esmeu d'une merveilleuse repentance et terrible contricion , 
comme tout désespéré , craingnant de non savoir jamais impétrer 
pardon et indulgence envers Dieu, de ce qu'il avoit faict à ceste 
saincte femme. Et disoit et afiermoit ledit bourreau que, nonobs- 
tant rbuile , le soufre et le charbon qu'il avoit appliquez contre 
les entrailles et le cueur de ladite Jehanne, toutesfoys il n 'avoit pu 
aucunement consommer ne rendre en cendres les breulUes ne le 
cueur ; de quoy esloit autant estonné comme d'un miracle tout évident. 

FRERE MARTIN LADVENU. 

Vénérable et religieuse personne, frère Martin Ladvenu, de 
l'ordre des Frères Prescheurs , au couvent de Saint-Jacques de 
Rouen, espécial confesseur et conducteur de ladicte Jehanne en ses 
Jerreniers jours , juré et interrogué l'an et jour dessusditz sur cer- 
tains articles ; 

Et premièrement touchant l'afifeccion désordonnée de ceulx qui 
ont Iraîclié et mené le procez et la cause : dépose que plusieurs 
se sont comparus au jugement, plus par l'amour des Anglois et de 
la faveur qu'ilz a voient envers eux, que pour le bon zèle de justice 
et de foy catholique. Principalement cellui qui parle, dit du couraige 
et de l'affeccion excessive de messire Pierre Gauchon, alors évesque 
de Beauvais , sur lui allégant deux signes d'envyc : le premier, 
quant ledit évesque se portoit pour juge , commanda ladicte Je- 
hanne estre gardée es prisons séculières, et entre les mains de ses 
ennemis mortelz ; et quoy qu'il eust bien peu la faire détenir et 
garder aux prisons ecclésiastiques, toutcsfoissi a-t-il permis depuis 
le commencement du procez jusques à la consommacion , icelletor- 
menter et traictier très cruellement aux prisons séculières. Dit 
oultre davantaige ce tesmoing , qu'en la première session ou ins- 
tance , l 'évesque allégué requist et demanda le conseil de toute 
l'assistance, assavoir lequel estoit plus convenable de la garder et 
détenir aux prisons séculières , ou aux prisons de l'Eglise ; sur quoy 
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fut délibéré, qu'il estoit plus décent de la garder aux prisons ec- 
clésiastiques qu'aux autres ; fors, respondit cest évesque, qu'il n'en 
feroit pas cela, de paour de desplaire aux Anglois. Le second signe 
qu'il allègue , est que le jour que ledit évesque, avec plusieurs, la 
déclaîra hérectique , récidivée et retournée à son méfiait pour cela 
qu'elle avoit dedans la prison reprins habit d'homme, ledit évesque 
sertissant de la prison, advisa le conte de Warwick (1) et grant 
multitude d' Anglois en tour lui, auxquelz en riant dist à haulte voix 
Intelligible : « Farotvelte , Farotvelte, il en est faict , faictes 
M bonne chiére , » ou parolles semblables. 

Item dit et rapporte que , à la conscience , en lui proposoit et 
demandoit questions trop difficiles , pour la prendre à ses parolles 
et à son jugement; car c'esloît une pouvre femme assez simple, 
qui à grant peine sa voit Pater noster et Ai^e Maria, 

Item dépose que la simple Pucelle lui révéla , que , après son 
abjuracion et renonciacion , on l'a voit tourmentée violemment en 
la prison , molestée, bastne et deschoullée ; et qu'un millourt d'An- 
gleterre l'a voit forcée ; et disoit publicquement que cela estoit la 
cause pourquoy elle a voit reprins habit d'homme : et environ la fin, 
dist à l'évesque de Beauvais : « Hélas! je meurs par vous, car se 
M m'eussiez baillée à garder es prisons de l'Église , je ne fusse 
M pas icy. » 

Item dit et dépose que quant elle fut derrenierrement preschée 
an Viel-Marcbé , et abbandonnée à justice séculière , combien que 
les juges séculiers fussent assis sur un escherffault, toutesfois elle 
ne fut nullement condampnée d'aucun d'iceulx juges , mais sans 
Gondampnacion , par deux sergens fut contraincte de descendre de 
rescherfiault , et menée par lesdilz sergens jusques au lieu où elle 
devoit estre bruslée , et par iceulx livrée entre les mains du bour- 
reau. Et en signe de ce , peu de temps après , un appelle Georges 
Folenfant fut appréhendé à cause de la foy et en crime d'hérésie , 
lequel fut semblablement délaissé à justice séculière. A ceste cause , 

(1) Richard Beauchamp, comte de Warwick et gonvemeor du jeune roi 
Uenri VI. Cet homme, d'une âme dure et d'une politique inflexible, semble 
avoir été l'agent principal de la mort de Jeanne d'Arc. On verra par les dépo- 
sitions consignées au procès qu^il contribua de son argent aux frais du ju- 
gement. 
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les juges de la foy, c'est assavoir, messîre Lojs de Luxembourg ^ 
archevesque de Rouen , et frère Guillaume Duval , vicaire de l'in- 
quîsîteur de. la foy, envoyèrent ledit frère Martin au baillj de 
Rouen , pour l'advertir qu'il ne scroit pas ainsi faict dudit Georges 
comme il avoit été faict de la Pucelle, laquelle, sans sentence 
finale et jugement deffinitif , fut au feu consommée. 

Item dit et dépose que le bourreau , après la combustion , quasi 
à quatre heures après nones , disoit que jamais n'avoit tant crainct 
à âiire l'exécuciou d'aucun criminel , comme il avoit eu la combus- 
tion de la Pucelle , pour plusieurs causes : premièrement , pour le 
grant bruit et renom d'icelle ; secondement , pour la cruelle manière 
de la lier et afficher ; car les Anglois firent faire un haut escherfiault 
de piastre , et , ainsi que rapportoit ledit exécuteur, il ne la povoit 
bonnement ne facillement expédier ne acteindre à elle , de quoy il 
estoit fort marry, et avoit grant compassion de la forme et cruelle 
manière par laquelle on la faisoit mourir. 

Item dépose de sa grant et admirable contricion , repentance et 
continuelle confession , en appellant tousjours le nom de Jhesus , et 
invocant dévotement l'ayde des Saincts et Saiuctes de paradis, ainsi 
comme frère Isambert , qui tousjours Tavoit convoyée à son trespas 
et raddressée en la voye du salut , cy devant a déposé. 

FaÈaE GUILLAUME DUVAL. 

Révérend père en Dieu et religieuse personne , frère Guillaume 
Duval , de l'ordre et couvent des Frères Prescheurs de Saint-Jacques 
de Rouen , vénérable docteur en théologie , aagé de quarante cinq 
ans ou environ , juré et examiné l'an et jour dessusdîtz , 

Dépose que , quant on faisoit actuellement le procez de ladicte 
Jehanne , il se trouva en une session avec Ysambert De la Pierre , 
et quant ilz ne trou voient lien propre à eulx asseoir ou consistoire , 
ilz s'en alloient asseoir au parmy de la table , auprès de la Pucelle ; 
et quant on l'interroguoit et exaroinoit , ledit frère Ysambert l'ad- 
vertissoit de ce qu'elle devoit dire , en la boutant , ou faisant autre 
signe. Laquelle session fiiicte , cellui qui parle et fîrère Ysambert , 
avecques maistre Jehan De la Fontaine , furent députés juges pour 
la visiter et conceiller ledit jour après disncr ; lesquelz vindrent 
ensemble ou chastcau de Rouen , pour la visiter et admonester ; et 
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là titmTérent le conte de Vanrîc , lequel assallit par grant dcspil 
et iodigoacion , mordantes Injures et opprobres contumelieux 
ledit frère Ysambert, en lui disant : « Pourqnoj souches -tu le 
« matin ceste meschante , en lui faisant tant de signes? Par la moi^ 
« bien , vilain , se je m'aperçoys plus que tu mettes peine de la 
« délivrer et advertir de son prouifict , je te ferai gecter en Seine. » 
Pour quoy les deux compaignons dudit Ysambert s'enfouirent de 
paour en leur couvent. 

Toutes ces choses veit et oyt celui qui parle, et non davantaige , 
car 11 ne fut pas présent au procez. 

MAISTEB GinLLAUME MAlVCHOlf. 

Vénérable et discrète personne y maistre Guillaume Manchon , 
prebstre , aagé de cinquante ans ou environ , chanoine de l'église 
collégiale Nostre-Dame d'Andely, curé de l'église parrochiale de 
£aint-Nicolas-le-Paincteur de Rouen , notaire en la cour archi- 
épiscopale de Rouen , juré et examiné l'an de grâce mil quatre 
cent quarante neuf, le qualriesme jour de mars , dit et dépose qu^'l 
fut notaire au procès d'icelle Jehanne , depuis le commencement 
jnsqn'à la fin , et aTecques lui maistre Guillaume Colles dit Bois- 
Guillaume. 

Item dit que à son advis , tant de la partie de ceulx qui avoient 
la charge de mener et conduire le procez, c'est assavoir, monsei- 
gneur de Beauvais et les maistres qui furent envoyez quérir à Paris 
pour celle cause , que aussi des Anglois à l'instance desquelz les 
procez se faîsoient, on procéda plus par haine et contempt de la 
querelle du roy de France , que s'elle n'cust point porté son party, 
pour les raisons qui ensuivent : 

Et premièrement , dit qu'un nommé maistre Nicole Loyseleur, 
qui estoit familier de monseigneur de Beauvais , et tenant le parti 
extrêmement des Anglois ( car autrefois le Roy estant devant Char- 
tres , alla quérir le roy d'Angleterre pour faire lever le siège ) , 
feignyt qu'il estoit du pays de ladicte Pucellc , et par ce moien 
trouva manière d'avoir actes , parlement et familiarité avec elle , 
en lui disant des nouvelles du pays à lui plaisantes; et demanda 
estre son confesseur; et ce qu'elle lui disoit en secret, il trouvoit 
manière de le faire venir h l'ouyc des notaires. Et de fait , au com- 
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mencement du procez, ledit notaire et ledit Bois-Guillaume , avec 
tesmoîngs , furent mis secrettement en une chambre prouckaine » 
où estoit ung trou par lequel ou pouvoit escouter, afEn qu'ilz peus- 
sent rapporter ce qu'elle disoit ou confessoit audit Loyseleur. Et 
lui semble que ce que ladicte Pucelle disoit ou rapportoit familière- 
ment audit Loyseleur, il rapportoit auxditz notaires ; et de ce estoit 
fiiict mémoire pour faire interrogacions au proccz, pour trouver 
moien de la prendre captieusement. 

Item dit que quant le procez fut commencé, maistre Jehan 
Lohier , solempnel clerc normant , vint en ceste ville de Rouen , 
et lui fut communiqué ce qui en estoit escript par ledit évesque de 
Beauvais ; lequel Lohier demanda dilaciou de deux ou trois jours 
pour le veoir. Auquel il fut respondu qu'en la relevée il donnast son 
opinion , [et] à ce fut contraiuct. Et icellui maistre Jehan Lohier, 
quant il eust veu le procez , il dist qu'il ne valoit riens pour plu- 
sieurs causes. Premièrement, pour ce qu'il n'y avoit point forme 
de procez ordinaire. Item, il estoit traiclé en lieu clos et fermé, où 
les assîstans n'estoient pas en pleine et pure liberté de dire leur 
pure et pleine volonté. Item, que l'en traictoit en icelle matière 
l'honoeur du roy de France , duquel elle tenoit le party, sans l'ap- 
peller, ne aucun qui fust de par luy. Item, que libelle ne articles 
n'avoîent point esté baillez ; et si n'avoit quelque conseil icelle 
femme , qui estoit une simple fille , pour respondre à tant de mais- 
tres et de docteurs , et en grandes matières , par espécial celles qui 
touchent ses révélacions , comme elle disoit. £t pour ce lui sembloit 
que le procez n'estoit valable. Desquelles choses monseigneur de 
Beauvais fut fort indigné contre ledit Lohier ; et combien que ledit 
monseigneur de Beauvais lui dist qu'il demourast pour voir déme- 
ner le procez , ledit Lohier respondit qu'il ne demourroit point. 
Et incontinant icellui monseigneur de Beauvais , lors logé en la 
maison oii demeure à présent maistre Jehan Bidault , près Saint- 
Nicolas-le-Paincteur, vint aux maistres, c'est assavoir, maistre 
Jehan Beaupère , maistre Jacques de Touraine, Nicole Midy, Pierre 
Morice , Thomas de Courcelles et Loyseleur , auxquelz il dist : 
« Velà Lohier qui nous veut bailler belles interlocutoires en nostre 
M procez! Il veut tout calompnier, et dit qu'il ne vault riens. Qu'en 
« le vouldroit croire , il fiiuldroit tout recommencer, et tout ce que 
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rc nons aTons fiait ne vaaldroit riens » ; en récitant les causes pour- 
quoj ledit Lohier le vouloit calompnier ; disant oaltre ledit mon- 
seigneur de Beauvais : « On Toit bien de quel pied il cloche. Par 
« saint Jehan ! nous n'en ferons riens , ains continuerons nostre 
« procez comme il est commencé. » Et estoît lors le samedi de re- 
levée , en Caresme ; et le lendemain matin , celluj qui parle, parla 
audit Lohier en l'église de Nostre-Dame de Rouen , et lui demanda 
qu'il lui sembloit dudit procez et de ladicte Jehanne ; lequel lui 
respondit : « Vous vojez la manière comment ils procèdent. Hz la 
« prendront s'ilz peuvent par ses paroles , c'est assavoir es asser- 
« cions où elle dit Je sçai de certain ce qui touche les apparicîons ; 
«( mais s'elle disoit // me semble , pour icelles paroles Je sçai de 
« certain, il m'est advîs qu'il n'est homme qui [la] peust condamp- 
« ner. Il semble qu'ilz procèdent plus par haine que par autrement ; 
M et pour ceste cause je ne me tendray plus icj, car je n'y veuil 
« plus estre. » Et de faict a tousjours demouré depuis en cour de 
Romme, et y est mort doyen de Roe (1). 

Item dit que au commencement du procez, par cinq ou six 
journées , pour ce que celluy qui parle mettoit en eseript les res- 
penses et excosacions d'icelle Pucelle , ensemble et aucunes fois 
les juges le vouloient contraindre, en parlant en latin, qu'il mist en 
autres termes , en muant la sentence de ses parolles , et en autres 
manières que cellui qui parle ne l'entendoit : furent mis deux 
hommes du commandement de monseigneur de Beauvais en une 
fenestre près du lieu où estoient les juges; et y avoit une sarge 
passant par devant ladicte fenestre , affin qu'ils ne fussent veus. 
Lesquelz deux hommes escripvoient et rapportoient ce qu'il fai- 
soit en la charge d'icelle Jehanne, en taisant ses excusacions, 
et lui sembloit que c'estoit ledit Loyseleur ; et après la jurisdiction 
tenue , en faisant coUacion , la relevée , de ce qu'ilz avoient eseript, 
lea deux autres rapportoient en autre manière, et ne mettoient 
point d'excusacions ; dont ledit monseigneur de Beauvais se cou- 
rouça grandement contre cellui qui parle. Et es parties où il est 
eseript au procez (2) Nota, c'estoit où il y avoit controverse et con- 

(I) La Rote, tribunal où se jugeaient les appels portés à Rome. 
(S) C'est-à-dire sur la minute de Guillaume Manchon. 
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venoît recommencer nouvelles Interrogaclons sar cela ; et trouva- 
Ten que ce qui estoit escript par cellui qui j)arle , estoit vrai. 

Item dit qu'en escripvani ledit procez , icelui déposant fut par 
plusieurs fois argué de monseigneur de Beauvais et desditz maistres, 
Icsquelz le vouloient contraindre à escripre selon leur jmaginacion, 
et contre l'entendement d'icelle. £t quant il j avoit quelque chose 
qui ne leur plaisoit point , ilz défendoient de Tescripre , en disant 
qu'il ne servoit point au procez ; mais ledit déposant n'escripvit 
oncques fors selon son entendement et conscience* 

Item dit que maistre Jehan de Fonte , depuis le commencement 
(lu procez jusques à la sepmaine d'après Pasques m.cgcc.xxxi. , fîit 
lieutenant de monseigneur de Beauvais k l'interroguer, en l'absence 
dudit évesque , lequel néantmoins tousjonrs présent estoit avec ledit 
évesque ou démené du procez. Et quant vint es termes que ladicte 
Pacelle estoit fort sommée de soy submeltre à l'Église par icelluj de 
Fonte , et frères Ysambert De la Pierre et Martin Lad venu , des- 
quelz fut advertye qu'elle devoît croire et tenir que c'estoient nostre 
sainct père le Pape, et ceulx qui président en l'Église militante, et 
qu'elle ne depvoit point faire de doute de se submettre à nostre 
saint père le Pape et au saint concilie , car il y avoit tant de son 
party que d'ailleurs, plusieurs notables clercs, et que se ainsi ne le 
£iisoit , elle se mettroit en grant danger ; et le lendemain qu'elle 
fut ainsi advertie , elle dit qu'elle se vouldroit bien submettre a 
nostre saint père le Pape et au sacré concilie. Et quant monsei- 
gneur de Beauvais oyt cette parolle , demanda qui avoit esté parler 
à elle le jour de devant, et manda le garde anglois d'icelle Pu- 
celle , auquel demanda qui avoit parlé à elle ; lequel garde respon- 
dit que ce avoit esté ledit de Fonte , son lieutenant , et les deux 
religieux ; et pour ce , en l'absence d'iceulx de Fonte et religieux , 
ledit évesque se courrouça très fort contre maistre Jehan Magistri, 
vicaire de l'inquisiteur , en les menassant très fort de leur faire 
dcsplaisir. Et quant ledit de Fonte eut de ce congnoissance, et qu'il 
estoit menacé pour icelle cause , se partit de ceste cilé de Rouen , 
et depuis n'y retourna ; et quant aux deux religieux , se n'eust esté 
ledit Magistri, qui les excusa et supplia pour eulx , en disant que 
se on leur faisoit desplaisir, jamais ne viendrait au procez, ils eus- 
sent esté en péril de mort. Et dès lors fut deffendu de par roonsei- 
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gneur de Warwick , que nul n'entrast vers îcelle Pucelle , sinon 
monseigneur de Beauvais ou de par Iny, et toutesfois qu'il plairoit 
audit évesqne nller devers elle ; mais ledit vicaire n'j eut point 
d'entrée sans lui. 

Item dit que au parteroent du prescheroent de Saint-Ouen, 
après l'abjuracion de ladicte Pucelle , pour ce que Loyseleur lui 
disoit : a Jehanne, vous avez fait une bonne journée, se Dieu plaist, 
« et avez sauvé votre âme , >» elle demanda : u Or ça entre 
u vous gens d'Eglise, menez moi en vos prisons , et que je ne soje 
M plus en la main de ces Anglois. » Sur quoy monseigneur de 
Beauvais rcspondit : « Menezr4a où vous l'avez prinse. » Pour 
qiioy fut remenée an cbastean duquel estoit partie. Et le dimancbe 
ensuivant, qui fut le jour de la Trinité, furent mandés les maistres, 
notaires et antres qui s'entremcttoient du procez , et leur lut dit 
qu'elle avait repnns son habit d'homme, et qu'elle estoit rencheue; 
et quant ilz vindrent au chasteau, en l'absence dudit monseigneur 
de Beauvais , arrivèrent sur eulx quatre-vingts ou cent Anglois ou 
environ, lesquels s'adressèrent à eulx en la cour dudit chasteau, en 
leur disant que entre eulx gens d'Eglise estoient tous faulx, traistres 
nrmagneaux et faulx conseillers ; pour qiioy à grant peine purent 
évader et yssir hors du chasteau, et ne fireut riens pour icelle jour- 
née. Et le lendemain fut mandé cellui qui parle, lequel respondit 
qu'il n'iroit point , s'il n'avoît seureté pour la paour qu'il avoit eue 
le jour de devant ; et n'y feust point retourné se n'eus t été un des 
gens de monseigneur de Warwick , qui lui fut envoyé pour seu- 
reté. Par ainsi retourna et fut à la continuacion du procez jusques 
a la fia , excepté qu'il ne fut point à quelque certain examen de 
gens qui parlèrent à elle à part, comme personnes privées ; néanU 
moins monseigneur de Beauvais le voulut contraindre à ce signer ; 
laquelle chose ne volut faire. 

Item dit qu'il vpit amener ladicte Jehanne à l'escher£Pault, et y 
avoit le nombre de sept à huit cens hommes de guerre entourelle, 
portans glaives et basions , tellement qu'il n'y avoit homme quy 
fust assez hardy de parler à elle , excepté frère Martin Ladvenu et 
maistre Jehan Massieu^ Et dit que patiemment elle oyt le sermon 
tout au long, après fist sa rcgraciacion, ses prières et lamentacions 
moult notablement et dévotement, tellement que les juges , pr^ 
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lats, et tous les autres asslstans furent provoquez à grans. pleurs et 
larmes, de lui veoîr faire ses pitëables regrez et douloureuses coin- 
plainctcs. Et dit le[dit] déposant que jamais ne pioura tant pour chose 
qui lay advint y et que par ung mois après ne s'en povoit bonne- 
ment appaiser. Pour quoj d'une partie de l'argent qu'il avoit eu du 
procez, il acheta un petit messel , qu'il a encores , aflin qu'il eust 
cause de prier pour elle. Et au regart de finalle pénitence, il ne veit 
oncques plus grant signe à chrestien. 

liem dit qu'il est récolent que au preschement fait à Saint- 
Ouen , par maistre Guillaume Erard , entre autres paroles fut dit 
et proféré par ledit Erard ce qui s'ensuit : u Ha , noble maison 
« de France, qui as toasjours esté protectrice de la foj, as-tu esté 
« ainsi abusée , de te adhérer à une hérectique et scismatiquc I 
« C'est grant pitié. » A quoy ladicte Pucelle donna responsc, de la- 
quelle ledit déposant ne se recorde point , excepté qu'elle faisoil 
grant louange à son Roy, en disant que c'estoit le meilleur chres- 
tien et plus saige qui feust au monde. Pour quoy fut commandé audit 
Massieu^ par ledit Erard et par monseigneur de Beauvais : « Faictes- 
« la taire. » 

MAlSTRE JEHAN HASSIBU. 

Maistre Jehan Massieu , prebstre , curé de l'une des porcions de 
l'église parrochialle Sainct-Caudres de Rouen , jadis Doyen de la 
Chrestienté de Rouen, del'aage de cinquante ans ou environ^ juré 
et examiné le cinquiesme jour de mars ; 

Dit qu'il fut au procez de ladicte Jehanne, toutes les foys qu'elle 
fut présentée au jugement devant les juges et clercs ; et à cause de 
son office, estoit député clerc de maistre Jehan Benedicite {}) , pro- 
motheur en la cause , pour citer ladicte Jehanne et tous autres qui se- 
raient à évocquer en icelle cause. Et semble audit déposant, à cause 
de ce que veit, que on procéda par haine , par faveur, et en dépri- 
mant l'honneur du roy de France auquel elle servoit , par ven- 
geance et afin de la faire mourir, et non pas selon raison et l'hon- 
neur de Dieu et de la foy catholique. Meu jàà ce dire , car quant 
monseigneur de Beauvais, qui estoit juge en la cause, accompaigné 

(1) Sobriquet donné à Jean d'Etiivet. 
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de SIX clercs, c'est assavoir, de Beaupère , Mîdy, Morisse , Toq- 
raine, Grarcelies et-Fueillet , ou aucnn autre en son lieu, premiè- 
rement l'interroguoit, devant qu'dleeust donné sa responseà ung, 
ung autre des assistans lui înterjectoit une autre question; par 
quoy elle estoit souvent précipitée et troublée en ses responses. Et 
ailssi , comme ledit déposant par plusieurs foys amenast icelle J^ 
hanne du Heu de la prison au lieu de la jurisdiction, et passoit pai^ 
devant la chapelle du chasteau, et Icellui déposant souffrist, à la re- 
queste de ladicte Jehanne, qu'en passant elle feist son oraison : pour 
quoj, icellui déposant fut de ce plusieurs fojs reprins par ledit Be^ 
nedicûe, promotheur de ladicte cause, en luy disant : <c Truant, qui 
« te fait si hardy de laisser approcher celle putain eicommnniée de 
« l'Eglise, sans licence? Je te ferai mettre en telle tour, que tu ne 
« verras lune ne soleil d'icj à ung mois , si tu le fais plus. » Et 
quant ledit promotheur apperceut que ledit déposant n'obéissoit 
point ad ce, ledit Benedicite se mist par plusieurs fois au devant de 
l'huis de la chapelle, entre iceulx déposant et Jehanne , pour em* 
pescher qu'elle ne feist son oraison devant ladicte chapelle ; et de- 
mandoit expressément ladicte Jehanne : « Gy est le corps de Jhesus- 
« Crist? » Meu aussi ad ce, car [quant] il la ramena en la prison de 
devant les juges, la quarte ou quinte journée, ung prebstre, appelé 
maîstre Eustache Turquetil, interrogua ledit déposant, en lui di- 
sant : M Que te semble de ses réponses ? sera-t-elle arse ? que sera- 
it ce ? » Auquel ledit déposant respondit : « Jusques à cy je n'ai veu 
M que bien et honneur à elle ; mais je ne sçai qu'elle sera à la fin ; 
« Dieu le sçaiche. » Laquelle response fust par ledit prebstre rap- 
portée vers les gens du Roy, et fust relaté que ledit déposant n'es- 
toit pas bon pour le Roy ; et à celle occasion fust mande, la relevée, 
par ledit monseigneur de Beauvais, juge, et luy par[la] desdictes 
choses en lui disant qu'il se gardast de mesprendre, ou on lui fe- 
roit boire une fois plus que de raison. Et luy semble que, se n'eust 
esté le notaire Manchon qui le excusa, il n'en feustoncques eschappc. 
Item dit que quant elle fut menée à Saint -Ouen pour estre 
preschée par maistre Guillaume Erard, durant le preschement, en- 
viron la moitié du preschement , après ce que ladicte Jehanne eust 
esté moult blasmée par les paroUes dudit prescheur, il commença à 
s'escrier à haulte voix, disant : « Ha ! France , tu es bien abusée , 
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« as toujours esté la chambre trés-crestienne ; et Charles, qui te dit 
« roy et de toi gonyerneur, s'est adhéré comme hérectique et scis- 
« matique (tel est-il), aux parolles et fais d'une femme inutille, 
« diffamée et de tout deshonneur plaine ; et non pas lui seulement, 
n mais tout le dergîé de son obéissance et seigneurie , par lequel 
« elle a été examinée et non reprinse, comme elle a dit. » Et du- 
dit roj reppliqua deux ou trois f^y» icelles parolles; et depuis, 
soj adressant à ladicte Jehanue , dist en effect , en levant le doj : 
« C'est à toi, Jehanue, à qui je parle, et te dy que ton roy est hérec- 
« tique et sctsmatique. » A quoy elle respondit : « Par ma foj, 
« sire, révérence gardée, car je vous ose bien dire et jurer, sur 
« peine de ma vie, que c'est le plus noble crestien de tous les cres- 
« tiens^ et qui mieulx aime la foj et l'église, et n'est point tel que 
« voua dictes. » Et lors ledit prescheur dist à cellui qui parle : 
« Faiz-la taire. » 

Item dit que ladicte Jehanue u'eust oncques aucuns conseils ; et 
luj souvient bien que ledit Lojseleur fut une foys ordonné à la 
conseiller, lequel lui estoit contraire , plutost pour la décevoir que 
pour la conduire. 

Item dit que ledit Érard , à la fin du preschement , leut une 
cédulle contenante les articles de quoy il la causoit de abjurer et 
révoquer. A quoy ladicte Jehanue lui respondit , qu'elle n'enten- 
doit point que c'estoit abjurer, et que sur ce elle demandoit con- 
seil. Et alors fut dit par ledit Érard à cellui qui parle , qu'il la 
consefllast sur cela. Et dont , après excusacion de ce faire , lui dist 
que c'estoit à dire que , s'elle alloit à l'encontre d'aucuns desditz 
articles, elle seroit arse ; mais lui conseilloit qu'elle se rapportast à 
l'Eglise universelle se elle de voit abjurer lesdilz articles ou non . 
Laquelle chose elle feit en disant à haulte voix audit Erard : « Je 
•« me rapporte à l'Eglise universelle, se je les doy abjurer ou non. » 
A quoy luy fut respondu par ledit Erard : « Tu les abjureras pré- 
« sentement , ou tu seras arse. » Et de faict, avant qu'elle partist 
de la place, les abjura, et feit une croix d'une plume que luy 
bailla ledit déposant. 

Item dit icellui qui parle , que , au département dudit sermon , 
advisa ladicte Jehanne, qu'elle requist estre menée aux prisons de 
l'église , et que raison estoit qu'elle fust mise aux prisons de l'élise, 
II. 2 
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pui$i[ue l'église la condampnoit. La [quelle] chose fut requise h l'éTes- 
que de Beauvais par aucuns des assistans , desquelz il ne sçait point 
les noms. A quoj ledit eTesque respondit : «i Menez-la au chasteau 
M dont elle est Tenue. » Et ainsi fut faict. £t ce jour après disner, 
en la présence du conseil de l'église , déposa l'habit d'homme et 
print habit de femme , ainsi que ordonné lui estoit. Et lors estoit 
jeudj ou Tendredy après la Penttcouste , et fut mis l'habit d'homme 
en ung sac, en la même chambre où elle estoit détenue prisonnière, 
et demoura en garde audit lieu entre les mains de cinq Ânglois , 
dont en demouroit de nuyt trois en la chambre, et deux dehors , à 
l'ujs de ladicte chambre. Et scait de certain celluj qui parle , que 
dé nnjt elle estoit couchée, ferrée par les jambes de deux paires de 
fers à chaaine, et attachée moult estroitement d'une chaaine traver- 
sante par les piedz de son lict, tenante à une grosse pièce de bojs 
de longueur de cinq ou six pieds et fermante à clef; parquoj ne 
pouvoit mouvoir de la place. Et quant vînt le dimanche matin en- 
suivant , qu'il estoit jour de la Trinité, qu'elle se deust lever, comme 
elle rapporta et dist à celluj qui parle , demanda à iceulx Anglois , 
ses gardes : <« Defferrez-moi , si me lèverai, m Et lors ung d'iceulx 
Anglois lui osta ses habillemens de femme , que avoit sus elle , et 
vuidèrent le sac ouquel estoit l'habit d'homme , et ledit habit jet- 
tèrent sur elle en luy disant : « Liève-toi ; » et mucèrent l'habit 
de femme oudit sac. Et ad ce qu'elle disoit , elle se vestit de l'habit 
d'homme qu'ilz lui avoient baillé , en disant : u Messieurs , vous 
n savez qu'il m'est deffendu : sans faulte, je ne le prendray point, n 
Et néantmoins ne lui en voulurent bailler d'autre , en tant qu'en 
cest débat demoura jusques à l'heure de midj ; et fioablement pour 
nécessité de corps , fut contraincte de yssir dehors et prendre ledit 
habit ; et après qu'elle fust retournée , ne lui en voulurent point 
bailler d'autre, nonobstant quelque supplicacion ou requeste qu'elle 
en feist. 

Interrogué à quel jour elle leur dist ce qu'il dépose de la relacion 
d'elle : dit , ce fut le mardy ensuivant , devant disner, auquel jour 
le promotheur se despartit pour aller avec monseigneur de War- 
wick , et luj qui parle demoura seul avec elle. Et incontinant de- 
manda «^ ladicte Jehanne ponrquoj elle avoit reprins ledit habit 
d'homme ; et elle luj dist et respondit ce que dessus est dict 
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InleiTogué s'il fat le dit diroanche, jour de la Trinité , an cha»* 
teau après disner avec les conseils et gens d'église qui avûient esté 
mandez poar reoir comme elle avoit reprins habit d'homme : dit 
que nmi y mais les rencontra auprès du chasteau moult esbahis et 
etpaourez , et diseient que moult furieusement avoient esté rebou- 
tex par les Anglois à haches et glaives , et appdOiez traisti«s , et 
plusieurs autres injures. 

Item dit que le mercredi ensuivant, jour qu'elle fut con«- 
darapnée , et devant qu'^e partist du chasteau , lu j iut apporté le 
corps de Jésus-Christ irrévérenieroent, sans estoUe et lumière, dont 
frère Martin qui l'avoit confessée , fut mal content ; et pour oe fut 
renvoyé quérir une estolle et de la lumière , et ainsi frère Martin 
l'administra. Et ce fait, Ait menée au Yiel-Marché , et à costé 
d'elle estoit ledit frère Martin et cellui qui parle , accompaignés de 
plus de huict cens (i) hommes de guerre ajans haches et glaives. 
Et elle estant au Vieil-Marché , après la prédicacion , en laquelle 
elle enst grant constance , et moult paisiblement l'ojt , monstrant 
grans signes et évidences et deres apparences de sa contricion , pé- 
nitence et ferveor de foy, tant par ks piteuses et dévotes lamen- 
tacions et invBcacSons de la benoiste Trinité , «t de la benoîste glo- 
rieuse Vierge Marie, et de tous les benoistz Saincts de paradis, en 
nommant expressément plusieurs d'iceulx Saincts ; èsquelles déro- 
cionsy lamentacions et vraie confession de la ibj, en requérant aussi 
à toutes manière! de gens de quelques oondicions ou estât qu'ilz 
feussent , tant de son party que d'autre , mercy trè»4iumblement , 
en requérant qu'ilz voulsissent prier pour elle , en leur pardonnant 
le mal qu'ilz lui avoient fait , elle persévéra et continua très-longue 
espace de temps , comme d'une demye heure , et jusques à la fin. 
Dont les juges assistans, et mesme plusieurs Anglois furent provo- 
qués à grandes larmes et pleurs, et de faict très amèrement en pleu- 
rèrent ; et aucuns et plusieurs d'iceulx-mesmes Anglois , recongnu- 
reut et confessèrent le nom de Dieu , voyant si notable fin , et 



(1) n 7 a en interligne mil d'une écriture assez semblable , mais d'une autre 
encre. Ce doit être une erreur ; il ne pouvoit pas y avoir huit mil hommes , et 
un autre témoin parott indiquer cent vingt , au lieu de huit cents , ce qui est 
eneore plus vriîseniblal))e. ( Note 4e V. m L'AvBimr.) 
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estoient jojeulx d'avoir esté à la fin , dîsans que ce avoît esté une 
bonne femme. Et quant elle fîit délaissée par l'Eglise , celluj qui 
parle estoit encore avec elle ; et à grande dévocion demanda à avoir 
la croix ; et ce ojant un Anglois qui estoit-là présent , en feit une 
petite de boys du bout d'un baston qu'il lui bailla ; et dévotement 
la receut et la baisa, en faisant piteuses lamentacions et recognicions 
à Dieu nostre rédempteur qui avott souffert en la croix pour nostre 
rédempcion ; de laquelle croix elle avoit le signe et représentacion, 
et mit icelle croix en son sain , entre sa chair et ses vestemens. Et 
onltre demanda humblement à cellui qui parle , qu'il lui feist avoir 
la croix de l'église , afin que continuellement elle la puist veoir 
jusques à la mort. Et celluj qui parle feit tant que le clerc de la 
paroisse de Sainct-Saulveur lui apporta ; laquelle apportée , elle 
Vembrassa moult estroitement et longuement , et la détint jusques 
ad ce qu'elle fut lyée à l'atache. En tant qu'elle faisoit lesdictes dé- 
vocions et piteuses lamentacions, fut fort précipité par les Anglois, 
et mesmement par aucuns de leurs cappitaînes , de leur laisser en 
leurs mains, pour plustost la faire mourir, disant à celluj qui parle, 
qui à son entendement la reconfortoit en l'cscherffaut : « Comment, 
M prestre, nous fere^vous icj disner? » Et incontinent, sans aucune 
forme ou signe de jugement , la envojèrent au feu , en disant au 
maistre de l'œuvre : u Faj ton office. » Et ainsi fut menée et ata- 
chée , et en continuant les louanges et lamentacions dévoles envers 
Dieu et ses Saincts, dès le derrain mot , en trespassant, cria à haulte 
voix : M Jhesus! » 

MAISTRE JEHAN BEAUPÈRE. 

Vénérable et circonspecte personne , maistre Jehan Beaupère , 
ra^stre en théologie , chanoine de Rouen , de Taage de soixante- 
dix ans ou environ. 

Dit que au regart des apparicions dont il fait mencion au procès 
de ladicte Jehanne , qu'il a eu et a plus grant conjecture que les- 
' dictes apparicions estoient plus de cause naturelle et intencion hu- 
maine , que de cause sur nature ; toutesfojs de ce principalement 
se rapporte au procès. 

Item dit que au devant qu'elle ^t menée à Saint-Ouen pour 
estre preschéc, au matin , cellui qui parle entra seul en la prison de 
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ladicle Jehanne par congié , et adverth icelle qu'elle seroît tantost 
menée à Tescherfiaut pourestre.preschée, en luy disant que s'elle 
estoit bonne crestienne, elle dirait audit escherffaut que tous ses fais 
et diz elle roettoit en rordonnance de nostre mère saincte Eglise, et 
en espëcial des juges ecclésiastiques. Laquelle respondit que ainsi 
feroit-elle. Et ainsi le dist-elle audit escherffaut , sur ce requise par 
maistre Nicole Midjr ; et ce yen et considéré pour celle foys , elle 
fat renvoyée après son abjuracion , combien que par aucuns Anglois 
fui impropéré à l'évesque de Beauvais et à ceulx de Paris qu'ilz 
favorisoient aux erreurs d*icclle Jehanne. 

Item dît que après telle abjuracion , et qu'elle eust son habit de 
femme qu'elle receut en ladite prison , le vendredy ou samedy 
d'après, fut rapporté auxditz juges que ladicte Jehanne se repeu- 
toit aucunement d'avoir laissé l'habit d'homme et prins l'habit de 
femme. Et pour ce Monseigneur de Beauvais , juge , envoya cellui 
qui parle et maistre Nicole Midy, en espérance de parler à ladicte 
Jehanne , pour l'induire et ammonester qu'elle persévérast et con- 
tînnast le bon propos qu'elle avoit eu en l'escherffaut , et qu'elle se 
donnast de garde qu'elle ne rencheust; mais ne peurent iceulx trouver 
cellui qui avoit la clef de la prison ;.et ainsi qu'ilz attendoîent le garde 
d'icelle prison , furent par aucuns Anglois estans en la cour dudit 
chasteau, dictes parolles comminatoires, comme rapporta ledit Midy 
audit parlant, c'est assavoir que qui les getteroit tous deux dans la 
rivière, il seroit bien employé. Pourquoy, icelles parolles oyes, s'en 
retournèrent, et sur le pont dudit chasteau , oyt ledit Midy, comme 
il le rapporta audit parlant, semblables parolles ou près d'icelles par 
autres Anglois prononcées ; par quoy les dessus dîctz furent espou- 
vantez, et s'en vindrent sans parler à ladicte Jehanne. 

Item dit que , quant à l'innocence d'icelle Jehanne , qu'elle estoit 
bien snbtille de subtillité appartenante à femme , comme lui sem- 
bloît ; et n'a point sceu par aucunes parolles d'elle.qu'elle fust cor- 
rompue de cors. 

Item au regard de sa pénitence finale , n'en sçauroit que dire ; 
car le lundy d'après l'abjuracion partlst de Rouen pour aller à Basle 
de par l'Université de Paris ; et elle fut condampnée le meroredy 
ensuivant ; par quoy ne sceut aucunes nouvelles de sa condampna-> 
cion , jusques à ce qu'il oyt dire à Lisle en Flandre. 
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IL 

CONSULTATIO DOMINE THEODORICI AUDITORIS ROTJE IN 
CURIA ROMAIfA (l). 

[Discussio saper duodecim articalis extractis e confessionibus Johanns.] 

Girca articulos elicitos ex confessionibus Johannae 
vulgo diclœ la Pulcela, et per judices illius ad trans- 
miktendum consultos, satis liquet percurrenti pro- 
cessum et confessiones îpsius Johannae, illos forle 
minus recte et sincère compositos. Siquidem omnia 
collecta sunty quœ ipsam Johannem gravare videban- 
tur ; quae collata cum aliis confessionibus , non ila 
absona esse videntur, possuntque ex dictorum omnium 
comparatione salvari. Quod si ita esse monstrabitur, 
satis apparebit consul tores, exemplumfacti secutos, in 
consulendo fuisse deoeptos. 

Primo dicitur ipsam Johannam circa tertinm deci- 
mum annum natam, sanctum MIchaelem oculis corpo- 
ralibus et in effigie corporali vidisse, et multitudinem 
angelorum, et sanctas virgines Katharinam et Margare- 

(1) L'auteur de ce Mémoire fut l'un des plus grands canonistes daxv« siècle. 
11 est appelé dans les manuscrits Theodoricus, mais son nom véritable était 
Theodorus de Leliis, Né d^une famille noble de Teramo , il tenait à vingt-cinq 
ans les assises de la Rote. Pie II , qui rappelait sa harpe à cause de son élo- 
quence , le fit évéque de Feltre en 146} ; en 1465, il fut transfiéré au siège de 
Trévise. Après avoir écrit de nombreux traités contre la Pragmatique, après 
avoir été sous trois papes la lumière du tribunal romain, après avoir fait 
abjurer Georges Podiebrat, et rempli les missions les plus importantes en 
France , en Bourgogne et en Allemagne , il mourut à T^ige de trente-huit ans , 
de chagrin , dit-on , d^avoir promis i Paul II qu^il ne lui demanderait pas 
de longtemps le chapeau de cardinal. ( Ughelli , Italia sacra , t. Y, col. 375 et 
505.) 
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tam. Quantum ad hoc, puto nemini dubium angelos 
in formis corporalibus hominibus sœpe apparaisse, et 
apparere posse. Sive enim in illis corporalibus appari- 
tionibuscreatura aliqua creetur, sive formetur ad illud 
opus tantum, id est, siyeangeli qui mi ttuntur assumant 
corporalem speciem de creatura corporea in usum mi- 
nisterîi, sive ipsum corpus suum, cui non subduntur, 
vertant atque commutent in species quas Tolunt, ao- 
commodatas atque aptas actionibus suis (de quo est 
quffîstio apud Augustinum, lib. Il^cf^ Trinitaté), non 
euro : satis est angelos, etiam bonos, corporalibus spe- 
clebus hominibus apparere. Tamen eos fuisse bonos 
spiritus conjecturari possumus ex aliis dictis per ipsam 
Johannam. Primo ex eo quod in ea œtate tredecim an- 
norum, quaeœtas tenera puritati et simplicitati proxima 
est : ex quo satis prœsumi potest yirgini et incorruptœ 
necdum inquinatœ peccatis, angelos bonos apparuisse ; 
quoniam nequam spiritus in eorum mentes illabitm^ et 
illos in errorem deducit, quos reperit subditos peccatis. 
Alla praesumptio, ex eo quod dicit sibi prima vi- 
sionesanctum Michaelem incussisse terrorem, ut ipsa, 
p. 5j2 (i), examinata testatur. Hoc idem testatur 
p. 171, dicens quod primo et secundo territa est, 
nec credebat, donec angélus afTaretur et consolaretur 
eamdem. Quod exemplo angeli nuntiantis Mariœ In- 
carnationem Salvatoris , comprobatur , qui primo 
adîtu Virginem pavidam terruit atque turbavit; ex 
post pavidam consolatur, con6rmat dubiam, ac fami* 

(1) Dans les manoscria folio xxij«. Le jariscomulte romain renvoie a«x 
folios de la grosse da procès qu'il avait entre les mains. Pour feciliter les 
redierches , nous remplacerons ses indications par des renvois aux pages coi^ 
respondantes de notre premier volume. 
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liariter vocans ex nomine : « Ne timeas » bénigne per- 
suadet. Hoc, de incussione pavorls, oslenditur eiiam ex 
TisioneEzechielisdicenliszcc Etyidi^etcecidi in£icîem 
ff meam; d Ezech. secundo cap. Et Johannes în jipo- 
cal. primo cap. : ic Et cum Tidissem , cecidi ad pedes 
« ejus tanquam mortuus, etc. » 

Alia est prœsoniptio ex desiderio illi relicto, et animi 
ardore ad illum sequendom. Ait enim qnod recedens 
angélus non incussit sibi teirorem neque franitum, 
sed cum quodam gaudio admixtum dolorem de re- 
cessu. Dicit etiam se flevisse eo quod eum, carcere cor- 
poris obsessa, sequi non poterat Simile legimus in vi- 
tis Patrum, et sanclis viris contigisse in apparitioni- 
bus. Hœc babentnr p. 75. 

Alia prœsumptio resui^it ex oplimis atque saluta- 
ribus monitis ipsius angeli et 'vii^num quas sibi dicit 
appamisse : primum ex eo quod dicit beatas Katharinam 
et Mai^retam eam exhortasse ad confilendum , p. 89, 
quod uequam spiritus nullatenos faceret, qui pertinacia 
peccati delectatur et suas semper lalere vellet insidias; 
quod hortala fuerit ut frequentaret Ecclesiam, quam 
diabolus horret; quod bene se regeret ; item quod ser- 
vant virginitatem, quam illa dicit se illis promisisse 
tanquam missis a Deo , p. 1 tiy, qua exhortatione nulla 
potest esse sanctior neque melior; item quod angélus 
sibi denuntiavit miseriam Francis et caiamitatem, 
hortans eam ut veniret in Franciam et subveniret op- 
pressis ac regnum a tyrannide eriperet, volens Deiis 
infirma mnndi eligere, ut fortia quœque confundei^t. 
Nam asserit sibi a vocibus revelatum quod faceret de- 
pingi in vexillo suo R^em cœli, et dcinde eo libère 
uteretur, utpatet p. 181. 
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Alia prœsumptio resurgit ex eo quod dicit' îllas 
imagines circumamictas lumiDe et clarilate sibi appa- 
raisse; quod non et praesumeudum de angelis tene- 
brarum. 

Alia praesumptio resurgit ex eo quod ipsa Jo- 
hanna detestata fait sortilegia illarum mulierum quœ 
dicuntur ToKtare per aéra, ex quarum numéro dicit 
se nunquam fuisse, p. 187 : ex quo apparet ipsam 
cognoTisse quid inter reyelatioues et diabolicas illu- 
siones interslt. Item ex eo quod dicit de quadam illu- 
sione cujusdam Katharinœ, quœ dicebat sibi apparere 
quamdam mulierem indutam yestibus albis, quam ipsa 
Johanna irridet et detestatur, ut patet in sexta exami- 
natione, p. 106, satis patet ipsam scivisse discernere 
et judicare de revelationibus et confictis illusionibus. 

Item est alia prœsumptio ex eo quod dicit se non 
credidisse, sed ter sibi apparaisse antequam crederet : 
ex quo apparet eam non temere et inconsulte fe- 
cisse. 

Item est magna praesumptio, quia dicit interrogata, 
qaod sœpenumero in illis apparitionibus signavit se de 
signe crucis, tamenetsi aliquando etiam non faceret, 
ut patet ex illius responsione ad commonitionem ar- 
chidiaconi, p. SgS. Quod si dœmones fuissent, non 
tulissent signum Grucis ; sic namque agnitos et pulsos 
in suis illusionibus dœmones a sanctis Pa tribus legi- 
mus. Item ex eo quod testatur pluries in processu, ha- 
bitam juper illis apparitionibus inquisitionem diligen- 
tem Pictavis per clericos et litteratos viros, et ab illis 
ante cognitionem rei fuisse objurgatam; sed postea 
illos sua facla probasse. Non est autem prœsumendum 
illos tota aberrasse via. 
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Item est praesumptio ex Gne et iiitentione ipsius 
Johannae , et assidoa postulatione quam faciebat illis 
Sanctis apparentibus , a quibus nunquam aliud peti- 
visse se asserit nisi salutem animae suœ; ut patet in 
pluribus locis, et prœcipue in secunda sessione, p. 57. 
Quod non faciunt incantatores et sortilegae mulieres 
et inyocatrices daemonum, quœ aut cupiditate impel* 
luntur, aut vindicta et libidine excitantur ; et aliud ef- 
flagitant a daemonibus, ut liquet ex quotidianis procès- 
sibusqui habentur contra taies. 

Item est magna praesumptio ex eo quod ducenda ad 
supplicium, in ipso mortis articulo, licet confessa esset 
et Eucharistiam suscepisset, perstitit tamen, et perse- 
, veravit usque in iînem, dicens quod verum erat quod 
ipsas voces et apparitiones realiter habuisset; ut patet 
ex attestationibus positis in fine processus. Non est 
autem putandum eam, imminente sibi supplicio, post 
confessionem et assumptionem corporis dominici , 
quod, ut asserunt testes, multis cum lacrymis et magna 
dcTotione suscepit, immemorem suœ fuisse salutis, aut 
cum interitu corporis et animœ voluisse mentiri. 

Adjuvat hoc idem bona et religiosa ipsius Johannœ 
opinio in eo quod dicit se non credere, si esset in 
peccato mortali, se a voce illa et dictis sanctis virgini- 
bus visita tam; quod professa est p. 65, examinatione ter- 
tia, ubi etiam dicit, tempore jejunii^ et quando eadem 
Jobanna jejunaverat , frequentius voces audivi^se et 
uppuj ihone^ habuiâse; ut ilU die, qua dicit se a me- 
ridie heâteriiae diei, usque ad illam boram non come- 

se^ qua die ter audîverat voces, ut patet, p. 70. Ex 

^quo liquct ipsam Jobatmam intellixisse angelos et 

sanctoi hominlbii.^ peccaLoribus et homini in peccato 
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mortali con&tituto, nonapparere; et tempore jejunii 
et orationis has apparitiones frequentari. Nec eiiim sî 
quis dicat sibi sanctas virgines apparere el secum etiam 
femiliariter aûscere sermones, aut etiam ab angelîs ^i-^ 
sitari, débet illico aut insanus judicari aut in haeresis 
suspicionem incidere. Aiioquin et Martinum beatissi- 
mum quivis condemnabit, quem constat aliquando 
dixisse : (c Agnes, Thecla et Maria mecum fuerunt. >i 
Et referebat ^ultum atque habitas singularum; nec 
solom una die, sed fréquenter se ab eis confessas est 
visitari. Petrum etiam et Paulum apostolos videri a se 
saepius non negavit. Et tamen nemo erit tam sacrile- 
gus qui Martinum existimet fuisse mentitum. Idem 
quoque angelos sœpe familiariter vidit, ita at conserto 
invicem apud eum sermone loquerentur. Ille tamen 
daemonum insidias cognoscebat : nam eos advenientes 
non modo agnoscebat, sed protluus increpabat; Merca- 
rtum, Jovem brutum atque hebetem esse dicebat. Haec 
verissima esse testatur disertissimus et beatus vir Seve- 
rus Sulpitius, secundo ejus vitœ libro. Ula tamen etiam 
multis in suo monasterio coustitutis incredibilia fuisse 
narrât, ut in his humana fragilitas ^ix possit creduli- 
tatis fidem adbibere. 

Excusai etiam ipsam Johannam, posito quod fallaces 
fuissent spiritus, bona et sincera credulitas ; quoniam 
dicit illas Sanctas fuisse veneratam tanquam illas quœ 
erant in cœlo , et propterea fecisse celebrari missas in 
honorem ipsarum , at patet p. 167; et quia dédit et 
omairit imagines istarum Sanctarum existentes in Ec- 
clesiis sertis et cappellis, ut habetur, p. 186; obtulit 
etiam muneva sacerdotibus in iionorem ipsarum , 
ut habctur p. 167. Quare non >idetur culpanda si 
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illas fait venerata, quas credebat vere lllas esse quœ a 
fidelibus débita veneratione coluntur : unde et dicit ipsa 
Johanna nil alind auquam ab ipsis Sanctis, nisi salutem 
animœ suœ^ sedulo petivisse ; quae sancta est petitio. 
De ea ipsa , p. 57. 

Ad illam partem primi articuli, in qua dicitur quod 
dictœ Sanctœ fuerunt allocutœ sub arbore, quœ Fagus 
dicitur, et prope Fontem, de qua arbore et fonte fert 
fama quod Dominœ fatales couTersantur; ad id quod 
dicit famam divulgatam, advertendum est quod de hac 
fama non constat in processu aliquibus authenticis 
documentis, cum informationes, etiam quœ fuerunt 
factœ in prœsentia ipsius Jobannae, ex decrelo et con- 
sul to assistentium Belvacensi episcopo y ut apparet 
p. 5 r, non sunt insertœ processui. Et de bac arbore et 
fonte ipsa Johanna interrogata in processu, videtur 
referre superstitiones quorumdam dicentium febri- 
citantes, ebibita aqua illius fontis, liberari ; sed dicit 
se id nescire, et Fatas yel fatales Dominas non ibi 'vidisse, 
licet aliquando cum grege et aliis puellis ludendo et 
spatiando ad arbores illas transiret. Dicit etiam se non 
credidisse de quodam Nemore Quercoso, vicino domui 
suœ paternae, et contempsisse, sed non credidisse bis 
qui dicebant exstare prophetiam de puella fatata in illo 
nemore. Haec omnia p. 67, in tertia sessione. Verum 
est quod semel tantum in quodam loco, multis impor- 
tunis interrogatiouibus fatigata, videtur dicere Sancta- 
rum vocem audivisse , sed tune non intellexisse quod 
dicerent , ut patet p. 64 •' t-x quo apparet non fuisse 
ibi tantopere in articulis de arbore ponderandum. Et 
faisum est quod subditur in articulo, scilicet quod in 
illo loco fuerit dictas Sanctas venerata, aut eas invoca- 
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verit ibidem; nec hoc apparet ex processu, et faiso 
fuît adjectam. 

Sequens pars articali falsa videtur et calumniosa in 
pluribus, in eo quod dicitur ipsi Johannœ a -vocibns 
fuisse mandatum quod adiret quemdam principem 
saecularem, et quod, ejusdem mulieris opéra et labo- 
ribus mediantibusy dictus princeps magnum dominium 
temporale et honorem mundanum recuperaret : ex quo 
notatur dolus et fraus condentium articulum. Tacent 
enim quod ipsa Jobanna sœpe professa est sibi expo- 
sitas fuisse mandato Dei miserias et calamitates regni 
Francise, dicens quod aliquando permiserat eos affligi 
pro peccatis ipsorum, ut dicit p. 178. Missa vero fuit 
ad regem, non ad temporale dominium acquirendum^ 
sed ad regnum tyrannide oppressum^jrecuperanilum; 
et non ad honorem mundanum , quod #nat ad fastum, 
sed ad sua repetenda, pro quibus justum ex divinae legis 
sententia bellum geritur. In qua re notanda sunt verba 
Johannœ plena humilitatis, nihil in suis operibus et la- 
boribus confidentis, sed omnia ad Deum referentis. As- 
serit enim pluribus locis, quod, admonita per yoces 
quod veniret in Franciam, dixit : (r Ego sum una pau- 
per filia ignara belli, n p. 53. Et alibi interrogata 
quare id Deus per eam magis Toluisset facere quam 
per aliam, respondit quod ita placuerat divinae boni- 
tali facere per unam simplicem puellam pro repel- 
lendo adversarios régis, ut patet ex processu, p. i45. 
Alibi dicit de vexillo, in quo depicta erat imago Ré- 
gis cœli continentis mundum, quod non habebatspem 
in vexillo, nec putabat vexillum suum fuisse fortuna- 
tius aliis, sed omnem spem victoriae et auxilium fuisse 
in Deo et ex Deo, p. 1 82. Ex quo deprehenditur humi- 
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lilasipsiiis Johannœ nil temere sibi arrogant is, sed more 
etiam prophetamm qui miltebantur , îmbecillîtalem 
Muim et fragîlitatem profitenlis. Argnitor etîam inef- 
fabilis dWina Providentia, qa», nt ostenderet se per- 
misisseGalIicosaliquando pro peccatisaffligi, et, mise- 
ratam tandem calamitatemregni, mirabiliterperpnel- 
lam regnum a serritnte eripere toIuîssCi non per robu* 
exercitnsy nejaxtaprophetam Gallici dicerent : «Ma- 
nns nostra excelsa, et non Dominus fecit hœcomnia, » 
elegit, Qtait Apostolos, infirma mundi ut fortia quœ- 
^pie confnnderet. 

Snbjicitur in iilo articulo quod dictœ Sanctœ, quas 
sibi apparuisse dicit, sibi prœceperunt ut assumeret 
babitnm Tirilem, et quod mallet mon qnam illum di- 
mittere. Quantum ad id quod dicitur sibi a Sanctis 
îtlis faisse praeAèptum^ nullibi constat. Quinimo sœpe 
interrogata dicta Johawna, an voces id sibi preecepis- 
sent f dfxit quod nolebat onerare hominem Tiren* 
tem super iilo, et nunquam fassa est Toces sibi expresse 
prsecepisse. Patet id p. i52^ in examinatione facta 
in carcere, die xii. martii, nbi interrogata de babitu, 
asserit se sponte suscepisse , non ad requestam cnjus- 
quam. Et, interrogata an praecepto vocam, dicit quod 
quidquidbonifecerat, fecerat ex illarum praecepto; sed 
de habitu se alio tempore responsuram, p. 1 35. Yerum 
est eam interrogatam alias , dixisse hoc eam non fecisse 
humano consilio, nec cepei-at vestem , aut aliud fece- 
rat, nisi divino praecepto. Et dum interrogeretur an 
putaret id praeceptum esse licitmn , respondit caute 
quod quidquid praecepto Dei fit, putat licite fieri. In 
cparta examinatione, p. 7^9 et alibi dicit de delatione 
habitus, quod, postquam faciebat praecepto Dei et in 
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ser^itio suo, non credebat se maie agere; sed qiuindo 
phoeret Deo praecipere, statîm deponeret. AHa5 vide- 
tnr dixisse quod nondum tempus advenerat dimittendî 
habitom adhnc, ut patet in responsione ad xv. articu- 
lum, p. 217. Ex quibus apparet et alibi , aliqua certa 
ratione et oraculo adimbatam, dictam Johannam ha- 
bitum assumpsisse. Die xvii. martii dicit quod, quan- 
tum ad habitum virilem, non caperet adhuc, donecpla^ 
ceret Domino nostro, p. 176. Et alias expressiusdicit : 
<i Qoando ego fecero illud propter quod ego sum missa 
ex parte Dei^ egorecipiam habitummnliebrem,» p. 394. 
In admonitione facta per archidiaconum, asseruit non 
aliqua superstitione vel ornatus illiciti causa ^ ied ra- 
tione convenientiae et expedientiae temporis; et causa 
erat conservandœ melins pudicitiœ inter viros; nec 
enim aliter opinabator inter armatos et viros tute aut 
decenter posse consistere in praelio. Quod si causa pu- 
dicitiœ fecit, ne inardescerent viri in sui cupiditatem, 
non ridetur esse damnabile, uti legimus de beata Ma- 
rina virgine, quœ perpetuo in habitu virili in monas- 
terioconversata est. Nec enim aliter poterat inter viros 
et armatoâ adesse, vel ipsa sua manu pugnare. Eadem 
ntio fuit retinendi habitum in carcerci quoniam erat 
viriset quidem lasciviscommissa ad custodieodum : nam 
fuit commissa custodienda juveni scutifero r^is , sola 
virgo atque puella, ut patet p. 47 • Imo quod amplius est, 
probatum est per informationes habitas Rothomagi (1) 
quod dicta Johanna aliquando conqnesta est quod im- 
pii quidam etscelesti tentaverant sibi vim inferre; et 

(1) Ces ioformations sont celles qui furent faites en 1452 par le cardinal 
f1*Estouteville , et qu'on trouvera rapportées tout au long au chap. Y du 
procès. 
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quod ista fiierat causa retinendi pertînaciter in carcere 
habitas viriles, ipsa Johanna in fine dedaravit, qaoniam, 
sanel Tirili habîtu dimisso post abjurationem et postea 
reassumplo, dixit se accepisse quia habitas ille erat 
deœntior inter ^iros quam mnliebris , cum esset in 
TÎrorum costodia, compedibas ferreis consiricta; et 
quod daretur sibi honestus et grallosus carcer^ etquod 
paroret Ecclesiœ, ut palet cîrca finem fHX>cessus,p.4^* 
Et quod ista fuerit causa et ejus intentio, indicant Ta-* 
riis locis multa iUius dicta. Semel enimdfadi, p. 68 : 
ce Detis mihi unam vestem mulidiran, et sinite me 
abire. » Sciebat enim in carcere se sinepericuio pudi- 
citîœ non posse durare. Et, ne quis putet eam fuisse 
muliebris honestatis oblitam, videat pias preœs illios, 
quœ inter relîqua rogavit quod, si oporteat eam adduci 
ad judicium et eam spoliari, requirebat de gratia ab 
ecclesiastîcis quod haberet unam camisiam longam 
muliebrem et unum capitegium, p. 176. Et qnidqaîd 
dicatur quod praeelegerit non audire missam et non 
suscipere Eucharistiam quam abjîcere habî tum, semper 
Tidetur ista fuisse intentio sua quod contenta erat 
audire dÎTina in habitu muliebri. Et ita alias inslaii- 
tissime petiit dicens : « Tradatis mihi unam Testcm 
longam usque ad terram sine cauda, et eam mihi tra- 
datis ad enndum ad missam, etdeinde ego reassumam 
habitum quem habeo, » Tidens, ut praedixi, in alio ha- 
bitu non posse morari in carcere. Alias petiit unam Tes- 
tera ad modum unius filiae bui^ensis et unum caputium 
muliehre, u et ego accipiam pro audiendo missam. » 
Patet id p. i65. ÂHas dixit : ic Certificetis me de au- 
diendo missam, si àfheo accipere habitum muUebrem.n 
Et alias, post omoes confes&iones, dum adoKXieretar a 
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qaodam archidiacono, p. Zg^, declaravit quaefuisset 
ejus intentio, dicendo quod, de habitu, ipsa bene to- 
luerat assumere unam tunicam longam et caputium 
muliebre pro eundo ad ecclesiam et recipiendo sacra- 
mentum Eucharistiœ, sicut alias respondit, proviso 
quod, statîm post, ipsa illum habitum deponeret et 
reassumeret alium : ex quo patet faisum esse quod 
prœelegerit non recipere communionem in die sta- 
tuta ; nam et in alio loco, dum diutui*no carcere mace- 
rata et compedibus cruciata graviter laboi^ret, videns 
sibi mortem imminere, judices pie obtestata est dicens : 
ce Videtur mihi quod sim in magno periculo mortis, 
yissk infirmitate quam patior; et si ita est quod Deus 
velit facere placitum suam de me , ego requiro vos 
quod habeam confessionem et sacramentum Eucha- 
ristiœ et quod sepeliar in loco sacro; » ut patet ex 
processu, p. 377. Et alias, in prima sessione, petiit 
ex gratia quod posset audire missam antequam addu- 
ceretur ad judicium; quod ei impie videtur fuisse de- 
negatum, p. 43* ^^ quibus responsionibus videtur 
innuere delationem habitus virilis, causa melius con- 
servandae pudicitiae, ipsasebellis ingerente, in carcere 
autem, propter cupidos juvenes et lascivos, quibus 
commissa erat, fuisse lici tam; et non fuisse propterea vo- 
luntatem ejus perpetuam* aut superstitiosam. Delatio 
autem habitus virilis tune videtur damnari canonibus^ 
quando ad superstitionem, ad indecentem ornatum , 
uullocerto consilio, nulla necessitate, fit. 

Alia pars articuli incusans quod decem et septem 

annorum puella, inconsultis parentibus, recesserit et 

se agminibus armatorum immiscuerit, die et nocte, 

nuUam apudse mulierem babendo, partim dolo reticet 

II. 3 
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yerum, partim falsum malitiose exprimit. Tacetenim 
quae, ad excusationem bujus, ipsa Johanna dixit : se 
idcirco non indicasse parentibus, ne eos mœroreconfi- 
ceret; fuisse enim arctatam divino praecepto, cui obe- 
dire oportebat magis quam parentibus, et illico scrip- 
sisse parentibus et Teniam fuisse conseculam; item 
obedientiam quam semper in aliis fuerat parenti- 
bus <)bsecuta. Quœ habentur p. 129, et latius disse- 
ram infra, in articulo speciali. Reliqua particula est 
falsa, quoniam, licet illa inter armatos versaretur^ uti 
necesse erat, ex quo ad id missa erat, et ducebat exer- 
citum, dicit tamen se in cubiculo unam aut duas mu- 
lieres secum habere solltamy et, si quando illas non po- 
tuit habere, armatam cubasse neque se spoliasse. 

De eo quod subjicitur, quod asserat se missam a Deo 
cœliy quia inde inquiratur quoquam hoc illam signo 
et testimonio debuisse doceri, dicetur infra, ubi me- 
lins cadit. 

Quod sequitur, quod noluit se de supradictis sub- 
mitteredeterminationi cujusquam^nisi soliusDei, quo- 
niam super hoc fit articuius specialis, qui est altimus 
in ordine, cum illo dicetur; in quo multa ostenden- 
tur falsa, multa dolo suppressa ex dictis ipsius Johannae. 

Et in eo quod dicebat de certitudine suœ salu- 
tis, quoniam non ita dure Hec absone protulit, sed 
recte videtur interpretata, dicetur speciali suo articulo 
infra. 

Secundus articuius est de signo dato régi Franco- 

rom^ videlicet de angelo qui detulit coronam régi 

"^ indœ^ et eidem exhibuit reverentiam. Grca quem 

rertenda sunt plura. Primo, quod ipsa 
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Johanna sœpe protestata est quod, de his quœ tangunt 
regem, non diceret quidquam aut non diceret yerita- 
tem; et quanquam multis verbis et minis ui^eretur 
ab episcopo Belvacensi , quod simpliciter juraret di- 
cere veritatem, aliquando dixit : « Vos bene possetis 
a me talem rem petere, de qua ego responderem Tobis 
yerikatem, et de aliis non responderem ; » et hac pro- 
testatione juravit in prima sessione, p. 45. Et alibi 
respondit : « Talia possetis a me petere quœ ego non 
dicerem yobis; » et rm*sum : « Potest esse quod de 
multis^ quœ a me petetis^ ego non dicerem vobis ve- 
rum, MUtpatetin tertia sessione, xxiv. februarii habita^ 
p. 6o. Patet etiam ex processu, quod multas saepe in- 
terrogationes repulit tanquam non facientes ad proces- 
simi, et quod yariis illam implicabant quaestionibus, ut, 
de nalura angelica, quis esset yerus papa, et multà si- 
milia. Comminatus est saepe episcopus ut simpliciter 
juraret, alias haberetur pro conyicta de crimine, ut 
patet p. 6i ; illa tamen nunquam yoluit simpliciter ju- 
rare. Aliquando etiam expresse protestata est quod, de 
tangentibus regem suum, non diceret yeritatem. Ali- 
quando dixit : « Ego jurayi aliqua non dicere, et yos 
non deberetis me incitare ad perjurandum ; » ut patet 
in secunda examinatione, p. 5o. Ex quibus denun- 
tiationibus et protesta tionibus yidetur quod, si quando 
ipsa Johanna multiplici interrogatione fatigata, et pêne 
coacta (dequo etiam aliquando conquesta est), aliquid 
dixerit quod yideatur a yero abhorrere, id fecerit sa- 
tisfaciendo importunitati petentium, et excusanda sit 
a perjorio. Item est advertendum quod, si yolumus 
ipsius Johannae omnia dicta pensare, et intellectum 
verborum subtili inquisitione discutere, reperiemus 
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forte ipsam Johannam nihil in hocabsurdi dixisse, sed 
mystice et in figura sic locutam fuisse : quod in fine de- 
claravit aperte. Quodam enim in loco ihterrogata de 
corona^ videtur dixisse illam coronam non fuisse opera- 
tam et manu factam, quia dicit quod illa corona mit- 
t'ebatur ex parte Dei, et quod non est aurifaber in 
mundo quiscivissetfacereitapulchramet ita divitem, 
et quod erat boni odoris si bene custodiatur, ut patet 
pp. i4i et 145. Ex quibus verbis videtur intellexisse 
coronam missam ex parte Dei^ id est recuperationem 
regni et coronationem Remis fiendam^ quae erat boni 
odoris, si conservaretur fructubonioperisetjustitiae. 
Et quia dixit illam fuisse delà tam ad regem, ipsa in fine, 
imminente supplicio, non revocando dicta, ut falso 
aliqui calumniantur, sed interpretando , dixit semet- 
ipsam fuisse angelum delatorem : quod satis convenit; 
[nam] cum se missam ex parte Dei profiteatur, ideo 
potest angeli nomine nuncupari ; siquidem angélus dici- 
tur quasi missus, et nomen est officii, non angelicae 
naturae vel dignitatis, secundum doctores ; et hoc patet 
per illud Malachiae prophetae, secundo capitulo : (c Labia 
sacerdotis custodiunt scientiam et legem exquirunt ex 
ore ejus , quia angélus Doroini exercituum est » an- 
geluSf id est nuntius. Et hoc sentit quodam alio loco, 
nbi dicit [quod] plures viri ecclesiastici et alii vide- 
runt eam, qui non viderunt angelum, tempore quo 
fuit corona delata. Hoc dicit die xni. martii, p. i45. 
Et tune bene convenit illud quod dixit de corona 
qaœ fuit data archiepiscopo Remensi in praesentia ali- 
quorum, quoniam fuit decretum a Deo quod archie- 
piscopus Remensis coronaret regem, sicut declaravit 
evehtus rei. Régi ergo a Deo per angelum, id est|nun- 
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tiationem ipsius Johannae, fuit corona missa, id est 
repromissio regni facta ; quœ corona commîssa est ar- 
chiepiscopoRemensi, hoc est ilii commissum est aDeo 
quod Ipsum in r^em coronaret. Et quod dicit de 
multitudine angelorum concomitantium ^ quibusdam 
locis in processu, videtur interpretata^ dicendo iilos 
fuisse administratorios spiritus, fortassis sentiens eos 
qui sunt ad hominum custodiam deputati : quod vide- 
tur innuisse aliquando dicendo quod angeli illi ab ho- 
minibus videri non possunt ; et quod crebro angeli 
inter homines versantur, qui tamen non yidentur : 
uti dixit in examina tione facta die xii. martii, p. 1 3a. 
Unde prœsumendum est Johannam tune aliquid 
dixisse in figura , secundum quam bene convenit illa 
exhibitio reverentiœ facta régi per ipsammet : quod 
nobis déclarât quœdam ipsius Johannœ confessio di- 
centis se vidisse in manu cujusdam Scoti, videlicet 
imaginem unius puellae armatœ , quœ erat agenicu- 
lata uno genu et prœsentabat unam litteram régi suo; 
dicens quod nunquam vidit, Tel fieri fecit aliam ima- 
ginem, vel picturam ad suam similitudinem; ut patet 
ex responsione ad lu. articulum, p. 292. 

Ad tertium articulum, in quo asseritur Johannam 
dixisse se certam esse de apparitionibns bonis ex earum 
sola confortatione et bona doctrina , et quod credebat 
ita firmiter sicut crédit Dominum passum pro nobis, 
faisus etsubreptitius est iste articulus, quia non solum 
ex illo, sed plurimis et maximis argumentis, et quasi 
certis indiciis cognoscebatveritatem revelationum; ex 
qnibus ita experta erat, ut asseruerit; cuminterrogare- 
tur quod si diabolus transfiguraret se in formam angeli 
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boni, quomodo îpsa cognosceretqnod esset bonus an- 
gélus vel malus, respondens quod satis cognosceret an 
esset sanctus Michael, >el aliqua res confîcta. Sic ipsa 
dicit p. 171, ubi etiam dicit se non temere nec subito 
credidisse, incussumque esse sibi terrorem ; et alia pln- 
rima concnrrerunt, quae copiose prosecutus sum circa 
primam partem primi articuli. Licet enim difficilis sit 
agnitio atque discretio Terae revelationis ab illusione, 
tamen, ut ait beatissimus Gregorius, lib lY . Diidogo- 
rum, sancti viri, inter iilusiones atque revelationes 
ipsasy visionum Toces aut imagines quodam intimo sa- 
pore disœmnnt, ut sciant Tel quid a bono spiritn per- 
cipîanty vel quid ab illusore patiantur. Ex qua patet 
auctoritate Gregorii, ex Tocum aut imaginum dissi- 
militudine, a sanctis et justis viris non solum credi, 
sed sciri posse quid inter revelationem et illusionem 
intersit. Quod confirmât beati Martini exemplum, de 
quo scribit facundissimus Tir Severus Sulpitius, quod 
diabolum tam conspicabil^n et subjectum oculis ha- 
bebat» ut^sive se in propria snbslantia contineret, sive 
se in diversas figuras spiritalesque nequitias transto- 
lisset , qualibetque ab eo sub imagine videretur, co- 
gno$cebat;sicutcum ilium, oircumamictum purpura et 
diademale redimitum sibi apparentem, agnorit. Plura- 
que possunt exempla hujusmodi ex sanctorum Patrom 
Titisproferri. Exquibus patet excusabilem et tolemn- 
dam esse ejus assertionem ; et in hoc quod comparât 
credulitatem illorum credulitati fidei, magis de vehe- 
maiti nimîs affirmatione quam de eiTore fidei potest 
reprehendi. 

Qaartus ariiculos habel quod ipsa Johanna dicit 
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se certain de quibusdam futuris contingentibus;In hoc 
advertendum quoniam dicta Johanna nil in praedictione 
futurornm videtur temere esse locutam; et ipsa praedic- 
tio sui Taticinii in muitis videtur nôbis praestare efficax 
signum suae missionis. Quod non jactanter locuta est, 
patet in responsione ad xxxiii. articulum, in quo sibi 
illud impingitur. Dicitquod in Domino et ex Domino 
est revelare futura cui placet sibi ; et quod de ense et 
aliis rébus futuris et venturis, quas dicit, hoc est per 
revelationem. Ita dicit in responsione ad dictum arti- 
culum, in processu, p. 25i . Humiliter ergo retulit ad 
divinam virtutem, tanquam si illud didicisset de Ëvan- 
gelio: (c Gratias tibi ago. Domine, quia abscondisti ea 
a prudentibus et sapientibus, et revelasti ea parvulis. » 
Sed quae possuntprœdiciveriora, quam illaquae dicta 
Johanna prœdixit? Primo illud quod pro sîgno prœ- 
dixit régi Francorum et quod a vocibus sibi asserit re- 
Telatum, quod liberaret civitatem Âurelianensem obsi- 
dione, et quod coronaretur Remis, quae ci^itas adhuc 
detinebatur ab Ânglicis; sicut patet secunda examina- 
tione, p. Ô3. Item in eo quod praedixit ipsis Anglicis 
pluriesy sed potissimum quinta sessione, p. 84 ^ ubi 
dixit et denuntiavit Anglicis quod,anlequam elaberen- 
tur septem anni, perderent majus vadium quam Aure- 
lianis, et haberent majorem perditionem quam hacte- 
nus habuissent in Francia : quod quidem omnes 
scimus in reductione urbis Parisiensis fuisse comple- 
tum, Sed quod amplius et certius est, et his diebus 
divino munere ac dono videmus impletum, illa palam 
prsedixit quod rex suus lucraretur vel recuperaret 
regnum Franciae ; et hoc ita bene sciebat, sicut quod 
erat praesens in judicio. Hoc dicit eadem sessione, p. 84 : 
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quod ante tanta temporum curricula nullus potuisset 
malignus spiritus divinare, qui solum ex quibusdam 
conjecturis, subtilitate naturae et experientia, quaedam 
potest futura praedicere, sicut beatus tractât Augusti- 
nus, libro Dénatura dcemomun. Hoc itaque spiritn re- 
velavit ensem absconditum in ecclesia sanctœ Katha«- 
rinae, signa tum tribus crucibus; de quo tamen ense illa 
in quarta sessione, habita die xxvii. februarii, p. 76, di- 
cit etiam quod nunquam fecit fîeri aliquambenedictio- 
nem super illum ensem, nec fecit deprecationem ut ille 
ensis esset fortunatior, nec habebat plus spei in illo ense 
quam in alio ; imo, illo abjecto, accepit quemdam ensem 
abreptum ab uno Burgundo y qui videbatur aptior ad 
bellum gerendum. De praedictione autem liberationisa 
carcere, quœ videtur eam fefellisse , notandum quo^ 
niam propter hoc cœtera vaticinia non debent haberî 
suspecta, quoniam id ipsum legimus sanctis Prophetis 
contigisse; quoniam, ut ait beatus Gregorius lib. II. 
Dialogorum, spiritus Frophetarum mentes non sem- 
per irradiât ; quin imo de eo scriptum est quod, quando 
vult, spirat. Hinc est quod Nathan, in libris Regum, 
requisitus si David construere templum posset, prius 
consensit, et postea prohibuit. Hinc est quod Eliseus 
cum flentem mulierem cerneret, causamque nesciret, 
ad prohibentem puerum dixit : t< Dimitte eam , quia 
anima ejus in amaritudine est, et Dominus celavit a 
me et non indicavit mihi. » Hoc enim Dominus ex 
magnœ pletatis dispensatione disponit, quia aliquando 
prophetlëe spiritum dot^ aliquando subtrahit ; et ali- 
quando Prophetae futura praevident, aliquando non; 
ul praeclare prosequitur beatus Gregorius, prima ho- 
MiÛa sBp^Èuehielem, Quanquam de sua libéra tione 
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ambiguë semper responderit ipsâ Johanna , lestata se 
nescire diem neque horam. Et quodam in ioco dicit se 
de liberatione sua habuisse anceps responsum^ sedquod 
haberet succursum a Dec : quod iila dicebat posse intel- 
ligi Tel per lîberationem a carcere, Tel per perturbatio- 
nemjudicii. Et fînaliter dicit sibi fuisse dictum : (c Non 
cures de martyrio tuo, quia pervenies ad regnum Fa- 
radisi. » Ex quo satis supplicium suum praedixisse vi- 
detur. Hoc patet in examina tioneduodecima, p. i55. 
Et alibi dicit quod consuluit et interrogavit Toces an 
esset combusta ; et ipsae responderunt quod se referret 
ad Deum, et ipse iUam adjuvaret. Hoc patet in processu, 
in interrogatione facta die ix. maii, p. 4o i . Nec mirum 
est per spiritum ipsam homines, quos nunquam y iderat, 
potuisse cognoscere, quae multo incertiora et incredi- 
biliorade futuropraedixit, cumetiam arcanae hominum 
cogitationes et tentationes mentis possunt per spiritum 
a sanctis yiris cognosci ; ut de superba cogita tione pueri 
per spiritum cognita, beatus Gregorius H. libro Dia- 
logorum narrât. 

Quantum ad quint um articulum, in quantum diei- 
tur ipsam asseruisse se Dei prœcepto assumpsisse ha- 
bitum yirilem, et in illo habituEucharistiœ sacramen- 
tum suscepisse^ consideranda sunt illa quœ dixi in primo 
articulo, ubi hoc ipsum tangitur et data est illa con- 
clusio quod, [cum] probabili ter creda tur missa a Deo, ad 
exercendas res bellicas inter armatorum consortia, ad 
comprimendam concupiscentiam iilorum, ad liberius 
beliica exercenda, non autem ex aliqua superstitione 
et indecenti ornatu, Dei nutu, assumpserit. Et quod 
semper dixerit se Telle in eo habitu permanere, scilicet 
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quamdiu esset in servitio illo sibi a Deo demandatOi et 
quamdiu Deoplacuerit, uti patet ex multis diclis illius 
positis supra : non débet haereticum judicari si in eo ha- 
bita sacramenta sumpsit, quoniam necessitateofficii et 
ministerii suscepti, etbona de causa induebatur. Sicut 
necbeatœ Marinae quis imputabit ad culpam^ si in mo- 
nasterio monachorum, perpetuo in \iriii habitu, inco- 
gnita vixit, cum monachis communicans in sacramen- 
tis; née ante fœmina patuit, licet calumnia adulterii 
affecta esset, quam ejus corpus post mortem nudatum 
sexum indicavit. Simile de beata Eugenia, quae in vi- 
rill habitu diutissime et castissime vixit» Item ipsa Jo- 
hanna circa ipsam assumptionem Eucharistiae in illo 
habitu, dicit (quod isti réticent) , quod, licet recipe- 
ret, tempore quo sequebatur castra , corpus domini- 
cum in eo habitu, non tamen in armis; ex quo ipsius 
patet religio et reverentia erga sacramentum. Hoc dicit 
sexta sessione, acta ni. martii, p. 104* 

Quoad sextum articulum, in quantum objicit ipsi 
Johannae quod inscriberet in litteris Jhesus MARrA , et 
crucem ad significandum ne obediretur, ad hoc fdtetur 
se Johanna in litteris suis prœposuisse Jhesus Maria ; 
idem et in sculptura annuli, de quo p. i85, et in 
vexillo. Hoc non débet reprehensibile judicari : imo 
hoc est religiosum in unoquoque christiano; quocirca 
et multi prudentes et religiosi viri in litteris scribendis 
observant. Yerum est tamen quod in quinta sessione, 
habita die i. martii, p. 83 , ipsa fatetur quod aliquando 
aliquod signum crucis faciebat ad significandum inter 
8UOS ne facei^nt id quod scribebat : quod est intelli- 
fiOldum de aliquo signo in crucis modum, quod a pie- 
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risque etiam catholicis prîncipibus observatur, qui id 
ini*ebus arduis faciunt et arcanis, ut secretam mentem 
aliquo signo significent. Imo et characteribus litteras 
totas conficiunt^ ne hoc a quoquam possit intelligi. Sed 
quod illa per edictum fuerit interminata exitium non 
parentibus litteris suis^ quod sequitur in articulo, fal- 
sum est et nullibi apparet ex toto processu. 

Et advertendum est quam caute ultimis verbis arti- 
culi subditur, dicendo quod scribi fecit quod faceret 
interficî non obedientes, et de ictibus memorando : 
unde suggerere conantur crudelitatem fuisse et sœvi- 
tiam in dicta Johanna, illud réticentes quod ipsa Jo* 
hanna prseclare est elocuta in quarta sessione, acta die 
XXVII. februarii, p. 78, ubi dicit quod neminem unquam 
interfecit; quin imo^ quando aggrediebatur adversarios^ 
ipsa propriis manibus gestabat vexillum suum, pro evi- 
tando, ut ait, ne aliquem interficeret.Tacent item illud, 
quod Johanna per litteras et ambassatioies requisivit 
ducem Burgundiae ne eœdes sequeretur, ut patet ex 
responsione ad xviii. articulum, p. !234- Tacent insu- 
per quod, in obsidione Âurelianensi, illa litteras desti- 
nayerit suadentes pacem, admonentes ut inde discede- 
rent hostes, ne caedes sequeretur. Quarum litterarum 
exstat exemplum in processu, p. 240, inter articulos. 
Hœc omnia in Johanna suspicionemcrudelitatiselidunt. 

Circa septimum articulum, in quantum dicitur ip- 
sam in œtate decem et septem annorum adiisse unum 
scutiferum, quem nunquam agnoverat, ex quo viden- 
turinnuere eam solam, oblitam feminei pudoris, ad vi- 
rum accessisse , falso in hoc calumniantur; nam ipsa 
Johanna asserit in processu quod, saepe admonita per 
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voces quod veniret in FraDcîam> prlmum accessit ad 
£iyunculum suum et sibi aperuit propositum suum ; et 
quod eam oportebat ire ad oppidum deVallecoloris; 
et quod avunculus suus eam deduxit illuc, ubi reperiit 
dictum scutiferum, sciiicet Robertum de Baudricuria. 
Hoc constat in examinatione facta xxii. februarii, 
p. 55» 

Quantum ad aliam partem articuli, in qua dicit 
quod insciis et inconsultis parentibus recesserit, circa 
hoc aliquid dixi in primo articulo. Non attenderunt 
ergo neque notaverunt quemadmodum de hoc se Jo- 
hanna elegan ter excusât, p. 12g, dicens seidcirco non 
indicasse parentibus, ne aut prohibèrent, aut ex re- 
cessus denunliatione eos maerore conficeret; dicens 
quod, ex quo Deus ita praeceperat et mandabat, etiamsi 
habuisset ceutum patres, oportebat eam Deo obedire. 
Digna et constans in puelia vox , consentanea aposto- 
licœ sententiae, quia oportet obedire magis Deo quam 
hominibus. Sciebat enim primum Toluntatem Dei 
impleri debere, deinde parentum, exemplo Ghristi 
cui reperto in templo cum mater dixisset : « Ego et 
pater tuus dolentes quaerebamus te. — Quid est 
quod me quaerilis? Nescitis quia voluntatem patris, 
qui me misit, oportet implere? » Quare et ipsa Jo- 
hanna, prœdicto loco etaliis multis, dixit in caeterisse 
semper obedieutissimam fuisse parentibus. 

Quod vero sequitur in articulo, quod ab ipso armi- 
gero acceperat habitum Tirilem, falsum est. Quin- 
imo ipsa plurimis in locis interrogata an id ad illius 
Roberti instantiam, vel ex ejus consilio fecisset, res- 
pondit quod de hoc non inculpabat hominem viven- 
tem, ut patetsecunda sessione, p. 54; semperque vi- 
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detnr dixisse illiim Toluntate et prseceptô Dei, se, ad 
ejus servitium et certum tempus, assumpsisse. 

Et quod ponitur in fine capituli , dixisse princîpi 
qaod Tolebat ducere guerram et ponere eum in 
magno temporal! dominio^ dolose confingitur, ut dixi 
in primo articulo^ quia dixit et in plurimis locis tes- 
tata est y se venisse ex prœcepto Dei ad denuntiandum 
r^î Francorum quod Dei ope recuperaret regnum 
suum, non ad victoriam contra adversarios, sed pro jus- 
tissimo belloy ad regnum ab hostibus eripiendum; non 
pro temporali adventitio dominio, ut verba sonant, sed 
pro suo et légitime parto regno, et ab hostibus injuste 
capto, redimendo. 



Octavus articulus dicit de dejectione ac saitu turris, 
ut inducat et causet in ea crimen desperationis ; sed est 
advertendum quia , si ipsius Johannœ diligenter dicta 
pensentur, ipsa se ab omni crimine infamiae in ea re 
purgat. Quodam enim in loco dedicto saltu in terrogata, 
dicit quod, ira ta ex eo quodaudiebat Ânglicos adventare, 
ne in iilorum manus incideret, saltavit et commendavit 
se Deo et Beatœ Yirgini. Et interrogata tune an ma- 
lebat mori quam incidere in manus Ângiicorum, res- 



pondit^ ut crîmen desperationis a se repelleret, quod 
ipsa malebat reddere animam suam Deo quam esse in 
manu Angliconim. Ita testata est in sexta sessione, 
habita ni. martii^ p* i lo. Alibi apertius causam piam 
ipsias saltus inductivam declaravit, dicens quod au- 
(lîenit f dum esset in tiirri , Anglicos crudele quoddam 
\Àêse, soilicet quodomnesde Compendio qui 
ederent, vivi cremarentur.Gravis- 
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sime indoluit obtestans Deum et dicens : « Et quomodo 
dimittet Deus mori istas bonas gentesquae fuerunt ita 
fidèles domino suo? » Mota compassione, cupiens illis in 
tanta calamitate succurrere, saltavit de turri.Et infer- 
rogata utrum, quando saltavit, crederet se interficere, 
respondit quod non; sed saltando commendaTit se 
Deoy et credebaty per médium rllius saltus, evadere 
quod ipsa non traderetur Anglicis. Sic illa in décima 
tertia examinatione, prœsente subinquisitore, facta die 
XIV. martii, respondit, p. 1 5o. Et alio loco expressius se 
excusavit dicens : u Egofaciebam hoc non desperando, 
sed in spe salvandi corpus meum et eundi ad suceur- 
rendum pluribus bonis gentibus exsistentibus in neces- 
sitate; et post saltum fui confessa, et requisivi veniam 
a Domino; » quam per revelationes agnovit se impe- 
trasse. Hoc dixit in alia examinatione, eodem die ha- 
bita^p. 1 60. Exquibus omnibus in unum collatis asser- 
tionibus ipsius Johannae, in saituhaec tria fuisse reperi* 
musillam excusantia: bonum et pium finemsuccurrendi 
calamitosis , et prohibendi tam impium et nefarium 
facinus in illos de Gompendio ; spem evasionis ; et post 
factum, agnitionem erroris et veniae petitionem. Qui- 
bus stantibus, non potest dici fuisse desperata, siqui- 
dem desperatio, ut theologi deûniunt, est qua quis 
penitus diflidit de Dei bonitate, existimans suam mia- 
litiam divinœ bonitatis magnitudinem excedere; sicut 
Gain qui dixit : a Major est iniquitas mea quam ut 
veniam merear. » 

Quantum ad nonum articulum, de promissione suae 
salutis et certitudine , non temere nec absone dixisse 
videtur^ si ejus dicta congrue referantur. Ipsa enim 
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alias sponte sua interpretata est quôd dixerat de cer- 
titudine suse salutis^ quod illud dictum intelligebat, 
dummodo teneat juramentum et promissionem quam 
fecitDeOy videlicetquod ipsabeneservaretvirginitatem 
saamtam corporisquam animœ : in quo omnino sancte 
videtur et religiose sensisse, cum in canonibus scriptum 
sit quod sola virginitas replet paradisum, quod castit^s 
sola est quse cum fîducia \alet Deo animas praesen- 
tare; cum laudabilior sit omni propos! to^ transcen-* 
dens et vincens cœlestia, ut beatus Âugustinus ait ; cum 
etiam virginitas hominemangelisreddat aequalem, imo 
angelos excellere faciat, ut beatus Hieronymus prose- 
quitur ad Eustochium. Et notandum quod Johnnna 
dicit de virginita te mentis et corporis, inteliigens illam 
esse Teram et perfectam virginitatem^quee mente incor- 
rupta sei^vatur. Et de peccato, si omnia illius dicta con- 
ferantur in unum, satis convenienter videtur esse lo- 
cuta , quanquam, ut puelia et ignara, discretionem et 
diSerentiam inter mortale et veniale peccatum potuit 
ignorare. Et ego simplices homines audivisse me me- 
mini , qui nullum existimant mortale peccatum , nisi 
maximum quoddam detestabileque flagitium, ut ho- 
minem occidere/latrocinium facere, et similia. Ipsa 
namque quodam loco ait, interrogata an esset in gratia 
Dei, caute et religiose respondens : « Si ego non sum , 
Deus ponat me in illa ; si vero sum , Deus me in ipsa 
perseveret . » Sic respondit tertia sessione, xxiv. februa- 
rii, p. 65. Et alibi interrogata, ex quo babet revela- 
tiones, utrum putaret expedire sibi confiteri , respon- 
dit quod nescit quod peccaverit mortaliter; sed si 
ipsa esset in peccato mortali , ipsa existimat quod 
sancta Katharina et Margareta illico dimitterent eam. 
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Subjecit tamen sapienter quod nemo potest nimis mun» 
dare conscientiamsuam. Hocdixit in seconda examina- 
tione facta die mercurii, xiv. martii, p. i Sy. Cauta res- 
ponsio : non enim temere asserit se non peccasse aat 
non posse peccare , sed pie crédit inquinatis mortali 
peccato Sanctos et electos Dei non apparere. Et quod id 
clare senserit perspicue declaratur; interrogata énim 
alio loco utrum crederet post revelationes se peccare, 
respondit : « Ego nihil scio; sed ex toto me refero ad 
Deum. » Et cum sibi diceretur quod ista responsio est 
magni ponderis, respondit quod etiam tenet eam pro 
magno thesauro , ut patet prima examinatioue facta 
XIV. martii, p. i56. 

Quantum ad illud quod dicitur in decimo articulo , 
quod ipsa temere asserat Deum quosdam diligere via- 
tores, in hoc non videtur aberrare; quinimo humi- 
liter profiter! aliosfn hoc sœculo esse qui plus a Deo 
quam ipsa diligi mereantur. Et illud quod dixit fuit de 
duce Âurelianensiy de quo dixit se habuisse plures re- 
velationes quam de aliquo alio, post regem suum, quo- 
niam, pro succurrendo gentibus ipsius laborantibua, 
dixit se missam ; non tamen temere aliquid certi de 
illorum salute asseruit. In his autem, quae videntur 
esse contra caritatem proximi, ut de Ânglicis, alias 
ipsa recte salvavit, ubi dixit se amare quosDeus amat, 
et odere quos Deus odit. Et interrogata an scit quod 
sanctœ Katharina et Margareta odiant Anglicos, res- 
pondit quod, de odio et amore quem Deus habet ad 
Anglicos, vel quid faciet auimabus ipsorum, ipsa ne- 
scit; sed bene scit quod expellentur a Francia. Ita 
dixit xvii. mensis martii, p. 178. Quomodo enim eos 
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Tidetar haboisse odlo, quos per litteras caritative 
commonuil et hortataestad pacem? ut patet ex copia 
litterarum posita interarticulos^ p. 240. DeBurgundis 
aatem nunquam dixitse odere, sed non dilîgere prop- 
ter Toces quas habuit. Interrogata enim an voxadmo- 
nuerit eam quod oderet Burgundos^ caute respondit 
nil dicens de vocibus; sed quod ipsa, postquam voces 
et revelationes audivit régi Francis favere^ non dilexit 
Burgundos; subdens quod haberent guerram^ nisi 
facerent quod deberent. Ita respondit in tertia sessione^ 
XXIV. februarii, p. 66. Licet ergo non distinxerit di- 
cens se illos non odere, sed eorum errores^ tamen vi- 
detur recte sensisse. Et satis evidens in Burgundos 
caritatis indicium ostendit^ cum testatur per litte- 
ras et ambassiatores requisi^isse dominum ducem Bur- 
gundiœ ad pacem inter regem et eum, ut patet ex res- 
ponsioneipsius Johannaead xviii^'^articuluni, p. 234. 

Undecimusarticulusest perplexus, multafalsa con- 
tinens. Primo objicit quod ipsa Johanna exhibebatreve- 
rentiam imaginibus apparentibus : ex quo videtur eam 
notarede idolatria ; sed dolo reticuisse videtur formans 
articalum, quod eam venerationem exhibebat tanquam 
illis quas i^ere et realiter putabat esse Sanctas illas 
quae sunt in cœlis, non intendens ilIas venerari ut 
imagines^ sed ut eas quae coli a fîdelibus venerarique 
debent; quod patet^ quia ipsa Johanna dixit se impen- 
dere honorera illis sicut sanctœ Katharinae et Marga- 
retœ quœ sunt in cœlis; et ob hoc in illarum honorem 
oSerebat munera sacerdoti; et quod credebat fiimiter 
quod illae essent^ quia ob illarum honorera ornavit 
imagines earura exsistentes in ecclesiis sertis seu cappel- 
II. 4 
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lis. Quœ constant ex confessione illius, p. i86. Tacent 
quod ipsa facîebat celebrari missas in honorem ipsa- 
rum, et sic debitum cultum exhibebat; et hocposito 
etiam quod illusiones fuissent , eam tamen praemissa 
ab idolatria excusant. 

Ad id quod subjicitur in articulo , de corporali et 
reali complexione, satis dictum est in primo articulo. 
Circa vero invocationem, ex qua quidam eam arguunt 
tanquam invocatricem dœmonum, maie videntur in- 
terpretari, et contra omnia asserta et confessa ta per il- 
lam. Quodam enim in loco dicit, interrogata utrum 
înTOcaret sanctas Katharinam et Margaretam, respon- 
dît quod saepe adyeniunt sine vocando, et nisi ve- 
nirent ipsa requireret a Deo quod illas mitteret. Ëcce 
ergo quod non est invocatrix spirituum, sed Dei, ut 
per Sanctosdignetur eam confortare. Hoc patet ex in- 
terrogatione habita die lunœ, xii. martii, p. 1 26. Quin 
imo una ejas responsio omnem in hac re suspicio- 
nem elidit , quam fecit ad l^ articulum , p. 279. 
Interrogata enim per quem modum et quibus verbis 
voces requireret, respondit quod reclamabat Deum et 
beatam Dei genitricem quod mitterent sibi consilium 
et confortationem, ponens verba gallica quae ita possun t 
interpretari latine : « Pissime Deus, in memoriam tuœ 
sanctae Passionis, obsecro digneris mibi revelare quo- 
modo debeo bis viris ecclesiasticis respondere. » Simi- 
liter falsum est quod illis imaginibus devovit virgini- 
tatem y nisi tanquam missis a Deo, referens tamen 
TOtum principaliter ad Deum. Sic enim semel de hoc 
interrogata respondit, quod bene debebat sufficere 
hoc promittere illis qui erant missi ex parte Dei; die 
lunœ XII. martii, p. 1 27. Et in eadem examinatione dicit 
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quod prima vice, quando audivit vocem, vovit servare 
Tirgini tatem tamdiu quamdiu placeret Deo ; et sic Totum 
simplex virginitatis Dei curœ custodiœque commi- 
nt. Hoc patet ex processu , eadem examinatione , 
p. iqlS. Et quod dictam promissionem et votum ipsa 
Johanna fecerit principaliter Deo, ipsamet declaravit 
expresse in secunda examina tione diei mercurii xiy. 
martii, p. i57, ubi decertitudinesalutisdixitquodil- 
Ind intelligebat, si servaret juramentum et promissio- 
nem quam fecit Deo; videlicet quod servaret virgini- 
tatem suam tam animœ quam corporis. Et sic votum 
fiictum est^ quia Deus ipse votis colitur^ dicente Pro- 
pheta : c< Yovete et reddite domino Deo vestro, omnes 
qui in circuitu ejus afiertis munera. » 

De eo autem quod subjicitur in articulo , quod cela- 
verit curato et ecclesiasticis revelationes suas, ipsa se 
excusât in sessione habita xii. martii , p. ia8, dicens 
quod voces suae non compulerunt ad celandum hoc , 
sed multum formidabat revelare prœ timoré Burgun- 
dorum, ne eam impedirent a suo viagio, et specialiter 
multum timebat patrem suum ne impediret eam. Haec 
namque fuerat, in re tam ardua et tanti discriminis, 
justa ad tempus causa celandi. Verebatur enim indicare 
curato qui forte non potuisset sine discrimine reticere; 
potuisset etiam facile prohiberi ab exsequendo divi- 
nnm mandatum. Verum id non celavit perpetuo, sed 
quamdiu revocari potuisset ; nam postquam venit ad 
regem, palam dixit Ecclesiœ, scilicet viris ecclesiasti- 
cis Victavis congregatis , a quibus ferme per très heb- 
domadas se dicit examinatam. Et juramentum quod 
praestitit, dicit se prœstitisse ut se a molestia liberaret 
importune petentium. 
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De aliis contentis in arliculo abnnde dictam est in 
«uperioribus. 

Quantum ad ultimum articulum, de submissione 
Ecclesiae, nimis dure vîdentur conficientes articulom 
sua verba referre. Si enim voluerimus omnia ipsios 
Johannae responsa circa istud in unum colligere, re- 
periemus eam, aliquando siœplicitate adactam, quid 
esset Ecclesia non intellexisse; aliquando putasse Eo- 
clesiam in judicibus illis^ quos suspectos habebat, con- 
sistere; aliquando ipsamsubmissionem judicii timuisse, 
cogitans se submittendo judlcio, jam fore condemna- 
tam. Âpparetet ullimo in plerisque partibus ipsamde 
Ecclesia et ejus potestate recte sensisse. 

Primum simplicitas ipsius et quod non satis intel- 
ligerety apparet ex eo quod alias interrogata de hoc^ an 
vellet submittere se determinalioni Ecclesiae, respon- 
dit quod , quantum ad Ecclesiam, diligit eam et vellet 
eam sustinere toto suo posse pro fide nostra cliristiana; 
et ipsa non est quae debeat impediri de eundo ad eccle- 
siam necde audiendo missam. Intellexit ergoquadam 
simplicitate, perilla verba, ^er Ecclesiam, murorum 
ambitum et materialem ecclesiam contineri. Alias 
paulo post dixit quod , de dictis et factis suis , refe- 
rebat se ad Deum etbeatam Mariam et omnes Sanctos; 
et quod sibi videbatur quod unum et idem esset de 
Deo et Ecclesia; et quod de hoc non debebat fieri diffi- 
cultasy dicens : c< Quare de hoc facitis difllicultatem? » 
Hœc patent ex processu, examinationefacta xvii. nfien* 
SM martii, p. i^S. 

Secundo ipsa sœpe ipsius episcopi judicium decli- 
navit, petens quodam modo, si se judicio debebat Eccle- 
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siée submittere, quod ita adhiberentur viri ecclesiastici 
de partibus Franciae sicut Ângliae. Ita dixit et petiit 
antequam snbîret judicium ; illico post fuit citata^ ut 
patet ex relatione exsecutoris citationis, posita p. 4^- 
Quod etiam expressius declaravit quando petiit quod 
advccarentur tresaut quatuor clerici de sua parte^ etco- 
ram eis responderet veritatem , ut habetur in processu , 
p.Sgy.Âlibiinterrogatautrumsibividebaturquoddebe- 
ret pleniusrespondere coram Papa, Dei vicario, respon- 
dit reqnirendo et petendo quod adduceretur ad Papam ; 
et quod postea coram eo responderet totum illud quod 
debebit; ex quo apparet quod expresse declinaverit 
jnrisdictionem episcopi et petierit se remitti ad Papam. 
Hoc constat secunda examinatione diei sabbati post 
meridiem, die xvii. martii , p. i85. In qua etiam peti- 
tione constans perseveravit usque in processus finem , 
quoniam hoc denao petiit, p. 325. Quinimo hoc 
palam professa est in judicio, cum prima sententiafer- 
retur coram toto populo, quo tempore patuit malitia 
judicantium ; nam interrogata utrum Tellet revocare 
omnia dicta et &cta sua, quœ sunt reprobata per cle- 
ricos, respondit : (c Ego me refero Deo et domino nos- 
tro Papse. » lUi autem cupientes conceptam vindictam 
ad eOectum perducere, non veriti auctoritatem Sedis 
apostolicae, cui post delationem ipsius mulieris erat 
ab omnibus humiliter deferendum, praesertim in eau- 
sis fidei, quœ sunt de majoribus et ad Sedem apostoli- 
cam deferendœ, ut canones omnes acclamant, dixe- 
runt quod non poterat fîeri quod iret quaesitum 
dominum nostrum Papain ita remote, et quod erant 
Ordinarii judices quilibet in sua diœcesi, et alia aucto- 
ritati apostolicœ Sedis derogantia : In quibus fortasse 
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verius judices possent quam ipsa Johanna reprehendi. 
Hœc constant ex processa in fine acto, die xxiv. maii, 
p. 44^* Unde patet quod ipsius intentio (îiit non siib* 
terfugere veri et summi judicis Romani pontificis ju<- 
dicium, sed tantum illorum clericomm qaos Tiddbat 
in unum convenisse et conspirasse ad damnationem 
suam , quorum expavescebat judicium ; et prseserlim 
quiailli tamcrebrointerrogabanteam verbishorrendis, 
an Telle t se de criminibus et excessibus.suis sobmit- 
tere judicio Ecclesiœ. Et hoc indicant aliœ suœ res- 
ponsiones : una , qua dicit quod ejus responsiones 
viderentur et examinarentur per clericos; et poatea 
sibi dicatur an sit ibi aliquod quod sit contra fidem, 
et ipsa sciet dicere quid inde erit : protestans quod si 
sit aliquid malum contra fidem christianam, qnam 
Deus prœcepit, ipsa non vellet sustinere, et esset bene 
irata de veniendo in contrarium. Qnœ fuerunt ipsîos 
verba in examinatione diei joTis, xv. martii^ p. 1 6a. El 
alibi in eadem examinatione, respondet quod omnia 
dicta et facta ipsius erant in manu Dei, a et de bis me 
exspecto ad ipsum; » subjiciens : cr Certifîco tos quod 
nihil Tellem facere aut dicere contra fidem christia- 
nam ; et si ego aliquid dixissem aut fecissem , aut 
quod esset supra corpus meum, quod clerici scirent 
dicere esse contra fidem christianam quam Dominns 
stabilivit, ego non vellem sustinere, sed illud expelle- 
rem », ut patet p. i66. 

Item ex multis ejus dictis et factis in processu, ap- 
paret quod bene sensit de auctorîtate Ecclesiae; quae 
interrogata quis esset Terus Papa et cui esset obedien- 
dum , catholice respondit quod illo tempore obedien- 
dum erat Papae Romœ exsistenti, scilicet felicis recor- 
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dationis domino Martino; et quod in illum credebat, 
Qt patet p. 83. 

Item de potestate clavinm bene sensisse TÎdetur ^ 
quia scivit, quolibet anno, esse proprio sacerdoti con- 
fitendum. Interrogata enim utrum quolibet anno con- 
fiteretur proprio sacerdoti, respondit quod sic et pro- 
prio curato^ aut, quando erat impeditus, de ipsius 
licentia alteri sacerdoti. Ita respondit in secunda ses- 
sione» acta xxii. februarii, p. 5i. Itemqnoniampetiit, 
morbo ex maceratione carceris proveniente gra^ata^ 
sibi ministrari sacramenta Confessionis et Eucharistiœ, 
die XYiii. aprilis, p. 377. Et alibi, cum sibi diceretur a 
jodicequodrelinqueretur sicut una Sarracena, respon- 
dit protestans quod erat bona christiana, bene bapti- 
zata^ et sicut bona christiana moreretur. Et cum sibi 
replicaretur de submissione, dixit quod non respon- 
deret aliud; et quod diligebat Deum, deserviebat sibi, 
et erat bona christiana, et vellet adjuTare et sustinere 
Ecdesiam pro toto suo posse : eadem die xyiii. aprilis, 
p. 38o. 

Denique per informationes Rothomagi habitas, edo- 
cetur ipsam se Ecclesiœ submisisse : quod episcopusx 
inscribi,noluit; etetiam ab aliquibus fuit data opéra 
ad eam subornandam ne se submi tteret Ecclesiœ. Âsse- 
mnt enim quidam testes noTissimœ examinationis, su- 
per decimo articulo id continente, quod quidam Angli- 
cussimulans se Gallicum captirumabÂnglicis^adibat de 
noctesecretocarcerem ipsius Johannœ, subomans eam, 
ne se submitteret judicio Ecclesiœ , ah*as actum erat 
de re sua. Item plures testes, qui praesentes fuerunt et 
adstiterunt judicio, dixerunt quod ipsa semper se Papae 
et Ecclesiae submisit. Hoc dicunt super duodecimo 
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articulo, dicentes eam crebro petivisse quod addacere- 
tur ad Papam; etaliquos sibi dixisse quod submitteret 
se Concilio generali , in qno aderant prœlatî de parte 
sua ; et illos fuisse reprehensos ab Anglicis. 

Haec igitnr in facto consideranda erunt consulenti- 
bus circa processum. 

[Deductio punctoram juris a consolentibiis considerandoram.] 

Circa nullitatem aulem videndum erit : 

L De competentia judicis, an Belvacensis episcopos 
favens partibus Ânglicorum, ex eo solo quod illa fuerit 
infra ejus diœcesim capta, fuerit illius competens judex. 

II. Posito quod sic, an debuerit supersedere, at- 
tento quod in plerisque partibus processus ejus judi- 
cium et jurisdictio declinata videtur : primo quod illa 
antequam quidquam responderet, respondit exsecu- 
tori citationis quod petebat convocari etiam prœlatos 
de parte sua, ut patet p. ^5} et quod alias dixerit : 
« Vos dicitis vos esse judicem meum. Ego nescio an 
sitis; Tideatis bene, ne Tobis immineat periculum, » 
p. 1 54 ; et quod petierit copiam responsionum suarum, 
ut Parisius ostendere posset, p. i54. 

IIL Numquid, ex eo quod se submisit judicio 
Papœ , et requisivit ac instanter petiit se remitti 
ad eum, debuerit in causa fidei, quœ est de majoribus^ 
per judices deferri. 

IV. Gum fuerit ab initio decretum quod episcopus 
simul cum inquisitore procederet, ut patet p. 3i, 
an processus reddatur nullus , ex eo quod nunquam 
inter^enit nec inquisitor nec ejus vicarius a die 
inchoati processus, die ix. januarii, usque ad diem 
XIII. martii; quo tempore novem sessiones vel exa- 
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minationes ipsius Johannœ sine inquisitore factae 
faerunt. 

y. An TÎcarius inquisitoris potuerit, posito quod 
fiierit nullus, processum sua ratihabitione confîrmare. 

YI. An TÎdeatur manifesta ex actis calumnia et ini- 
quitas apparere, attento quod Johanna fuit per epi- 
scopum, judicem, illicitispactionibusetpretio nurama- 
rio ad supplicium comparata, et ipsi regi Angliœ tra- 
dita; ut patet ex requisitione ipsius episcopi facta^p. 1 3. 
Attento etiam quod ipsa Johanna per regem Angliae non 
fuit libère tradita, sed cum retentione et protestatione, 
de qua in litteris régis ^ P* '9' attento ulterius quod 
fuit in saicularibus et profanis carceribus posita, ut 
apparet toto processu, et quod fuerit tradita scutiferis 
etarmigeris custodienda; item attento quod fuit fer- 
rais compedibus mancipata , diuturno carcere mace- 
rata, defensionis copia denegata, multis perplexis quaes- 
tionibus irretita, de quibus habetur in Summario 
processus ( i ) , [an] evidens appareat calumnia et injus- 
titia jndicantium. 

VII. Numquid debuit Johanna censeri relapsa, at- 
tento quod se excusavit quod nunquam intellexit 
schedulam abjurationis; attento quod non fuerit ser- 
Tatum, quod major pars consulentium voluit obser- 
vari, scilicet quod iterato schedula legeretur et admo- 
neretur : quod tamen factum non reperitur, sed illico 
fuit properatum ad judicium seu ad supplicium ; at- 
tento etiam quod antea dixerat quod submittebat se 



(1) Ce Sommaire du Procès est un abrégé fait par Théodore de LelHs laî- 
méme , pour l'usage des consultants. Voyez dans notre Introduction le para- 
graphe relatif aux Préliminaires de la Réhabilitation. 
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domino nostro Pdpœ, petens se illi remitti : quod ju-*. 
dices acceptare nolaerunt, ut prœdixi; attente déni- 
que quod, ut dixit, reassumpserat habitnm virilem, 
quia conTenientior erat habitus inter TÎros, et quia 
non fuerat sibi observatum promissum quod iret ad 
missam et relaxeretur a compedibus ferreis ; et quod of- 
ferebat se, si daretur sibi gratiosus carcer, usuram ha- 
bitu muliebri. In quo attendendum erit quod , circa 
hoc, quidam testes perhibent quod habitus muliebris 
assumptus per eam, fuit sibi furtive abiatus, ut judica- 
retur relapsa e de quo constat in informationibus extra* 
judicialibus(i). 

[Sic signatum:] Thbodoricus, Âuditor Rotœ in 
Curia Romana. 



(1) Telle est la leçon des Mss. de Rome. Celai da fonds de Saint-Gtnnain' 
Harlay donne extravagantibus, au lieu de extrajudicialibus. Ces deux ezpret- 
nons, qui lont synonymee, s'appliquent anx informations de 1462, dont le 
jurisconsulte a déjà parlé ci-dessus, p. 31 et SS. Elles étaient extrajudiciaires 
en ce sens qu'elles avaient été faites avant l'intervention de l'autorité aposto- 
lique; elles n'avaient pas d'autre caractère que celui de pièces^d^instmction. 



D£ LA R£HABILITATION. 59 

IIL 

DOMINI PAULI PONTAIfl (l), ADTOCATI GONSISTORIALIS , 
QUJBDAM ALLE6ATI0NBS IN PROCESSUM PUELLJE. 

[Prominiin*] 

Domini nostri JhesuGhristi perquem intelligitur et 
discernitar veritas, praesidio invocato, prœsnppositis 
his quœ in facto narrantur^ plura dubia discutienda 
Tidentnr. 

(Allegatîoiiiim titalî.] 

Et primo ^ an hujusmodi reTelatîones seu appari- 
tiones a bonis spiritibus Tel a malis factœ censendœ 
sont* 

Secundo, dubitatur an gestatio habitas virilis in ea 
culpabilis fuerit vel non. 

Tertio, dubitatur an gesta et facta ejus quœ ex pro- 
cessu constant, sunt damnatione Tel excusatione di- 
gna. 

Quarto, dubitatur an in dictis suis reprehensibilis 
Tel excusabilis sit. 



(1) Paul PoDtaniu , dont M. De TAverdj a traduit , mais à tort , le nom par 
cèlin de Dupont. Le manoscrit de Soubise faisait, sans plus de raison , un 
a? oeat en Parlement de ce personnage , qui , dans les manuscrits plus anciens , 
se donne lui-même le titre d'avocat au Consistoire apostolique. II était en 1452 
à Orléans , où il contresigna comme secrétaire du légat Guillaume d'Estoute- 
viDe, les indulgences accordées pour la célébration de la fête du 8 mai. On 
troore, fers la même époque, plusieurs lettrés italiens du même nom et vraisem- 
blablement de la même fiimille : entre autres Louis Pontamu, mort de la peste 
an concile de Bêle en 1439; Octave Pontanus, nommé cardinal; Jean-Jovien 
Pontanus, qui fut précepteur d'Alphonse d'Aragon , puis secréuire et conseiller 
de ce prince, mort en 1603. (Lbnglbt Du FaxsnoT, Histoire de Jeanne d'Arc , 
3* partie , p. 270. — De L'AvsaDT , NoHceê des Manuscriu de la Bibl, du Roi , 
t. m, p. 194 et 295.) 
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Quinto, dubîtatur an erraverit circa submissionem 
Ecclesiae. 

Sexto, dubîtatur an ex prœmissis omnibus fuerit 
haeretica judicanda. 

Ultimo, dubitatur an processus et sententia contra 
Johannam habiti, ex juris ordine non servato aut 
aliunde corruant. 

[Subscriptio libelli.] 

Et ita, pro prima summaria visione, de jure conclu- 
dendum videtur mihi, Paulo Pontano, juris utriusque 
doctori minimo ac sacri Consistorii advocato , salvis 
sanctœ matris Ecclesiae determinatione et judicio ac 
cujuslibet alterius melius sentientis. 
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IV. 

CONSULTATJO EJCSDEM DOBIINI PAULI PONTANI. 

[Digestio operis quoad dicussionem circa xii articulos habitam.] 

Primus articulus continet quasi summam omnium 
articulorum et incipit : (c Queedam fœmina », et dividi- 
tur in plures partes. In prima ponit de revelationibus 
et apparitionibus sancti Michaelis, sanctarum Katha- 
rinae et Margaretœ, et quod ex parte Del erant, et Toto 
Tirginitatis;et in hoc concordat cum articulo tertio, qui 
incipit : (c Item dicta fœmina. >i Secunda pars continet 
dereTcrentia illisper eam exhibita; et concordat cum 
articulo undecimo, incipiente : « Item dicta fœmina 
dicit. » Tertia pars habet de praecepto per illas facto, 
quod veniret ad Regem, et ex qua causa, et de signo; 
et concordat ciim articulo secundo, incipiente : 
« Item dicta fœmina dicit quod signum. » Quarta pars, 
de assumptione et gestatione habitus virilis; et con- 
cordat cum articulo quinto, incipiente : « Item dicta 
fœmina dicit de mandato. » Quinta pars est de recessu 
a parentibus sine scitu eorum, et prosecutione bello- 
rum; et concordat cum articulo septimo, incipiente : 
«Item dicta fœmina dicit quod nil fecit. » Sexta pars 
est de submissione Ecclesiœ , cum qua concordat arti- 
culus duodecimus, incipiens : ce Item dicta fœmina 
dicit et conGtetur. » Septima pars dicit quod certa erat 
salvari ; et concordat cum articulo nono, qui incipit : 
(( Item dicta fœmina dicit et affirmât. » Extra sum- 
mam primi articuli , est quartus articulus loquens de 
certitudine futurorum; et sextus loquens de verbis 
Jhesus Maria in litteris suis positis ; et octaTus loquens 
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de saltu turris; et decimus loquens de dilectione dicta- 
ram Sanctarum in regem Franciae et alios de parte 
sua. Quibus sic conjunctis, ne bis idem repetatur. 

[Spécimen diacnsuonis ipfias.] 

Circa primam pai^tem primi articuli, etconsequenter 
circaarticulumtertium^ addendumest, primo^ pro pie- 
niori instructione habentium in hujusmodi causa cou-* 
sultare, quod hœc mulier erat tempore intentati contn 
eam judiciiy œtatis xix annorum vel eocirca^ ut ipsa 
asseruit in prima sessione^ p. 4^; et sic ponderetur 
quod nondum plénum animi vigorem et intellectum 
obtinebat. Item ipsa asserebat se habuisse primam 
Tocem in horto patrissui, non apud arborem Fatarum; 
et quod illam habuit ad se juvandum ac gubemandum; 
et quod prima vice habuit magnum timorem : quod 
est boni Angeli signum, p. 52. Item, prout ipsa assere- 
bat , illa Yox docuit eam se bene regere et frequentare 
ecclesiam ; et quod sibi vox dicebat révélasse quod 
levaret obsidionem ante Aureliauis, prout fecit, p. 53. 
Item quod ipsa nescit quod, postquam habuit discre- 
tionem, ipsa tripudiaverit juxta dictam arborem, p. 68. 
Item quod post recessum ipsius vocis^ plorabat et bene 
Yoluisset quod eam deportaret, p. 73. Item quod, an- 
tequam Rex Toluit sibi credere quod esset ex bono 
spiritu, fuit per très hebdomadas interrogata a clericis 
de parte sua^ et judicaverunt quod in ea non erat ni^ 
bonum, p. 'j5. Item quod ipsa prophetizavit Anglicis 
perditionem omnium quae tenebant in Francia : quod 
hodie yidemus verificatum, p. 84. Item dicit quod 
nescit an in illis apparitionibus aliquid erat de bra- 
chiis, vel an erant alia memJ)ra figurata, p. 86, etc.... 
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Item quoque quando veniebant ad eam sanctae Katha- 
rina etMargareta, signabat se signo cruels, p. SgS. 
Hœc ex primo registro. 

Exprocessupraeparatorio (i), frater Martinus,Prœ- 
dicatoram, qui audivit eam in confessione, dicit quod 
semper et in fine diemm suomm reperiit eam fidelem 
etderotam. 

Ex processuultimo, frater Ysambardus, octayus tes- 
Û8, asseruit quod quidam Anglicus qui illam odiebat, 
dam TÎdit illam ita religiose finivisseï fuit quasi atto- 
nitns et in extasi ; et quod asserebat quod visum fuerit 
sibi, inemissionespiritusipsiusJohannae, viderequam- 
dam eolumbam albam exsilientem de flamma (2). Do- 
minnft Thomas, presby ter, decimus quartus testis, dicit 
quod audivit a multis quod visum fuit nomen Jhesus 
inscriptum in flamma ignts in quo illa fuit combusta. 
Hœc ob primum. 

Circa secnndam partem primi articuli, et conse- 
quenter circa undecimum articulum , addendum est 
quod îpsa asserit quod nunquam requisivit a dicta Toce 
aliud prœmium finale quam salvationem animœ suœ, 
p. Sjf etc., etc. 

[Conehuio.] 

Ex quibus habentur substantifice, per verba forma- 
lia , ea quae concernunt dictos articulos , contenta in 

(1) Patd Pontano entend par là rinformation foite à Rouen par le cardinal 
«fBitootef iHe en personne ; tandis qu'il désigne par «^mit» proceuus les dé- 
positions des témoins entendus quelques jours plus tard par l'inquisiteur de 
France et le grand-vicaire du même d'Estouteville. Voyez le ch. V du procès. 

(2) Les Mbs. du procès portent de Frtmeia au lieu de de flamma , ainsi qu'on 
le Terra en son lieu. 
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dictis registris. Ex his etiam patet cuicumque legenti 
quod articuli fuerunt minus fideliter ex processu eli- 
citi, imo mendose et corrupte depravati. 

Articuli seu dubia extra prasmissos danda sant breviter hujasmodi : 

I. An dicti processus et sententia nullitati subji» 
ciantur, cum dominus Belvacensis non videatur fuisse 
compelens judex (eliam dato quod esset in ejus terri- 
torlo capta), cum neque ibi deliquerit, neque ex alio 
forum sortiebatur. 

II. An ex nuUitate corruant , cum episcopus Belva- 
censis clegerit procedere cum prœtenso subinquisitore 
conjimctim, et tamen de asserti Inquisitoris , a quo 
delegatus censetur, eum constituentis seu subdele- 
gantis, potestate, nullo modo constat. 

m. An sint nulli, quia ex processu patet episcopum 
solum sine subinquisitore per eum adjuncto, ad plures 
actus substantiales processisse, ut, plures solemnes iu- 
terrogationes, loci assignationes et similia. 

IV. An sint nuUi , quia saepe per alios et non per 
se solum fecit episcopus Joliannamexaminari, attente 
quod causa erat criminalis et gravissima. 

V. Quia ex dictis testiumultimi processus, constat de 
metu maximo et impressione illatis per Anglicos in 
subinquisilorem et alios habentes consulere in causa, 
an ex dicto metu processus corruat. 

VI. An, attento quod Johanua recusavit dictum epis- 
copum ut incompetentem et suspectum, et sibi, ut as- 
serebat, capitalem inimicum, ex hoc processus et sen- 
tentia sintnulli aut saltem manifeste iniqui. 

VII. An, quiajudicioPapee etCouciliisesubmisit et 
ad eosduci petiit, et sic sub Papa; protectione se sub- 
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misit, processus et sententia postea pereos contra illam 
habiti^ sint nuUi. 

VIII. An, attenta gravitate causas, videlicetde istis 
révéla tionibus secretls et occultis quœ soli Deo notas 
sunt, et de dubio causœ fidei quae so)i Sedi apostolicae 
est reservata, nulliter îsti processerint, praesertim cum 
per Papam judicari petierit. 

IX. An, attento quod ipsa Johànna in carcere 
privato detinebatur lalcoruin et in manibus hostium 
capitalium, qui erant ad ipsius custodiam deputati, 
et adeo inhumanissime eam tractabant quod mori de- 
siderabat; et attento quod petiit se duci ad carce- 
rem ecclesiasticum et gratiosum : ex eo processus 
corruat. 

X. [An ] , quia constat quod denegatum erat quod 
uullus eam alloqueretur, et petiit consultorem et di- 
rectorem sibi quandoque dari, quod sibi fuit denega- 
tum; attenta etiam aetate juvenili decem et novem anno- 
rum, et fragili sensu muliebri : corruat processus. 

XI. An aetashujusmodi excuset abhaeresi, in materia 
Dostra , dubia , saltem ad relaxationem pœnœ ordina- 
riae (i). 

XII. An, quia illi qui volebant eam dirigere et in- 
struere fueruntper episcopum et Anglicos prohibiti, 
eteis terrores multi illati, exista denegata defensione, 
sententia et processus subjaceant nullitati. 

XIII. An, quia petiit articulossuos perEcclesiam vi- 
der! et discuti antequam abjurasset , cum fuerit sibi 
denegatum, sint processus et sententia nulii. 



(1) L'auteur du Use S. G. Harlay a noté cet article d'une obèle, sans doute 
pour indiquer que le sens ne lui en paraissait pas très-clair. 

II. 5 
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XIV. An^ quia episcopusassertus judex^ ut constat, 
prohibebat quod per notarium scriberentur excusatio- 
nes et submissiones suœ, ex hoc processus totus inTa- 
lidusy imperfectus et nou veridicus habendus sit. 

XV. An, quia elicientes articulos consultoribus 
transmissos, non veridice sed mendaciteri imperfecte 
et calumniose illos formarunt, ex hoc etiam sententia 
et processus corruant, attento hujusmodi dolo perspi- 
cuo. 

Xyi. An, quia constat per testes et ex processu quod 
interrogantes eam multum vexabant et involTebant in 
diflScillimis quaestionibus et captiosis interrogationi- 
buS| adeo quod^ secundum eos^ vix maximus doctor 
sciyisset satisfacere ; et sic ut eam in sermone caperent : 
ex eo a dicto crimine excusetur ; attentis etiam, ut die- 
tum est , sua œtate et sexu , ac defensione et consilio 
denegatis. 

XVII. An , quia per submissas fîctasque personas 
suadebatur sibi quod non se submitteret Ecclesiae, et 
calumniose removebnnt sibi vestem muliebrem , ut 
siimeret yirilem^ ex hoc etiam dolojudicium corruat. 

XVIII. An, quia non constat de prœambulo procès* 
sus super infamia, ex eo etiam processus hujusmodi 
irriletur. 

XIX. Quia ipsa Johanna in schedula abjurationis 
et in sententia condemnationis reputatur revelatio- 
num et apparitionum divinarum mendosa confictrix, 
perniciosaseductrix, praesumptuosa ^ leviter credens^ 
superstiliosa; divinatrix^ blasphéma in Deum^ Sanctos 
et Sanctas ipsius Dei^ in suis sacramcntis contemptrix 
legis divinae, sacrée doctrinœ et sanctiouum ecclesiasti- 
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canim pi*aevaricatriX| seditiosa, cmdelis, apostairix, 
schismatica ^ in fide nostra multipliciter errans, in 
Deum et sanclam Ecclesiam multis modis delinquens, 
ipsi Ecclesiœ, domino Papae ac generali Goncilio ex- 
presse, indurato animOi obstinate, atque pertinaciter 
snbmittere serecusans; pertinax, obstinata, excom- 
municata, atque hœretica : an, juxta contenta in pro- 
cessu , fuerit censenda talis. 
Caetera suppléât prudentia consultorum. 



[Sic signatum:] Paulus Pontanus, advocatus 
cousistorialis. 
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V. 

8UMMAR1UM FRATRIS JOHANNIS BREHALLI , INQUI8ITORU 
FIDEI (l). 

Articulî grayiores et principaliores ipsius Johannœ 
super quibus est deliberandum. Yidelicet : 

Quod asseruit se apparitiones et visiones corporales 

(1) Voyez ce qui a été dit de cette pièce dans Tlntroduction , au sujet des 
Préliminaires de la réhabilitation. L^auteor, Jean Brébal, éuit un docteur en. théo- 
logie , prieur des Jacobins de Paris, et inquisiteur général dans le royaume de 
France. On ne sait rien sur sa vie antérieure , sinon qu^il naquit en Normandie , 
et fit sa profession chez les Dominicains d^Évreux. Il peut être regardé comme 
celui qui joua le principal r61e dans la réhabilitation de Jeanne d^Arc. Auconunen- 
cément de Tannée 1462 , le cardinal d'^ElstoutevilIe se l'adjoignit pour procéder 
d^offîce à la révision du premier procès. A cet effet, il entendit les premiers té- 
moins cités à Rouen ; il voyagea par toute la France pour informer sur la vie de 
Jeanne d^Arc ; enfin il se mit en correspondance avec les plus fomeux docteurs 
du royaume et de Pétranger pour avoir leur opinion sur une matière si délicate. 
Les délégués désignés par Calixte 111, en I4ô&, Payant également appelé à 
siéger avec eux, pendant huit mois que dura le procès, il y vaqua presque sans 
interruption , un jour à Paris , un autre à Rouen ; et cela au milieu do circon- 
stances très-difficiles pour lui , attendu que PUniversité de Paris était en guerre 
ouverte avec les Ordres mendiants dont il était Pun des chefii. La sentence défi- 
nitive fiit prononcée le 7 juillet 14 66 ; le 31 du même mois, Jean Bréhal con- 
duisait à Orléans la procession expiatoire ordonnée par cette même sentence. 
Au mois de février 1457, dans une assemblée solennelle de PUniversité, pré- 
sidée par le connétable de France , il fit publiquement la soumission des quatre 
Ordres , et , quoique ses paroles fussent trouvées un peu fières , la paix fét con- 
clue entre le corps enseignant et les dissidents , redevenus ses suppôts. Après 
cela , on rencontre le nom de maUtre Jehan Bréhal, inquisiteur de la foy, sur 
les registres de PÉchiquier de Rouen , où il est mentionné comme faisant dé- 
faut aux assises de 1463. Il reste de lui un traité manuscrit De libéra aue- 
toritate audiendi confessiones religion* mendieantibus concessa, et une vaste com- 
pilation des avis doctrinaux rédigés en feveur de Jeanne d'Arc , laquelle il com- 
posa par ordre du tribunal , et dont nous donnons quelque chose au chapitre vm 
de la procédure. (Qcétif et Écdard, Script, ord, Prœd., 1. 1 , p. 816. — Du- 
BODLAi, Hist. un. Par., t. V, p. Cl 6. — Delaroqoe, Hist. de la maison d'Haro 
court, t. III, p. 662, 673 et 677; et les pièces rapportées dans le quatrième 
volume du présent ouvrage.) 



DE LA RÉHABILITATION. 69 

sancti M ichaelis et sanctarum Katharinœ et Margaretœ 
habuisse^ voces spirituum fréquenter audîvisse et reve- 
laliones multas accepisse. 

Quod aliqua futura prœdîxit. 
Quod spiritibus sibi apparentibus et eam alloquen- 
tibus reTerentiam exhibuit. 

Qaod habitum Tirilemi gestavit et bellis se immi- 
scuit. 

Quod judicio militantis Ecclesiee se de dictis et fac- 
tis suis submittere videtur récusasse. 

Quod), post abjuratlonem seu revocationem , habi- 
tum Tirilem resumpsit et apparitionibus suis, quibus 
publiée renuociaverat, iterum adhœsit. 

Hœc sunt super quibus videtur principaliter esse 
deliberandum. 
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VI. 

ejusdem fratris j0hanni8 brehalli epistola fràtrf 
leonardoi prjedicatorum vienivensium^ scripta. 

Jhesus. 

Sincerœ religîonis ac prœclarae famœ Tiro , fratri 
Leonardo (i), sacrae theologiae eximio professori y lec- 
torique conventus Yîennœ in Theutonîa^ ordinis Fra- 
trum Pnpdicatorum. 

Post sincerœ venerationis officiiim , cum devota re- 
commendatione , prœclarissime magister et patef, 
ignotus ipse vobis scribere audeo , sed tamen ex clan 
fama noto. Suadet etiam materies quae christianissimi 
régis Francorum decorem concernit^ quanquam non 
mediocriter cordi habet ut, pro honore Ordinis , ves- 
tram auditam solertiam ad aliquid non tam novi quam 
magni commoveam. Nam Majestatis suœ decus per 
hostes suos Anglicos in eo permaxime ab olim enor- 
miter lœsum existimat, quia quamdam simplicem 
puellam et virginem, quœ divino nutu, ut prope 
irrefragabili comprobatur evidentia, rem bellicam pro 
ejus sorte pridem gessit (2), sub causa fîdei, adversus 
eam processerunt ; quin imo et ad extremum, sub ipso 
fidei judicio , in régis et regni yituperium, ipsam hos* 
tiliter incendio exstinxerunt. Quocirca regia Majestas 



(1) Go personnage n'est connu que par son prénom, sous lequel il se di»- 
tingua dans son ordre. Quétif et Échard mentionnent dix traités ascétiquet et 
moraux, qu'il dédia à l'empereur Frédéric III , en l'année 1469. (Script, ont. 
Prœdicat., t. I, p. 843.) 

(2) Pour que la construction de la phrase fût régulière , il faudrait suppléer 
au moins les mots ceperunt et. 
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suinmopere cupit ipslussententiae et rei judicatae com- 
perireveritatem. Ob quodmihi, exiguoinquisitori suo 
in regno , commlsit et injunxit quatenus sapieiitibus 
universis , ubicumque expedire \iderem , légitima 
communicando super processu documenta fideliaquc 
extracta , ipsorum sententias percunctarer et exige- 
rem etiam, et ab exteris permaxime^ ut favor omnis 
Tideatur in peculiari causa exclusus. Unde per stre- 
nuam mîlitemi dominum Leonardum(i)| illustrissimi 
principis domini ducis Âustriœ oratorem, cuncta ves- 
trœ reverentiae mitto , quee rei ipsi prima facie co- 
gnoYeritis , ut ^ pro honore Ordinis et vestrae méritas 
personae celebri fsommendatione , aliquid scribatis 
et decidatis. Caetera insînuatione digna ^ quoad hune 
casum, supplebit memoratus illustris Leonardus. 

De factis ordinis, qui nunc Dei permissione lugubri 
procella defluctuatur, nil aliud novi, nisi quod per do- 
minum nostrumPapamconventui Nannetensi capitu- 
lam générale restitutum est; sed tamen Provincialis 
Romanus manet ordinis vicarius. Horum buUam ipse 
Tidi. 

Iq Domino Jhesu féliciter valete. Ex Lugduno, 
ultima decembris. 

Vester plena caritate frater, Johannes Brehalli , 
Inquisitor fîdei in regno Franciae. 



(1) Léonard Wilzkehet, chancelier de Tarchiduc d*Autriche, alors en am- 
bttude auprès de Charles VU. 
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[NOTARIORUM PRiEFATIO.] 

Exigit rationis ordo et recta dispositio aequitatis do- 
cet^ et praecipit sacrorum canonum et legum ciTilium 
institutio salutaris^ ut, quae solemnibus acta [sunt] ju- 
diciisy scripturis annotentur et red#[antur authenticis 
chartis, etiDstrumentispubliciscommendentur, sicque 
praesentibus et futuris pariter innotescant , et, bbente 
memoria hominum, non pereant. Ad Dei igitur lau-. 
dem, gloriam et honorem, ad veritatis et justitiae ela- 
cidàtionem et manifestatlonem perpetuam , continet 
hoc opus authenticumque registrum, a nobis, notariis 
infrascriptis , (ideliter et integraliter recollectum sub 
actis judiciariis, solemnibus înstrumentls, et docu- 
mentis fidelibus , ac variis doctorumet jurisperitorum 
tractatibus , processum nuper et ex auctorilate , ordi- 
natione et rescripto Sanctœ Sedis apostolicœ ac sauc- 
tissimi domini ndstrî domini Calixti, divina Providen- 
tia papffî tertii; sub révérend îssîmo reverendisque 
patribus, Jobannc, archiepiscopo Remensi (i), Guil- 



(1) Jean JoutcocI des Ursins , fils du prévôt des marchands de Paris , né en 
1388, docteur en droit civil et canon, évéquc de Bcauvais, puis de Laon, après 
avoir exercé la charge d'avocat général au parlement transféré à Poitiers. Il fot 
promu à Tarchevéché de Reims en 1449. Sa sagesse et son éloquence le 
mirent en grand crédit aupr«''s de Charles VU , qui remploya presque con- 
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lelioOy Parisiens! (i)^ et Ricardo ^ Constantiensi (a) , 



lUumment dans ses relations diplomatiques avec TAngleteire. Louis XI , sans se 

terrir autant de lui , lui témoigna toujours beaucoup de déférence. 11 mourut 

en t471 , laissant une Histoire de Charles VI, qu'il avait écrite pendant ses 

Viiairs i Poitiers , et plusieurs harangues dignes de considération conune mo- 

mmientB de Tart oratoire dans notre langue. [GalL christ., t. IX, col. 138, 

S&S, 7&8.— GoDKFROT, Eist. de Charles VL — Lotsel, Antiq. de Beaitvais,— 

DvcLOs, Hist. de Louis II, preuves ad afin. 1461 et 1468.^ 

(1) Guillaume Chartier, né à Bayeux , élevé dans TUniversité de Paris , ainsi 
que son frère Alain Chartier, aux frais de Charles Vil , qui l'appela à Poitiers 
en 143S , pour y professer le droit canon. Curé de Saint-Lambert-lès-Sau- 
Dor, archidiacre à la cathédrale de Tournay, conseiller au parlement , il fut 
éhiéréque de Paris à Punanimité, en 1447. L'Université l'employa comme paci- 
ficateur conjointement avec Tarchevéque de Reims , dans sa querelle avec les 
Mendiants. En 14S8 , il assista au concile de Mantoue. Ayant conduit Tambas- 
nde qne les Parisiens envoyèrent aux princes confédérés pendant la guerre du 
Ken Poblic, il devint par là odieux à Louis XI , qui voulut, après sa mort, que 
cette circonstance fût rappelle sur son tombeau en termes déshonorants pour 
n mémoire. Cet ordre toutefois ne reçut pas d'exécution. (Duboulai, Hist, un, 
for., t. V, p. 876. — Gallia christ,, t. VII, col. 151. — Chron. scandaleuse, 
adann. I47J.) 

(S) Richard de Longueuil , président de la Chambre des comptes , élu arche- 
^'êqne de Rouen par une partie du chapitre , à la mort de Raoul Roussel. Mais 
l^icolas V, pour faire cesser le scandale d'une élection contestée , transféra à 
RooeA Guillaume d'Estouteville , et reconunanda Richard à l'évéché de Cou- 
(aocet. Lorsque commença la révision du procès de Jeanne d'Arc, il était en 
unbaisade auprès du duc de Bourgogne ; ce qui fait que dans presque tous les 
>ctet de la procédure il est mentionné comme absent ; cependant il assista au 
Pnnoncé du jugement. II est aussi à remarquer que dans ces mêmes actes on 
^ loi donne nulle part le titre de cardinal , quoiqu'il ait été décoré de la 
P<>vpre le S6 décembre 1455. Mais comme il ne jouissait pas de cette dignité 
ItMique sa commission de juge lui fut décernée , les greffiers ont dû se renfer- 
°)^ à son égard dans les termes du reserit apostolique. L'évéque de Cou- 
^ccs assista, en 1458, au procès du duc d'Alençon, où il encourut une 
*oende de 10 000 livres pour avoir parlé contre la Pragmatique. Il professait 
''^ aversion si manifeste pour tout ce qu'on a appelé depuis les libertés gai- 
"cues, que Pie II disait de lui: Utinam Constantienses haberemus plures ! 
Anaii Louis XI le choisit-il pour l'un des ambassadeurs qui allèrent porter 
^ ce même Pie II l'abrogation des constitutions de Bourges (146S). Dès lors 
'uchard de Longueuil se fixa en Italie auprès du pape , qui fit pleuvoir sur lui 
'«« éréchés et les bénélices. Ses immenses revenus lui |)crmirent de conlri- 
Wr à IVmMIissement de Rome. ; liallia christ,, t. XI , cul 893.) 
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episcopis, juris professoribus dignissimis, ac venera- 
bilî pâtre, magistro Johanne Brehal , sacrée theologiœ 
professore, in regno Franciae fîdei Inquisitore; agi- 
tatum, solemnîter discussum et conclusam, vocatis ad 
omnia , tam specialiter quam gerïeraliter, qai fuerant 
evocandi. Quo quidem processu mediante, ac senten- 
tia fînali débite ioterveniente, sub sanctœ Romanas 
Ecclesiœ et apostolicae Sedis ac sanctissimi Romani 
Pontificis auctoritate, eisdem reverendissimo rêve* 
rendisque pa tribus in Christo, ad preces humiles et 
devotas , ac instantiam sedulam honestœ et probœ tî- 
duœ Ysabellis (Tj^rc (i), ac Johann is et Pétri (a), 



(1 ) Isabelle- d'Arc , aUas Romée , née à Vouthon près de Ik>inrem7, et appelée 
dans le patois du pays Zabillet, comme il appert d'un ancien livre des obito de 
Domremy, portant cet article : « Jacob d'Arc et Zabillet , sa femme, ont donné 
m au curé de Dompremy chacun deux gros barrois par an pour leurs c^its, l'an 
m 1428. • [De l'extraction et parenté de la Pucelle d'OrUanf, mémoire imprimé 
en 1610.) On Yoit par la déposition de Jean Pasquerel , entendu à Paris par ks 
juges de la révision , qu'Isabelle d'Arc (juitta Domremy peu de temps apréi ■■ 
fille , et qu^elle était au Puy (fit villa Ànicierui) pendant qu^on préparait Fexpédi- 
tion d^Orléans. Elle fut anoblie au mois de décembre 1429 , ainsi que son mari et 
ses enfants. £n 1 438 , elle alla demeurer à Orléans , où elle fut pensionnée svr 
le trésor de la ville d'une somme de 48 sous parisis par mois. Elle mourut le 
28 novembre I4ô8. (Voyez les Pièces justificatives du quatrième volume.) 

(2) Jean et Pierre d'Arc, appelés Du Lys {Dalis en Lorraine) depuis l'anoblisse- 
ment de leur famille, participèrent tous deux à la défense d'Orléans. Jean se tint 
auprès du roi jusqu^en 1 436, époque où il retourna en Lorraine sur le bruit que se 
sœur y avait reparu. Charles VII le fit vers ce temps prév6t de Vaucouleurs, et il 
garda cet ofiice jusqu'en 1467, que Louis XI le racheta de lui pour le donner eu 
duc de Calabre. Quant à Pierre, il fut pris en même temps que Jeanne i la sortie 
de Compiégne , et resta plusieurs années entre les mains du bâtard de Vergy. 
Le 28 juillet 1443 , le duc d'Orléans lui fit don de l'Ile-aux-Basufs près d'Or- 
léans , « laquelle » , était-il écrit sur l'un des registres détruits de la chembfe 
des comptes , « Mons. le duc a donné i messire Pierre du Lys , chevalier, ooje 
« la supplicacion dudit messire Pierre , contenant que pour acquitter sa loyinté 
« envers le Roy nostre sire et mons. le duc d'Orléans , il se partist de son pays 
• pour venir au service du Roy nostredit seigneur et de mons. le duc, en compai- 
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fratnun defunctae quondam Jobannae cCArc , dictœ 
Tulgariter laPucelle, commissa; processus quondam 
in civitate Rothomagensi , ad cujusdam raagistri Jo- 
hannis de Estiveto, fidei promotoris praetensi^ in* 
stantiam^ sub reverendo pâtre domino Petro Cauchon, 
assistente eidem, in dicti processus parte , magistro 
Johanne Magistri , ejusdem fidei subinquisitore , cum 
sententiis et exsecutionibus inde secutis, nullus de- 
claratus est , invalidus et iniquus , errorem juris et 
fiicti in materia et forma continens manifeste, ac prœ- 
ter et contra formam jurium et ordinationem , con*- 
traque stjinm et modum inquisitionis fidei, ac post 
, ipsorum judicum prœtensorum et consiliariorum 
recusationes tacitas et expressas, ac submissiones 
dictœ Johannae S*edi apostolicaè vim appellationis ha*- 
bentes, deductus et conclusus; ejusque nullitas, in- 
tervenientes in eodem usurpa tiones, minae, fraudu- 
leatiœ ac violentiœ , quae nuUum ac adnuliandum red- 
dere faabent omne judicium, pariter detegere et decia- 
rare (i), cum expurgatione totali dictœ Johannae ac 
sacrum ab omni infamia , nota et labe , diclorum pro- 



« gaie de Jehanne la Pucelle , sa sœur, avec laquelle , jusques à son absente- 
« aent, et depuis jusques à présent, il a exposé son corps et ses biens audit 
« lemce et au fait des guerres du R07, tant à la résistance des anciens enne- 
«mis du royaume qui tindrent le siège devant la ville d'Orléans, comme à 
« plauears voyaiges fedcts et entreprins pour le* R07 nostredit seigneur et ses 
• ehifliii de guerre , et autrement en plusieurs et divers lieux. » L'Ile-aux-Bœufs 
détint la dot de Jeanne du Lys , fille de Pierre , qui , plus tard, la céda à son 
frère Jean du Ljrs, dit de la Pucelle, pour aller s'établir en fiarrois. Dans la 
mite , Pierre du Lys et Jean de la Pucelle furent aussi pensionnés du roi de 
France. Un autre Jean du Lys , également lils de Pierre, fut fait écbevin d'Arras 
par Louis XI en 1481. (Voyez Estiennk Pasqcier, Recherches sur la France, 
lit. VI, cb. 5 , et les Pièces justificatives de notre quatrième volume.) 
(1) Sic. Lisez pariter deiegi et declarari valuerunt. 
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cessuum^ sententiarum ac exsecutiouum praetextuvd 
occasione; prout ex agitatione processus infraspripti , 
declarationibus atque sententiis , ex deliberatione ma- 
tura, longa totius processus communicatione prœha- 
bita cum praelatis, docloribus et viris peritissimis, 
liquido potest apparere. 

Ex ordinatione autem spécial! dictorum reveren* 
dissimi ac reverendorum et venerabilium patrum, 
judicum et commissariorum praedictorum ^ nos, no- 
tarii praedicti^ in dicti processus deductione, prœstitis 
solemnibus juramentis^ specialiter constitutif ex no- 
tulisetordinationibus diurnis^ exagitatis omnibus et 
productis^ hoc nostrum intégrale authenticumqae 
registrum sub volumine triplicato censuimus redi- 
gendum ; in.altero tantum dictorum Tolum^num , 
propter processtium amborum prolixitatem permaxi- * 
mam, antedictum processum adnectendo pariter et 
conjungendo ad longum , sicut a notariis processus 
antedicti in judicio solemni est receptus, et per dictos 
dominos Delegatos coram nobis, notariis, et aliis pro- 
batissimis viris multotiens integraliter visitatus. Et 
quouiam^ prudente visitatione et discussione multipli- 
citer processus antedicti per dictos dominos Delega- 
tos cum probatissimis et peritissimis^ repetitis vicibus 
et variis, facta temporibus notatis, sigillatim, parti- 
culariter atque spécifiée in raateria et !n forma, per 
singulas ejusdem processus particulas, tam circa prœ- 
paratoria quam circa essentialia et consequentia ad 
processum praedictum, quae pro ejus justificatione, 
eflfectu et comprobatione, ac e contrario pro nullitate 
seu adnultatione facere videbantur^ in materia et in 
forma; apud dictos dominos Delegatos ex fama com- 
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muni et relatu plurimorum fideli delatum est : in ipso 
processus exordio certas informationes super conver- 
satione et gestis Johannae antediciae^ certamque visi- 
tationem, ex ordinationejudicum praetensorum super 
integritate, pudicitiaet\irginitatedictaeJohannœ\era« 
ciler coniperta, in medicorum et chirurgicorum ac il- 
Instriumdominarum et probatissimarum matronarum 
[prœsentia], factas, ipsis consiliariis et notariis occultas, 
et in processu malitiose obmissas; certasque supplica- 
tiones super moderationecarceris rigorosissimi compe- 
dnnique quibus semper adpedes, etcatenarum quibus, 
quoad corpus, de nocte dicta Johanna detinebatur li- 
gata; acmntatione custodum^ ut inhonestorumetàcer- 
bissimorum arcitenentium et belligerantium, eidem 
penitus denegatas; nonnullasque requisitiones super 
eYocatione consiliariorum non snspectorum, super re- 
missione negotii ad Papam vel ad Concilium, spretas 
pariter et neglectas; ac, in ipsa deductione processus, 
minas multipliées cum incarcerationibus et expulsîo- 
iiibus nonnullis consiliariis illatas; captiosas quœ- 
sliones, subtiles et ad casum non pertinentes, cum 
Tariis interruptionibus^ invectionibus atque injuriis 
eidem Johannœ factas; falsosque et suppositos nota- 
rios in latebris et locis occtiltis depositos (i); in ipsa 
nutem conclusione processus, certos duodecim articu- 
les, in dicto processu pluries repetitos, quorum a 
notariis \eris ignorantur auctores, post conclusam 
dictornm nrticulorum correctionem et a dicta con- 
fessione dissonantiam et repugnantiam evidentem, 
absque correctione, pro habendis opinionibus super 

J) Lisez dispositos. 
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quibus sententiae^ ut in eis expresse continetnr, ^i- 
dentur esse fundatœ, .fraudulenter transmissos ; et 
sub dîssimulatis habitibus^falsas et fraudulentas eidem 
Johannae deceptiones et dolosas inductiones effectas, 
certasque adjuratlones in processu contentas, false et 
mendaciter compositas et dilatatas : Idcirco y prœfati 
domini Delegati ^ cupientes pro bono justitiœ ad plé- 
num cuncta scrutari^ et yeritatem rerum, tam éz 
actis processus antedicti^ quam ex aliis documentis, 
sicut eis mandatur in rescripto^ plena discussione per- 
quirere, super informa tionibus prœdictis et yisita- 
tione, super requisitionibus et recusationibus, super- 
que minis^ yiolentiis et fraudibus, superque Msitate 
articulorum praedictorum^ superque modo et qualitate 
procedendi; ex officio duxerunt inquirendum^ novas- 
que informationes et inquestas, tam in loco originis 
antedictae Johannae , quam in civitate Aurelianensi , 
super conversatione et gestis ejusdem Johannae, quam 
in civitatibus Rothomagensi et Parisiensi , super qua- 
litate processus et modo procedendi, ordinavenmt, 
vocatis etiam partibus , per se et per commissarios et 
subdelegatos, faciendas. Quas ex ordinatione dictomm 
dominorum Delegatorum , cum certis aliis informa- 
tionibus per reverendissimum in Ghristo patrem, do» 
minum Guillelmum (i), Sancti-Martini-in-Montibus 
cardinalem, adjuncto Inquisitore praedicto, jampridem 
super hoc factis , huic nostro registro duximus adjun- 
gendas. 

Gommunicato autem processu antedicto integraliter 
et ad longum , secundum formam jurium , plurimis 

,1) Guillaume d'Estouteville , archevêque de Rouen. 
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probatissimis et peritissimis viris, prœlatis^ doctoribus 
et alils, licet eôrum plurimi, yariis qaaestionibus res- 
pondendo et scrîptis, deliberatîone matura, pluribus 
mediis nullitatem processus ostendentes in materia et 
in forma, multipliées dederunt opiniones atque salu- 
berrima consilia; propter tamen prolixitatem et con- 
(îisioDem vitandam, illorum dumtaxat hoc in nostro 
T^istro opiniones atque consilia duximus inserendd, 
api saper singulis processus articulis atque partibus 
rescripserunt ad plénum, et tractatus solemnes edide- 
runt ad Ic^igum. 

Ut autem ordine coudecenti, tam circa solemnes 
tractatus antedictos, quam circa informationes prœ- 
dictas, quam circa seriem recolligendorum omnium, 
per hoc nostrum integrum auihenticumque registrum 
oonTcnientius procéda tur, et contenta in eodem re- 
gislro, omni confusione sublata , facilius et ordinatius 
mémorise et considerationi legentium praesententnr : 
idcirco singulas ejusdem nostri registri particulas 
sub particularibus rubricis et notulis, hoc nostro 
exordiati primordio , particulariter et specialiter ordi- 
namus distringendas , secundum modum et ordinem 
sobsequentem , et sub articulis et materiarum capiti- 
bus atque summariis descriptionibus imimediate sub- 
scriptis. 

SiQuuiiTUft articuli seu designationes et rubricelke omnium et singulorum acto- 
mmet agitatonim, in hoc prxAenti processa contentorum, a die praesentationi» 
rescripti , dominis Delegatis factae , usqae ad diem sententias diflSnitiTe » \n- 
dosife. 

In primo capitulo ponuntur acta prœsentationis 
rescripti , et recitantur prœsentationes et supplica- 
tioues factae in ecclesia Farisiensi dominis Delegatis* 
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Deinde inseritur publica prœscntatio in aula episco- 
pali^ nobis, notariis^ prœsentibus , et assistentibôs 
praelatis, doctoribus et consiliariis multis; cum lit- 
teris citationum generalium et speciallum, ac réla- 
tionibus exsecutionis earum, ac constitutionibus pro- 
cura torum ibidem par partes consti tu torum. 

Secundo, acta primae assignationis factœ in cita- 
tionibus prîPdictis ad civitatem Rothomagensem, ubi, 
post continuationes nonnullas et exspectationes par- 
tium, ponitur declaratio competentium judicum; 
constitutio notariorum ac etiqm promotoris, et jm*a- 
mentum eorum; necnon receptio publica librorum , 
instrumentorum et actorum dicti primi processus, 
necnon informationum per reverendissimum patrem 
dominum Guillelmum, tituli Sancti-Martini-in-Mon- 
tibus Cardinalem, legatum, etc., de manibus notario- 
rum; cumsolemnirequisitione, recognitionesignorum 
et sigillorum; cum assiguatione ad ulterius proceden- 
dum. 

Tertio, acta secundœ assignationis, ubi ponitur 
libellus seu petitio actorum, cum certa rçquisitione 
promotoris tam in processu primo, <|mm contra 
ipsum; cum déclara tione facta ex parte hœred uni et 
exsecutorum domiui Pétri Cauchon, episcopi Belva- 
censis , et assignat ione termini pro dandis in scripto 
articulis et scripturis actorum. 

Quarto, ponuntur articuli et scripturae actorum; 
deinde assigna tiones, commissiones et citationes pro 
faciendis inquestis, cum relatione et publicatione 
ipsarum, variis assignationibus et continuationibus 
intei'mixtis. 

QuiNTo, ponuntur ad longum informationes et in- 
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queslœ omnes, et primo : informationes factœ per 
praedictum domînum GardiDalem legatum; secundo, 
hctse iu loco originis Johannae antcdictae , ex ordina- 
tionedictorumdominorumDelegatorum; tertio, factae 
informationes et inquestœ per dictos dominos Delega- 
los et eorum commissarios, super articulis et scriptu- 
ris partium antedictis. 

Sbxto, ponuntur acta assignatiouis ad dicendum 
contra testes et testium dicta , necnon assignationum 
ad procedendum et postea ad dicendum contra pro- 
ducta, cum aliis assignationibus ad concludendum in 
causa. 

Septimo, ponitur conclusio in causa, cum certis ra- 
tionibus et motivis juris, datis dicto termino ad con- 
dadendum in causa pendente, ac etiam in ipsa con*- 
dusione , tam ex parte promotoris , quam ex parte 
ipsorum actorum seu procuratorum eorum. 

OcTAVO, inseruntur ad longum plures tractatus plu- 
rium episcoporum , praelatorum , sacrae theologiae et 
jorium professorum, ac aliorum qui super materia 
dicti processus scripserunt solemniter et ad plénum. 

FiNALiTBR et ultimo, narratis visitationibus tam 
primi processus, quam etiam hujus praesentis, variis in 
locis et temporibus factis, necnon communicationibus 
habitis cum prœlatis, doctoribus et peritis^ ac revolu- 
tionibus et examinationibus dictorum tracta tuum al- 
legatorum, ponitur assignatio ad audiendum jus et 
diffiniendum , et inseritur ipsa diffinitiva sententia ad 
longum. 



II. 
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CAPITULUM I. 

[PrflBsentationes et supplicationes prœTÎa in ecclesia Parisiensi.] 
IN CHRISTI NOMIME, AMEN. 

Ad perpetaam infrascriptorum memoriam , et at 
de contingentibus processum infrascriptum nihîl re- 
raaneat incognitum vel incertum, noverint universî 
. praesentes pariter et futuri hoc noslrum inspecturi re- 
gistruin, quod, anno Domini mcccclv., indictlone m.; 
pontificatus sanctissimi in Ghristo patris et domini 
nostri domini Galixti, divina providentia papœ tertii, 
anno primo; die vero vu. (i) mensis novembris : iù ve- 
nerabili ecclesia Parisiens! , de mane, ad praesentiam re- 
veréndissimi in Ghristo patris et domini Johannis^ar- 
chiepiscopi Remensis^ acreverendi domini Guillelmi, 
episcopi Parisiensisy ac honorandi magistri^ magistri 
Johannis^r^Aa/^ fidei inquisitoris, humiliteraccedens, 
ac cum magnis gemitibus atque suspiriis eorum pedi- 
bus se prosternens, certumque Snnctae Sedis apostolicœ 
mandatum et rescriptum ofTerens et praesentans, ho- 
nesta vidua Ysabellis dUArc, defancti quondam Johan- 
nis(2) (CArc relicta , mater quondam Johannae vulga- 
riter diclae la Pucelle, una cum filio suo Petro cCJrc^ 
fratre dictée Johannae , assistentibns eisdem viris ho- 
noi^biiibus ecclesiasticis et saecularibus, ac honestis 

(i) Les manuscritB : die vero décima septima ; puis à la fio du proeés-Terlnl 
de cette même journée et dans toute la suite (voyez ci-aprcs, p. 90,91 etdS)^ 
ils indiquent le 7 novembre comme le jour qui fut assigné ultérieurement pour 
la présentation solennelle du rescrit apostolique. Au sujet de cette erreur 
manifeste , consultez notre introduction. 

(2) Erreur; le prénom du père de Jeanne d'Arc était Jacques. Voye* i. I , 
p. 46 , Cl les Pièces jmtificativet du quatrième volume. 



DE RÉHABILITATION. 83 

mulieribus quam plurimis, tam siio, quam filiomm et 
consanguiDeorum suorum nomine, lacrimabili insi- 
nuatlone etlugubri deprecatione exposait, et per cer- 
tos ibidem assistentes exponi fecit^ quod : 

Corn jampridem filiam ex legitimo matrimonio pe- 
perisset, et eam baptisini atque confirmationîs insi- 
gnitam débite sacramentis, in 0ei timoré et reverentia 
et traditionibus Ecclesiœ, quantum aetas et status sim- 
plicis qualitas patiebatur, educasset, sic ut , inter pas- 
coa et in campestribus enutrita, ecclesiam saepius fre- 
qoentaret, sacramentum Eucharistiae , licet œlate 
tenera constituta , post confessionem debitam , quasi 
mensibns singulis reciperet, jejuniis et orationibus 
pro necessitatibus populi tune maximis, quibus toto 
corde compatîebatur, dévote ac ferventer intenta; 
oihîlominus eamdem, licet nihil devium (i) a fide vel 
dissoimm excogitantem , molientem vel facientem, 
quidam ejus, et consanguineorum suorum, ac rei pu- 
blicae principom et populorum sub quibus dicta 
Johaona et sui conversabantur et morabantur, adver- 
sarii et aemuli^ in injuriam, contumeliam et contemp- 
tum dictorum principum pariter et populorum, in 
cansam fidei pertraxerunt ; et eam , nulla légitima 
auctoritate fulctti, post recusationes et appellationes 
tacitas et expressas , omni innocentiae defensione su- 
blala, per dolosum, violentum pariter et iniquum 
proceasum, omni juris ordine prœtermisso, impositis 
eidem falso et mendaciter multis criminibus, falsifi- 
catis (2) j pro exquirendis opinionibus , multis arti- 



(I) Maniiscrit Notre-Dame, demùn. 

(9) Les manuscriu : mu/f» criminihus faUUatis, pro, etc. 
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culis ab ejus confessione repugnantibus et dissonis, 
damnabiliter et inique condemnarunt , et ignis in- 
cendio crudelissime , post receptum per eam cum de^ 
votione permaxima Eucharistiae sacramentuniy lacri- 
mantibus omn ibus, concremarun t, in suaram damuatio- 
nem animarmn, in dictae Ysabellis et snorum notam, 
infamiam et irreparabiledetrimentum. Gommota igi- 
tur \iscera viduae antedictae super 6lia sua ; omnes con- 
sanguinei ejus repleti doloribus; sed continuerunt 
dolorem intrinsecù^, multis cum eis pariter dolentî- 
bus, donec supernae placuit clementi» post nubila dâre 
serenum , post bella tranquillitatem , post tenebras 
prœbere lucem, et Rothomagensem civitatem, imo 
Normanniam totnm , ad naturale Francorum douai- 
nium reducere, et ad plénum effectum perducere quœ» 
tempore dictae Johannœ, Aurelianis et Remis fuerant 
inchoati. Tune evidenter patuit, tune in publicum ex 
latebris prpdiit et occulto processus ille dolasus, vio- 
lentuSf pariter et iniquus, diutius occultatus; ejusque 
nullitas^ iniquitas et violentia, tam ex ejus inspeo- 
tione , quam ex fama vulgari et fide dignorum relata, 
multipliciter est détecta. Quod attendentes Ysabeliis et 
consanguinei antedicti, ex consilio et directione pro- 
bissimorum multorum, qui processum ipsum visita- 
verunt ad lôngum , ad fon tem justitiae^ Sanctam Sedem 
apostolicam, quae fidei mater est et magistra^ et op* 
pressis omnibus pia solet prœbere juvamina, cuique 
dicta Johnnna in dicti ngitatione processus seipsam 
sœpius submiserat^ et ad quam remitti saepius petierat 
dicta pariter atque gesta, duxerunt simpliciter et hu- 
railiter remittendum , exponendo eidem praerniss**! 
omnia etpetendo remédia justiliae opportuna. Eorum 
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igitur precibus et supplicationibus solita benignitate 
inclinatus, sanctissimusdominus noster Calixtus, papa 
tertius (i), pia super afflictos gestans semper viscera 
caritatisy cum informari ad plénum non possel de 
praemissisy elsdem reverendissimo Johanni archiepî- 
scopo, ac Guillelmo et Ricardo, Parisiensi et Gonstan- 
lieosi epîscopis^ ac alteri Inquisitorum fidel in regno 
Franciœ^ TÎris electissimis et probatissimls, sicut tune 
dicta TÎdua eisdem exposuit, vices suas auctoritatem- 
qae commisitplenam eisdem, aut.duobus ex ipsis tri- 
bus facultatem, ut super nullitate et iniquitate dicti 
processus, tam ex actis ejusdem, quam ex aliis docu* 
mentis débite cognoscerent, nullitatem ipsam per snam 
seatentiam declarando, et dictam Johannam atque 
saosab omni nota, infamia atque labe, dicti processus 
occasione vel prœtextu, penitus expurgando, et dictœ 
vidiiae atque suis opportuna quaeque juris remédia ad- 
hibendo; prout in dictis litteris apostolicis et rescripto 
plenius continetur. 

Diclorum igitur, reverendissimi ac reyerëndi, ar- 
chiepiscopi scilicet Remensis et episcopi Parisiensi , 
necnoh venerabilis magistri Johann is Brehat, fidei 
inquisitoris , Ricardo, Constantiensi episcopo, tune 
absente, cum magnis gemitibus atque suspiriis pedi- 
bus se prosternens, ac rescriptum, quod suis gestabat 
in manibus, pluries eisdem et cuique eorum particu- 
lariter prœsentatum iterum ofTerens et prœsentans, 
Ysabellis, vidua antedicta, cum praedictofilio, tam suo 
quam consanguineorum suorum nomine, humiliter 
acinstantissime requisivit qua tenus prsefati domini De- 

(I) Les manuicrits portent quinnu. 
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legati p Sanctœ Sedis apostolicœ ac sanctissimi donûni 
nostri Galixti, papœ tertii, salubriter sequendo Tesli- 
gia, ac ejus reverenter suscipîendo et exsequendo man- 
data, ad dicti rescripti eisdem prœsentati visitationem 
vel exsecutionem celerem, absque ulteriori dilatione 
Tel niora, procedere dîgnarentur; ac dictœ Tidnseet 
suis filiis et consanguineis justitiam ministrare, nul- 
litatem processus prœdicti declarando, dîctam Johaii- 
nam et suos expurgando et caetera joris remédia adhi- 
bendo, ut justitia et aequitas postulabant et exigebml, 
et eis mandabatur in rescripto. 

Âderant tune inter assistentes viduœ antedictae yiri 
litterati et docti , sœculares et religiosi, qui circa pro- 
cessum antedictum, quem se vidisse sub forma au- 
thentica proâtebantur, ad longum multa incompeten- 
tia (i) de violentia, usurpatione et inordinato aflfeeti; 
judicantium; multa de rigore carceris, catenaromel 
compedum; de yilitate et acerbitate cnstodum eident 
Johannae traditorum ; de quaestionibus captiosis, snb- 
tilibus et imper tinentibus; de interruptionibns ei 
translationibus; de insolito et extraordinario interro- 
gandi modo; de minis, terroribus consiliariis illatis 
de falsificatis pro exquirendis opinionibus articalis 
de inductionibus fraudulentis; de abjuratione vio- 
lenta ; de ficto et exquisi.to relaps'u , recensendo 
etiam circa ipsius Johaunae simplicilatem, integrita- 
tem et virginitatemi etiam ab adversariis compertam 
circaque ipsius, in necessitatibus regni permaximis, e 
pia et salubria monita atque gesta , multiplicia réfère 
bant. Quœ non crimini, sed laudi; non eiTori, sa 



(0 Manuscrit Notre-Dame, de incompetentia. 
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reHgioni; pieiati^ non pravitati; veritatî^ nonmenda- 
cio, si recta întentione pensentur, tribuenda, et di- 
▼ioo potîu5 quam humano judicio discutienda , dice- 
banl; dictes dominos Delegatos, cum magna instantia 
exhortando et deprecando quatenus super egenam et 
paoperem viduam dignarentur intendere, et pia be- 
nignitate ejus desolationibus et querelis, caritatis atque 
juslitiœ auxilium impendere salutare. 

Cum autem viri litterati prœdictî praedictam oratio- 
aem in longum protenderent, et eorum quisque par- 
ticulariter ad particularia processus antedicti descen- 
dere, et ea specificare satageret; dictaque vidua , 
▼ocîferantibus cum ea assistentîbus multis, preces suas 
geminaret, atque repeteret, magna tune multitudine 
ad^oces eorum occurrente : prœfati domini Delegati, 
attendentes tempus et locum non pati in receptione 
et visitatione rescripti antedicti plénum deliberandi 
ooDsilium; quodque tune non aderat prœsentia nota- 
rionun; dictamTiduam, cum assistentibus eisdem, se- 
clusa multitudine, ad locum sacristiœ prœdictœ Pari- 
siensis ecclesiœ duxeruntretrahendam, et in loco prae- 
dicto, post. consolationes nonnuUas eidem viduae in 
magna cordis amaritudine constitutœ, ministratas» 
postque interrogationes multiplices super origine , sta- 
tu, convei*satione, tam dictœ yiduae, quam suae filiae 
Jobannœ praedictœ , factas; lecto prius, inter se, ac 
postea coram omnibus, rescripto antedicto , per orga- 
Dumdicti reverendissimi patris domini Johannis, archi- 
episcopi Remcnsis, eidem responderunt se pia animi 
compassione audivisse ac ex ipso rescripti tenore per- 
cepisse eorum lamentationes, querelas atque planctum, 
ac suœ petitionis efiectum; unde, cum eos, et Sanctœ 
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Sedis apostolicœ reverentia , et débita eidem fideUta» 
et obedientia constringerent^ ac naturalis pietas el 
Scripturae testimonial inducerent causam TÎduœ ipaioa 
et querelam, et patienter audire, et servato modert- 
mine rationis et justitiœ terminis, efficaciter exandire: 
parati erant, congruis loco et tempore, evocatis et ao» 
cersitis notariis, cum assistentia, directione et consilia 
virorum doctorum et proborum, quos disposiierant 
evocare, rescriptum, eisdem praesentatum iterumcom 
reverentia, bénigne suscipere; et ad ejns exsecationem, 
post evocationem partiumdebitam, justitia medtante, 
secundiini dicti rescripti tenorem, procedere; acdicts 
vîdaœatque saisdebitumjiistitiaecomplementum mi- 
nime denegare. Prœdictam tamen vidoam litiom el 
pix>cessnum inexpertam, super arduitate atque difficnl» 
tate materiae, in rescripti narratione et sua supplici- 
tione expositae , cupiebant fieri prœmonitam ut pro-* 
lixos atque difficiles , ambiguos atque periculosM 
judiciorum progressus et exitus haberet débite pr8eno-> 
tare; et in hac celeberrima civitate, ubi doctorum et 
proborum ^ironmi aderat multitudo, consilium qo»- 
reret salutare; ne, carnali forsan aiFectione seducta, aot 
zelo indiscretionis commota, vel minus salubri directs 
consilio, haberet sibi et suis, loco repara tionis et ex- 
purgationis petitœ, damnum et injuriam renovare el 
cumulare; et, loco adnuliationis processus contra 
(iliam agitati, ejus corrobora tionem et confirmationem 
reportare. Cum enim praedicta Johanna ejus^ ut dicit, 
filia, jam a longo tempore in causa âdeî, quae favorabi- 
lis est dicenda, judicialiter tracta exstiterit, et per gn- 
Tes, doctos et solemnes judices condamna ta» est yeri- 
simiiiter pro senlentia eorum prœsumendum; nec, 
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sine permaximis documentîs, per ^iam extraordina- 
riam nnllilatis, ad sententiae retractationem proceden- 
dom : ce Yox enîm » inquit Augustinus rc litigantium 
ff omnium hœc una est , etiam cum manifesta fuerint 
ce ratione convicti , dicere se per malos judices esse 
« perpessos , et eorum judicium esse iniquum at- 
ff que nullum. » Non facîlis ergo talibus prae- 
standa crediilitas y non abrumpenda quœ semel 
diffinita sont; facilis ministrandus aditus, non rum- 
penda leviter ecclesiasiiea disciplina; nullo unquam 
pietatis aut miserationis prœtextu^ fidei integritas et 
rectitudo immntanda. Cum enim causas fidei sic opor- 
teat prœtractari ut neque potentum néque pauperum 
interreniat distinctio, nec uUa debeat haberi acceptio 
personarum^ dicente Scriptura : ((Si pater aut filius, si 
(rnxor, quae in sinu dormit, si amicus tuus pervertere 
(TToluerit veritatem, sit manus tua super eum » 
[Deuien, XIII9 cap. 6], decet eos qui de rébus fidei 
jodicant, in prima et multo fortius in secunda instan- 
tia, iterum discutiendo judicata^ Deum solum atque 
justitiam, ipsamque fidei sinceram integritatem sem- 
per suis habere prae oculis, stateram rectitudinis ge- 
rere in manibus^ et a via veritatis et Fatrum traditio- 
nibus , seclusis quibuscumque cujuscumque favoris 
considerationibus^ minime deviare. Licet enim pupillis 
et TÎduis se debeai Ecclesia favorabilem exhibere, 
non est tamen favor contra justitiam aut contra ipsam 
fidei sinceritatem exhibendus. 

Hœc et alia dicentes prœfati domini Delegati, tan- 
dem fînaliter declararunt se prœdicta omnia dicere et 
dixisse, non ad diminutionem innocentiœ Johannœ 
antedictœ^ non in detrimentum causœ vel justitiœ 
ipsius viduœ, non causa dilationis Tel morœ^ sed ut 
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vidua îpsa^ bono semper muiiita consilio, débite pt 
videret quod, si fiicilis judiciorum ingressus^ diffici 
tamen et periculosusegressus; omnia quœ in futan 
reservantur, incerta* 

Post haec et alia exposita^ prsefati domini Dete§ 
prœsentationem^ receptionem et publicationem i 
scripti, responsionem super decreto et aliis, ordinal 
runt iteinim solemnius et specialius, in praesentia n 
tariorum, doctoram et proborum virorum, per didl 
dominos Delegatos evocandorum , in aula episcbp 
Parisiensi faciendas; assignantes^ prout et assignai 
runt y viduœ antedictœ et filio suo et suis, xvii. \ 
diem hujus mensis novembris, in prsedicta episcop 
aùla, ad prsesentandum iterum et recipiendum resor 
tum antedictum^ in publicorum notariorum et ooii 
liariorum evocandorum prsesentia ; neenon ad reqi 
rendum ex parte viduae praedictœ quod de jure fae 
requirendum, ac etiam ad audiendum super prsesen 
tione et receptione rescripti antedicti, citationibu 
evocationibuspartium, etaliis praeparatoriis, dicton 
dominorum Delegatorum et consilii deliberationci 
determinationem et responsum; et ad procedendi 
super his et aliis^ prout de jure veniret procedendm 
admonendo viduam antedictam quatenus^ dicta di 
tione pendente, bonorum et proborum^ Deum et jui 
tiam prae oculis semper habentlum, slbi perquire 
consiiia, et veniret dicta [die], bono et fideli consi 
prœmunita. 

Praefata autem vidua et assistentes prœdicti, prol 
tando expresse quod non erat intentionis eorum qa 
quam prosequi , dicere Tel facere quod posset in ( 



i ) lies manuicrits &970 et Notre-Dame : septimam dkm. 
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trimeDlum vel prsjudicium fidei , veritatis atque 
justitlœ redondare^ vel ab< integritate ipsius fidei de- 
viare, dixerunt se ad plénum de simplicitate et inno- 
centîa Johannœ antedictœ, quantum ad crimîna eidem 
8ub praetextu fidei imposita^ certificatos esse; ipsam- 
qoe iniquitatem, violentiam et nullité tem processus^ 
ex actis ejusdem et aliis documentis légitime appa- 
rere; ideo de justitia causas minime diffidentes, parati 
erant in conspectu publico comparere, et judicium 
pablice requirere. Terminum igitur prœdictum ad 
iterum prœsentandum rescriptum, et locum eisdem 
assignatum^ cum humilitate et reverentia acceptantes^ 
et de céleri et brevi expeditione negotii prœfatos do- 
minos Delegatos bénigne et humiliter exorando, prae- 
fata vidua et assistentes prœdicti, a prœsentia dicto- 
mm dominorum Delegatorum et a dicta ecclesia 
Parisiensi, cum gratiarum actionibus, recesserunt^ di- 
misse apud praefatos dominos Delegatos praedicti re* 
scripti copia authentica, et pori*ectis et apud eos 
dimissis certis supplicationibus , in latino et gallico 
oonceptis, in quibus latius explicabantur omnia prae- 
missa. Fraefati autem domini Delegati^ nonnuUis com- 
municationibus in illo loco praehabitiS| ordinaverunt^ 
dicta dilatione pendente^ sœpius inter se vocatis pro- 
balissimis et peritissimis viris^ amplius communicare. 
Âcta et dicta primo fuerunt haec in dicta Parisiensi 
ecclesia et sacristia; et deiude^ ut consultius atque ma- 
turius omnia procédèrent et intenta fièrent, materia 
renovata pariter et repetita in prœsentia prœlatorum 
dictorum et peritorum inferius subscriptorum , nobis, 
Qotariis^ ad totam seriem processus constitntis, dicta 
die [décima] septima praedicti mensis novembris; prœ- 
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sentibus etiam ad haec Johanne de Cruisf, scriba curiœ 
episcopalis Farisiensis , et Petro de Rupe , notariis 
pablicis, in fine hujus articuli una nobiscum sub- 
scriptis; qui etiam présentes fuerant in omnibus jam 
dictiset praemissis^ tam factis in dicta ecclesia, quam 
etiam renovatis et repetitis in dicta episcopali aula, 
dicta, die mensis novembris (i) [décima] septima, cujus 
diei acta immédiate suntdescripta. 

[Pnesentatio solemnis rescripti tpostoUci, Parisias, in aula epi8oq>alî.] 

Âdvenieute igitur dicta die xvii. (a), prœdictœ vidnœ 
et suis, ut praedictum est, in dicta Farisiensi eede- 
sia (3), assignata; conTcnientibus in dicta aula revè- 
rendissimo ac reverendo, Johanne, archiepiscopo Re- 
mensi, et Guillelmo, episcopo Farisiensi, ac venera- 
bili magistro Johanne Brehaly inquisitore fidei^ reve- 
rendo in Christo pâtre Ricardo, episcopo Constan- 
tiensi tune absente; praesentibus ibidem et assisteutibus 
episcopis, abbatibus, sacrœ theologiœ et jurium pro- 
fessoribus quam plurimis, ac diversarum metropolita- 
narum ac diœcesanarum sedium officialibus , aliisque 
licentiatis, magistris et peritis, ac cleri et populi mul- 
titudine copiosa : comparuit Ysabellis, vidua antedicta, 
una cum filio suo, tam suo quam consanguineorum 
nomine, concomitantibus eam viris et muiieribus ho- 
nestissimis atque probissimis. Ipsaque débite com- 
parente, nobisque, notariis infrascriptis, ad audienda 



(1) Les deux maDuscriU Notre-Dame et 5970 , teptembris, 

(t) Les manuacriei Notre-Dame et &970, ««prima. 

(3) Maotucrit Notre-Dame : In prœdio Parisientù ecclesiœ; mais il £iat lire 
in prœdicta Farisiensi eccUsia; car rassigoation avait été domiée pour compa- 
raître à Notre-Dame , et non dans le préau de Notre-Dame. 
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et registranda quae dicerentur et fièrent, post solem- 
nia juramenta in materia fidei requlsita a nobis, prœ- 
stita, constitutis, salva constitutione ampliori; parti- 
bus evocatis pro parte ejusdem Ysabellis viduœ ac sui 
filii et suorum : y\r magnae circumspectionis atque 
scientiae, magister Petrus Maugier (i), decretorum 
doctor eximius, praesentationem factam, proposita et 
requisita pro parte viduœ anledictœ, in dicta Pari- 
siensi ecclesia, repetiit et resumpsit; et lamentationes 
et querelas saper crudeii nece et condemnatione 
Johannœ prœdictœ exposuit ; dîcto etiam archiepiscopo 
exhortationes praedictas eidem viduœ factas, et assi- 
gnationem ad hune locum et diem , repetente. Guî as- 
signationi satisfacere cupiens Tidua antedicta j per 
organum venerabilis dicti magistri Pétri Maugier ^ 
rescriptum alias prsesentatum, seu apostolicas litteras 
sanctissimi domini nostri domini Calixti, papœ tertii, 
more Romanae curiae bnllatas, sanas et intégras, non 
vitîatas, non concellatas, sed omni prorsus vitio et 
sospicione carentes, per quas dictis dominis Delcgatis 
mandabatur expresse ut eidem viduo) atque suis exhi- 
bèrent debitumljustitiae complementum, cum hiimi- 



(1) AYOcatMeJa famille d'Arc; peat-étre fils de Robert Maager, premier 
président du Parlemeot^de Paris sous Charles VI. Au moins il est certain qu'il 
était Parisien ,'et procureur^de la nation de France dans l'Université de Paris, 
dés Tannée l421.^11Jexerça les fonctions de recteur en 1427 et en 1431. Après 
avoir été élu'député aux^conciles de Bâle (1499) et de Rouen ( 14M)) , il déploya 
beaucoup d'activité^et de talent dans la querelle de TUniversité et dés Ordres 
Mendiants^LesTacuUés'^asscmblécs lui votèrent des remercîroents pour la peine 
qu'il s^était donnée dans' cette afiaire. A la vérité, la reconnaissance du corps 
n'alla pas jusqu'à le préserver d'une humiliation qu'il 8'attira|>eu de temps après 
par sa conduite indiscrète : ayant mal parlé du recteur Jean Boulanger, il fut ré- 
primandé' publiquement^, le 14 mars 1457, et forcé de faire amende honorable. 
(DciODLAi, ffitr. univrPar., V, p. 151 , 410, 489 ^ 605, 651 , 878 , 92t.) 
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litate et reverentia prsesentavit ; humilita* supplîcando 
quatenus prœfati dominî Delegati, dictae Sanctœ Sedis 
apostolicœ ac ejusdem sanctissimi domini nostri Ca- 
lixti , salubriter insequendo vestigia , ac ejus reveren- 
ter suscipiendo et exsequendo mandata, ad dicti re- 
scripti eisdem praesentati, Tisitationem et exsecutionem 
celerem, absque ulteriori dilatione vel mora, proce- 
dere dignarentur; partes evocandas evocare, ac dictœ 
viduae et suis fiiiis et consanguineis justitiam mi- 
nistrare, nullitatem processus praedicti declarando, 
dîctam Johannam et suos expurgando y et certa juris 
remédia adhibendo, ut justitia et sequitas postubibant 
et exigebant, et eis mandabatur in rescripto. 

Praedicta autem rescripti praesentatione ac requigi- 
tione ex parte viduae antedictœ et suorum sic facta» 
praefati domini Delegati , ob Sanctœ Sedis apostolicae 
reverentiam et honorem, cum omni humilitate etobe- 
dientia , rescriptimi antedictum reverenter pariter et 
bénigne in suis manibus receperunt; et quoniam illnd 
in prima praesentatione, in venerabili Parisiensi eù^ 
clesia , ut superius dictum est , inter se legerant et 
sidérant , cupientes specialiter a nonnuUis ex assisten* 
tibus viris utique doctissimis atque probatissimis, con- 
silium et directionem super ejus exsecutione, tam 
circa evocationem partium , locum evocationis et teia*« 
pus, quam super aliis prœparatoriis , recipere; ac 
contenta quaeque in eodem rescripto, et sinceram ejus- 
dem sanctissimi domini nostri intentionem 'singulo- 
rum assistentium auribus intimare, ut posset conve- 
nientiusadomnes, quorum interesse posset, notitiam 
devenîre : rescriptum antedictum ordinaverunt in con- 
spectu omnium perlegendum et publicandum, per 
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organum venerabilis viri magistri Johannis Cruisjr , 
scribœ curîœ episcopalis Parisiensis. Qui illud, de 
praedictorum dominorum Delegatorum manibus reci- 
piens j alla et intelligibili Toce legit^ audientibus om- 
nibus et singulîs. 

Sic affirmo> Ferrebouc. Sic affirmo^ Comitis (i). 

Ténor autem rescripti aDtedicti sic praesentati et lecti sequitur, et e»t talii : 

(c Calixtus(2), episcopus^ servus servorum Dei, 
venerabilibus fratribus^ archiepiscopo Remensi^ et 
Pariaiensi ac Constantiensi episcopis, salutem et apo- 
stolicam benedictionem. Humilibus supplicum Totis 
libenter annuimus, eaque favoribus prosequimnr op- 
portnnis. Exhibifa siquidem nobis nuper^ pro parte 
dilectorum filiorum Pétri et Johannis, dictorum^'^rc, 
laicorum, ac diiectœ in Ghristo filiae Ysabellis, matris 
eorumdem Pétri et Johannis, mub'eris, ac nonnullo- 
mm consanguineorum suorum, Tullensis diœcesis, 
petitio continebat quod : licet quondam Johanna 
dArCj soror Pétri et Johannis, ac 61ia Ysabellis, 
eorumdem matris, dum in humanis ageret, omnem 
hteresim détesta fuerit, nec aliquid crediderit aut affir- 
mayerit, seu adstrinxerit quod haeresim saperet, ac 
fidei catholicse et sanctse Romande Ecclesiae traditioni- 
busobviaret; tamen, quondam Guillelmode Estiveto, 
seu alio , qui tune erat , promotore negotiorum cri- 

(1) Greffiers de la cause dont on trooYera ci-après les lettres d'institotion. 
11 existe une lettre de Robert Gaguio à François Ferrebouc , datée de Burgos 
1468 , dans laquelle ce dernier est qualifié de Ponr(/!cti jurû laureattu, c'est-à- 
dire licencié en droit canon , titre qu'il prend lui-même dans diverses pièces 
da procès. {Thefourus anecdou, I, p. 1B33.) 

(S) Alphonse Borgia, auparavant archevêque de Valence en Espagne, élu 
pape le 8 avril 1455 , à l'âge de soixante-dix-huit ans. 
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minalium episcopalis curiœ Belvacensis , ad suborna- 
tipnem, ut verisimiUter creditur^ quorumdam œmu- 
lorum tam Johannœ , quam fratrum et matris praedio- 
torum, falso referente bonae memoriœ Petro, episcopo 
Belvacensi, necnon quondam Johanni Magistri ^ or- 
dinis Fratrum Fraedicatorum professori, se tune In- 
quisitoris haeretics pravitatis in partibi^ illis deputati 
vices gerere asserenti, etiam tune in humanis agenti, 
quod dicta Johanna , quae tune in diœcesi Belvacensi 
constituta erat, crimine haeresis respersa foret^ et alia 
commisissek crimiua^ quae dictae fidei contraria fo- 
rent : dicti episcopus^ ordinaria auctoritate^ et Johan- 
nés Magistri, praetendens se super hoc sufficienti fuisse 
potestate suffultum^ iliius prœtextu*, ad falsam relatio- 
nem hujusmodi, super his, adversus dictam Johannam 
ad inquisitionem descenderunt , promotore hujusmodi 
inquisitionis negotium prosequente; eamque statim, 
neque evidentia rei , neque suspicionis vehementîa , 
neque famae clamore id exigentibus^ carceribus et cua- 
todiœ tradidcrunt; et tandem^ licet eis per inquisitio- 
nem hujusmodi non constaret légitime , prout neqoe 
constare poterat , ipsam Johannam aliqua haeresi re- 
spersam fuisse^ aut alia fidei contraria, ac excessns et 
crimina hujusmodi commisisse, seu quibusvis errori- 
bus dictae fidei contrariis inhœsisse, cum ea non forent 
notoria neque vera , ipsaque Johanna eosdem episco- 
pum et Johannem Magistri requisivisset ut, si qoid 
ipsam praetenderent dixisse \el dicere quod haeresim 
saperet, vel fidei contrarium esset, id ad examen re- 
mitterent apostolicae Sedis cujus judicium ipsa ex tune 
erat subire parata : nihilominus eidem Johannœ, 
omni defensione innocentiae suae sublata et juris or- 



DE RÉHABILITATION. 97 

dine prœtermisso^ pro solo libitu voluntatis suœ, in 
iiujasmodi inquisitiotiis negotio nulliter et de facto 
procedentes, diffinitivam contra ipsam Johannam^ 
per quam ipsam haereticam aliisque crimlnibus et ex* 
cessibus hujusmodi irretitam judicarunt , sententiam 
promulgarunt iniquam. Cujus etiam occasione dicta 
Jofaanna postmodum , per saecularem curiam nequiter 
fuit ultimo supplicio tradita , in periculo animarum 
ipsam condemnantinm, ac ignominiam et opprobrium, 
ac gravamen^ ofTensamet injuriam matris et fratrum 
ac consanguineorum praediclorum. Et, sicut eadem 
petitio subjungebat, de nullitate processus hujusmodi 
inquisitionis, ex actis iUius et alias clare liquet, et de 
innocentia dictœ Johannae ; et quia ipsa , prœter dé- 
mérita suœ culpae , nequiter damnata exstitit^ legitimis 
de facili potest constare documentis. Quare fratres et 
mater ac consanguinei prsedicti, praesertim ad recupe- 
rationem honoris sui et dictœ Johannœ, ac ad abo- 
lendam infamiae notam exinde indebite susceptam, 
agere cupientes : nobis humiliter supplicari fecerunt 
ut causam nullitatis hujusmodi ac expurgatîonis de 
faiso dictœ Johannae impositis, aliquibus in partibus 
illis audiendam et fine debito terminandam , commit- 
let^, ipsosque ad prosecutionem causae nullitatis et 
ezpnrgationis hujusmodi^ ac praemissis non obstan- 
tibus, admitti , mandare dignaremur. Nos igitur, hu- 
jusmodi in hac parte supplicationibus inclinati, frater- 
nitati yestrseperapostolicascripta mandamus quatenus 
Tos, vel duo aut unus vestrum , assumplo per vos aliquo 
praTitatis hujusmodi in regno Francise deputato, ac 
Tocatis modernis subinquîsitore dictée pravitatis in 
dicta BeWacensi diœcesi constituto^ ac promotore ne- 

!!• 7 
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gotiomm crimÎDalium dicUe curiœ^ et aliis qnî faeriiit 
evocandi ; auditis hinc inde propos! tis super prœmissis: 
quod justum fuerit, appellatione remota, decematii, 
faciendo quod decreveritis , per censuram ecclesiasli- 
cam, firmiter observari; non obstantibus constitutio- 
nibus et ordinationibus apostolicis, cœterisque con- 
trariis quibuscumque. Datum Romœ , apud Sanctum 
Petrum^ anno incamationis dominîcœ M.cccc.Ly., 
iii.idus junii^ pontificatus nostri anno primo. » Sic si- 
goatnm in plica marginis inferioris :«S. Consiliati. d 

[Oratio M. Pétri Maugier de praesentatione prsdicta.] 

Facta autem praesentatione^ receptione et lectnra 
publica rescripti antedicti , siciijt.6uperius est descrip- 
tum^ acpetills hinc inde publicis instrumentis , cum 
jam praefati domini Delegati , cum reverendis et vene- 
rabiiibus praelatis , doctoribus et jurisperitis eisdem 
assistentibus quam plurimis, super responsione danda 
superque e^ocatione etcitationepartium decernenda^ 
superque partibus, de quibus in rescripto^ tam gene- 
raliter quamque specialiter evocandis^ ac aliis prœpa- 
ratoriis deliberare inciperent; et jam partes et consi- 
liarios^ adstantemque multitudinem ad aliam partem 
aulae se retrahere commonerent : venerabilis vir, ma-^ 
gister Fetrus Maugier praedictus , per dictam yiduam 
ac consanguineos ejus ^ et fere per totam multitndi«- 
nem, ut dicebat et ex vocibus multorum apparebat, 
instantissime requisitus supplicationem ipsius viduœ 
et suorum consanguineorum , in rescripto contentam^ 
verbis gallicis particularius ac seriosius exponere ; vo- 
lens , ut asserebat^ tam venerabilem cœtum de pietate 
causse et injustitia judicantium^ de innocentia Jçhannœ 
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|Nr«dici® in dictb iQiiwripto nominate, aliqnatenus in- 
formare, andienfîavi ( i ) postulayit. Quam^ licet prœfali 
domini Delegali qui nondum in se partes judicantium 
susceperant , non necessariam parumque utilem mul- 
tipliciter.assererent y ad instantiam tamen frequentem 
el sednlam Tidaae antedictœ et preces adstantium, ex 
délibéra tione praelatorum, doctorumet aliorum juris- 
peritorum prœdictorum, duxerunt concedendamdicto 
magislro Fetro , prsemonito ut, de partibus ipsis de 
quibus in rescripto mentio habebatur , et quibus plena 
audientia et defensio^ tam contra rescriptum^ quam 
circa materiam principalem, reservabatur, ciim ho- 
nestate , modestia et brevitate loqueretur. 

Concessa îgitur audientia , ac indicto omnibus si- 
lenlio f idem Yenerabili$ magister Fetrus in primis 
protestatus est quod nulli malitiose injuriari^ aut in 
prœjudicium famae^ honoris aut dignitatis quidquam 
detrahere yel invehere proponebat; sed solum illa di- 
ccrc pariter etproponere, sive nunc^ sive in tota série 
et discussione f uturi processus atque judicii, intende* 
bat f quœ ad elucidationem veritatis et manifestatio- 
nem justitiae^ ac justitiam debitam suae causas^ facere 
▼idebantur; protestando etiam specialiter et expresse^ 
quod erai intentionis suœ solum et dumlaxat contra 
judifianles %% promotorem y de quibus in rescripto 
mentio 'apecialis habetur^ querimoniae (2) verba ap-- 
plicare et adaptare ; contra vero alios qui in processu 
praedicto contra Johannam praedictam attentato, quan-* 
doque afiuisse dicuntur , ac nonnullas opiniones aut 
coDsilia dédissent^ cum, attenta falsa et mendosa 

(t) Le» maniucriu, audiendam postulavit, 
(?) Les nauaserits , qupimoniam verba . 
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extractione et compositione arlîciiloram eisdem corn- 
mnnicatorum , excusabiies habeanlur, nihil dicere 
yel proponere volebat; quin imo, jastîtia exigente, 
intendebat^ in ipsa processas discassione et série > 
multipliciter ostendere articules ipsos, pro qaaerendis 
opinionibus transmisses^ a cenfessienibos Johaniw 
antedictœ false et indebite extractos^ ad casom el 
facta Jehannae praedictœ minime pertinere , ab eisqoe 
difîerere^ et in mnltis centradicere evidentissime. 
His protestationibus sic factis, prœfâtns magister 
Petrus dicta pariter et dicenda in hac presecutione 
atque materia submittens correctioni ac determina- 
tioni Sanct» Sedis apostolicae , et deminemm ab ea 
delegaloram , ac emnium ad ques spectare potest , in 
bac parte ^ incepit dicere et propenere^ sab verbis gai- 
licis , ea quœ in effectu seqnuntur , hic verbis latiois 
explicata : 

i< Reverendissimi patres et judices clarissimi, ut 
Tcstrae predeat in médium rectitudinis zelns, et sa- 
crum fulgeat veritatis et justitiœ decus, et ex adverao 
judicantium Pétri Cauchon, quendam episcopi Bel- 
vacensisy Guillelmi Estiveti, promotoris» Johannis 
Magistri, subinquisileris fidei in Belvacensi (f ), et ool- 
legarum seu cemplicium eorum , citra omnem semper 
loquende injuriam, delesa det^tur intentio, maaifiss- 
ta<{ue pandatur iniquilas; exemple purissimi DaDiefis, 
divina gratia pro sainte innocent is Susannœdolo inique 
cendemnatœ, ad convincendam inveteratorum judicom 



(I) Suppl. dHrccsi, Jean Lemattre êuit TÎce-inqaisiteiir dans le diocèie de 
RoQCo ; maïs ici , et dans toal le cours du procès , on le considère conuae vice- 
inquisiteur du diocèse de Beauraîs , à cause de la commission spéciale ifat'ik «tait 
reçue f-our procéder de concert a^ec Pierre Canclioii. Voyea 1. 1 , p. H*. 
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malitiam^ suscitati : placeat postulo attendere judican- 
tiam illorum, quorum in rescripto vobis nunc praesen- 
tato mentio effîcitur, et contra quos nostra propositio 
dirigitur, latentemdolum, perversumzelum, conspira- 
tam malitiam^ praesumptaeque auctoritatis judicaturœ 
damnabilem nimiam audaciam. Quorsum , quseso, judi- 
cantiumtam dolose exquisita haecjudicandi invaluerit 
absque auctoritate temeritas^ cum evidentia docuerit 
jodicantes eosdem ad ipsam innocentem filiam inimi* 
citias fovisse capitales^ ita ut nedum cohabitantes 
ejusdem inimicis^ sed adhaerentes^ commensales, fami- 
liaresy fautores, officiantes et consiliantes habiti sunt 
palam^ publice et manifeste , veluti eorumdem.judI- 
cantiam dicta, facta, processus iniquus , et perniciosae 
sententiœ manifestant et exprimunt evidentissime? Ex 
quo admiranda venit tanta eorum praesumptio , cum 
ipsa noverint jura clamare divina pariter et humana , 
nedum capitales hostes, sed cohabitantes eisdem, ajudi- 
candi , testi6candi etaccusandi officio penitus alienos. 
Sed ex ipsa judicii série atque forma corrupta iiimis ma- 
culataque lucet dictorumjudicantium intentio , ipsam- 
que exterminandi filiam offîciosa conjuratio, dolosa 
pariter et iniqua : cum eam ^inculis et compedibus 
ferreis, et duro adscriptam carceri, sub custodibus 
vilissimisy in Castro et potestate sœculari, exquisitis, 
in rébus arduis , interrogatoriis subtilibus saepe 
vexandam duxerint; et per falsas suae \iolentatae con- 
fessionis articulatas excerptiones , sinislras adjectio- 
nés , et opinantium discrepationes , vi metuque extor- 
tas adjurationes^fictas récidiva tiones, publica tandem 
crematione, ausi sunt, poUutis conscientiis et ma- 
nibus, inique sufTocare. Haec enim ex sui iniqui pro*- 
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cessus visioDe patent , ex Terissimis informationibiu 
constant; ex quibus infectas ipse processus, sententias 
et sequelas, vitio doli, nuilitatls et iniquitatia maca- 
latasy relinquit manifeste. Haec attendite, jndices cia- 
rissimi; clamât ante thronum Domini innocentiae op- 
pressae immaculatus sanguis. Vestris est providentiis 
missa desuper auctoritas^ factaque delegatio, atqne 
élucida tio demandata hujus condemnationis iniquœ, 
ut, per justitiœ ministerium, conscientias fiddium 
serenas reddere habeatis, et reparationem indicerede- 
centem atque justam et couditam mixturis odoriferis 
justitiœ et aequitatis. 

« Nec parum in hac parte apud vestras patemitates 
attendenda dictœ filiae puritas, conversatio pudica, 
humilitas maxima , sinceritas in fide, fervens devotio ad 
ecclesiastica sacramenta; quae 6dei infamiam, autfaœ- 
resis labem \el suspicionem, nunquam parturiunt ant 
inducunt. Nec in processus iliius reperietur tota de- 
ductione quod convicta Tel confessa sit crimina iUa, 
quae falso exprimit iniquissima lata in eam sententia. 
Quod si de virilis habitus susceptione , aut armorum 
pro tempore aliquo delatione, fuerit accusata : res- 
ponsa dédit catholica, excusatoria, ostensa multipU- 
citer necessitate et utilitate publica, pioque et divino 
instinctu quo ad hoc commonita, allegato ; ita ut ab 
omni labe sibi imposita, prœsertim quœ fidei proces- 
sum meruerit, expers habita sit , quemadmodum pro- 
cessus ipse in suis probationibus apertissimis mani- 
festât. Quae placeat animis vestris imprimere, ut, 
omnem in eadem innocente suspicionem, causœqae 
fidei materiam seu notée qualiscumque sibi impositœ, 
cessare, iiat manifestum universis. 
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H Nec pigeât, patres reTerendissimi, advertere qnod 

judicantes praefati, ab initio processus contrd dictatn* 

fiiîam agitati^ ut formam tenere yiderentur jure dis- 

positam^ super infamia, ad partes ejus infortnationes 

feceraDt; sed easdem suo processui non copularunt, 

imolatere eas voluerunt, dolo repleti; quoniam im* 

maculatam innocentiam , divinorum officiorum fre- 

qoentiam, sacramentorum perceptionem , et omnis 

bonae indolispuritatem, devotionis et catholicae Teri- 

tatis amplexus, bonique nominis et honestœ conversa- 

tionisy fama publica, per illas informationes, rela- 

tionem dederat authenticam. Sed quia judicantium in- 

teotioni adversabatur hœc relatio , a processu ipsas 

informationes abjecerunt , ^t dolose sub modio volue- 

nmt abscondi. Hic autem , judices doctissimi, sui nul- 

litatem processus inferunt, et omnium sequelarum; 

nam, et secunduni juris doctores, omnis illa vitio 

nullitatis infecta censetur sententia , quam dolus ma* 

cidat processui admixtus; maxime si dolo eidem judex 

consenserit quomodolibet , prout vestrœ hœc pon- 

derabnnt reverentiae circumspectde; speciali etiam 

animadversione notantes quod, cum sententia crimi- 

nalis ferri non possit , nisi in sponte confessum juri- 

dice coram suo judice, vel contictum , haec Fuella, in 

minori œtate constituta ^ et duro carceri mancipata , 

meta et terrore custodum, et capitalium inimicorum 

opprobriis assiduis judicumqùe immensisyexationibus 

aSIicta , pro convicta aut confessa haberi non debuit , 

et multo minus condemnari y prœsertim ab illis judici- 

bus quos saepius recusavi t , et a qnibus ad Fapam recla- 

mayity et se et dicta et sua facta remittr postulayit. 

u Item, bis suppositis, ac pro ejusdem innocentis 
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Paeliae expurgatione yalîturis, de caeteris conten 
*proces$Q opus est advertere ^ quanta perseyeranl 
Dèo et Sanctis ipsam Puellam reyelationes habuisi 
eorum auxiliis se processisse ipsa affinnaverit, JB 
Ecclesiœ non recusans , sed amplectens; quodqae 
tores et litterati plurimi taies eas esse verisim 
affirmant, de quibus nisi in bonum judicare éà 
nollus; cum talia potius, obi etiam incerta, e 
potius divine arbitrio relinquenda. Nec idolâtra 
divinatrix aut confictrix hujusmodi revelationima 
haec dicenda Puella , nisi nulliter et de facto ^ ne 
ductrix in aliquo , quœ subditos populos ad soi i 
ralis régis et domini obedientiam reducere stn 
soliDeo credens, et Sanctos Dei invocans, seda 
expulsa malorum spirituum adoratione et invoc» 
qnacumque. 

(c Item , quoniam judices autedieti non embu 
in sententiis per eos attentatis^ doli, iniquital 
nuUitatis vitio infectis, multa de filia etPuella e 
innocente proferre opprobria, ipsamque snpei 
riis confessam criminibus et convictam , faiso ac 
bere , et tanquam errantem in fide et relapsai 
hœreticam falso , mendose et inique condemnan 
quibus omnibus y si processus séries revolvatur, d 
nec convicta , nec confessa poterit apparere : pi 
reyerentiis vestris illam prœdictis criminibus noi 
noxiam declarare, atque condemnationes et dec 
tiones contra eam prolatas retractare, etomnem 
exortum scandalum abolere, justitia mediante. 

« Item , quoniam falsus ille processus adversan 
continet quod per opinantes multos , in sacro ei 
mano jure peritos, filia hsec condemnata sit. 
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tamen ipsis opinantibus suarum confessionam nuUus 
onquam processus traditus fuerit^ neque visus per 
ipsos; sed sobdoli equidem dati sunt ad opinan- 
dom arliculi y incipientes , Quœdam fœmina , a 
suis confessionibus dissimiles, subtrahentes quae pro 
sua justîficatione valebant y et superaddentes aggrava- 
tiones iniquas^ falsas et subreptitias omnimode, in 
quibus tamen judicantium penitus fondata videtur 
perversa sententia , exinde nullitate infecta : quae peto 
per mestras providentias teperi memoriter, et eidem 
processui, pro dissimilitndine evidenti^ ad confes* 
sionem dictœ Johannae débile camparari. 

ic Item , et ipsa prœtensa , per judices praedictos in 
processu posita^ adjura tip falsa venit plurimum pon- 
deranda^ quoniam illa quae processui inserta est^ de 
DOYO post processum completum fabricata , prolixa 
yalde et artificio confecta valido» quam nec concipere 
ipsa potuisset innocens filia et îguara; imo altéra sibi 
praesentata est dissimilis , et brevi schedula compre- 
hensa; quam si territa protulerit, nihil egisse visa 
erit^ quoniam et tortoris exspectatio, et ignis parati 
crematio^ et instans comminatio crudelis interitus, 
metu eam utique permaximo ad id compellere vide- 
bantur. Neque pigebit pariter advertere dictam puel- 
lam seu filiam saepius tune, cum sic tractaretur, dixisse 
adversis judicibus quod ipsa domino nostro Papœ 
Romanae Ecclesiae, se et dicta sua penitus submittebat^ 
quodque ad eum duceretur, vel dicta et facta qus ad 
eum mittereniur. In quibus omnibus constat eam non 
fuisse schismaticam^ sed veram catholicam ; non haere- 
ticam , sed obedientem et fidelem; quin imo praedicta 
omnia sonant interjectam ad Papam appellationem 
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verissûnam. Ex quibus xminîbus inferre opus est sen- 
teutîam ipsam judicantium ipsorum esse nuUam ^ et a 
non judicibus prolatam , erroneam atque falsam, quœ 
falsp et mendaciter adstruit Puellam ipsam schisma* 
ticam pari ter et errantem. » 

Haec et alia multa, ih dicta praesentatione re- 
scripti f dictus venerabilis.magister Petrus Maugier in 
génère breviter exposait ; protestans particularius .et 
amplius, vocatis partibus, illa exponere pariter et 
declarare ; petens et par|es vocari ^ et justitiam Tiduœ 
antedictae et suis coqsanguinéis breviter expediri ^ si- 
cut a Sancta Sede apostolica et sanctissimo domino 
nostro Calixto eisdem prœfatis dominis Delegatis in*- 
jungitur; partes , de quibus evocandis mandatur in 
rescripto, evocando^ seu evocari faciendo, et mi- 
nistrando viduœ antedictae debitum justitiœ com- 
plementum. 

[Adjanctîo Inquisitoris atque actorum interrogatio prsvia.] 

His, ut praemissum est^ auditis, ut nihil de con- 
tentis in eisdem litteris apostolicis ^ pro posse, obmit- 
terent ^ in primis venerabilem et religiosum virum y 
fratrem Johannem Brehalii , sacrae theologiae profes- 
sorem, ordinis Fratrum Praedicatorum , in regno 
Franciae alterum Inquisitorem (i) , secum conjudicem 
pariter acceperunt y prout per easdem litteras aposto- 
licas fieri mandabatur; eoque sic assumpto, qui et 
prœsens erat ^ et in omnibus , quae jam acta erant , 
semper praesens fuerat; considérantes negotium hu- 

(1) AUerum Inquisitorem, parce qu'il y avait deux Inquisiteurs dans le 
royaume : celui de Paris , qui était Vlnquisiteur de France proprement dit , et 
celui de Toulouse , Inqumteur da Languedoc. 
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jusmodi sine evocalione et citatione, ac sine magna 
terminorum distinctione expediri non posse : in primis 
dictam Yaabellem viduam, tune praesentem, matrem 
Paellœ antedictae^ ac praefatos Petrum pariter et 
Johannem^ fratres, duxerunt commonendos super 
difficultatibus processus ; et de consanguinitate quam 
habebant ad ipsam Jobannam antedictam , de zelo que 
movebanturet aliis, juramentosolemni interrogandos. 
Qnae vidua et fratres antedicti responderunt solemni 
juramento quod ipsa vidua [erat] mater, et illi, fratres 
Johannae Puellae antedictae, quodque suam et suorum 
injuriam prosequi intetidebant; noientes crudeles 
effîci , suam et suorum famam indebite negligendo ; 
desiderantes de injustitia eidem defunctee et parenti- 
bus illata , apostolicum mandatiim exsecutioni man- 
dari, et, secundum ejusdem tenorem, sibi justitiam 
ministrari; litteras citatorias petentes instanter, se- 
cundum dictarum litterarum apostolicarum formam 
et tenorem , sibi decerni. 

[Ordinatio super citatione et evocadone partiom.] 

Et exinde praefati domini Delegati attendentes ju- 
dicia f et ab ea parte , quae est de in jus vocando y 
incipere debere; exclusis tune et se retrahere commo- 
nitis vidua et consanguineis ac consiliariis , et multi- 
tndine , ad aliam partem episcopalis aulse : cum prœ- 
Êitis reverendis episcopis et venerabilibus abbatibus ^ 
doctoribus et jurisperitis assistentibus , super evoca- 
tione partium et aliis opportunis, personas in rescripto 
nominatas specialiter, alias vero generaliter, ad lo- 
cum civitatis Rothomagensis , ubi primus agitatus (i) 

(]) Hanuscrit Notre-Dame ,/i(i7. 
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processus ^ citandas et evocandas ordinaverunt , ad 
dicendum primo contra rescriptum et personas , 
et ad dicendum ulterius , ut rationis yideretur; 
dictamque viduam ac consanguineos et consiliarios 
adstantesque eisdem^ iterum ante se redire facientes ; 
litteras citatorias eisdem viduae et consanguineis , et 
spéciales et générales concesserunt , et fieri et exseca- 
tioni mandari decreverunt, sub tenore inferius desi- 
gnato» prout per easdem litteras apostolicas eisdem 
fieri mandabatur in rescripto. 

Quo facto , ipsi Ysabellis y vidua antedicta , jam fere 
aetate décrépi ta y ac Petrus et Johannes anledicti , di- 
centes se ad loca plurima non posse divertere , apud 
acta et in notariorum infrascriptorum manibus pro- 
curatores constituerunt, hujusmodi sub tenore : 

[Ténor litteramm procurationis ex parte Ysabellis et Pétri itAre.] 

(( In nomineDomini, amen. Per hoc prœsens publi- 
cum instrumentum cunctis pateat evidenter et sit 
notum quod^ anno ejusdem Domini m.cccc.lv. , 
indictione tertia (i) , mensis vero novembris die 
décima octava, pontificatus sanctissimi in Christo 
patris et domini nostri domini Calixti, divina Pro- 
videntia papae tertii anno primo ; in nostrum , 
notariorum et testium infrascriptorum , ad haec vo- 
catorum specialiter et rogatorum, prœsentia , per- 
sonaliter constitutif Ysabellis d'Jrc diœcesis Tul- 
lensisy mater, et dominus Petrus dArCy miles, 
frater quondam Johannae d!Arc , vulgariter dictœ la 
Pucelle de Domprem^^sur-Meize y dictae Tullensis 

(I) Les manuscrits portent quinta. 
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diœcesîs ; ex eoram certis scientits^ melioribus iFÎa , 
jure, modo et forma qaibns melius potuerunt et de- 
buerunt^ possuntque et debent : fècerunt^ constitue- 
rnnty creaverunt^ nominaverunt et solemniter ordi- 
naverunt apud acta causae hnjusmodi^ dilectos suos et 
fidèles^ Tenerabiles et circumspectos viros , dominos et 
magistros : Johannem Lojrseux, Jobannem Ângoti^ 
Joannem Generi, Joannem Merati, Ludovicum Pe- 
nj:oi, Parisius; Guillelmnm Prewsteau (i) , Guillel-- 
mum Leconte f licenthtos in legibus^ advocatos; Pe- 
tnim Cointe (2)^ Jobannem Veteris, Rotbomagi, 
procura tores ; Johannem Geffroy, Gerardum Folie y 
Lanrentium SurreaUy Jacobum Foucquès , canonicos 
Rotbomagenses; Johannem Frocoun(5)y Johannem 
de Grans^iller (4) et Radulphum Fabri ^ Belvaci com- 
morantes, procuratores suos générales^ et eorum 
qnemlibet in solidum (ita tamen quod non sit melior 
conditio primitus occupantium, nec deterior subse- 
quentium; sed quod per unum ipsorum inceptum 
fiierit y per alium libère prosequi possit , mediari , ter- 
minari et finiri^ cum effeetu) , specialiter et expresse^ 
ad^ ipsorum constituentium Domine sive nominibus , 



(1) En 1459 , le cardinal d'EstonterilIe l'avait contdtaé promoteur de la 
canae. Procureur de la femille d'Arc en 14S5 , c'est lui qui eut la charge prin- 

, dpale de Vinstaoce. On trouve sur les registres de l'Échiquier de Rouen , aux 
années 1462 et 1464, Guillaume Prévosteau, corueiller lai à tEtehiquier; et sur 
on état des nobles demeurant à Rouen en i486 , Messhre Guillaume PréfOêteam, 
teîçneur de Toumy. ( Ddsochxet, Hi»t, de Rouen, p. 3 et 38.) 

(2) Appelé Lecointe dans la pièce suivante. Voyez page 112. 

(3) Chanoine de Beauvais , licencié en droit canon , notaire apostolique , 
greffier à la cour ecclésiastique de Beauvais et à celle de la Ck>nservation des pri- 
vilèges de l'Université de Paris. Il a exécuté les citations du tribunal dans le 
diocèse de Beauvais. 

(4) Greffier en cour d'Égliae à Beauvais. 
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prosequfendam nullitatem processuum^ sententiœ et 
oocmiam inde secutorum , olim agitatorum contra die- 
tam Johanoam^ vulgaritor dictam la Pucell^j repa- 
rationoaque condignam requtrendum , petendum et 
cAitinendum; atque coram reverendissimo et reve- 
iPêjoàis in Christo patribus , doininis Johanne , misera- 
tione divina archiepiscopo et 'duce Remensi, Guil- 
lelmo» Parisiensi ^ et Ricardoy Constantien$i episcopis, 
et fratre Johanne Brehaly sacras theologiœ professe^e, 
altero ex Inquisitoribus hœreticœ pravitatis, in regno 
Franciœ constituto , seu eorumdem altéro , deputatis 
Tel deputandis ab eisdem judicibus et commissariis a 
Sancta Sede deputatis^ comparendum; agendumque 
et defendendum, nomine dictorum constituentium ; et 
pro ip^is y libellum seu libellos , et quascumque peti- 
tiones, yerbo vel in scripte^ dandum^ faciendum et 
ofTerendum ; replicandum ^ duplioandum , triplican- 
dum , et, si opus fuerit, quadruplicandum ; litem seu 
lites contestandum^ et contestari faciendum ; domici- 
lium eligendum, ipsosqne constitiientes excusandum, 
advoandum etdesadvoandum; cautiones quascumque 
prsestandum; decalumnia^ malitia et veritate dicen- 
dum ; et cujuslibet alterius generis juramentum ^ quod 
in causis requiritur ^ et postulat x>rdQ juris^ in ani- 
mas ipsorum constituentium^ praestandom; juramen-^ 
tùm deferendum ; delatum in se suscipiendum ; pd- 
nendum et articul^ndum ; positionibus et articulis 
respondendum ; testes, litteras, acta, instrumenta et 
quaevis alia probatibnum gênera , in modum proba«- 
tionis producendum et exhibendum ; testes jurare 
videndum ; in testes et éorum dicta , ac conti'a se 
exhibita et producta, dicendum, et eos Tel ea repro- 
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bandum; crimiiia et defectus opponendtim ; terminos 
et dilationes petendum; exceptiones cujuslibet gene- 
rîs propotiendam ; judicis officium imjJorandum et 
allegandum; in causa seu cauais concludendum ; sen- 
tentiam seu sententias, tam lllterlocutorias , quam 
diffinitivas y ferri petendum et audiendum ; et , si ne- 
oesse fuerit, ab eisdem j et alio quoeumque gravamine 
sibi illato vel inferendo, proi^ocandum et appellan- 
dnm; proTocationes et appellationes suas prosequen- 
dnniy intimandum, insinuandum et notificandum ; ap- 
pellationes (i), cumdebita instantia, semel Tel pluries, 
necnon principale et éxpensas^ si quae fuerint adjudi- 
catœ^ petendum y repetendum et obtinendum; de re- 
ceptis quitandnm; beneficium suœ absolutionis sim- 
pliciter et ad cauteiam, ac restitutionis iii integrum, 
petendum et obtinendum; aliuin seu alios procurato- 
rem^ aeu procuratores ^ unum vel plures loco sni 
snbstitnendum y qui similem vel eamdem habeant in 
prsemissis potestatem ; et eum vel eos revocandum ^ 
praesenti procuratorio in suc vigore permansuro ; et 
generaliter ad omnia alia et singula gerendum, facien- 
dum, procurandum et exercendum, quae in praemissis, 
et circa ea necessaria fuerint , seu etiam opportuna , et 
quœ ipsimet constituentes facerent aut facere pos- 
sent^ si in prœmissis présentes et personaliter in- 
téressent; etiam si quœ sint quœ mandatum exigant 
magis spéciale. Promittentes iidem constituentes, per 
fidem suam, in tiianibus nostrum , notariorum sub- 
scriptorum, corporaliter praestitam, ac sub hypoteca et 
obligatione omnium et singulorum bonorum suorum, 

(!) Manuscrit 5970, apostolos. 
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mobilium etimmobilium^ prœsentiumetfuturorum^ se 
ratum^ gratum , firmum atque stabile habere et habita- 
ros perpétue 9 totum id et quidquid per dictos proeu- 
ratores suos, aut eoram alterum^ ac per substitutos sea 
substituendos ab eisdeniy seu eorum altero, actum, dio 
tum gestumque fuerit in praemissis, seu etiam alias 
quomodolibet procuratum , etsi necesse fuerit judi- 
cio sisti et judicatum solvi , cum clausîs opportunis. 
De et super quibus praemissis omnibus et singulis^ 
saepedicti constituentes petieruAt per nos, notarios 
infrascriptos , sibi fieri atque tradi publicum instru* 
mentum, seupublica instrumenta , unum^ yelplura. 
Acta fuerunt bœc Parisîns, ju^ta ecclesiam Beatœ 
Mariœ Parisiensis^ sub anno, indictione, die, mense 
et pontificatu praedictis; praesentibus ad hœc yenerabi* 
libusetcircumspectisTiris : magistroGuillelmoi?oiu^, 
in theologia magistro, magistro Simone Chapitcuili, 
iEgidio Hanage^ Laurentio Yincentii, et Petro Heur^ 
galentj testibus ad praemissa vocatis specialiter et ro« 
gatis. Ferrebouc. Comitis. » 

[Ténor h'tterarom procurationis ex parte Johannis dtÂrc.\ 

w In nomine Domini, amen. Per hoc praesens pu- 
blicum instrumentum cunctis pateat evidenter et sit 
notum quod, anno ejusdem Domini m. gccg.lv., in- 
dictione terlia (i), mensis vero novembres die vicesima 
quarta, etc., etc.; in praesentia, etc. , personaliter 
constitutus,Johannesc^'^rc^fraterquondamJohannœ, 
vulgariter dictœ la Pucelle de Dompremy-sur-Meize ^ 
Tullensis diœcesis; ex ejus scientia, etc., dilectos 



(1) Les manuscrits portent quarta. 
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suos et fidèles, venerabiles et discretos viros, dominos 
et magistros : Johannem Loiseux, Johannem Angoi, 
Johannem Generi, Johannem Merati, Ludovicum 
Peniot, Parisius; Guillelmum Preifosteau ^ Guillel- 
mum Leconte y licenliatos in legibus^ advocatos; Pe- 
tmm Lecoinie , Johannem Veteris , Rothomagi , pro- 
cnratores ; Johannem Geffroy , Girardum Folie , 
Laurentium^i/rr^ai^y Jacobum Foucques , canonicos 
Rothomagenses ; Johannem Frocourt, Johannem de 
Grai^illier et Radulphum Fabri, Belvaci commorantes, 
procuratores suos, etc. (i). 

[Ténor litterarum ciUlionis in diœcesi Rothomagcnsi publicatanim.] 

(( JoH ANNEs, miseratione divina archiepiscopus et dux 
Remensis, Guillelmus, eadem miseratione Parisien- 
sis episcopus , judices et commissarii in hac parte, a 
sanctissimo in Christo pâtre et domino nostro, domino 
Calixto, divina providentia papa tertio, una cum re- 
Terendo in Christo pâtre domino episcopo Constan- 
tiensi , nostro in hac parte collega , ad supradicta spe- 
cialiter deputati, cum illa clausula : «Qua tenus vos, vel 
duo aut unus vestrum , etc. » Omnibus et singulis 
presby teris, vicariis, curatisetnon curatis, caeterisque 
ecclesiamm rectoribus ac tabellionibus publicis , et 
aliis notariis ubilibet constitutis, ad quem seu quos 
nostrae présentes litterœ pervenerint, cœterisque quos 
infrascriptum tangit negotium quomodolibet , salu- 
tem et dilectionem œternam. Inter catholica fidelium 
opéra fulget caritatis amplexus, ciijusardore purissimo 

(1) Le resle comme dans Tactc précédent, à celle dillércnce près que là où 
ily a ipsi corutituentes , dans la procuration d'Isabelle et de Pierre d'Arc, il 
laut tabstitixer ici ipse constiOiens. 

II. 8 
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flebiles saepius oppressorum querelae y pro mtnisterio 
Teritatis atque justitiae , remédia cupiunt opportuna* 
Sane a paucis citra dîebus, voce lugubri y pîa insinoa- 
tione et gravi cordis amaritudine , nosiris prostrati 
conspectibus^ vicibus itéra tis, certum se obtinuisse 
apofitolicae Sedis mandatum patens , nobis directum ^ 
sub apostolica buUa , constanter asseruerunt et obtu« 
lerunt, scilicet honesta mulier Ysabellis^ mater, et 
Petrus dCArCy frater, lam suo quam caeterorum paren- 
tum defunctœ Johannœ d'Arc y nominibus; atque 
illud reciperemus gerendum, stabiiiendum et fun-» 
dandum eisdem conquerentibus et afflictis; ut suœ 
supplicationisy difficilis aggressus^ causas in apertum 
dicerent, et prœtensi mandat! praesentationem admitti 
solemniter postularent^ patrocinio sibi consilii distri- 
buto, diem et locum assignavimus. Qui rursnm ter- 
mino eisdem assignato^ die scilicet décima septima 
praesentis mensis novembris j in aula episcopali Pari- 
siensiy convocatis etassistentibusnonnullorum praela- 
torum venerabiliumque magistrorum juris utriusque 
professorum, licentiatorum , baccalariorum , alio- 
rumque regularium scholarium, ecclesiasticorum et 
laicorum multitudine copiosa ; nobis ad Id solemniter 
pro tribunali sedentibus; voce sonora, per sui orga- 
num consilii, exposueruntflebiliter quod, a quibusdam 
exactis temporibus, Johanna (TArc^ filia natnralis et 
légitima Ysabellis, et soror Pétri et Johannis, conque- 
rentium eorumdem, gravi admodum suœ famée et to- 
tius parentelœ nota , pariter et jactura , offensa est et 
enormiter laesa; ex eo praecipue, ut dicebant, quod, 
quorumdam aemulorum suorum, vel reipublicœ sub 
qua ipsa [et] parentes sui vivere et nutririconsueverant, 
adversantium , violentia opérante, dicta Johanna de- 
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tenta est ; «t sine jtm forma , parte légitima ^ inqnî- 
sitîone débita, et terminis in fidei materia requisitis 
cèssantibus y carceri duro ab initio mancipata exstitit ; 
et licet falsOy in fidei materia^ per qnemdam prseten- 
som reverendi in Christo patris domini Pétri Cau^ 
ebon, episcopi tanc Belvacensis, promotorem , delata 
fiierit coram ipso BeWacensi episcopo , et quodam vi- 
eario Inqnisitoris hœreticae pravitatis, ibidem pras- 
tensi, judicibns : nnlliter et de facto processus adversus 
eam, talis qnalis^ agitatus est; cumque, tanqnam in 
fide Christi renata , fidelinm more, perseveraverit, di- 
TÎnoa cultns et Ecclesiae traditiones amplexando de- 
Tote, nequc aliquid a sancta Ecclesia aliennm asse- 
raerit , sed potins exqnisitis interrogatoriis responsa 
catholica dederit; attamen, falso confictis et fabricatis 
eonfessionibus et articulis , et quibusdam per vim , 
metom aut circumi^entionem extortis, sibi injuste im- 
pognantes , eam aliqua a traditione veritatis dévia pro- 
taKase , seu alias contra fidem et Ecclesiam graviter 
(Miqnîsse, non erubuerunt imponere; exindeqne, sicut 
falsis inhaerentes principiis, subdolis mediis proce- 
dentes, ad iniquas sententias, primum perpetui 
careerisy et deindebrachio sœculari dimissionis, et tan- 
dem ad impiam et detestandam finalis excidii exsecu- 
tîonem, crudeliterprocesserunt. Subjungentes désolai 
ttone lugubri prœfati conquerentes , super his sibi 
opportnnitate suscepta , quam ex legitimis causis prtus 
sibi congruam nescierunt, adSanctœ apostolicae Sedis, 
(^ns et ipsa Puella sœpius , dum sic agitaretur judi- 
dum , expetivit recursum , tandem in forma justitiae 
decreta(i ); cujus, forma dicti apostolici mandati^ provi- 

(1) Pour que la phrase soit complète , suppléez tuiiionem confugme. 
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sionis nobis est delegata commîssio. Demam instantes 
(quoniam et per ipsum apostolicumrescriptam, a Sede 
eadem Sacrosancta et domino Papa moderno, del^tîo 
ipsa nobis directa cognoscitur), humlli et lamentabili 
prece^ qua tenus eam pia compassione admittere^ et 
eisdem Teritatis et justitiae opéras impendere digna- 
remur ; tendentes et finaliter concludentes ut, per nos 
mandati ipsius apostoUci praesentatione recepta, ad 
ejus exsecutionem, secundum suam formam, proce- 
dere curaremus; et deinceps , justitia suadente, dicte- 
rumtemerariorum acprœsumptomm, falsorumetoon* 
fictorum, ut assereba[n]t, processuum, sententiarum et 
exsecutionum , cum omnibus inde secutis , nullitatem^ 
et temerae praesumptionis ac falsitatis declarationem , 
seu eorum irritationem , cassationem et adnullatio- 
nem, pronuntiare et sententiare, uecnon laesi honoris 
acofiensœ, ac famœ eorum réintégra tionem, repara*- 
tionemque congruam injuriarum tanta prœsump^one 
illatarum, et innocentiœ ejusdem Johannœ poritatem, 
yera expurgatione, palam vellemus decemere; ita nt 
ad perpetuam cederet hominum memoriam hujus- 
modi reparatio; seu alias , ad fines debitos canonioe 
obtinendosy tempore et loco latius, ut protestaban- 
tur, exprimeudos et reservandos, eisdem nostrum 
humiliter implorantibus, protenderemus judicium. 
His idcirco sic expositis, ad fines prœfatos consé- 
quentes, plurimis rationibus auditis palamque deductis 
et apertisy cum protestationibus debitis et honestis^ 
habita illico super hoc deliberatiouc sincera, nostrum 
ad ejusdem mandati apostolici receptionem prœbuimus 
assensum. Suscepto itaque per nos, cum ea qua de- 
Guit reverentia, apostolico mandato, dato Romœ 
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apud Sanclum Petruiii , anno incariiationis dorainicae 
wccccLv., tertio idus junii; ut, secundum debitam 
jurisformam,[ad ejusdan exsecutionem valide proceda- 
musy perdîctos conquerentes requisiti instanter; as- 
samptb tamen et assistente nobiscum j ex eadem man- 
dati forma, alterolnquisitorum haereticae pravitatis, in 
hoc regnb Franciae deputato, auctoritateeadem, reve- 
rendo scilicct sacrae theologiae professore, religioso 
magistro Johanne Brehal, ordlnis Fratrum Praedica- 
torum : mandatum ipsum apostolicum palam ex inte- 
gro perlegi fecimus, et in aperto publicari. Et deinde, 
décréta per nos evocatione speciali eorum omnium et 
sîngulorum, qui secundum ejusdem mandat! seriem 
visi sunt evocandi ; insuper ut ampliori maturitate hac 
inreprocedere habeamus, et ne quisquam agendorum 
ignorantiam valeat praetendere : nostram banc gène- 
ralem et peremptoriam , ex abundanti cautela , cita- 
tionem fieri et publicari jussimus , ipsamque locis pu- 
bliais, quibusconvenerity duximus afBgendam. Quo- 
circa , eadem auctoritate apostolica qua fungimur , 
nos, Commissarii spéciales et Delegati prœfati, Tobis 
omnibus et singulis supradictis, presbyteris, -vica- 
riis, curatis et non curatis, caeterisque ecclesiarum 
rectoribusy et tabeliionibus publiais , et aliis notariis 
ubilibet constituas, mandamus, et virtute sanctœ 
obedientiœ, et subpœnis suspensionis in presbyteros, 
et in cœteros excommunicationis, quas ferimus in bis 
scriptis, nisi feceritîs quod mandamus : praecipimus 
quatenus praesens nostrum instrumentum, edictum,seu 
copiam manu notarii signatam, valvis ecclesiae Rotho- 
magensis, et aliarum ecclesiarum civitatum et loco- 
mm, de qiiibus, pro parte conquerentium seu impe- 
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trantium eorumdem, fueritis requîsiti, aat alter Tes- 
tnim faerît requisitus^ palam et publiée affigatis^ sea 
affigat; citetisque seu alter vestrum peremptorte citet 
omnes et sîngalos , cujuscumque dignitatis seu emi- 
nentiae^gradusy honoris^ status et conditionis exsistant, 
seu quomodolibet intéresse credentes, aut in forma 
juris partes formales^ denuntiatores , vel accusai- 
tores dictae quondam Johannae^ vel eorumdem pro- 
cessuum prœtactorum defensores, aut alias partes se 
exhibere Tolentes juridice. Quos etiam, auctoritaCe 
eadem apostolica , in his scriptis evocamus et citamus, 
ad vicesimam diem instantis mensis decembris, hors 
tertia^ proximefuturam, si dies ipsa juridica fuerit; alio- 
quinad proximamdiemjuridicam indesequentem,qua 
nos pro tribunali, aut alium^ seu alios pro nobîs 
subdelegatione fungentes, in hac causa sedere contige- 
rit; per se, vel per procuratores suos idoneos, sutt^ 
cienter instructos, cum illis omnibus, juribus, litte* 
ris et munimentis, quibus se juvare voluerint in hac 
parte; Rothomagi, in aula arcbiepiscopali oomparitn- 
ros, coram nobis aut altero nostrum , vel subdelegatis 
aut subdelegandis seu subdelegando nostris vel alterius 
nostrum; ad dieendum vel proponendum, verbo vel 
in scriptis^ quidquid dicere voluerint contra litteras 
apostolicas praedictas, evocationes, relationes seuexse- 
cutionem earumdem; necnon de justitia et jure , et 
quod justum fuerit^ dictis conquerentibus ac nostro 
promotori , si opus fuerit , responsuros ; ac alias , 
prout juris fuerit , in hujusmodi causa processuros ^ 
cum circumstantiis , dependentiis et connexis, ad 
omnes actus juridicos , et usque ad diffinitivam y 
^ ^us ezsecutionem inclusive ; cum intimatione 
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ddbiia, oertificando ubilibet sic cttatis, quod, sive 
prœfixo peremptorio termino supradicto côvnparue- 
rint , seu non, pront fuerit rationis, absentium 
oontumacîa non obstante, débite procedemuâ, aut 
procèdent, prout fuerit rationis. Verumtamen, ut 
noUa ex parte justitiae via qualiscumque fraudetur, 
petentibus nostri mandati exhibitionem aut copiam , 
quorum intererit, suis sumptibus voluimus dari et 
ezhiberi. Et quœ in hac parte, per vos aut altenim 
vestrum, facta, exsecutata vel affixa fuerint, in vim 
BOBtrae evocationis, sub vestra fide et authentica in 
flcriptis relatione, nobis aut alteri nostrum stve a nobis 
delegandoruiD, prœcipimus, auctoritate praefata, tradi 
et indilate expediri. In quorum omnium et singulorum 
fidem et testimonium prœmissorum, prœsentes nostrae 
citationislitteras,seupraesenspublicuminstrumentum, 
per notarios publicos infrascriptos nostros , et hi^'us- 
Biodî causée scribas , et per nos juratos, subscribi et 
pablicari mandavimus; et nostrorum sigillorum ap- 
pensione communiri. Datum et actum Parisius, in ma- 
jori aula superiori episcopali Parisiens!, sub anno a 
nativitate Domini m.cccg.ly., indictione m., mensis 
vero novembris die xvii., pontificatus ejusdem domini 
mMti Calixti, papae tertii, anno i.; prœsentibus ve- 
nerabilibus et litteratissimis viris, magistris Gerardo 
Gehe (i), Guillelmo Bouille , ac fratribus, Johanne 

(1) Parisien , élové comme bourtîer au collège du cardinal Lemoine, reçu 
mtkn àê arts en 1410. Il fut plusieurs fois procureur de la nation de France, 
pdt recteur en 1433 et 1 436. Son rectorat lui ayant valu la cure de Saiot^Cosme 
ei SaÎBt-Damien , il s'adonna dès lort à la théologie, qu'il professa depuis «vec 
fctiMBOup de succès . Il mourut en 1463, léguant à l'Université SOO écas d^or, 
ém, la distribution amena de grands débau entre les Facvltét. { Doboolai, JKif. 
wtw. Paru,, X. V, pp. 423, 439, W7. 664, 674, 99t.) 
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Soret(i)f Johànne de Vemone(a), ordinis fratrum 
Beatœ Mariae de Monte Carmeli, sacrae theologiae pro- 
fessoribus; Hectore de Quoquerel (5) ^ Martine de 
Fraxinis (4), decretorum doctoribus; Petro Gay et 
Johanne Le Rebours, in jure canonico licentiatis; 
testibos ad praemissa vocatis specialiter et rogatis. » 

« Verum, quia ego, Johannes de Cruisjr, près- 
byter Âutissiodorensis diœcesis, in jure canonico 
licentiatus, publicus, apostolica et imperiali aucton- 
tatibus, notarius^ curiaeque episcopalis Parisiensis ja* 
ratus et scriba, praesentium litterarum apostolicarum 
praesentationi , receptioni et citationis décrète, caete- 
risque praemissis omnibus, dum sic per dictes do- 
minos delegatos Judices, et coram eis, agerentur et 
fièrent, praesens, una cum testibus supra , et netariis 



(] ) Alias Jean So&etb, gcoéral de Tordre des Carmes, ne à Caen, et profès dans 
le priearé de cette viHe. Après avoir été procureur de la nation de France dans 
rUniversitc de Paris, et visiteur de son ordre en Allemagne, il fat élevé en 14SI 
à la suprématie de la profession carmélite , dignité qu'il conserva jusqu'à la fin 
de ses jours. 11 mourut à Angers , en 1471 , parle poison assurent qaelqaea-ont. 
11 a écrit des sermons et plusieiurs traités sur la règle de son ordre. ( BibUêik, 
Carmel., t. II, col. 09.) 

(2) Jean de Vernon , Normand , fit sa profession et passa sa vie aux Cannes 
de la place Haubert, dont il éUit prieur en 1466. C'est lui qui fonda la bibfio- 
thèque de sa maison, devenue célèbre par la suite. 11 mourut en 1461, laissant 
plusieurs traités sur les livres saints. ( BibL Carmel, , t. II , col, 137.) 

(3) Al. de Coquerel, 11 était vicaire général et officiai de Tarchcvéque de Rouen, 
doyen du chapitre de Lisieux et conseiller au parlement de Paris. En 1454, il 
fut commissaire du roi aux assises de l'Échiquier de Rouen. Louis XI le chargea» 
en 1464 , d'une ambassade en Espagne. {^Gallia christ., t. XI , col. S 10. — Blam- 
CHARD , Catalogue des Conseillers an Pari, de Paris, p. 55. — Delaroqdb , Jltfl. 
de la maison d' Ear court , t. 111, p. 33?.) 

(4) Martin Defresnes. Il fut de la commission nommée par l'Université en 1456, 
pour régler les différends survenus entre le corps et les ordres mendiants. Cité 
au Parlement en 1400, romme coupable ire\ccs envers les Élus de Paris. 
( DiBOtLAi, Hist, uuiv, Paris., t. V. pp. 605, 639). 
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iofrascriptis^ fui ; eaque sic fieri vidi et aiidivt : idcirco 
prœsentes litteras seu praesens publicum instrument 
tum, aUerius manu fideliter scriptum^ signo meo 
apostolico , una cum appensione sigillorum infrascrip- 
torum^ signavi, hic me manu propria subscribendo^ 
in veritatis testimonium , requisitus. » Sic signatum : 
te J. DE Cruisy. » 

«Et ego y Dionysius Comitis, presbyter Constan- 
liensis diœcesis, in jure canonico baccalarius^ publi- 
cas y apostolica etimperiali auctoritatibus , Curiaeque 
Gonservationis (i) privilegiorum Universitati Pari- 
siens! a Sancta Sede apostolica indultorum , notarius 
juratus; super prœmissis omnibus et singulis^ dum^ 
sicut prœmittitur^ dicerentur, agerentur et fièrent^ 
nna cum testibus supra et notariis infrascriptis , prae- 
sens interfui, eaque sic fieri vidi et audivi. Ideo, his 
praesentibus litteris^ sive publico instrumento y manu 
aliéna fideliter scripto ^ signum meum solitum, una 
cum sigillis dominorum Judicum , et notariorum in- 
frascriptorum signis et subscriptionibus, apposui, re- 
quisitus et rogatus , in fidem et testimonium omnium 



(1) On appelait ainsi un tribunal permanent constitué au sein de l'Université 
pour la défense de ses franchises. 11 était présidé par l'un des évéques de Beau- 
vais, de Senlis ou de Mcaux, élu par les Facultés assemblées. Le Consenrateur, 
assisté d'un promoteur, de procureurs et do greffiers, pouvait procéder par voie 
de censure ecclésiastique contre les gens du fisc, et même les frapper d'excoin- 
omnication. Cette juridiction , placée sous la sauvegarde du Saint-Siège , fat 
longtemps redoutée même des rois. A l'assemblée du 2t mars 1459, le recteur de 
l'Université de Paris appelait le Conservateur de ses privilèges , son bâton de 
défense ( bacnlus defensionU). Toutefois, Charles VII sut faire plier une autorité 
qui gênait si fort l'administration. Par ordonnance du 24 septembre 1460 , il 
contraignit l'Université à faire réparation aux officiers de la cour des aides, que le 
Conservateur avait déclarés parjures. ( Dvboulai, Hùt. univ. Paru., 1. 111, p. 581 , 
ctV, p.G35.) 
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etsingulorum prœmissonun. » Sic signatum : « D. Go- 

MiTIS. n 

fc Et me, Francisco FerrebouCj clarico Parisiensi, in 
jure canonico licentiato, publico, apostolica et im- 
periali auctoritatibus , Curiarumque Conservationis 
privilegionun , almae matri Universitati Parisiensi a 
Sancta Sede apostolica , indultorum ^ et episcopalU 
Parisiensisy notario jurato; qui pi*œdictaruin littera- 
rum apostolicarum prœsentationi, receptioni et re- 
quisitioni, citationis decreto, cœterisque prœmiam 
omnibus et singulis, dum, sicut prœmittitur, dice- 
rentur, agerentur et fièrent, una cum prœnominatis 
testibus, et notariis supra et infrascriptis, prœseos 
interfui, eaque sic fieri vidi et audivi. Ideo huic prae- 
senti publico instrumento , manu aliéna, me aliis ne- 
gotiis légitime prœpedito, fideliter scripto, signum 
meum publicum et fieri solitum , una cum signis el 
subscriptionibus dictorum notariorum apposui, re- 
quisitus et rogatus , in fidem et testimonium omnium 
et singulorum prœmissorum. » Sic signatum : « F. Fsa- 

RBBOUC. » 

« Et me, Petro de Bupe, canonico Âniciensi, in 
utroque jure baccalario, ac litterarum apostolicarum 
abbreviatore, necnon auctoritate apostolica publico 
notario; qui praeinsertarum litterarum apostolicarum 
praesentationi , receptioni, requisltioni, citationis de- 
creto, cœterisque praemissis omnibus et singulis, dam, 
sicut praemittitur, dicerentur, agerentur et fièrent, 
una cum praenominatis testibus et notariis supra- 
scriptis, praesens interfui , eaque sic fieri -vidi et au- 
divi. Et ideo me huic publico instrumento, manu 
alterius fideliter scripto, aliis me occupato negotiis, 



DE RÉHABILITATION. 123 

aubscrîpsi^ et aignum meum solitum apposai, una cum 
sîgais et siibscriptionîbus dictorum notarionun, in 
fidem et testimonîum omnium et singulorum praemia- 
aorum , requisitus et rogatus. n Sic signatum : cr P. de 

RUFB. I) 

Deînde «equitnr relictio exBeeutionit. 

(c Reverendissimo ac reverendo in Christo patribus 
ac dominis, dominis JohauDÎ, miseratione diyina ar- 
chiepiscopo et duci Remensi, ac GuîUelmo, eadem 
misera tioue episcopo Parisiens! , judicibus et commis- 
sariis in hac parte, a sanctissimo in Christo pâtre et 
domino nostro, domino Calixto, divina providentia 
papa tertio , una cum reverendo in Christo pâtre et 
domino, domino episcopo Constantiensi, vestro in hac 
parte collega, specialiter deputatis, cum illa clausa : 
« Qua tenus vos, vel duo aut unus vestrum, etc. » 
Yestri humiles subditi , Socius pactes , presbyter 
Rotfaomagensis diœcesis, et Geraldus de Sale, Re- 
mensis diœcesis , eadem auctoritate apostolica jurati 
notarii , reverentiam debitam cum obedientia et ho- 
nore. Noverint reverendissimœ paternitates vestrae, 
noslitteras vestras, seu edictumpublicum, imoverius 
apostolicum, cui praesentes nostrae litterœ sunt ac- 
testœ (i) alias annexae, pro parte honestae mulieris 
Ysabellis, matris, et nobilis viri Pétri J!Arc, mili- 
tis, fratris, aliorumque parentum defunctœ Johanna 
éCJrCj vulgariter dicta? la Pucelle, nobis prœsenta- 
tum, reverenter récépissé; ipsumque vestrum edictum, 
in sua originali forma, die undecima hujus mensis 

(I) Manuscrit Notre-Dame, actetœ^ forme irrégalicre dn mot actachiatCBt 
usité dans Vancienne procédure. 
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decembris^ \alvis ecclesiœ Rothomagensis, palam et 
publiée^ circa horam nonam de mane dictae diei^ af- 
fîxisse; ipsasquelitteras, ab îUa hora qua divina in eo- 
clesia celebrabantur , usque ad horam duodecimam 
vel quasi^ ejusdem diei^ et in crastinum, duplum eju«- 
dem originalis edicti, per nos, notarios praedictos, 
subscriptum et siguatum, eisdem vahis, usque ad 
hanc diem veneris, decimam nonam dictî mensis de- 
cembris , affixas et affixum dimisisse; nosque et quem- 
libet nostrum^ earumdem litterarum seu edicti vigore, 
auctoritate apostolica y peremptorie citasse omnes et 
singulos cujuscumque dignitatis, prœeminentiae , gra- 
dus^ honoris , status et conditionis exsistant^ seu qao- 
modolibet interesse credentes , aut in forma juris par- 
tes formates, denuntiatores, vel accusatores dictœ 
quondam Jobannae, processuum contra eam, dum vi- 
veret, in prœtensa materia fidei factorum defensores, 
aut alias partes se exhibere volentesjuridice, prout et 
eos, eadem auctoritate apostolica in bis scriptis Tes- 
tris vocastis et citastis, ad diem vicesimam hujus 
mensis decembris , hora Tertiarum , si dies ipsa juri- 
dica fuerit; alioquin ad proximam diem juridicam 
inde sequentem, qua vos pro tribunal!, aut alium, 
seu alios, pro vobis subdelegatione vestra fungentes 
in hujusmodi causa, sedere contigerit; per se vel per 
procuratores suos idoneos, sufficienter instructos, 
cum illis omnibus, juribus, litteris et munimentis, 
quibus se juvare voluerint in hac parte; Rothomagi, 
in aula archiepiscopali , coram vobis, altero vestrum, 
aut subdelegatis , vel subdelegandis vestris , aut alte- 
rius vestrum : comparituros, ad dicendura vel propo- 
nendura verbo vel in scriptis quidquid dicere volue* 
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rint, contra litteras apostolicas praedictas, evocationes 
et relationesi seu exsecutionem eanimdem; necnon 
de justitia et jure y et quod justum fuerit, conqueren- 
tibus in dictis vestris litteris , ac promotori vestro ^ si 
opus fuerit^ responsuros, aut alias , prout juris fuerit, 
processuros, in hujusmodi causa ^ cum circumstantiis, 
dependentiis et connexis, ad omnes actus juridicos^ 
usque ad diffinitivam et ejus exsecutionem inclusive; 
cyon intimatione débita, certificantes ipsos sic citatos 
quod, sive praefixo peremptorio termino supradicto 
comparuerint, seu non , vos, vel vestri, ut praefertur, 
subdelegandi, auteorum seu vestruih alter, prout juris 
fnerit et rationis, absentiumcontumacia nonobstante, 
débite procedetis, procèdent aut procedet aliquis ves- 
tram , seu eorum alter , prout juris fuerit. Quibus 
qaidem citationibus, nullus de citatis comparait, nec 
copiam petiit, quamvis qualibet dierum affixionis hu- 
jusmodi , a muhitudine populi lectœ fuerint. Quae 
prœmissa sic per nos facta fuisse, reverendissimis pa- 
ternitatibus vestris certifîcamus per praesentes. In 
cnjus rei testimonium, easdem prœsentes nostras lit- 
teras signis nostris manualibus duximus roborandas. » 
Sic signatum : h Socius et G. de Sale. » 

Ténor litteranim citationis in diœcesi Belvacenai publicatarum. 

(( JoHANNEs, misera tionedivina archiepiscopusetdux 
Remensis, Guillelmus, eadem miseratione, Parisiensis 
episcopus, judices et commissarii in hac parte, a sanc- 
tissimo in Christo pâtre et domino nostro , domino 
Galixto, divina providentia papa tertio, una cum re- 
verendo in Christo pâtre et domino, Constantiensi 
episcopo, nostro in hac parte coUega, ad infrascripta 
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specialiter depntatiy eum illa clausa : « Quatenus vos 
vel duo y aut unns Ycstrum : » universis et sÎDgalîs 
abbatibus, prioribusy decanis, praepositis, arckidia* 
GODÎs, ihesaurariis^praecenioribus^ cantoribus, archi- 
presbyteris^ canonicis^ rectoribus et perpetuis vicariîs, 
et aliis cappellanis^ caralis, ac aliis personis ecclesia* 
sticisy beneficiatis et non beneficiatis, exeinptis et non 
exemptis^ et etiam notariis et tabellionibus publicU, 
per civitatem et diœcesim Belvacensem^ et alik ubh- 
libet constitutis^ et eoramcuilibet in solidam, ad quem 
seu quos nostrœ pressentes litterœ penrenerint, sala* 
tem in Domino^ et manda tis nostris, imo verius aposto- 
licis , firmiter obedire. Noveritis [quod] nos litteras 
sanctissimi in Christo patris et domini nostri , domini 
Calixti f dtvina providentia papœ tertii, cum filia can- 
nablsenis (i), vera bulla plumbea ipsius domini nostri 
Papœ, bullatasy non Titiatas, non cancellatas, non abra* 
sas, nec in aliqua sui parte suspectas, sed omni prorsus 
Titio et snspicione carentes, nobis [prœsentatas} per 
Tenerabilem, scientificom et ^egium Tirum, magis» 
trum Petrum Maugerii , decretorum doctorem; praesen« 
tibus et adstantibus nobili viro, domino Petro d'ArCj 
milite, ac Ysabelle, ejusdem matre, hoc peten tibus et 
requirentibus ac stipulantibus pro Jobanne d*Jrc, 
fratre dîctî domini Pétri SU Arc, Tullensis diœcesis, 
in dictis litteris apostolicis descriptis; in testium et 
notariorum prœsentia , cum ea qua decuit reverentia 
recepimus, hujusmodi sub tenore : (c Galixtds, epi« 
«f scopus, servus servorum Dei, etc., ut prias paieU » 



(!) Us. 5970, canapîsenis. Adjectif qui ne se trouve pas dans le glossaire de Dq 
Cing* , nui» régntiértnient formé da fubManlif eamtabuum ou canmaHum* 
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Pottt qmirum quidem litterarum apostolicaram prsesen- 
lationem et receptionem y fuimus, per dictnrn domi- 
Dom PetrQm d£ArCy miKtem, et Ysabellem, gus 
pntrem, légitime stipulantes pro dicto Johanne 
dArc y frati^ ejnsdem domini Pétri dArc, in dictis 
litteris apostolicis principaliter nominatos^ cum in- 
stantia débita requisiti^ ut : in negotio hujusmodi^ 
joxU formam et tenorem dictarum litterarum, nobis 
praesentatarum , procedere cnraremus, atque eîtatio- 
nem legitimam contra reverendam în Christopatrem^ 
dominum episcopumBelvacensem^ et sabinquisitorem 
hmreticœ pravitatis^ în diœcesi Belyacensi constita- 
tmn y ac promotorem negotionim criminalium dictœ 
enriee Belvacensts , necnon omnes alios et singulos y 
s» cxmimuniter vel dÎTisim intéresse credentes^ de- 
oemere vellemus et dignaremur. Nos igitur y consi- 
dérantes, Paulo testante^ obedientiam Tictimis jnre 
pneponi, ad ea libenter intendimns, perquse, superio- 
mn et praecipue Sanctœ Sedis apostolicae parendo 
aundatis, justitia in publicum pateat, et veritas in 
oblivîonem non -vagetur ; ut exinde contra nescientes 
iir semitis justitiae gressus suos [dirigere], ipsamque 
conTiciis lacerare prœsumentes^ ipsa, r^[norum pro- 
lectrix, poscentibns œquo libramine tribuatur. As- 
smiipto nobiscum^ quoad prœmissa exsequenda et fine 
débite terminanda y et prout in suprascriptis litteris 
«postolicis nobis fîeri mandabatur, venerabili et reli- 
gidso Tiro y fratre Johanne Brehalli , sacrae theologise 
int>fessore, ordinis FratrumPrœdicatornm, altero hœ- 
reticaepraTitatis in regno Francise Inquisitore; volentes 
mandatum apostolicum suprascriptum , nobis in hac 
parte directum , reverenter exsequi, sîcnt tenemur : 
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vobis omnibus et singulis^ universis superius nomiiui 
et vestrum cuilibet in solidum (quos, auctoritate ap 
stoliea^ in hac parte requirimus et monemus , prim< 
secundo et tertio^ ac in \irtule sanctae ôbedienUi 
et sub excommunicationis pœna , quam in vos et t( 
trum quemlibet , qui super hoc fueritis requisiti a 
requisitus, [si] mandatum nostrum, imo verius aposi 
licum^ contempseritis> seu neglexeritis , aut neglea 
rit contumaciter adimplere^ et manda tis nostris. b 
jusmodi , imo verius apostolicis, non parueritis , ce 
efFectuferemusi dicta canonica monitione praemissi 
districte praecipimus et mandamus quatenus^ ad h 
jusmodi mandatum nûstrum exsequendum , alter y^ 
trum alterum non exspectet , nec unus per alium 
excuset. Eosdem dominum episcopum et subinqaii 
torem dictae hœreticœ pravitatis, in dicta diœcesi B 
vacensi constitutum , ac promotorem negotiorumc 
minalium^ omnesque alios et singulos, cujuscumq 
status, gradus^ sexus, dignitatis aut conditionis ezf 
tant, communiter vel divisim sua interesse credent 
ex parte nostra y imo verius apostolica , perempto: 
citare curetis; quos et eorum quemlibet nos etiai 
tenore prœsentium, citamus, ut, duodecima die men 
decembris (j) proxime futuri, si dicta diesduodecii 
juridica fuerit, et nos in aula majori archiepiscop 
Rothomagensi, adjura reddendum , pro tribunali sa 
bimus, aut alter nostrum sedebit; alioquin proxii 
die juridica ex tune immédiate sequente, qua nos^,« 
nostrum alter, in dicta aula majori archiepiscopali B 
thomageusi, adjura reddendum [sedere] contigerit; f 

(1) Les manuscrits, septembris. 
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se Tel procuratores suos idoneos^ ad causam hujusmodi 
specialiter constitutos et sufficienter instructos^ cum 
omnibus juribusy litterls et aliis munimentisnegotium 
hujnsïnodi concernentibus , Rothomagi^ in aula prœ- 
dicta, compareant in judicio légitime, coram nobis 
Tel altère nostrum, ad dicendum et proponendum 
quidquid dicere et allegare Toluerint contra litteras 
apostolicas praedictas, citationem, relationem et ejus 
exsecutionem ; et alias ad procedendum in hujusmodi 
causa, secundum casus et narrationis exigentiam, 
usque ad decisionem ipsius causae y prout fuerit juris 
et rationis ; eisdem Petro et Ysabelli , principalibus et 
pro dicto Johanne stipulantibus , atque promotori 
causse hujusmodi principaliter constituto , dejustitia 
responsuri. Si Tero prdefatos episcopum, subinquisi- 
torem et causarum crîminalium promotorem iuTenire 
personaliter non possetis, citetis eos in domibus habi- 
tationum suarum , si ad easdem pateat Tobis tutus ac- 
cessus ; alioquin in ecclesia cathedrali Belvacensi , per 
affixionem praesentinm , seu earumdem Teram copiam, 
notariorummanibus signatam, quando in ipsa ecclesia 
populus fidelium Tenerit ad diTina audienda ; et in 
aliis locis de quibus fueritis requisiti , seu requisitus ; 
ita famen quod, in his exsequendis, alter Testrum al- 
terum non exspectet, nec unus per alium se excuset; 
et alias taliterquod hujusmodi nostra citatio ad ipsorum 
subinquisitoris et causarum criminalium promotoris , 
et aliorum sua interesse credentium , debeat et prae- 
sumatur Terisimiliter notitiam pervenire, modo et 
forma superius expressatis. Certificai^tes eosdem sub- 
inquisitorem et promotorem, ac omnes alios, sua 
interesse credentes, quod, siTC in dictae citationis ter- 
II. 9 
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mino comparueriut^ sive non, coram liobîs aut altère 
nostrum : nos in causa hujusmodi procedemus ad in- 
stantiam partium coram nobis légitime comparentium, 
aliorum absentia seu contumacia non obstante. For- 
mam \ero citationis, et quidquid super praemissisduxe- 
ritis faciendum, nobis, per vestras patentes litteras^ 
faarum nostrarum litterarum seriem continentes, vel 
instrumentum publicum, remissis prœsentibus, sta- 
deatis diligenter intimare. Mandamus tamen Yobis 
ut dictis subinquisitoriy promotori, etaliis sua' inte- 
resse credentibus, si petierint et habere voluerint, 
faciatis seu fieri procuretis copiam de praemissis ; ipso- 
rum tamen sumptibus et expensis. In quorum omnium 
et singulorum fidem et testimonium praemissorum ^ 
présentes nostrœ citationis litteras, seu prsesens pu- 
blicum instrumentum, per notarios publicos infn- 
scriptos et nostros in hujusmodi causa scrîbas, et pa: 
nos juratos, subscribi et publicari mandamus, et nos- 
trorum sigillorum appensione communiri. Datum et 
actumParisius, in majori aula superiori episcopaliP^ 
risiensi, sub anno a nativitate Domini M.ccccLy., in- 
dictione tertia, die xvii. mensis novembris, ponti- 
ficatus domini nostri Galixti, papae tertii, anno furimo. 
Praesentibus ibidem venerabilibus et litteratissimis 
y iris, magistris Gerardo Gehe, Guillelmo BouUé, ac 
fratribus Johanne Soret (i), Johanne de Vemone, or- 
dinis Garmelitarum , sacras theologiae professoribus; 
Hectore de Quoquerel , Martino de Fraxinis, decre- 
torum doctoribus ; Petro Gaj-, Johanne Le Rebours, 
injure canonico licentiatis; testibus ad praemissa Toca- 
tis specialiter et rogatis. 

ce Verum quia ego, Johannes cfe Cmisjr, presbjter 

(1) Mss. 5970 et N. D. : Johanne Foret. 
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Autissiodorensis diœcesis^ injure canonico licentia- 
tas, publicus, apostolica et imperiali auctoritatibus 
DOtarius , curiaeque episcopalis Farisiensis juratus et 
scr iba, praedictarum litterarum apostolicarum prœseu- 
tationî^ pétition!, decreto^ cœterisque praemissis omni- 
bus et singulis, dum, sicut supra scribuntur^ agerentur 
et fièrent^ praeseus , una cum testibus supra et notariis 
infrascriptis, fui, eaque sic fieri vidi et audivi : idcirco 
praesentes litteras, seu praesens publicum instrument 
tum, manu alterius, me aliunde praepedito, scriptum 
fideliter, in hanc publicam formam redactum, signo 
meo apostolico, una cum sigillorum dominorum reve- 
rendorum in Christo patrum, et dictorum notario- 
rum publicorum signorum et subscriptionum appen- 
sione^ signavi, hic me propria manu subscribendo, in 
Tcritatis testimonium praemissorum, requisitus. Con- 
stat de bis verbis : pontificatus domini nostri^ domird 
Cedixti^ papœ tertiiy anno primo, inadvertenter ob- 
missis^ et in ultima linea positis seu scriptis (i); quœ 
fideliter approbo. » Sic signatum : ai. de Cruist. » 
ce Et ego, Dionysius Comitis, presbyter, etc. {n), 
lUa verba^ videlicet pontificatus, etc. y inadvertenter ob- 
mîssa, et in ultima linea posita : ex inadvertentia ob* 
raissa et non vitio, sub eodem signo, fideliter ap- 
probo. » Sic signatum : n D. Comitis. » 

«Et me, Francisco FerrebouCy clerico Parisiensi, etc. 
Constat de bis yerhiSy pontificatus, etc., inadvertenter 
obmissis et in ultima linea positis. » Sic signatum : 

« F. Ferrebouc. » 



(1) Cette omiftMon n'avait eu lieu que dans la rédactioH de l'acte original. 
Les mots précités se trouvent à leur place dans les deux Mss. 6970 et N. D. 
[i) Le reste de la formule comme ci-dessus, p. 12f . 
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(cEt similiter, me y Fetro de Rupe^ canonico Âni- 
cieDsi^ etc. Constat de his verbis, pontificatus , etc., 
non vitio^ sed ex inadvertçntia obmissis, et in fine ul- 
timœ lineae additis. » Sic signatum : « P. de Rupe. n 

Dcindc sequitur ténor relationis exsecutoris. 

i< Reverendissimo ac reverendo in Christo pa- 
tribus et dominis y dominis Johanni , miseratione 
divina archiepiscopo et duci Remensi y ac Guillel- 
mo^ eadem miseratione episcopo Parisiensi^ judici- 
bus^ etc.^ etc., vester humilis Johannes de Frocourty 
in jiu*e canonico licentiatus, canonicus Belvacensis, 
publicus, apostolica et imperiali auctoritatibus , ac 
curiœ Gonservationis priTÎlegiorum universitatis sanc- 
tissimi studii Parisiensis, notarius, reTcrentiam cum 
honore ac serritii promptitudine. Noverint vestrfl^ 
reverendae patemitates me [récépissé] litteras vestras 
patentes citatorias^ sigillis vestris, in cera rubea, alba 
circumdata, necnon alio tertio mihi incognito^ sigilla- 
tas, ac signis et subscriptionibus magistrorum Johan»- 
nîs de Cruisjr^ Dionysii Gomitis, Francisci Ferrebouc 
et Pétri de Rupe/ notariorum publicorum, munitas 
et subscriptas, hodie, scilicet sabbati, xxix. mensis 
novembris, hora vesperorum, anno Domini mccggly., 
indictione tertia , pontificatus sanctissimi in Ghristo 
patris et domini nostri, domini Galixti, divina provi- 
dentia papac tertii, anno primo; pro et ex parte nobilis 
viri, domini Pétri d'Arc y militis, et Ysabellis, ejus- 
dem matris, atque Johannis d'Arc y ejusdem domini 
Pétri d ArCy militis, fratris, TuUensis diœcesis, mihi ad 
exsequendum directas atque traditas; quas cum reve- 
renlia, prout tenebar, recepi. Quibussicper me recep- 
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lis, illico et încontlnenti, [me contuH] ad prœsentlam 
reverendi in Christo patris etdomini Guillelmi de Hel- 
/(tmc^(.i),episcopiBelvacensis^ tuncin ambulatorio sui 
palatii episcopalis exsistentis y pluribus notabilibus per* 
sonis associati ; inter quos erat discretus vir, dominus 
Reginaldus Bredoulle, canonicus Belvacensis, ipsius 
domini episcopi seu ejus curiae causarum officii promo- 
tor sive fiscalis procurator (2); ibidem etiam casualiter 
reperto religioso viro, fratre Geremaro de Morlanis, 
priore conventus Fratfum Prœdicalorum Belvacen- 
sium. Quarum quidem litterarum vestrarum, imo ve- 
nus apostolicarum, vigore sive prœtextu, ipsas^ pro 
majori parte, eisdem domino episcopo, ac promotori, 
et fratri Geremaro, pluribus ibidem adstantibus, pu- 
bliée, alla et intelligibili voce, perlegi, et ad notitiam 
omnium et singulorum supradictorum deduxi ; atque 
prsefatum dominum Guillelmum, episcopum, cum re- 
verentia qua decuit^ atque suum promotorem ante- 
^ctum, citavi comparituros per se, vel procura tores 
6UOS idoneos, specialiter constitutos et suffîcienter in- 
structos, coram vobis, seu altero vestrum, duodecima 
die mensis decembris proxime futuri, si juridica dies 
fuerit, in auln majori episcopali Rothomagensi; alio- 
quin proxima die juridica ex tune immédiate sequenti, 
qua vos aut alterum vestinim, in dicta majori auld, 
adjura reddenda, pro tribunal! sedere contigerit; eis- 
dem Petro [et] Ysabelli , principalibus, et pro dicto Jo- 



(1) Évéque de Beauvais de U44 à 14C3. {Gallia christ., t. IX, col. 759. ) 

(f) En même temps doyen de la collégiale de Gerberoi . dignité à laquelle 
il avait été élevé en 1 423. Mort le 35 juin 1463. {Gallia christ,, t. IX , col. 774, 
«bi acribitur Bredouille.) 
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hanne stipulantibus, atque promotori causœ , in die- 
ils vestris litteris specificatae , de justitia responsu- 
ros. Aut alias dixi, feci^ exercui atque certificavi, 
prout et quemadmodum in dictis vestrîs litteris 
plenius continetur; petens et interrogansi pr^e- 
sentibus quibus supra , dictum fratrem Gerema- 
rum, priorem supranominatum; et ab eo quaesiTÎ, 
utrum in conventu suo esset pro prœsenti aliquis in- 
quisitor seu subinquisitor bœreticœ pravitatis; sea 
aliquis in partibus istis, de suo ordine^ babens potesta* 
tem inquisitoris ^ adesset, ut cum eo loqui possem, et 
ad ejus notitiam praemissa deducere. Qui respondens, 
dixit quod nullum inquisitorem seu subinquisito- 
rem^ aut alium ab Inquisitore potestatem habentenii 
in suo conventUy seu alibi in diœcesi Belvacensi, scie- 
bat; tamen praemissa, quae sic audierat, inquisitori 
Parisius exsistenti rescriberet, seu scripto notifies** 
ret. Quibus sic, ut praefertur, per me dictis, factis et 
exsecutis, preefatus reverendus pater, dominus Guil- 
lelmus, episcopus y respondit quod in et super ibi no- 
tificatis atque causa, in vestris litteris citatoriis speci- 
ficata, nullum interesse habere credebat seu praeten- 
débat; recommendans senihilominus vestrisreverendift 
patemitatibus. Dictus autem Bredoulle ^ ejus pro- 
motor, respondit quod, in his prœmissis sua non 
interest , nec aliquod interesse in hoc praeten- 
dere intendebat. His igitur peractis, fînaliter, dicta 
hora, recto tramite ad ecclesiam majorem Belvacensem 
me transtuli et ante portam ejusdem, dum in dicta ec- 
clesiadivina celebrabantur, tenens in meîs manibus li^ 
teras vestras citatorias. Quarum vigore citavi omnes et 
singulos in negotio descripto interesse putantes sive 
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credentes,juxta formamseu seriem dictarum litterarum 
Testrarum; ipsarum quoque copiam in pergameno 
scriptamacsignisquatuor notariorum roboratam, atque 
per ipsos coliationatanii ad valvas ejusdem ecclesiae pu- 
bliée affixii ac eam ibidem dimisi. Praesentibus quoad 
ea qufie facta fuerunt ad personam promotoris et fra- 
tris Geremari, venerabilibus et scientificis Tiris : ma- 
gistro Hugone Rogier, ejusdem domini episcopi sigil- 
Ufero et canonico Belvacensi ; Petro Cotelle^ îpsius do- 
mini procuratore gênerai i; Johanne de Grans^illier, 
tabellione euriae episcopalis Belvacensis; cum pluri- 
bus aliis ibidem adstantibus, et per me in testes vocatis 
et rogatis. Ad ea autem quae dicta et facta fuerunt per 
me ad valvas dictœ ecclesiae Belvacensis, fuerunt pré- 
sentes domini y Firminus Rayer, canonicus , Johannes 
Cardot et Johannes Bordelle, magni vicarii ; ac JEgi- 
dius Gourbauh, ejusdem ecclesiae matricularius; quos 
ad praemissa in testes invocavi. In majus igitur robur 
et testimonium praemissorum, et quod praemissa , 
prout et quemadmodum superius scribuntur, per me^ 
Johannem de Frocourt, notarium supranominatum , 
fuerunt facta^ dicta et exsecuta : ego ipse, Fœcouri, 
prsesentem meam relationem, seu praesens publicum 
instrumentum, manu alterius^ me prdcpedito et valde 
occupato, fideliter scriptumi exinde confeci et publi- 
cavi, et in banc publicam formam redegi; signoque 
meo solito, hic me propria manu subscribendoi signavi, 
ipsumque instrumentum ^ ad marginem hujusmodi 
vestrarum litterarum citatoriarum , de quibus supra 
fit mentio , sub sigillo meo consueto , et quo uti con- 
sueviy affixi sivejunxi, requisitus et rogatus. » Sic si- 
gnatum : a Jo. de Frocourt. » 
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CAPITULUM SECUNDUM. 

[Gontinualio assignadonis post defcctum citaloraro ad ci?itatem Rothoma- 
gensem.] 

Anno Domini mcccclv., die vero mensis decembris 
duodecima^ indîctionetertia^ pontificatussanctissimiin 
Christo patris et domîni nostri^ domini Calixti, divina 
providentia papae tertii, anno primo , sicut superios 
est descriptum ; ad quam diem citati erant : reverendus 
in Christo pater, dominus Belvacensis episcopus, sab- 
inquisitor hoereticae pravitatis in diœcesi Belvacensi 
constitutusy ac promotor negotiorum criminalium cu- 
riae Belvacensis^ omnesque et singuli sua in bac parte 
interesse credentes; ad comparendum coram praedictis 
dominis Delegatis ^ Johanne^ miseratione divina Re- 
mensi archiepiscopo, et Guillelmo, eadem miseratione 
episcopo Parisiensiy judicibus et commissariis in bac 
parte y una?cum Ricardo, Constantiensi episcopo, a 
prœfato domino nostro Calixto, ad infrascripta specia- 
liter deputatis, cum illa clausa : « Quatenus vos, vel 
duo, aut unus vestrum; » in palatio sive majori aula 
reverendissimi Jin Christo patris et domini, domini 
Rothomagensis archiepiscopi. Qua die comparait co- 
ram prœfatis dominis Delegatis^ archiepiscopo et epi- 
scopo supradictis, episcopo Constantienti absente, sed 
assistente et assumpto fratre Johanne Brehal, supra- 
scripto : venerabilis et circumspectus vir, magister Ja- 
cobus Foucquesy canonicus Rothomagensis^ procura- 
tor et nomine procuratoriovenerabilium, personarum 
Ysahellis d'Arc^ matris dominorum Pétri et Johannis 
(TArCy fratrum quondam Johannae <fArc, vulgariter 
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nuncupatœ la Pucelle, suo et aliorum parentum et 
coDsanguîneorum ipsius Johannae nominibus; de cu- 
jus mandate, apud acta causée hujusmodi, legitimis 
constat documentis; asserens diem hodiernam, instan- 
libns et requirentibus Ysabelle , Petro et Johanne, pa- 
rentibus et consanguineis ejusdem Johannae, eisdem 
révérende pa tri, subinquisiteri,et premeteri causarum 
criminalium, fuisse assigna tam; petens et requirens, 
a dictis deminis Delegatis et per ees, sibi et in quan- 
tam opus esset, ipses citâtes non cemparentes, pre 
contumacibus reputari, et in eerum centumacia, per 
eosdem decerni et statui , prout juris fuerit et ratio- 
nis. Et tamen illi judices, cemmissarii prsefati, nolen- 
tes partes arctare, sed maturitate débita justitiam mi- 
nistrare, hujusmedi diei assignatienem hinc ad diem 
lunaepreximam, quaeerit décima quinta mensis decem- 
hris supradicti, ex officie et alias prerogaverunt et cen- 
tinuaverunt ; declarande partes illa die audiri debere , 
ac si ista die comparaissent. Praesentibus ad haec vene- 
rabilibus et scientiûcis viris, magistris Hectere de Co^ 
querel, utriusque juris dectere; Jehanne Gresler, iEgi- 
dio de Campis (i), Guillelme Auher (2) et Jehanne 
Duguéy testibus ad praemissa vecatis specialiter et re- 
gatis. 

[Productiones factœ pro fiindatione judicii.] 

Adveniente autem dicta die décima quitita supra- 
dicti mensis decembris, comparait in judicie, coram 
judicibus et commissariis prœfatis atque fratre Je- 



(1) Autre que celui qui figure au procès de condamnation. Voy. 1. 1, p. 40. 

(2) Mentionné comme chanoine de Goutanccf en 1444 dans le Gali. christ»^ 
t. XI, col. 892.. 
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hanne Brehal, sacrœ theologiae professore, altère ei 
inquisitorlbus in regno Franciœ coustitutis, cttm eî 
assumptOi pro tribunali sedentibus, apud dictum pa* 
latium si^e majorem aulam prœfati domini Rothoa» 
gensis archiepiscopi : yenerabilis et scientificus TÎr 
magister Gaillebnus Pres^osteau, supradictorum Ysa 
bellis. Pétri et Johannis éPArc procurator et procn* 
ratorio nomine^ et de cujiu^ manda to, apud acta kn 
jusmodi causae, legitimis constat documentis; sUb 
assistente maghae auctoritatis et scientiae viro, domini 
Petro MaugieTy decretorum doctore, in materia a 
causa hujusmodi, dictorum Ysabellisi Pétri et Joha» 
nis^ aliorumque parentum dictae Johannae , adTOcalo 
per dictos dominos dato et distributo. [Qui] pro die 
torum dominorum Deiegatorum jurisdictionis et judi 
cii fundatione, exhibait rescriptum apostolicum su» 
prascriptum; necnon citationes, [tam] conlradicluo 
dominum episcopum BeWacensem, subinquisitoren 
et promotoremcausarumcriminalium curiaeBelTaoen 
sis, quam contra omnes alios et singulos sua commn 
niter vel diyisim interesse credentes, prout in acti 
hujusmodi, de verbo ad verbum atque ea realiter il 
scriptisy produxity cum earum exsecutionibus; qna 
rum tenores citationum et earum exsecutionum sn* 
peiius describuntur. 

Post quam (i) nostrorum jurisdictionis et judici 
fundationem, ipse magister Petrus Maugier ^ advoca- 
tus praefatus; aliqua ostendere volens^ pro hujus 
modi causée deductione, in forma solemnis propos! 
tionis, protulit palam et exposuit in effectu ea qu£ 



(I) Ou quorum. Les Nss. portent cmjm». 
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sequuntnr^ yerbisgallicîs, ad dictos dominos Delega- 
tosTerbodirectis; praesentibus prœlatis, doctoribus et 
aliis eclesiasticis et sœcularibus in multitudine copiosa^ 
▼iris solemnibus de omni statu; incipiens sub bac 
forma : 

[M. PetH Maugier propositio in latinuxn translata (1).] 

« Ex approbata et honesta observantia , in ne- 
gotiis arduis et difficilibus rébus , solet praecedere 
di^inum verbum ad implorandum sublimis gratiae 
directionem aeternam, ad honorandum alias excel- 
lentes judices suamque et audientium benevolentiam 
procurandum^ et prœsertim, si casus occurrat^ ad 
decus et laudes Sanctœ apostolicae Sedis et Supremi 
Romani Pontificis, domini nostri. Âb bac autem ex- 
celsa, sancta et apostolica Sede, ^ne medio^ exorta 
est omnis facultas et delegatio commissa specialiter in 
hac parte y vobis, prœclarissimis patribus^ prœlatis 
dignissimis et dominis metuendis : reverendissimo sci- 
licet et illustri Remorum archipraesuli ^ duci, primo 
Francis pari , et legato nato (2) ; reverendo et diser- 
tissimo Parisiorum pontifici , utriusque juris docto- 
ribus fulgeniissimis , secum Yocato sacrée theologiœ 
professore probatissimo ^ fratre Johanne Brehal, 
haereticœ pravitatis Inquisitore fideli in hoc Franciœ 
regno, hic prœsentibus; necnon lucidissimae sapien- 
tiae splendore rutilanti episcopo Gonstantiensi^ absenti 



(1) Le maniucrit de IVUrfé m'a surtout servi de guide pour la restitution de 
ce morceau, qui fourmille de fautes dans les grosses authentiques du procès. 

(2) Légat-né. Jean Jouvenel des Ursins fut le premier qui prit ce titre , lequel 
rfsta depuis aux archevêques de Reims. (GaUia chriêt, , t. IX, col. 139.) 
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nunc. Exinde merito per me^ nuperlegenlem docto* 
ris gentium epistolas^ recollectum est verbum suum 
benignum pariter et divinum^ scriptom in Epistola ad 
RomaDOs^ c. xv^ v. i4 : c< Pleni estisdilectione et repleti 
omni scientia. » 

((Dignissimi patres^ materia instans, pia compassione 
plena , querela est lugubris , supplicatio humilis et 
imploratio justi judicii vestri in forma juris. Partes hic 
conquerentes justissime sunt : Ysabellis dArc, mater^ 
Petrus et Johannes^ sui liberi ^ fratres y suique ca&teri 
parentes , hic per suum procuratorem repraesentati 
competenter. Querela lamentabilis. Ipsa haecestbonœ 
recordationis et humilis {ohanna dPArc, pridem 
vulgariter dicta la Pucelle , virgo humilis et inno- 
cens^ de partibus Lotharingiae ^ de Dompno-Remigio» 
Tullensis diœcesis^ prope Nemus-Canutum (t)^ in 
confinibus regni Franciae ; exorta ex honestis pa- 
rentibus, pauperibus et honestis ^ vita et moribus» 
commendata plurimum in sua humilitate ; quae , lioet 
pridem per honesta licitaque et catholica media^ plus 
procedentia, ut verisimiliter praesumitur, ex diyina 
dispositione quam alias » ad domini nostri Régis decus^ 
et bonum sui regni y multa magna armorum exercitia 
honorifice aggrediens et consummans, ad honorem 
regiae majestatis et utilitatem subditorum suorum : 
inique tamen y dolose et injuste detenta y duro carceri 
mancipata, onerata et interrogata impie et violenter, 
et in praetenso processu fîdei y falso et calumniose 
agitatafuity coram^ tunclicetnulliter etde facto prae- 
tensis judicibus^ Petro Cauchon^ lune episcopo Bel- 



{V Sic. Lisez plutôt ^ovum Castrnm. 
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^acensi j et quodam fratre Jolianne Magistri y de or- 
^lineFratrumPrœdicatorum^ prœtenso Belvaci subin- 
^isitore Cdei ^ instante quodanni Johanne de Estiveto, 
^icio Benedicile , assertodicti episcopi promotore, et 
quibusdam aliis suis complicibus. Haec enim Puella 
humilis et deyota , juvenis et inexperta, vicibus itera- 
tisacriter et subtiliter interrogata est, detenta in ma- 
nibus capitalium iuimicorum suorum , et per eos, qui 
sui judices esse non poterant quovismodo de jure , per 
ho8 fuit reputata a fide déviasse et errasse , et a doc- 
trina et traditionibus Ecclesiae; calumniose tamen et 
contra Teritatem et justitiam. Deinde ipsa Johanna , 
bina vice condemnata iniquissime est ; altéra ad perpe- 
tuos carceres et faciendum certain abjurationem sibi 
ignotam; altéra, tanquam fuisset récidiva in erroribus 
fideiy relicta est brachio saeculari, et tandem , in ex- 
Irema confusione , îgne crudeli cremata est, indifTa- 
matione sua, parentum et amicorum suorum publico 
scandalo et nota irreparabili : quanquam et innocens 
vere impositis criminibus, catholica fidelis, in fide 
Don haesitans , sed immunis ab omni scelere fidem 
contingente vel Ecclesiam , quovismodo. Hœc est igi- 
tur lamentatione, doloribus, scandalis, crudelitate, 
împietate , fraude , dolo , nequitia , calumnia , in (idei 
faiso processu fundata , doloribusque plenissima que- 
rela malris et parentum hujus memorandœ Puellae. 

« Âudite, clarissimi judices, ut a proposito verbo di- 
vino non cadamus. Magnus ille Paulus, vas electionis, 
post Christum Domiuum instructor praecipuus et 
defensor nostrœ sanctae fidei , benigna exhortatione 
visitans Romanos, noviter saporantes fructus œterni 
dulcedinema christiana pullulantis religione; ut eos 
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in suis turbationibus consolaretur, ut eos doceret per- 
severantiam in fide , mutuam caritatem et supernam 
dilectiouem ^ ^erba misit eis ab initio proposita: 
(c Pleni estis dilectione et repleti omni scientia. » 
Conformiter, electissimijudices, dominus nosterPon- 
tifex primas^ cujus clementia lamentabilem banc que- 
relam suscipere dignata est; qui alias generali yerbo, 
ut Parisius, in aula episcopali^ deductum fuit, res- 
pondérât conquerentibus : ccGum tempus accepero, 
ego justitias judicabo » (Psalmo lxxiiii.); quod res- 
ponsum aequale yisum estverbo iili evangelico : i< Des- 
cendam , et \idebo si clamorem qui venit ad me, opère 
compleverint : » jam ipse clarius loquitur Pontifez 
Summus. «Scribo in promptu » inquit ce electis viris; 
locum meum^ pro justitiœ ministerio, eis confère ^ 
ut, scrutata veritate, resultet vobis conquerentibus 
optata provisio. » Ipse dixit , et facta sunt. Jam vestra 
maiius rescriptum tenet ; jam onus commissum subire 
dignatur caritas vestra; obtempérant filii patemis 
YOtis, post beatum Paulum, exprimentibus et confia- 
dentibus in pietate et caritate vestra : « Certus sum » 
inquit ad vos, patres dignissimos; a certus sumautem^ 
fratres mei , ego ipse de vobis, ut ait apostolica pro- 
videntia, quoniam pleni estis dilectione et repleti 
omni scientia. » Et quemadmodum dominus noster 
Papa, vestras agnoscens virtutes solidas et constantes, 
verbum apostoli vobis direxit; verba eadem humili 
Yooe vestris praesentant dominationibus , doloris aina- 
ritiuUne4e6<^ata matpr , tristen supva modum fratres, 
parentes et amici tlefunctffî honestt virginis, innocen- 
tis Johann^ la Pucelle , una cum sua lugubri et do- 
lentliiîfieajC|OflX^iqu0niam I secutidum primam par 
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assumpti verbi, pleni estis dilectione; « omnis enim qui 
non diligit, manet in morte » (De Pcenitentia, dist. i, 
c. 37) (i) ; et quoniam per hanc dilectionem nihil me- 
lius intelligo quam amorem etdilectionem^ sub magno 
legisprœceptoevangelicœ expressam, primo ad Deum, 
secundo ad proximum. De secunda scriptum in Psalmo 
reputo , diligendo et compatiendo sine passione aliéna : 
« Beatusqui intelligit super egenum et pauperem, etc.; » 
et alibi : « Pupillum et egenum justiQcate ^ et de manu 
peccatorum liberate; » et in canone : rr Non diliga- 
mus verbo et lingua, sed opère et veritate » (dist. 
XLVii). Sicut hœc est radicata caritas, qua posita , nil 
mali cont ingère potest ( De Pœnitentia , dist. 11 , 
0. 3). Radicata haec est^ quae cœlum commovit, quae 
Christum ad ima produxit , quae lapidem angula- 
rem posuit (a) , ut faceret uti^que unam, de qua in 
canone Caritas (dist. 11^ c. 5); « ubi enim fides et 
caritas deest, justitia esse non potest » (caus. xxiiii, 
quœst. i, § Vide). Et pariter^ secundum partem secun- 
dam yerborum Apostoli, repleti estis omni scientia; 
vos, gratia coopérante divina , in bona scientia et vir- 
tuose summam et perfectionem tenetis signanter. Bo* 
nam loquor scientiam ; quoniam omnis bona scientia 
a Deo est, mala autem a diabolo (dist. xxxvii, § Htnc 
etiamj et caus. xxvi, quaest. 2, c. Qui sine). De 
lestn bona scientia, scriptum est in canone Si per^ 



(1) C'eit une citation du Décret, qui est ainsi indiquée dans les manuscrits: 
• DePe . di. 7 $. 1. » J*ai corrigé celte indication feulive d'après les éditions 
modernes du Corpus juris canonici; mais je n'ai pu en faire autant pour toutes les 
cHatioss qui suivent, lesquelles sont en général rapportées d'une manière si dé- 
fectueuse, qu'il est impossible de les retrouver. 

(2) Tous les }ÊM. donnent poUuU. Le reste de la phrase est d'aiUears in- 
oomiHfit. 
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dist. XLVi : « Ponam in luce scientiam, et non prae-. 

teribo veritatem. » 

« Ut autemprincipalemnostramdeductionem acce- 
dam y et ut vestras laudes magisque assentatoris(i) 
animOy quam quas gratas habeanii facere existimetis, 
gressus sistam ; dicens dumtaxat quœ merito ad perso- 
nas vestras discretissimas , clarissimas et Tirtuosas 
directa sunt verba primitia : « Pleni estis dilectione et 
repleti omni scientia. » Superest , dignissimi patres et 
judices discretissimiy et excogitati processus, et senten- 
tiarum prœsumptarum adversus nostram Puellanii 
nuUitatem, dolum, fraudes, injustitiam, iniquitatem 
et falsam falsoque praetensam fidei materiam, palam 
facere et in medio aperire; ut luceat veritate fundata 
supplicatio facta Summo Pontifici per hos querulosos 
actores , et exinde manans mandatum apostolicum, ves- 
tris directum pa terni ta tibus reverendissimis , justitia 
et aequitate undequaque complexura , attendere , 
piamque tandem supplicationem , vobis alias porrec- 
tam et hic porrigendam, ex auditione proferre di- 
gnemini, cum exsecutione reparationeque propitiis , 
intervenientibus vestra tamen compassione et gratia. 
(( Quoniam pleni estis dilectione et scientia, instat 
opus vestras dominationes , judiciale officium exer> 
ccntes, ordinem vestrœ legatœ potestatis attendere, 
ut in primis, educationem, famam, lionestatem et con- 
versationem liujus bonœ voluntatis Johannae, virginis 
et puellae, considerare liceat. A parentibus siquidem 
catholicis christianae religionissumpsit exordia, mores 
et disciplinam ; Deum coiuit , ecclesiam frequentayit 

(1) Sic. LU. ef ne vestras laudes magis quidem assentatoris animo. 
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in œtate eiiain tenera y et dam aiinos appu lit majores^ 
dWinis offidiis interfuit, sacramenta ecclesiastica , Pœ- 
DÎtentiœprœsertimetEucharistiae^devotasollicitudine 
coluit sœpe et percepit; nihil asserens, nihil dogma- 
lizans fidei et Ecclesiae adversum quomodolibet y aut 
quodsanctœ Romanœ Ecclesiae traditionibusobviaret; 
imo et quamdiu in humanis substitit, omnem hae- 
resim detestata est. Yeram, dum annos pubères atti- 
gerat, abono Spiritu créditas procedere, revelationes 
habuit ; quibus edocta , in Franciae regno militans 
cum honore et utilitate maximis^ sua industria, victo- 
riae inimicorum eodem a regno Frnnciae finaliter 
exstirpationem prœdixit futuram brevi manu : quod 
ita fuisse compertum est. Et tandem in violenta capi- 
talium hostium manu y medio pecuniarum , reposita y 
et in processu iniquo pulsata acriter , judicium sœpius 
imploravit Sanctœ Romanae apostolicae Sedis. Quae 
sant signa et indicia manifesta Deo gratae et catholi-* 
cae personae. 

ce Nulla igitur (i) contra ipsam informatio potuit 
procedere, ex qua in fidei suspicionem notari va- 
hierit, aut in eam processus debuerit agitari. Id- 
circo et adversœ partes, in apostolico mandato de- 
scriptae y processum suum attentarunt nullitate infec- 
tum, dolis compositum, violentia praecipitatum ; et 
sententias protulerunt iniquas, nullas, affectatas, in 
falso processu fundatas^juri et justitiae, in materia et 
forma y penitus adversantes et obviantes. Scribit enim 
Guillelmus Durandi , in suo Spécula juris, tit. de 
relat.y § « Qualiter sit sentenlia promulgaiida/» sen- 

(1) Les manuscriu, utitur. 

II. lO 
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tentiam dici debere nullam pari ter et processum, mol 
tis modisy scilicet : ratione judicis, ratione jurUdic 
tionisy ratione litigatorum , ratione loci, ration 
temporis , ratione causœ , ratione quantitatis , ration 
modi, ratione processus, ratione manifestée iniqiii 
tatis. Inficitur siquidem processus iniquus , contra de 
functam hanc Johannam la Pucelle , in antiquonn 
regai Franciae hostium manns violenter detentam , «I 
tentatus , ac sententiae et exsecntiones inde secatas 
ex omnibus causis per ipsum Speculatorem statb 
expressis. 

ce Quippe primo , ratione judicis seu forum et jnrii 
dictionem sortiendi , totus infectus est processus, cmn 
sequelis, quoniam et ipsa defuncta Puella nec habéba 
domicilium , nec delictum commiserat fidem conoei 
nensy in pmetensajurisdictione judicarepraesumentioni 

(c Tum secundo, propter metum illatnm in personan 
▼icarii Inquisitoris in Belvaco, tune episcopi Belvs* 
censis [con]judicis. Qui ^icarius violentatus est matt 
riam fidei dicere, ubi nulla processit in fide nota re 
suspido , nisi dolosa et conficta. 

(f Tum tertio, quoniam ipsa Johanna palam recnaiTi) 
in judicem tune episcopum Belvacensem, tanqaaD 
inimicum capitalem et non judicem; qui, sic liod 
récusa tus de facto, processit, omni juris forma pa 
eum prœtermissa. 

« Tum quarto, quoniam ipsa Johanna se expresM 
submisit judicio summi Pontifîcis et Concilii gène»' 
lis, et petivit ad eos duci ; contra quam submissionen 
nuUi licuit ulterius procedere. 

ce Tum quinto, quoniam hœc causa de majoribus cen- 
senda est , quoniam de revelationibus secretis et oo 
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cultis^ quœ nobis ignotae sunt et de quibus est judi- 
care; et ita ad apostolicam Sedem causa îpsa remittenda 
erat et ibi judicanda. 

n Tum sexto ^ quoniam horror carceris et custodum 
terror œquiparantur quaestionibus et torturis, et pro- 
cesstim inficiunt nullitate, praesertim in juvene et in 
fidei materia , quales huic filiœ^ œtatis xix annorum, 
applicati sunt. 

ir Tum septimo , propter sibi , in tanta materia^ de- 
nqiatuin consilium. Debuit enim advocatus sibi dart 
et director , humanitate legis et caritatis favore. 

cr Tum octave, quoniam annis minor erat; nec va- 
lenl sententiae nec processus contra minores xxy annis 
non defensos, exorti seu facti. 

ce Tum nono, quoniam judicum severitas y et verius 
austeritas, processus inficit. In hac enim causa pro- 
cessnsy minoritas, imperitia, miseratio seittis^ judices 
ad pœnœ moderationem debuerunt movere ; ita ut , 
in prima contra Puellam lata praetensa sententia, non 
abjuratio, non perpetuus carcer, sed moderatapœna 
salutaris indicta foret. In secunda vero sententia, om- 
nis pemicies et crudelis rigor innotescunt, quoniam 
relapsa dici non potuit ^ quœ ex animo et scientia certa 
mm relabitur; haec autem Puella juTcnis, neque in 
bœresim prius inciderat, nec abjurationem intellexe-' 
rat in latino scriptam , ut liquide patet ex processu. 

ic Tum decimOi quoniam judex ibi prœsidens, falso 
processu et truncato innixus est. Prohibebat enim per 
notarium seu scribam redigi excusationem hujus inno- 
centîs Rliœ y Johannae , et ejus subiftissipnés aposto- 
licœ Sedî expressas subticeri jubebat ^ falsitate et dolb 
maculans totum factum. 
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(c Tum undecimo, quoniam ipsi dolosi judicante^, 
corruptela jam dicta non contenti , falsos daodecim 
articulos ex confessionibus dictœ Johannae fecerunt 
calumniose extrahi ^ mendoseet subreptitie, tacitaTe- 
ritate et falsitate expressa ; ipsosque multis notabili- 
bus personis transmiserunt sic calumniose exfractos, 
pace omnium salva. Quibus illusi articulis^ super eîs 
opinantes, suas dederunt délibéra tiones ^ non TÎsis 
processibusy super recela ta Teritate. Unde et sic sedac- 
tis deliberantibus, non est aliquid eîs imputandum, 
sed excusandi sunt ( pœnœ enim suos tenere debent 
actores ) ; et quidquid ex hujusmodi calumniosa sedac- 
tione secutum, nuUitate, dolo et falsitate macolatum 
est y et nullum. 

« Tum duodecimo, quoniam et alii seductores eidem 
Johannœ sunt transmissi clandestine, eam penitus iiH 
ducentes ut nullam Ecclesiae submissionem ofierret, 
fingentes se, pro salute ejusdem, loqui missosspectaliter 
a parte fidelium Gallicorum; imo et de facto sob- 
tractœ sunt ei vestes muliebres , ut resumere cogère* 
tur vestes viriles, sibi prohibitas. 

(( Haec puncta omnia singulariter , cum causis aliis 
multis ac rationibus , per me deducta et manifestata 
sunt luce clarius; tam per sacras allegationes jum 
divini pariter et humani, et sanctorum Patrum sanc- 
tiones et scripta , quam dictorum processuum iniquo- 
rum uarrationem et evidentias patentes. Et quoniam 
in praesentis deductione sacri processus , in petitione 
actorum , in articulis concludentibus et aliis passibos, 
ipsae nuUitates, dolositates,<^lumnide, veritas quoque 
parratorum inapostolicoiescripto, dictaeque Johannœ 
innocentia , et caetera omnia ad propositum pro- 
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pitia^ passim inferenda suiit^ et per lucidas proba- 
tiones productionesque futuras , Deo duce et eviden- 
tia facti, elucidanda plenissime : de mandato vestro, 
dignissimi patres , ca hic [non] ampliorî scripto in- 
ferre ^ brevitatis causa y conclusum; suppllcando hu- 
militer et requirendo , dictorum [actorum] suive pro- 
curatoris nominibus^ apostolicum rescriptum instans^ 
per vos exsecutioni débite mandari , hic perlectum; et 
eisdem justitiam ministrari celeriter, famae et honoris 
defunctae ipsius suorumque parentum restaurativam^ 
et nuUitatis ac iniquitatis dictorum processuum et 
sententiarum suaeque exsecutionis et sequelarum, de- 
darativam ; ac pro memoria sempiterna , repara- 
tiones et intimationes publicas ordinari afiigi y et con- 
dusiones decerni y in processu instanti , postmodum 
sais locis exprimendas; cum protestationibus debitis et 
coDSuetis. Vestri autem in hac parte celeberrimi pro- 
bissimique laboris^ quoniam pleni estis dilectione et 
repleti omni scientia, merces erit pauperum suorum 
Tator œtei^ntts in cœlesti gloria. Amen. » 

[Evocatio citatomm et petitîo contavaciae contra ipsos non comparentes.] 

Cum igitur prœfati domini Delegati dictam propo- 
sitionem, ad magnam dictae viduae et consanguineo- 
rum, seu procuratorum suorum et assistentium, in- 
stantiam^ semper partes, tam generaliter, quam 
(^pecialiter evocatas et cita tas, cum omni patientia 
exspectando^ audivissent; peracta propositione , dili- 
genter inquisierunt ac inquiri fecerunt et proclamari 
saepius, si qui essent ex his qui citati et evocati fue- 
rant, aut qui, eorum nomine, tune aliquid dicere aut 
proponere \elicnt : quoniam parati erant praedicti dor 
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mini Delegati omnes et quoscumque, in hac eis oon 
missa materia, et verbo et scriptis, tam circa prœp 
ratoria judicii, quam circa decisoria, si eos continger 
ad ulteriora procedere, patienter audire; et cumpla 
et omnimoda pace et securitate, quam omnibus cit 
tis et aliis comparentibus pro eis, imo et omnibu 
plenarie olferebant. Et quoniam jam, ex fama pubU 
et nonnullorum relatu, prœfati domini accepeni 
nonnullos ex his, qui in dicto processu, de quo in pr 
positione tune facta et in rescripto, ex parte ^du 
impetrato pariter et praesentato , fiebat menti< 
dies suos clausisse extremos; obtulerunt praefati du 
mini omnibus hœredibus aut successoribus in oflEua 
vel benefîciisy exseciitoribus, consanguineis^ seryitoi 
bus et amicis, eos iibenter et ad plénum sempe 
quandocumque deceret, audire; imo etquemcumqi 
pro justitia processus agitati, pro quo prima facie d 
cebant praesumendum esse, et ab eis omnibus qui 
cumque, adjustificationem Telexcusationemdictoni 
citatorum^ Tiventium seu defunctorum, facere posM 
et deberent, cum benignitate recipere, semper inqo 
rendo et prœferendo veritatem in hac parte; qa< 
niam , etsi pleni essent dilectione et cari ta te ^ jus 
▼erba domini proponentis^ erant tamen dispositi 
parati sic dilectionem et caritatem exhibere^ et qoii 
quid in eis scientiee et potestatis rei, de qua agendiu 
impendere, quod semper et preehonorare et praedil 
gère viderentur integritatem veritatis atqne justitis 
sic diligentes homines ^ ut nuUorum diligerent em 
rmt ul nullîs contra jostitiam exhibèrent faTores. 
H<ec vi alla prœfati domîni Delegati tunc^ ad exspc 
pportàlionem evocatorum et citatoroi 
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dixerunt, dictosque sic citatos, aut eorum procorato- 
Tes, iterum et saepius evocari fecerunt. Gum autem 
nulli ex dictis citatis pariter et evocatis, nec aliqui pro 
eis, dicta die, comparuissent aut etiam comparèrent, 
ipse magister Guillelmus Pr*e\H)steau, procurator ante- 
dictus et nomine procuratorio ipsorum actorum et 
pro ipsis, citationes et evocationes partiumet earum 
exsecutîones, in prima assignatione a qna dies ista per 
continuationem dependet, exhibitas et productas, et 
quœ superius inseruntur, reproducens : dictorum cita- 
torum et non comparentium , nec aliquem pro se mit- 
tentium, contumaciam ^ccusayit; petens et requi- 
rens a nobis (i), dictos citatos non comparentes, p^ 
DOS reputari contumaces, ac, in ipsorum contumacia, 
▼lam de cœtero dicendi, opponendi, seu objiciendi 
contra litteras apostolicas, nobis directas, citationea- 
que et eyocationes, et omnia inde secuta , praecludi , 
ipsosque pro prœclusis haberi; necnon, in eorum con- 
lumacia» diem eisdem actoribus et partibus adversis 
prae6gi ad libeliandum, et libellari siye petitionem 
mmmariam dari \idendum in hujusmodi causa, per 
DOS assignari; nosque judices fore compétentes decerni 
et declarari. 

[Institutio notariorum et promotoris causs.] 

Prœfati autem domini Delegati , audita requisitione 
prasdicta, antequam aliquid ordinarent, aut ad ulte- 
riora procédèrent, attendentes, in actis judicialibus, 
et prœsertim in arduis ipsamque materiam fidei tan- 

(1) Voici un noavel exemple de la négligence avec laquelle a été rédigé ce 
procèa. Les greffiers, qui jusqu'ici ont parlé en leur nom, introduisent tout à 
coup les délégués comme sujets du discours. 
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gentibus^ notarios fidèles institua et ab eis jui^amenta 
in talibus praestari solita, debere recîpi; promotorem- 
que in talibus necessarium fore^ qui eos in praemissis 
habeat informare, etofficium ipsorum proinovere(i): 

« Idcirco dilectos et fidèles nostros, venerabiles ma- 
gistrosy Dionysium Gomitisy presbyterum^ injure ca- 
nonico baccalarium, et Franciscum Ferrebouc, in eo- 
dem jure licentiatum^ publicos, apostolica et imperiali 
auctoritatibus^ curiaeque Gonservationis privilegiorum 
apostolicorum almœ matri Universitati Parisiensi, a 
Sancta Sede apostolica, indultorum^ notarios, ad su* 
prascripta per nos commissos, in nostros et causée 
prœsentis notarios, instituimus et ordlnamus; jura- 
mentaque ab eis et ab eorum quolibet recepimus, de 
suo officio fîdeliter exercendo. Dantes eisdem et oui* 
libet ipsorum, licentiam, facultatem et anctoritatem 
acta et actitata per nos registrandi ; testes productos 
examinandi ; partium confessiones ac testium dicta et 
attestationes , necnon opiniones doctorum magistro- 
rum requirendorum, si opus sit, recolligendi verbo- 
tenus vel in scriptis, et nobis referendi; et omnia et 
singula acta, actitata in hac materia, facta et facienda, 
in scriptis ponendi; ac totum processum in forma dé- 
bita redigendi, caeteraque faciendi, prout ad notario- 
rum officium pertinet , ubicumque et quandocumque 
fuerit opportunum. 

« Insuper Tenerabilem et discretum virum, magi- 
strum Simonem Chapitault, in artibus magistrum et 
in jure canonico licentiatum, de ipsius fidelitate, in- 

(1) Les mantifcriu, et officùtm nattrum promovere, parce qa*à partir de cet 
cadroH* les greffiers ont copié textuellement les commissions d'offices, qui 
^fofliBées au nom des juges. Yojez le paragraphe suivant. 
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dustrîa et circumspecta scientia sufficienter informât!, 
in nostrum et prœsentis causas promotorem , creamus 
et constituimus. Dantes eidem potestatem et manda- 
tum spéciale nostrum officium incitandi et promo- 
Tend! y potestatemque contra quoscumque, si yiderit 
expediens, se constituendi; in judicio et extra, standi 
et comparendi ; testes, litteras, instrumenta et quœli- 
bet alia probationum gênera, ad veritatem eliciendam, 
pxxlucendi, administrandi et exhibendi; quoscumque 
cnlpabiles accusandi, denuntiandi et contra eos inqui<» 
rendi ; cœteraque omnia facieudi et exercendi quae ad 
promotoris officium spectare et pertinere dignoscun* 
tnr. Mandantes omnibus et singulis, in praemissis, qua- 
tenus eidem obediant et intendant , sibicpie auxilium 
praestent, consilium pariter et juyamen. Ipsumqne ju- 
rare fecimus de hujusmodi officio fideliter exercendo, 
omni fayore odioque rejectis, sicut in talibus materiis 
et causis fidei est statutum, secundum constitutiones 
jorium, etstylum inquisitionis fidei ^ et statutum. » 

[AiMgiiatîo tàctà deficientibos , ad dicendum contra DD. Delegatos sea manda- 
tnm eisdcm directum.] 

Prœfati igitur domini Delegati, post dictam notario- 
mm et promotoris constitutionem^ dicto magistro 
Guillelmo Preç^osleau iterum absentiam et contuma- 
cîam cttatorum et eyocatorum, jam sub bina assigna- 
tione exspectatorum, accusante, ac, ut superius fecerat, 
dictorum dominorum Delegatorum ordinationem et 
dedarationemrequirente; partibus iterum, peralte- 
rum notariorum nuper constitutorum, evocatis et non 
comparentibus; petitioniseu réquisition! ipsius procu- 
ratoris dictorum actorum, tanquamjustaeetjuri con- 
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sonœ, annuentes : dictos citatos, coram prœfatis dominis 
Delegatis, per alterum notariorum ab eis constita- 
torum, evocatos et non comparentes, nec aliquem pro 
se mittentes, de die hodierna reputaverunty et prae- 
sentium tenore reputant contumaces praedicti domini 
Delegati , qaoad hoc judices compétentes ; declarando 
eîsdem tamen citatis et alîis sua interesse credentibus, 
necnon aliis^ ex sua ordinatione, ad vaWas ecclesiœ Ro- 
thomagensis evocatis, diem sabbati proxime futuram, 
vicesimam hujus mensis, assignatam^ ne in hujosmodi 
causa perperam agere yideantur; ut, si eademdie, ali- 
quid (quod hodie agere debuissent) coram praedictis do* 
minis Delegatis, dicere, proponere aut objicere yolae- 
rinty ofTerunt prœfati domini Delegati eos bénigne 
audire, et justitiam unicuique, secundum facti exigen- 
tiam, ministrare, eisdemque de consilio proyidere. 
Eisdem tamen citatis et contumacibus, si dicta die 
sabbati minime comparuerint, yiam de cœtero di- 
cendiy proponendi seu opponendi contra prœfatos do- 
minos Delegatos^ seu litteras eisdem directas^ citatio- 
nemque a praefatis dominis Delegatis decretam, et 
exsecutionem demandatam^ ex nunc prout ex tune, 
ipsi domini Delegati prœcluderunt^ et pro praeclosa ha- 
bnerunt et habent. Decernentes ulterius in hujosmodi 
causa, ipsorum citatorum absentia seu contumacia mm 
obstante, ad ulteriores actus, cum eisdem actoribos, 
procedi debere; et, ne hujusmodi causa plus debito 
proferatur, ordinantes quod intérim et infra dictam 
diem , ipsi actores contra hujusmodi citatos et non 
comparentes^ omnesque et singulos sua interesse cre« 
dentés^ suam dabunt in scriptis petitionem, per mo-« 
dum libelli seu summariae petitionis, pênes eosdem 
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sa^pedictos dominos Delegatos seu eorumdem notarios^ 
praedictaassignata die, partibus tradendam et commu- 
nicandam ut fuerit rationis. 

[ProdocUo codicis interrogatoriomm primi proceseus.] 

His autem peractis , ipse magister Guillelmus Pre-- 
çosteau^ nomine antedicto, ac prœdictus Simon Cha^ 
piiauli, promotor, ut supra, consti tutus, cum instan<^ 
lia débita requisierant, quod, cum notarii in primo 
prooeësu, de cujus nuUitate seu adnullatione nunc 
qaaeritur, tune adessent, et specialiter yenerabilis yir, 
magister Guillelmus Manchon^ principalis in eodem 
proceasu notarius, et alii nonnulli in eodem processu 
notarii, officiariiconstituti: inquirendi erant, eosque 
requirebat inquiri, an yellent in ista materia se partes 
facere , yel aliquid ad defensionem Tel justificationem 
ejusdem processus allegare. Qui et principaliter prœ- 
dictus magister Guillelmus Manchon^ cum respondis^ 
sent nullatenus defensionem yel justificationem pro- 
cessua prœdicti accipere yelle, instante promotore 
p'œdicto ac requirente procuratore antedicto , requi- 
sîti sunt, et a prœfatis dominis Delegatis auctoritate 
apostolica commoniti ut, si quœ haberent apud se con- 
oementia processum antedictum, apud dictos domi* 
nos Delegatos reponere haberent, et sigilla et signa in 
singulis libris, processibus et instrumentis recogno- 
scerent fideliter et débite, ut prœfati domini Delegati 
possent conyenientius, et in praeparatoriis, et in de- 
cisoriis causse prœsentis, ordinare, et processum ip- 
sum, ex actis ejusdem causœ, pro quibus prima yice 
plurimum prœsumebant, yel adnullare, yel etiam con- 
finnare. 
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Quo facto 9 ipse \enerabilis magister Guillelmui 
Manchon^ certum papyri codicem^ apud se reposituni] 
in quo continetur tota notula processus quondan 
facti contra eamdem Johannam la PuceUe, in gallico; 
exhibuit; asserens codîcem ipsum manu sua proprû 
scriptum, et super quo asseruit processum in latinOj 
in quodam libro tune ostenso conscriptum , fuiw 
factum. Qui etiam processus in latino fuit factus pei 
eumdem Manchon et honestos Tiros^ magistros Gail- 
lelmum Colles, alias Bojrsguillauine , et Nicalaim 
Taquel, notarios publicos; et eorumdem notarionm 
signis et subscriptionibus ^ sigillisque qnondam domin 
Pétri Cauchon, cpiscopi Belvacensis, et fratris Johan- 
nis Magistriy roboratus. Quorum quidem nolario- 
rum, suum primo et deinde cœterorum dominomnij 
signa publiée recognovit; recognoscens etiam sigillan 
prœfatorum Pétri episcopi , et fratris Johannis Bla- 
gistri ; quorum omnium praedictorum signa et sigiDi 
fuerunt etiam a notariis et aliis practicis ibiden 
exsistentibus, recognita. Post quorum quidem signo- 
rum et sigillorum recognitionem, alii tune cum prs^- 
dicti magistri Guillelmus Colles et Nicolaus Taquet 
non adessent y praefati domini prœfatam notulam el 
librum in latino conscriptum^ et signis et subscriptio- 
nibus praedictorum notariorum [roboratum] ^ fidelitei 
receperunt et publiée in manibus nostris reposne- 
runt; ac visitaturi et acturi , ut ratio dictaret, jnxti 
formam mandati eis apostolica auctoritate directi. 
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[Reqoiiitio promotoris super quibusdam informationibus factis Rothomagi, anno 
M.CCCC.UI. , et eammdem infonnationum productio, recogoitio et visitatio.] 

Requisiemnt autem et insuper y praefatus promotor 
et procurator antedictus, ut, cum alias certœ infor- 
mationes, tam per revereDdissimum in Christo pa- 
trem , dominum Guillelmum , tltuli Sancti-Martini- 
in-Montibus cardinalem , tune in Francia apostolicae 
Sedis legatuxn, quam per Tenerabilem et scientificum 
lirum, magistrum Philippum de Rosa, venerabilis 
ecclesiae Rothomagensis thesaurarium, ab eodem do- 
mino legato commissum et deputatum , factae fuerint 
et apud dictum venerabilem patrem , magistrum Jo- 
hannem Brehal, Inquisitorem , cum dictis dominis 
asaumptum, repositae : quatenus placeret prœfatis do- 
mtuis dictas informationes recipere , et signa et sigilla 
in eis apposita recognosci Êicere per aliquos de notariis 
qui eas receperunt , tune prœsentes , et testes absen- 
tinm signa et sigilla cognoscentes. Praefati autem do- 
mitti Deiegati , Yolentes Teritatem in lucem reducere, 
el» ne in praemissis haesitatio haberetur, cum de tes- 
tlum absentia dubitarent^ magistro Socio Votes dictas 
informationes tradiderunt. Qui agnovit signum suum 
manuale, tam in certa citatione, quam in dictis in- 
formationibus, appositum; ipseque et venerabilis vir, 
magister Gnillelmus Manchon signa manualia magistri 
Guillelmi Mesardi et Johannis Dauvargne in eisdem 
informationibus, commissione et citatione insertis, 
apposita, simili ter recognoverunt; asserentes, eorum 
medio juramento, dictum magistrum Guillelmum 
Mesardi fore et esse notarium , et ipsius reverendis- 
simi in Christo patris secretarium, dictumque Dau^ 
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vargne esse notarium et talem cni in taiibns adhi- 

beatur plena fides. 

Fost quorum quidem signorum et sigillorum reco- 
gDÎtioDes, ipse magister Simon Chapitavdt^ promotor, 
ut supra coDstitutus^ requisiyit quatenus omnia prae- 
missa sibi communicarentur , ut, ubi expediens yide- 
retur, super facto hujusmodi processus se haberet 
informare ex actis ipsius causée, et praedictorum demi- 
nornm Del^atorum officium incitare. Frœfati autem 
domini Delegati decreverunt inter se y pendente dila- 
tione et assignatione partibus eTOcatis prœfixa , dic- 
tam notulam et librum ac informationes prœdtctas, 
Yocatis eiiam notariis primœ causée, et nobis ac non- 
nuUis ex his qui in primo processu antedicto, tanquam 
oiEciarii et consiiiarii fuerant, légère et visitare; aient 
et legerunt sigillatim et yisitaverunt , singula in eis 
contenta, adnotantes, ut possent convenientius et in 
preeparatoriis et [inJaliisordinare;ordinantesel:iam illa 
communicari promolori preedicto, adjustificationem 
Tel defensionem processus, aut ejus impugnationem , 
prout, secundum Deum et justitiam, yideret expe- 
dire. 

[Qoœdam acta pendente assignatione.] 

Pendente autem hujusmodi assignatione, et ante 
adyentum dictée diei , yicesimee mensis decembris , 
acta fuerunt heec quœ sequuntur : 

Et primo , die décima sexia mensis ejusdem, comm 
judicibus preefatis, in quadam caméra domus archie- 
piscopalis Rothomagensis, comparuerunt yenerabilea 
et discreti yiri preefati, magistri, Simon Cappitault, 
praedictorum dominorum Delegatorum in hac causa 
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promotor, nomine promotorio antedicto, ex una; et 
Gaillelmus Preifosieau , procurator antedictus , no- 
mine procuratorio actorum ipsorum et pro ipsis; 
asserentes quod in hac civitate Rothomagensî et locis 
circnniTicinisy sunt nonnulli testes, senes et valetu- 
dinarii , de quorum morte p seu absentia non imme- 
rito dubitatur. Qaare ne, ob ipsorum testium mor^ 
tem seu absentiam, veritas hujusmodi materiae oc- 
cultaretur et factorum probationes dépérirent , ipsis 
dominisDelegatishumiliter requisieruntquatenus sibi 
citationem, ad certam et competentem diem, contra 
hujusmodi testes, senes et valitudinarios, decernere 
dignarentur. Unde praefati domini Judices, Tolentes 
fiicti gestorumque verîtatem pro posse att ingère, ju- 
nito prius per eosdem promotorem et procura torem, 
^od testimonio testium, in citatorio infrascripto no^ 
minatorum , necessario indigebant pro hujusmodi 
causœ elucidatione , citationem contra eosdem testes 
decreverunt , hujusmodi sub tenore : 

[Ténor citationb testiom in diœcesi Rothomagensî.] 

« JoHANNES, miseratione divina archiepiscopus et 
dnx Remensis, Guillelmus, eadem miseratione , Pari- 
siensis episcopus, et frater Johannes Brehal, sacrée 
theologiœ professor, haereticae pravitatis in regno 
Francise alter Inquisitor, judices et commissarii in 
hac parte, a sanctissimo in Christo pâtre et domino 
nostro , domino Galixto , divina providentia papa 
tertio, una cum reverendo in Christo pâtre ^ domino 
episcopo Constantiensi , nostro in haec parte collega^ 
ad infrascripta specialiter deputati, cum illa clausa : 
« Quatenus tos , vel duo aut unus yestrum : » om- 
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nibus presbjteris^ curatis et non curatis, vicariis, 
cœterisque ecclesiarum rectorîbus, ac tabellionibos 
publicisy et aliîs notariîs ubîlibet constitutis, per ci- 
YÎtatein et diœcesim Rothomagensem, etaliis ubîlibet 
constitutls y et eorum cuilibet in solidum , ad qiieiii 
seu quos nostrae prœsentes litterœ pervenerint^ salu- 
tem in Domino y et mandatis nostris , imo Terius apo- 
stolicis, firmiter obedire. Nobis, pro parte venerabilis 
et discreti viri, magistri Simonis ChappitauU, in arti* 
basmagistri et in jure canonico licentiati^ promotoris 
in hac parte deputati ^ atque Guillelmi Pre\H>steatt, 
procuratoris Ysabellis d^ArCy matris. Pétri et Johan* 
nis d'Arc, fratrum, quondam defunctœ Jobaniue 
d'Arc y vulgariter dictœ la Pucellcy asserentium qnod, 
cum in nostra instructione in negotio nobis deptt* 
tato, suiquejuris, prout ipsorum quemlibet tangit^ 
conservatione : depositione et testimonio nonnullo-' 
rum testium , senum et \aletudinariorum , affulurcH 
rum, et aliorum, indigeant; timenlium ne, propler 
penuriam testium^ jus suum deperire contingat^ ve- 
ritasque negotii occultetur : fuit supplicatum ha- 
militer quatenus litteras citatorias^ sub infrascripta 
forma , decernere dignaremur et vellemus. Yolentes 
igitur pro posse, negotii hujusmodi nobis in hac parte 
commissi 9 veritatem in lucem prodire, etunicuique, 
prout nobis incumbit^ justitiam ministrare; aucto- 
ritate apostolica qua fungimur in hac parte, vobis 
omnibus et singulis superius nominatis, et vestrum 
cuilibet in solidum, in virtute sanctœ obedientiœ, et 
sub pœnis suspensionis et ei^communicationis, quam 
vel quas in vos et vestrum quemlibet, feremus, nisi 
fecerilis quod mandamus, districte preecipiendo : 
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Hiandamus quatenus, ad hujusmodi manda tum nos- 
tram exsequendmn, aller Testrum alterum non ex- 
spectet, nec anus per alium se excuset. Gitetis pe- 
remptorie et personaliter coram nobis, aut altero 
nostrum , apud domum archiepiscopalem Rothoma- 
g^sem, addiem et horas de quibus^ pro parte ipso- 
ramprmnotoris, Ysabellis^ Pétri et Johannis d'j^rc, 
faeritis requisiti : dominum Nicolaum Tasquel; domi- 
nmn Petrmn Boucher; magistrum Nicolaum Hou-' 
peviUes dominum Johannem Massieu; magistrum 
Nicolaum Caual; dominum Guillelmum Manchon; 
mrum Cusquel; fratrem Ysambertum de Petra; ma- 
gistrum Andream M ar guérie ; magistrum Ricardum 
deGroUcheto; fratrem Petrum Migecii ; fratrem Mar- 
tinom Ladoenu; dominum Johannem Fabri, episco- 
pom Dimitriensem (i); dominum Thomam il/arî^y 
dominum Johannem Requier; fratrem Bardinum de 
Petra (2); dominum Radulphum Verete, presbyterum; 
et omnes alios quoscumque, cujuscumque gradus, sexus 
et conditionis msistant , de quibus ab ipsis fueritis 
requisiti : perhibtUiros testimonium veritati ^ in quo- 
dam n^otio, processum in materia fidei dudum 
contra prœfatam Johannam defunctam, dictam la 
Pucelle, per quondam episcopum Belvacensem et su- 
binquisitorem haereticae pra^itatis, instante magistro 
Guillelmo de Estiveto, eorumdem promotore, agi- 
tatum; ipsiusque processus et sententiarum nullitatem^ 



(1) Jean Lefêrre , augostin , évéqae in partibiu de Démétriade. C'est le même 
qai figure si souvent dans les procès-verbaax da premier jugement, avec le titre 
de professeur en théologie. 

{f) Répétition inutile du nom d'Isambard Delapierre , rapporté six lignes 
plus haut dans une autre forme. 

II. I I 
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et ipsius quondam defunctae expurge tionem^ tangente» 
coram nobis moto et moveri sperato. Et quid inde 
feceritisy ac de nominibus et cognominibus citando- 
runiy dierumque et horarum assigna tionibus, nobis 
fidellter rescribatis, cum informationibiiis in talibus 
assuetis. Datum Rothoinagi, sub sigUlo nostri ar- 
chiepiscopi^annoDomini mcccclv., die décima sexta 
mensis decembris. » Sic signatum : « D. Comitis et 
F. Fer REBOUC. » 



DE RÉHABILITATION. 103 

CAPITULUM TERTIUM. 

[Petitio scripta procuratoris actonim.] 

Item , aimo Domini mccccly. , die décima octciTa 
mensîs decembris , ipse magister Guillelmus Pressas- 
teau, procura tor seepefatus^ parendo assignationi per 
praefatos judices sibi factœ^ suam petitionem pênes 
eosdem saepedictos dominos Delegatos^ seu eorumdem 
notarios, tradidit in scriptis, in hune modum : 

u ^tema Teritas ^ sapientia Patris , quœ omnem 
docuit justitiam adimplere, ex cnjus ore sedeotia in 
throno exire Tisus et gladius biaacutus^ feiicis gloriœ 
praemia spondet intelligentibus super egenum et pau- 
perem, afilictumque liberantibus a diripientibus 
ips«m. Sic enim justitia vestra compatitur miseris et 
oppressis y impios reprimit, et insontes tranqailKt 
fovet et protegit amplexibus^ compescens anzia el 
aspera reducens in vias planas. Dignissimi patres et 
clarissimi judices^ in his scriptis dicunt et proponiint 
actores statim nominandi y coram Tobis^ judicibas Te* 
nerandis^ contra dictos reos, quod : Sancta siquidem 
apostolica Sedes^ infallibilis justitiœ praecipua imi- 
tatrix y desolatis semper condolens pauperibus solitae 
paupertatisy aures nuper prœbuit precibus œquissimis 
afflictorum y commendabilis honestaeque Ysabellis 
JtArCy ma tris, nobiliumque Pétri ac Johannis d'Arc, 
fratrum germanorum defunctae Johannœ d'ArCy dictœ 
la Pucelhy jamdudum ignis supplicio vita functae, 
nna cum suis parentibus^ suppHcantium , in hac parte 
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actorum; contra cl ad versus rcvereiulum in Christo 
patrem^ dominum Guilielmum ^ divina providentia 
Belvacensem episcopum, acsubînquîsitorem hœreticae 
pravitatls in dîœcesî Belvacensi y promotoremque cau- 
sarum crimînalium curiae Bcivacensis ^ omnesque alios 
et singulos sua interesse credentcs^ et in judicio légi- 
time intervenientcs reos. Cujus Johannae^ TÎi^inis ho* 
nestœ^ praefati mater et parentes, lamentabile exci- 
dium dictae Sanctae Sedi exponere curarunt, a pauds 
citra temporibus, ac a domino nostro Summo Pontt- 
ficerescriptum justitiœ vobis directum , reportarant; 
ipsumque vobis palam et publiée praesentare dispo- 
nentcs, eisdem in primis publicam audientiam cou- 
cessistisy ad ejus prœsentationem apostolicî mandati 
vobis solemniter porrigendam. Die i laque eisdem 
novembris vicesima secunda (i) novissime lapsi^ 
horaque tertia post meridiem y praefixis , in aula ma- 
jori domus episcopalis Parisiensis; ibi deinde, in mul- 
titudine copiosa, convenientibus Yobiscum pluribus 
prœlatisy doctoribus et magistris divini ac humani 
juris, etaliis, tam religiosis, quam clericis, sœcub- 
ribus laicisque civibns, et plèbe multa ; dicti mater et 
fratres^ actores, perorganum sui consilii, eisdem in 
hac parte per vos distributi , solemni et publica pro- 
pos! tione aperta dicti rescripti apostolici primitus ma- 
teria querulosa , quam fidei seu haeresis et idolatriœ 
notam tenere jamdudum adversantes eidem Johannœ 
faiso praetendeitint , per suum praetensum dolosum et 
iniquum processum; ostensaque palnm injuslitia mul- 
tiplici, adversus ipsam Johannam, non sine dolo et 

(1} Sic, Lisez décima septima. 
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îoiquiiate emissa per quasdam tune judicantes prœ- 
tensos y et perpetrata per ipsos eidem adversantes 
Puellae; détecta etiam^ tam In materia, quam in 
forma, nallitatis vitio, dolo, fraude, suhreptione, ini- 
qnitate ac falsltate multiplicibus , quibus ipsi actores 
subjacere dicebant dîctorum adversantium etjudican- 
tium processus, sententias, et omnia inde secuta, 
, in Bothomagensi ci vi ta te facta , prolata et deducta : 
Vos, his auditis, una cum supplicationibus et reques- 
tis, humiliter per dictes matrem et parentes, actores, 
Tobis porrectis; factam tune solemni ter prœsentatio- 
nem mandati ejusdem apostolici, débita cum rêve- 
reiitia , suscepistis, ipsumque apostolicum mandatum, 
superius inter acta hujus causœ ad longum insertum , 
Tobis directum, de verbo ad verbum publicari, pa- 
lamque et publiée perlegi [fecistis]. Post cujus aposto- 
lici rescripti publicationem , conformiter ad suppli- 
cationes vobis porrectas, promotorem officii vestri , 
Testro seu justitiae nominibus, causam hujusmodi ani- 
madversurum et stimulaturum , notariosque tempore 
debilo creastis , vestri futuri processus scribas fidèles. 
Qnibus juramenta prœstari fecistis solemnia, débita, 
tt in talibus consueta; vesti^mque peremptoriam ci- 
tatîonem, dictis actoribus et promotore ipstantibus, 
nominatim fieri decrevistis adversus expressos in 
eodem apostolico rescripto, et alios quoslibet sua 
interesse credentes, reos; comparituros in eadem Ro- 
thomagensi civitate, in archiepiscopali palatio, die 
et Lora specialiter, in dicto vestro citatorio, tune 
expressis ; dicturos adversus idem rescriptum , seu vos 
et facultatem vobis commissam ; et objecturos quid- 
cjuid objicerc et dicere disponerent , auditurosque die- 
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torum actorum petitiones et requestas dictique vestisî 
promotoris, ad fines debitos^ per eosdem elicîendos; 
et quod justum foret responsuros, dicturos , factura& 
et niterius processurosi prout juris esset et rationis. 
Quibus advenientibus die et hora assignatis, coram 
Tobis dignissimis patribus ac discretissimis judicibas, 
archiepiscopo Remensi et episcopo Parisiensi , ac In- 
quisitore, in eisdem civitate et palatio archiepiscopali 
Rothomagensi , prœsentibus, ipsisque actoribus per se 
Tel per suum procura torem comparentibus, dictorumr 
que reorum vocatorum, et per se vel alium non corn- 
parentium , contumaciam accusantibus : per consiliam 
seu advocatum actorum eorumdem, petitio sua, so- 
lemni propositione, apertaest iterato^ assistentibus 
prœlatis^ doctoribus et populi maxima comitiva; di* 
cendo, proponendo etrequirendo in efiectu, suamque 
petitionem formando^ prout sequitur, 

ce In primis dixerunt quidem (i) et proposuerunt 
dicti actores , dicunt atque proponunt dictos reos fore 
et esse y per Y03 decerni debere, contumaces; ac in 
eorum absentia, jurisdictionem vestram divinareple- 
tam prudentia y fundatam légitime per ipsum rescrip- 
tum apostolicum^ citatorium vestrum et exsecutionem 
ejusdem , quae omnia ibidem exhibita lectaque fuerunt 
palam et publiée, per vos debere declarari; ulterios 
protestantes quod nuUi Yelle[nt] injuriam irrogareper 
dicta seu dicenda per eosdem (quae expresse Sanctœ 
apostolicas Sedis, vestrae et aliorum, quorum interest, 
dispositioni submiserunt); neque aliquid adversus eos 
impingere Telle 1 qui in processu contra dictam 

(I) Maouscrits Notre-Dajiic et 5970, quod. Manuscrit de D'UiTé, dixerunt et 
proposuet'unt. 
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Johannam agitato interfaerunt aut opioati supt; 
demptis tamen prœfatis reis et complîcibus. eoram- 
dem; ac proponentes et dicentes se^ ipsos actores, 
snos parentes^ dictamque Johannam defunctam, fuisse 
bactenns et esse boni nominis , famœ laudabilis et 
ooDTersationis honestœ^ fidèles et catholicas personas ; 
dictamque Johannam nihil protulisse, vita comité» 
aut credidisse fidei et Ecclesiae adversum , sed verius 
dÎTina officia fréquentasse, sacramenta ecclesiastica » 
confessionis prœsertim et Eucharistiœ , reverenter et 
aaepe derotissime percepisse, operibus misericordiœ 
institisse^ nec uUo tempore recessisse ab Ecclesiœ 
sanctœ obedientia ac unitate; ita ut adversus eamdem 
înÊiixuitio Tel suspicio erroris aut hœretis ortpm ha* 
bere [non] valuerit, quomodolibet^ aut cansari vel 
inchoari processus [non] debuerit in fidei materia 
prœtensus, undequaque. 

n Sobjungentes actores ipsi quod nihilominus dicti 
rûy spiritu furoris ac iniquitatis potius excitati, dolose, 
frandulenter, mendose et inique , adversus eamdrai 
J<Aannam, nulla informatione prœvia nisi invalida, si 
qoa sit; per processum , in fidei materia falso prœten- 
sam, errorem, idolatriam et varia in fide et Ecclesia 
crimina conficta imponere prœsumpserunt ; ipsamque 
inro carceri ferreisque alligatam compedibus, et ca- 
lidia mancipatam , minis, terroribus variisque et diffi- 
cUibna interrogatoriis judicialiter vexaverunt, licet ju- 
tenem, œtateminorem, ignaram juris et innocentem 
et doli inexpertem; pœnas juris , scilicet, suspensio- 
nis per illum Belvacensem tune episcopum asser- 
tom , et excommunicationis per Johannem Magistri , 
tQuc vicarium Inquisitoris praetensum/ incurrendo 
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manifeste^ ratione £sdso impositae materiae hœresis aut 
fidei q[uaestionis. Qui nihilomiDusepiscopuset Ticarîusy 
judices prœtensi sic legati , ulterius, licet DuUiter et de 
facto précédentes , ipsam Jofaannam Ânglicis arma- 
tis, immicis suis capitalibus, custodiendam députa-* 
runt^ in carcere saeculari detrusam, ipsam assidue 
opprobriis, minis et terroribusac innumeris affligen* 
tibus injuriis; quam et judiciali sua ordinatione^ per 
idoneas matronas^ an virgo esset, visita tam et c6m-> 
pertam vii^inem et integram, suœ tamen integritatis 
hudabilis virginitatem , visitationem et ipsarum judi- 
cium matronarum , omnino latere et a suo [Hxicessa 
truncari, ut fertur^ decreverunt dolose et inique; 
tantis eam vexationibus continue inquiétantes ^ nt^ 
gravi infirmitate prolapsam, medicorum in manibus 
diligenter eam foveri voluerunt : non ex caritate vd 
pietate; sed ut eam praemeditato supplicio ignominîose 
exterminarent^ prout publice se jactarunt. Persévé- 
rantes etenim ipsi rei , dicta convalescente Johanna , 
ad arduas et difficiles circa eam interrogationes, fidei 
et Ecclesiae apices concernentes; certasque bonorum^ 
ut creditur^ spirituum visiones, quas in ejusdem in- 
nocenlis Puellœ damnationem convertere nitebantur, 
infeste perquirentes et interprétantes sinistre. Super 
quibus congrua licet responsa dederit, gratissima, di- 
recta, ut ci^edltur, a Domino; dicta sua clericis sibi 
nonadversis, EcclesiœetSummoPontifici submittendo 
et remitti postulando ; judices in efiectu declinans et 
recusans, et supremum Papœ auditorium appellans : 
ipsa tamen non exaudita, sed longa amplius multiplici 
vexatione quaesitorum turbata est. 

K Continua ta autemjudicantium fraude subdolosa , a 



DE RÉHABILITATION. 169 

pnetensis ejusdem fîlîœ innocentis Johannœ confes- 
sionibus asserti sant [haud] fideliter extracti articuli 
dnodectm, încipientes Quœdam fœnUna ; [quibus] 
pulsati aliqui graves dicuntur y ex apparentiis , ali-* 
quas dédisse opinionum formas , super dictorum ar- 
licnloram crédita expressa veritate, fundatas. Qui 
tamen articuli expresse extracti faiso fuere , dictœ Jo- 
hannœ confessionibus dififormes^ inique compositi; et 
saper quibus sic expressis opinantes seducti, excu- 
satione digni super opinatis per eos, sunt merito cen- 
sendi ; si tamen nihil ex afTectu protulerunt sinistro. 

«r Verum et prœter notarios circumspectos^ qui veri- 
latem dictorum per ipsam Johannam , suo processu , 
ab initio Terbis gallicis inscribebant, quidam alii, in 
loco abscondito dolose latentes prœtensi notarii , 
fiilsa et iniqua^ ab antedictae Johanuae intentione dis- 
flona , eidem processu adjecerunt ^ contra veritatem y 
injuste, improbe et inique. 

H Super quibus , licet dicti asserti judicantes fundari 
non potuerunt nec debuerunt ad actus ulteriores pro- 
cedere adversus ipsam Johannam , innocentem Puel- 
lam, attamen suis excœcati perversis afièctibus, dicti 
reiy praesertim episcopus Belvacensis et Inquisitor, 
divine postposito timoré , sententialiler in ipsam 
sevire Johannam innocentem non formidarunt ; pro- 
ferentes in primis, licet false et injuriose, dictam 
Johannam sua confessione ream mulliplicium offensa- 
mm, fidem et Ecclesiam tangentium, puta idolatriœ, 
erroris, superstitionis, temeritatis, invocationis da^ 
monum et haeresis; quarum siquidem ofiensarumab- 
jurationem , in quadam schedula per ipsam innocen- 
tem Johannam non intellecta, vi^ dolo; melu et fraude 
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extorserunt. Postqnainsicpnestîtamabjiiratîoiiemy dîo- 
tam Johannam ad Ecclesiae promisamn refngiiiniy cxin 
talitun saorum improbas manos adversariornin, lo- 
poni sperantem y dura nimis ansteritate , io ooospectB 
popali y ad perpetnos carceres pablîce condemoamot; 
et paucis exinde completîs diebns, îpsam relapsam in 
haeresim , rursum in pablico civîtatîs Rothomagemii 
locOy injuste pronanciarant, et sœculari brachio txm-^ 
diderunt. Qaae illico ad ullimmn ^ igné cremaoday ap> 
plicata sapplicium, fide constans et catholicae relî- 
gionis décore solida , perseTcrans, signacolo sanctft 
cracis amplexoy et nomine sacro Redemptoris domini 
nostri Jhesu alta Toce flebiliter implorato, cmnlaGn- 
mosis adsistentium planctibus, animam, ut pie credi- 
tur, reddidit Salvatori. 

a Proponentes alteriusactores praefati, ex hisperrer- 
sis processibusy sententiis et exsecntione eommdeni , 
lîcet falsisy iniquis et vitio nullitatis infectis; dicte 
Johannae fidelis, innocentis, quaenec ab Ecclesiae nni- 
tate discessit, nec a catholica traditione in aliqno 
abcrravit , ipsorumque actomm famam , honestatem 
el decus, offensas maltipliciter ; et maltarum conscien- 
tiasy etiam fidelium personarum, fluctuasse torbatas. 
Iniquitatem autem et nnllitatem, dolum, fraudem et 
malitiam ipsorum processus et sententiarum , dicU ae* 
tores , ex manifestis tam formœ quam mat»*iae eo- 
mmdem vitio et peccatis, in patulo esse proposnerunl, 
mediis rationibus atque causîs multis. Qnod auteat 
mtione foroMe, nullitatis YÎtio , saltem cassationis jn- 
dicio subjaceant processus et sententiae memorate , 
talesquales, cum inde secutis, ostenderunt ipsi actores: 

« PrimOy exeoquoniaoïi jure notissimo, nullum red- 
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ditar judiciiim : ratione judicis competentis^ ratione 
jnriadictîonis inepiœ, ratione litigatorum. Est autem 
ita quod ejusdem Johannae Puellee non erat judex corn- 
petens episcopus tune Belvacensis , nec ejusdem aut 
jostitiabilis. Ratione enimdelicti aut domicilii quissor- 
litor forum; ipsa autem in jurisdictione dicti episcopi 
nec domicilium fovebat, neque sibi imposita crimina, 
ibi causabatur impetrasse; sicut ex ipso processu primo 
manifeste constare dicebant actores; nec aderat fidei 
materia. Et ita ratione judicis , ratione jurisdictionis 
et ratione litigatorum claudicabat judicium. 

fc Secundo dicebant^ ut supra^ fore ostensum Belva- 
oenaem tune episcopum , et illum Inquisitoris preeten- 
som -vicarium , cum alter sine altero in materia 
prœtensae haeresis procedere non valerent , sententia 
excommunicationis a jure lata, manifeste innodatos; 
^oniam crimen bœresis falso imponebant per ipsam 
Johannam fore commissum, et ita jurisdictionem 
exercere^ aut aliquid in eam validum decernere mi- 
nime potuerunt, nisi nulliter^ de facto, et inutile. 

îi Tertio, quoniam, ut dicebant ipsi actores, per die- 
tam Jobannam ipse Belvacensis episcopus fuerat récu- 
sâtes, tanquam incompetens et suspectus , et ejusdem 
Johannœ inimicus capitalis ; ita ut exinde processus 
ejusdem atque sententiœ, cum secutis ^ nuUitatis vitio 
snbjacere noscantur : sicut est jure enucleato mani- 
festum; quoniam nec potuit nec debuit exinde talis 
judex ulterius procedere, nisi nulliter, secundum 
omnes doctores juris. Âppellatio enim, recusatio et 
relatio purificantur , quoad supponendum auctorita- 
lem et ofEcium judicantis. 
« Quarto, quoniam jure cautum est viribus non sub- 
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sistere ea quœ vi metuve facta noscuntur. Sic autem 
esse dixerunt ipsî actores , quoniam dicti Inquisitoris 
vicario prœtensOi per Anglicos, tune processui illi as- 
sistentes, metus tembilis comminatœ mortis, cadeos 
in virum constantem , incussus est ^ nisi sententiarM 
contra eamdem Johannam innocentem. Sacro autem 
canone exprimitur quod justum judicium et diffinitio 
injusta , regio etiam metu vel jussu, a judicibus ordi* 
nata, non valeat. 

« QuintOy superaddentes dicti actores, jura exprès- 
sisse notissima, per legitimam appellationem joris- 
dictionem suspendi; cumque ipsa Johauna ab ipsis 
praetensis judicibus appellaverit, suum fore processum 
subsecutum, cum sententiis et sequelis, nullitate in- 
fectummanifesta. Quod autem sufficienter ipsa Johanna 
appellaverit , ex eo constare praetendunt ipsi actores , 
quoniam^ expressis verbis, dicta Johanna judici illi 
recusalOy quem sicut capitalem horrebat inimicum, 
dixit pluries quod Papœ submittebat se; petens ad 
ipsum suumque remitti judicium. Yerba autem haec 
nppellationi legitimae œquipollere dicebant, secundum 
canonicas sanctiones (prœsertim ex ore emissa per- 
sonae simplicis, jura ignorantis), etiamsi verbum illud, 
appelloy non fuerit expressum. 

(c Sexto ^ exinde se causarunt dicti actores, quoniam 
de rébus arduis , praesertim revelationibus secretis et 
occultis, achominibusignotiset incognitis^quae causse 
censentm* majores, nuUa ad hos prœtensos judioes 
cognitio pertinere potuit, nisi nulliter; quoniam et 
causas majores jura volunt ad apostolicam Sedem ma- 
jorem remitti indilatc; et praesertim, ubi fides tangi 
preetendilur scu fidei maleria ventilatur, omnis de- 
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bel causa talis ad Sedem Pétri , vel successoris , indi- 
late referri, ut sacris juribus cautum est. 

u Septimo^ dixerunt actores memorali processum 
ipsnm cum sequelis nullitate infectum, ex violenta 
procedendi forma, qualis fuit in tamjuvene persona, 
fragili et innocente. Ipsam siquidem violentarunt duri 
carceresy vincula ferri, terribiles custodes, armatorum 
capitalium inimicorum atroces injuriée^ delubria , ter- 
rores, comminationes et assidua imperantium vexatio; 
at^œpe diceret ipsa Johanna plus velle mori quam ta- 
lia nefanda peramplius sustinere; imoet ipsi custodes 
saspius violenta manu suae virginitatisattentare pudo- 
rem conlenderunt. Quœ omnia, si bene attendantur, 
dixerunt ipsi actores tormentis et quaestionibus œqui- 
parari ; ita ut, si quid ipsa Johanna contra se dixerit, 
plus violenliae quam veritati veniat adscribendum ; 
quin imo et omnem confessionem , stante causa tali 
opprobrio^ per violentiam et quaestiones extortam 
censendam esse. Non enim per quœstiones tormenta 
intelligi debent, sed etiam dolores alii , famés , sitis et 
illa quam malam mansionem jura exprimunt, sordi- 
dusque et teterrimus carcer. 

u Rursum et ipsam nuUitatem constare actores ipsi ex 
eodixerunt^ quodeidem Johannœ, fragili et innocent!, 
omneconsiliumetjurisauxiliumdenegatumestylicetde 
fidei apicibus et arduis pulsaretur quaestionibus. Talis 
autem denegatio inhumanaetjustitiœ inimicacensetur. 

(c Dicebant insuper quod , dum quidam vir pro- 
bus, processui assistens, ipsam Johannam dirigere 
vellet^ cum minis et terroribus expulsus est, ut ex 
ipso processu constare dicitur; adjicientes ipsam Jo- 
hannam annis esse minorem, quae neque judiôio sis- 
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tere , aut sine cura tore experirii ant sententiœ judiciâlis 
capax foret, nisi nuUiter et invalide; cujus contrariam 
aperte in actu isto factum est. 

(c Confirmantes ipsi actoressuadictai quoniam, licH, 
beueficio juris, œtatî juvenili et minori annis sobre- 
niendum sit; ita ut miseratio eetatis judicem ad modé- 
ra tionem etremissiorem pœnam adducat : eidem tamen 
Johannee, minori, nulla impensa est moderatio, pnmt 
ex sententiarum praetensarum immoderato et nefando 
constat rigore ; ita ut ex nimia severitate judicanlîtun, 
processus aut inficitur, aut cassa tione dignus ceiisétiir 
cum sequelis.. 

(c Inficiebant aliunde ipsi actores ipsum preetensum 
judicium et processum, quoniam, etsi jure cautum sit 
quod acta omnia in processu fideli, aut notario, ant 
duabus electis personis, in scriptis redigantur débite et 
complète y comprobandum fore (i); ita ut alias née 
aliter credatur judicanti : idem tamen facere neglexe* 
runt. Imo contrarium fecerunt ipsi judicantes et rei et 
praevaricati sunt; uam et dictœ Johannœ confessiones 
truncari fecerunt seu jusserunt, et suas inhibuerant 
excusationes inscribi, suum exinde processum, cndi 
sequelis, nuUilate et iniquitate infectum, truncatum^ 
vitiosum et inutilem relinquentes manifeste. 

(c Cujus et nuUitatem processus sententiarumque, ac 
contentorum in eisdem, ipsi actores in patulo argue- 
bant, falsitatemque, dolum et iniquitatem apertam; 
nam dolo et perfida malitiaduodecim articuli illi^ in- 
cipientes Quttdamfœmina, de quibus supra habita 
estmentio, falsoque exinde abstrncti sunt, obmittendo 

(1) Telle est la leçon, évidemment incomplète , de tous lei manuscriu. 
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saepius, ex dictis Johannae ejusdenii quœ pro sua sin- 
cera intentione et \alida excuMtione ipsa protulerat ; 
omniaque in partem sinîstram conTertendo et înter- 
prelando; imo et excrescente officiosa malitia, multa 
perniciosa adjungendo, quœ ex suis confessionibus 
dîci non valebant ; subticendo excusationes, limitatio- 
nes, et dictarum confessionum determinationesy in bo- 
nom sensum verius reducendas; et obmittendo sub- 
mîssionem apostolicœ Sedi sœpius factam per eaindem, 
cœteraque suse justiti® propitia. 

(c £t quoniam^ super ipsis praecipue sic faiso elicitis 
articulis, judicium suum fundasse dictos jndicantes ipsi 
actores proponebant , idcirco omnia inde secuta falsa, 
iniqua, calumniosa et nuUa, saltem cassanda y ipn in- 
ferebant actores; solidantes banc suam rationem, et 
dioentes eidem Johannœ, in carceribus sic diu afflictœ, 
qoosdam alios seductores, judicantium permissione, 
fuisse applicatos, confingentes dictœ Johannae partem 
et abedieniiam domini nostri régis Francise y tenere 
et foTere» et se secreto eidem fore transmissos, pro 
sainte et consilio impendendo. Qui eidem suaserunt 
ut nunquam ipsa se Ecclesiae submitteret^ quodque il- 
lico suas resumeret Testes viriles , sublatis etiam eidem 
Johannœ Testibus muUebribus ; ita ut, si quid in per- 
sooa Johannae exinde sinistrum contigerit , adscribi 
debuit tali damnatae fraudi, dolo et versutiae, serpenti 
oonsimili seducenti primam mulierem; quodque exinde, 
neqne lapsus aut relapsus causa valuerit , si zelo at* 
tendatur fideli itéra ta dicta submissio et requesta y 
qnibus judicium apostolicœ Sedis ipsa Johanna saepius 
postulavit. Cumquefraus et dolus nulli debeant suffra- 
gari, relinquitur ibi fundatus hujusmodi processus. 
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seu exinde procèdent jodicium, prœtensaque abjura- 
tion ac sententiœ praetensœ, cum sequelis, nullitatis et 
iuiquitatis manifestée vitiis subjacere, aut saltem cas- 
sari et adnuUari meruisse , ut dicebant ipsi actores. 
Itaque et per prœmissa , dicti processus et sententia- 
rum, ex parte suœ formée, Titia fuisse et esse détecta 
et aperta inferebant ipsi actores. 

« Ulterius tamen allegarunt et proposuerunt actores 
ipsi y dictorum processus, abjurationis preetensee, sen- 
tentiarum et sequelarum nullitatem, iniquitatem^ £d- 
sitatem et vitia multa fore et esse manifesta , ratione 
materiee, in eisdem expressee, seu cumulatee, sea cri- 
minum et \itiorum falso eidem Johannee impositorom 
et adstrictorum. Quee veraciter, preesertim ut per tos 
qualifîcata sunt et agitata, dictisque sententiis inscripta 
et expressa^ ipsa Johanna non commisit, nec per eam 
confessata sunt aut a confessis per eam elicita Teraci- 
ter; ima verius, ut dicebant ipsi actores, per ipsam 
Johannam in ipso confessata processu, a fide catho- 
lica y Ecclesiee unitate et determinatione non disso* 
uant solida; quee in sensu interpretata saniori, stare 
possunt et defendi catholice, secundum sacrée seriem 
Scripturee, doctorumque catholicorum sanam et ap- 
probatam doctrinam. 

« Proposuerunt igitur dicti actores , super proces- 
suum agitatorum matei^ia, et sententiarum per dictos 
reos prolatarnm, queedam preetensa per eos crimina 
dictée Johannee falso imposita. In primis, super visi- 
tatione, revelatione et adoi*atione quorumdam spiri- 
tuum, quos rei malignes nominaverunt, exinde eam 
idolatram, errantem aut heereticam, daemonum inTO- 
catricem, abErclesia discedentem, causari satagentes; 



DE RÉHABILITATION. 177 

cum Terius dictée visiones et revelationes, non a mali- 
gnis, sed verisîmiliter a bonis spiritibus, processisse 
aestimandœ sunt ; nec eas aliter per reos eosdem, aut [ab] 
alio humano judice^ censeri debuisse, neque Jobannam 
ipsam mendosum aliquid in eisdem asseruisse, hœreti- 
casse Tel idolâtrasse quoTismodo. Quns tamen Tisio- 
uesy si ex Deo essent, ut dicebant actores, rei sinistra 
afiectione seducn^ intelligere non valuerunt aut no- 
luerunt; et ita, cum hœc sibi occulta esse et latentia 
non ignorabant, non debuerunt judicialiter in alte- 
ram partem declinare. Nam et hujusmodi occultae Ti- 
siones a quo procédant, soli Deo^ secretorum cogni- 
tori seu scrutatori, cognitum est; neque de his^ 
secundum jura divina et hnmana , inferior quisquam 
jodez certain dare poterat sententiam. De occultis 
enim penitus Ecclesia non judicat , sed solus Deus : 
jura ad haec notissima sunt et enucleata. 

u Quod autem ab Angelis lucis et bonis spiritibus 
htijosmodi révéla tiones et apparitiones procédèrent , 
dicti actores ex rationibus pluribus manifestarunt : 

(c Tum primo^ quoniam dicta Johanna, \irgo erat in- 
tégra corpore, prout interrogata asseruit constanter, 
et matronis exhibita patuit luculenter, assistentibus 
nobilibus mulieribus plurimis, ut jam superius 
dictum est. In hujusmodi aulem virgine, Deo grata, 
Sancti Spiritus obumbratio seu inspira tio conveniens 
tsX ; quoniam ipsa templum Dei , secundum ecclesiasti- 
cos doc tores. 

ce Tum secundo y quoniam et ipsa Johanna humilis 
eratYalde et simplex; quœ neque mundanum quaesi- 
vit honorem, sed animae suae salutem; nec superbe 
respondit interrogantibus. Virginitatem autem et hu- 

II. ' 12 
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milita tem simul junctas, cum admira tione jm^a lau- 
danty et summo Deo mirifice placent; et super kis re- 
quiescit spiritusDomini. 

« Tum tertio , quoniam ipsa Johanna laudabilis et 
honestœ vitae fuit^ pia in pauperes, jejuuia excercens, 
missam et ecclesiam frequentans honeste; et confe*- 
sionis sacramentum , et pœnitentiae, et Eucharistiœ, 
frequentans devotissime. £t talis, di^^na bonorum spî- 
rituum apparitiouibus est censenda. 

« Ulterius adjungentes dicti actores^ quod bono- 
rum spirituum signum dicitur praecipuum, bona open 
semper suis sequacibus suadere; quemadmodum spiri- 
tus ipsi dictœ Johannae apparentes^ eam inducebant 
ad bona multa : ut ipsa scilicet ecclesiam frequenta- 
ret et coufessionis sacramentum , honeste se regeret, 
custodiret animœ et corporis virginitatem, et quod ita 
beatitudinem consequeretur œternam. Rursum appa- 
rentîbus spiritibus, Johanna se signabat signo^ et non 
recedebant, prout recedit spiritus malignus hoc terri- 
tus signo. Insuper dum Angélus ab initio dictae Jo- 
hannae apparuiti timorata est ab initio, et in fine lae- 
titia consolata; sicut de angelo legitur beatœ Mariœ 
apparente, et multis aliis. Etiam spiritus isti Johannœ 
loquebantur voce clara et alta; spiritus autem maligiii 
obscure loquuntur et involute. Quae omnia beatorum 
spirituum, secundum Scripturas, signa sunt manifesta. 
Quodque ipsa ea fideliter etcatholice finivit dies, sacro 
Ghristi corpore devotissime sumpto et invocato usque 
ad finem nomine Jhesu, signum est quod spiritibos 
bonis ducta est ; quoniam malignus spiritus fidem 
inducit pestiferami et suos ad infernum tandem culto- 
res deducit. Est et aliud bonum signum bonitatis spi- 
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ritnum; nam et ipsa Johanna, per spirîtuam revela- 
tionem, omnimodam veritatem annuntlayit, et quae 
praedixit, quasi miraculosum habuerunl efTectum, puta^ 
in tempore enim quo plus inimici florebant, quo do- 
mino nostro Régi major pars sui regni subtracta erat , 
regnam récupéra tum, ut prœdixerat, Anglici expuisi, 
coronatio régis, obsidio a civitate Aurelianensi subito 
repente leva ta cum paucis, contra maximam adversa- 
riorum multitudinem; ita ut hœc veluti miracula ha- 
bebant repu tari. Hœc autem, secundum sacrarum 
tmditiones doctrinarum, a pâtre mendacii, spiritu 
malignOy non possunt procedere, sed a divina révéla- 
tione et a bonis spiritibus nunciata omnimode cen* 
senda sunt. Dicentibus rursum dictis actoribus, sup- 
positiveloquendoetnon alias, quod, si taies apparitio- 
ne» fuissent spirituum malignorum, quod dicta Jo- 
banna merito excusanda erat, tanquam errore de- 
liisa; quoniamet bonos spiritus esse credidit, apparen- 
tes in Angelorum forma lucis, et sanctum Michaelem 
sanctasque virgines Katharinam et Margai^tam credi- 
dit adorare et revereri. Neque sibi nocet talis error, 
qaoniam et ipsa Ecclesiœ se submisit, nec pextinax 
fait; et, sicut habent canones sacri, non est periculo- 
sos error, si tune malignus spiritus creditur esse bo- 
nus Angélus, dum se mutât in Angelum lucis, quo- 
niam non illi maligno, sed bono quem confingit, 
reverentia praestatur. 

« Praeterea ipsis actoribus dicentibus ipsam Johannam 
potius excusandam, quam per reos increpandam fuisse, 
si se, in adjutorium sui nostrique domini atque régis, 
bellis immiscuit. Tum primo, quoniam ipsum bellum 
meritorium contra bostes et justissimum^ fuit, et 
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omnes habuit conditiones beili justi, sacris iegibus in- 
scriptas. Tum secundo, quoniam, ut dicta Johanna 
sœpius asseruit constanter, medio suo jaramento, id 
fecit ex jussu Dei, nec unquam aliter fecisset. Et ex 
jussu Dei prœcepit Ânglicis redire ad propria, et qom 
spiritaDei aguntur, sub lege non sunt; ipsa enim lez 
inspirationis, omnem iegem superat; cujus signa mani- 
festa sunt eyentus et efiectus jam dicti , prope mira- 
culosi. In bis autem non repreheudenda, sed potins ex- 
cusanda censetur; sicut Samson ab homicidio, Abraham 
ab aduiterio, David a pluralitate uxorum, sacra jun 
excusant. 

« Sed et ipsi dixerunt actores ipsam Johannam 
indebite reprehensam ex eo quod virilem defe^ 
rebat habitum, in canone prohibitum, quoniam et 
licite id egit, ex causis multis, attentis circumstantiis 
per eam agendorum; multas super hoc assignando ra- 
tiones per ipsos actores. Tum primo, quoniam ex 
causa rationabili talem habitum sumpsit, scilicet ex 
credito Domini jussu; ubi enim spiritus , ibi libertas. 
Tum secundo, quoniam jura in adversum proposita, 
loquuntur id non licere mulieribus, causa luxus; et 
omnes doctores in id conveniunt; dicta autem Johanna 
pro contraria causa illum assampsit, ad yitandam sci- 
licet libidinem , et virorum in se proTOcationem ad 
luxum, cnm quibus frequentare opus erat et in exei^ 
cita oonyersari ; imo et aliquando ad propriœ virgini- 
I9 qnam Anglici attentare nisi sunt. 
^m dericis, ex causa legi- . 
cecandum canonicas 
mae ppopter bonum 
turf Vestes etenim 
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mnliebres dicta Johanna sœpius obtulit resumere^ si 
inler mulieres, in ecclesiastico carcere, aut alibi 
qnam inter hostes, deponeretur ; quas vestes etiam mu- 
liebres tandem ipsa libenter resumpsit^ obediens prœ* 
lensis judicibus; et exinde easdem ex necessitate dimi- 
sit^ sibi sublatas [ab] hostibus fraude, et ad violentiae 
repulsionem, ut dictum est. Nec verum est, ut dicunt 
actores, quod ipsa Johanna missam audire dimiserit, 
ne vestes muliebres resumeret, aut quod ipsa confes- 
sata sit domino nostro Régi eas non deponere ; imo 
▼emm est contrarium, cum et ipsas dimiserlt. Aut 
excusanda erit propter revelationes et voces divi- 
nas in contrarium inducentes, seu quas a Deo cre- 
didit processigse; nec exinde credidit relapsa nominari 
si viriles vestes tandem resumpsit, cum id dolo, vio- 
lentia malitiaque sibi illatis facere necessitata fuerit, 
id sui corporis tuitionem et virginitatis conservatio- 
nem, et ex aliis causis supratactis. 

(c Ipsam etiam Johaunam dixerunt actores non venire 
Gulpandam, si causetur a parentibus propriis (i), aut 
invitis recessisse, cum id jussione divina fecerit aut 
&cere crediderit, et Deo magis esse obediendum quam 
bominibus judicaverit; quanquam et exinde sacra- 
menti confessione pœnituerit, ne amplius culpa sibi 
valeat imputari, nec in causa Gdei exinde valeat agi tari. 

(c Froponen tes insuper actores prœfati dictam Johan* 
nam inculpatam censeri, si nomen Jhesu lilteris suis 
missivis inscribi fecerit vel permiserit, quibus bel- 
limi(:2) incitamentis vitandum esse suadebat, quoniam 



(1) Sic, 

(2) Les maniucritoi bellorum. 
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et ipsa respondit beUum ipsam joslmn foR, et 
secretariom fecisse, non credeotem nalom ae 
qQODiam in Domine Domini omnia ficri Tidcntnr, 
cnndnm canomcas sancUones; et liaec 
saoa fuit. Et qood finaliter re^wndit ipsa sane, se àt 
tnrri non saltasse aat ex desperatione , ant tentaDdi 
Denniy sed spe TÎlam siiam saltando defendendî et saD> 
cnrrendiobôessis; ex fecunda cari laie TÎtampoocreifO- 
leos pro amicU. £t quod finaliter mentita ne» est, m 
dixerit Angelom portasse régi sionum aliqnod pre- 
tiosum ciun gmoilexione, etc. ; qnoniam , si i»qilji i 
non liceat , licite lamen Tentas occnltatiiry loc30 d 
tempore, ficlione booa aot Terbomm ctrcomlocotioB^ 
nt Moïses olim coram Pharaone; et , cnm Angclvs al 
nomen officii, et idem sit qood Dei nantios, 
se diceie qnod Angelns ipsa, scilicet Dei m 
portaTit rcsi coronam et pilmam Tictons 
letur ; nec in hoc mentita est« sed cante locvta. Et à 
dixerit Anedom illom fore sanctnm MiebadeBi, Bon 
nkale dixit, qnoniam ex sancli Michaeiis prcoeplo il 
feôtte asserait, et qwxûim per aliom fecît, etc. ? 
îpsi cxcessit dioendo qnod ipsa erat secora 
qnoniam et , si soi dicta tnnc simnl jinn^fantar^ 
sont. Adjeot enim : si serraret qnod prcMnkit Dm, 
scîlicci TÎrgicitalem corporis et anisue. Et pm WÊoiù 
non excessât. si se dixerît sâre fatan, Teiati «mm ici 
diju ei im t alîqnando 'i);ium etpropbetae non p ro p l rt t i - 
xmt Dcc Tcn loqisiintiir, secundnm Scnptxzr»^ diB 
prapiietiziDdo loqnimtor. Nf^pe ips» 
K2tl;armun et Mir^pLretaïc odio kabfsre 
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glicos; sed protulit eas amare eos quos Deus amat, et 
odere hos quos Deus odit. Neque etiam confessa est 
protulisse sepeccatum non habuisse, seu habere; sed 
quod nesciebat mortaliter se peccasse, nec vellet se 
ipsam aliquid fecisse^ unde anima sua maculam repor- 
tasset. In his autem omnibus ipsam peccasse nemo 
diceret. 

« Prœterea proposuerunt dicti actores , ipsos reos 
falso et dolose dictam Johannam praetendisse noluisse 
se et dicta sua submittere Eccleside, cum tamen dicti 
actores in contrarium veritatem dixerunt principalem : 
tam primo , quoniam taliter se submittere non erat 
adstricta verisimiliter , ex Scripturarum traditione; 
tam secundo, quoniam veraciter hoc fecit, et se £c- 
clesiœ submisit fideliter et catholice. 

u Quod autem facere non fuerit adstricta, palam est 
id rationem suadere multiplicem : 

«Primo, quoniam spiritu Dei ducebatur aut duci 
credebat verisimiliter, et ita per legem inspira tionis, 
ab omni lege communi exempta fuit, prout jura divina 
Tolunt pari ter et Humana; et ita in hocEcclesiœ doc- 
trinam secuta est; imo si aliter fecisset, contra pro- 
priam agens conscientiam , ad gehennam œdifîcasset. 

cf Secunda ratio , quoniam , esto id dubium stetisse 
an ex bono vel malo spiritu ipsae procédèrent visiones : 
super his occultis Ecclesia nihil judicare voluit, et jura 
Tolunt apertissima quod taie omnino judicium soli 
Dec reservaret. Etiam, licet in his quae fidei concernunt 
articulos aut doctrinam Eccleside , scriptam libris ap- 
probatis, sequi judicium Ëcclesiaeopussit; in aliis tamen 
data est libertas optioque teneudi quod melius pla- 
cuerit, puta : an lex Salomon , vel non; an tôt siqt 
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salvandi^ quam damnandi; et hujusmodi; in quibua 
Ecclesiee doctores soient aliquando discrepare. Itaqae 
si ipsa Johanna , in his visionibus^ propriam opinio- 
nem a Sede et Ecclesia non dissonam secata fueriti 
increpanda non est quovismodo. 

(( Est et alia ratio potissima, quoniam dicta Johannai 
juvenis, inexperta, virgo> innocens, si se ab initio 
non submiserit Ecclesiœ^ mirandum non est, quia 
quœ esset Ecclesia tune penitus ignoravit et nuilate- 
nus intellexit^ sicut sua manifestât confessio; sed 
deinde^ dum sibi expositum est quid esset Ecclesia, 
omnino patuit , et Ecclesiœ se submisit humiliter. 

« Insuper ad dictorum reorum, suorumque processm 
et sententlarum prœtensarum confutationem et inor- 
dinatam affectionem manifestandas , proposuerunt ipsi 
actores^ quod yiri aliqui probi et litterati^ processui 
prœfato assistentes, et pia caritate ipsam advertere 
Yolentes super difficilibus interrogatoriis sibi factis^ 
eidemque dicentes Concilium générale Basile» tune 
celebrari^ ubi ab omni regione, etiam in paite sua, 
plurimi adstabant yiri probatissimi , quibus se sub- 
mittere poterat et debebat : nuUatenus auditi sunt , 
sed ignominiose repulsi sunt, a dictis reis et judicibus 
austère objurgati et lacessiti injuriis^ a civitate etiam 
Bothomagensi illico proscripti et sub pœna capitis 
expulsi. 

« Nec esse dissimulandum dicti actores proponebant^ 
ut supra tetigerunt, quod quidam subdoli hjpocritœ, 
in habitu simula to,fingentes sedomini nostri Régis par- 
tes fovere^ dolosa eidem consilia ministrarunt ; blandis 
sermonibus suadentes quod, si vellet carceresevadere, 
nunquam judicio Ecclesiœ se submitteret. Quae, si ita 
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seducta ^'sinistrum aliquid protuierit yirgo innocens , 
non sibi , sed dolose id ageutibus et permittentibus 
imputandum est , et est merito super his excusanda. 
Dictis actoribus etiam dicentibus ulterius ac proponen- 
tibas quod, si per dictam Johannam , in suo processu^ 
Gonfessata sincera afTectione videantur et débite in- 
terpretentm^, poterunt omnia légitime salvari , absque 
casu erroris , pertinaciae , seu ofTensae adversus fidem 
et Ecclesiam , per reos praetensorum ; sicut haec in- 
tnenti et inteliigenti processum notissima sunt. 

(c Exprimenlibus etiam dictis actoribus, ipsam Johan- 
nam ex suis confessionis -verbis et sincera mentis in- 
tentione^ se judicio Ecclesiae implicite et explicite 
submisisse multipliciter; primo , quoniam dixit quod 
nil facere vellet contra fidem christianam , quam 
Dominus stabilivit; et quod, si aliquid fecisset yel 
dixisset, aut esset supra corpus suum quod clerici 
scirent dicere esse contra fidem christianam , ipsa nol- 
Jet sustinere, sed expelleret. Sed rursum ipsa Jo- 
liaDna, ut patet expresse per sua prœtensa confessata, 
petivit ad Fapam remitti , qui eam audiret, et ad cujus 
judicium stare volebat. Insuper ipsa Johanna amplius 
Soclesiœ se submisit, dum^ sibi exposito quid esset 
Xcclesia, protulit quod se submittebat judicio Eccle- 
siBB et Concilii generalis ; et petiit articulos sibi impo- 
sitos ante prœtensam abjurationem , per Ecclesiam 
TÎsitari et deliberari ; quod sibi omnino denegatum 
per reos, per quos magis dicendum fuit spretum Ec- 
clesiae judicium , non autem per dictam Johannam. 
Snbjungentes dicti actores episcopum tune Belvacen-* 
sem, judicempraetensum, inhibuisse expresse notariis, 
et sub gravibus pœnis, ne dictam submissionem sic 
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factam ipsi processui Inscriberent^ quoTismodo; su- 
per quo dicta Johanna conquesta fuit ; ita ut exinde 
censeatur processus reorum truncatus, iniquus et 
mendosus^ cum inde secutis. Hujus autem submis- 
sionis signum esse manifestum dicti prdetenderuDt 
actores quoniam^ ante ejus excidium^ brevi horarum 
mora y dicti rei eidem Johannœ corpus Christi sea 
Eucharistiae sacramentum fecerunt et volueruiit mi- 
nistrari. Quod non fecissent^ si se non submisisset 
Ecclesiae fideliter; quoniam allas, ipsa sine submis-» 
sione in peccato mortali moranti, non fuisset prs- 
stitum hoc venerabile sacramentum. 

« Proposuerunt insuper dicti actores ipsam Johannam, 
ex contento in suo prœtenso processu , non potuisse 
dici relapsam, quoniam relapsus lapsum prœsupponît; 
nunquam autem lapsa est in aliquam haeresim ; imo 
et quae dixit , sine offensa et laesione catholicœ verita- 
tis sustineri possunt, ut clare constat pèr superius 
dicta. Igitur relapsa dici non potest; et praesertim 
quoniam dixerunt dicti actores quod dicta Johanna 
praetensde abjurationis lecturam non intellexit, sibi 
palam, in turbatione populari , et publico spectaculo, 
et metu vehementi , exhibitam repente. Clarum autem 
est quod ea quae quis non intelligit, non abjurât. Et 
quod ipsa non intellexerit, manifestant deliberationes 
vocatorum super sua pra&tensa recidivatione^qui fera 
omnes^ abbatis tune Fiscampnensis deliberationem se- 
quentes, dixerunt ab ea quaerendum fore si dictam 
intellexerit abjurationem praetensam. Nihil tamen esse 
factum constat super ipsa^ an eam intellexerit abjura- 
tionem , deliberata (i) et facienda interrogatione. 

(1) Let maoQscriU deiiberate. Voyez t. 1 , p. 463 ei suiv. 
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l^uaesi interrogala foret, nunquamdixissetsedehaeresi 
suspectam, mendosam ^ et hujusmodi crimina com- 
xnisisse vel abjurasse; imo potius non dicta , nec 
eoniinissa ^ et quibas sua repugnat judicialis confessio. 
Relapsam itaque eam dici fas non fuit. Neque , ut di- 
cebant actores^ schedula processui prœtenso dictœ Jo- 
hann» insci ipta, prolixa et magna^ illa est quœ publiée 
eidem Johannse lecta et exhibita est dictœ praetensae 
abjurationis hora; quae brevis erat, pauca continens et 
istius dissimilis. Et ita processus vitiosus et falsus, et 
praesertim quoniam^ si verba dictœ Johannœ , in sua 
taper relapsu prœtensa confessione contenta, bene at- 
tendantur, non poterit dici relapsa. Dicebat enim in 
diectn, justo metu sibi imminente mortisque articulo, 
qnod hœreticam se esse falso confessata est, ad yitam 
tnam saWandam, cum non esset, neque intellexisset sibi 
lecta injuste; ex sua voce se opprimendo ignoranter, 
ac aie sua dicta exponendo , scilicet quod se non inten- 
derat revocasse, nisi proviso quod id placeret Deo. Id 
antem bene intelligent! proferri potuit sane et sine 
nota reiapsus. 

(c Magna etiam animadversione exprimentes actores 
ipsi , ad dictorum processus , sententiarum et sequela- 
nun calumniam, falsitatem^ dolum et iniquitatekn 
referendasaperte, quosdam dolosos articulos , numéro 
dnodecim ^ incipientes Quœdam fœmina , a dictœ 
Johannœ prœtensis confessàtis confictôs et falso ex- 
tractos, fore Parisius, ad almam studii Parisiensis 
Universitatem transmissos, super quibus emariarunt 
qaaedam deliberationes in falsa fundatœ ratione. Dic- 
torum autem articulorum falsam et dolosam extractio- 
nem manifestant prœtensa confessata dictœ Johannœ, 
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sao processui inserta, quœ yeraciter non consonantj 
sed dissonant valde In multls articulis praefatis, sicut 
ex mutua confessatorum prœtensorum et dictCHUiii 
articulorum comparatlone ^atet apertissime. Unde et 
ipsi opinantes deceptî sunt^ quibus non ipse procesauf^ 
sed extracti dolose articuli exhibiti sunt officiose, ut, 
celata veritate confessatorum y ad nutam reoruni p de* 
liberaturi opinarentor, veritate relicta. Et yeraciter 
opinantes ipsi , prœter judices seu reos ipsos p excua»- 
tione légitima digni censentur^ si veraciter secuDdam 
exhibita sunt opînati ; quibus ipsa veritas dolo, fraude 
et iniquitate manifestis celata est, et quoniam, super 
dictis faiso fundatis opinionibus, subsecutœ reomm 
prolatœque sententiœ, fundatœ sunt. Idcirco dixenmt 
actores ipsi falsas exinde et iniquas fore sententiii 
subsecutasy dolosas et iniquas, ac yitio nullitatis et 
praevaricationis infectas, cum suis exsecutionibus oui* 
nibusque dependentiiset sequelis; sic et in quantum 
opus est, omnes hujusmodi processus et sententias, 
exsecutiones et sequelas, yiribus et eflTectu Tenire 
justo judicio yacuandas penitus, aut censendas nulli* 
ta te infectas. 

« Has autem rationes prœfatas, média et condusionetf 
multis Scripturarum sacrarumjuriumque diyinorum^ 
canonicorum et ciyilium , ac doctorum probatissimo- 
rum sententiis et opinionibus munierunt, fulsierunt 
et decorayerunt , ac in scriptis omnia haec per eos jam 
fore redacta dixerunt et proposuerunt; ex ^praemiasis 
omnibus, cum multis aliis dictis et propositis per 
eosdem, tandem concludentes, supplicantes et infe- 
rentes ipsi actores, per vos, reverendissimum ac 
reverendos patres et judices clarissimos, melioribm 
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▼ia, jure y modo et forma quibusjura^ usus obser* 
vantiae et judiciale yestrum officium sibi valerent, suf- 
fragari per vos Yestramque sententiam, dici^ proferri 
et sententiari dictum prœtensœ inquisîtionis seu fideî 
materiae processum^ adversus defunctam Johannam 
d[Arc, virginem et puellam , atque prœtensas exinde 
sententias subsecutas^ per dictum Petrum Cauchon, 
episcopum Belvacensem^ et Johnnnem Magistrî^ snbin- 
quisitorem, utpraefertur, praesumptum etprœsumptas, 
factum et factas ac pronuntiatas, cum sua abjuratione, 
exsecutione, et omnibus indesecutis^ vitio nullitatis, 
doli, falsitatis, mendacii et manîfestœ violentiae et 
iniquitatis subjacere; îpsumque et ipsas, cum dictis 
cnecntione et sequelis eisdem ^ nullum et nuUas , do- 
losom etdolosasy falsum etfalsas, mendosum et men- 
dosas, ac yiolentiœ et manifestœ iniquitatis macula in- 
fectum et infectas^ declarari expresse, cassasque et irri- 
tas ipso jure ; aut sal tem [quod] eum et eas , cum suis de- 
pendentiis et exsecutionibus quibuscumque^ cassaretis 
et irritaretisy revocaretis et adnullarctis omnino, de- 
cemendo, sub gravibus pœnis et censuris ecclesiasticis, 
eisdem nullam amodo per Ghristi fidèles fidem praeberi 
qualemcumque; et, ne aliter £lat, inhibereyelletis^sub 
anathematis censura perpetuo duratura; et nihilomi- 
nus, dictœ Johannse defunctœ, eodem vestro judicioet 
diflfinitiya sententia, innocentiam expurgando, ipsam 
us^e ad obitum inclusive, permansisse fîdelem atque 
catholicam, ac ab omni sibi [imposita] labe hœresis 
pcrversaeque credulitatis, vel fidei errore, ac eccle- 
siasticae unitatis discessu , omnique alio crimine sibi 
per reos imputato, liberam ac immunem fuisse et esse, 
plenissime diffiniendo, decemere curaretis; ipsamque 
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et dîctos actores^ ab omni infamisè et culpœ nota, 
quas ex dicti processus y sententiarum et exsecutionmn 
inde secutarum^ occasione possent argui quomodo- 
libet f yel notam assequi y liberando ; et liberos , et sum 
famae pronuntiaretis pienissime, quantum opus foret| 
restilutos; utque vestrae senteiitiœjudîciiquediffiiiitifi 
Veritas, dictœ etiam defunctœ Joharinœ innocentia, et 
ipsopum actorum justltia , praecedentisque processus , 
sententiarum et exsecutionum [iniquitas] cunctis me- 
moriter pateant praesentibus et futuris : per idem Tes- 
Irnm judicium dîgnemini decemere dictum processmn 
iniquum,sententiasetsequelas,paIametpub]iceyinlooo 
ubi ipsa Johanna diem clausit extremum , aut alibi, per 
sœcularem justitiam igné cremandum ac cremandat, 
seu per vos lacerandum et lacerandas; et ibidem^ ac 
in aliis insignibus civitatibus hujus regni, per praedt- 
cationes solemnes, hujusmodi vestram sententiamet 
exsecutionem ejusdem, facere manifestari et publicari, 
cum erectione crucis, imaginum et epitaphioram in 
ipsa civitate Rothomagensi , et alibi ubi decuerit; etf 
si qua solemnis cappellae fundatio erigi valeat, etiam 
eam decernendo, ad perpétuas defunctorum fidelium 
exorandas salutes, ibidem foreaedificandam; quodqœ 
vestra sententia chronicis Franciae, si domino nostro 
Régi placuerit, et sui Thesauri Chartarum camerae in? 
seratur etiam decernere velitis et ordinare ; et tandem 
quod, pro injuriis, emendis, jacturis, damnis et exfdiH 
sis, reos ipsos in graves pecuniarum summas, ipsisao^ 
toribus solvendas^ quales vestra discretio provide[re]t, 
condempnetis. Requirentes instanter ipsi actores ves- 
tri promotoris adjunctionem sibi impartiendam, per 
vos decerni; aut saltem taies tantasque conclusiones. 
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reparationes et emendas ad fines debitos^ justos et ca- 
Donicos , eisdem actoribus per yos adjudicari et de- 
cemi^ quales ordo dictaret ratiouis^ et canonicœ de- 
oemunt sanctiones; implorantes humiliter officium 
Testrum judiciale^ et de praemissis, quantum opus 
foret, probare offerentes dicti actores, cum caeteris 
debitis protestationibus et consuetis, et omni etiam 
jaris beneficio sibi salvo. 

fc Datum anno Domini mggggly. , die xyiii. mensis 
decembris. » 

[ Prodactio et receptio testium.] 

Die autem décima nona ejusdem mensis^ ad quam 

diem praefati magistri Simon Chapitault et Guillei- 

mus PrevosteaUy nominibus antedictis^ citari fecerant 

testes infrascriptos , per venerabilem virum Ricar- 

dum de Saincte Mareglise y presbjlerum, curiae Ro- 

tbomagensis notarium; prout per relationem ipsius 

constare poterat , cujus ténor inferius inseritur : com- , 

paruerunt praefati Chapitault ^t Prei^osteau, ad citalio- 

Hem prœscriptam 9 cum ejus exsecutione infrascripta, 

flqaain]^ pro fundatione hujusmodi judicii, exhibue- 

:rant; ac reverendum in Christo patrem, dominum 

Johannem Fabri ^ episcopum Dimitriensem , venera- 

})ilesque yiros y dominos Nicolaum Caftai, Nicolaum 

de Houppevilla, Guillelmum Manchon, fratrem Pe- 

trum Migecii , Johannem Riquier, Johannem (i) 

Marguerie, Johannem Massieu, fratrem Petrum (2) 

Lad^enu, senes et valetudinarios, coram ipsis Delegatis 



(1) Lisez Ancfream. 

(2) Lisez Jfarltfiiim. 
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produxerunt. Qaos receperunt et jurare fecerant , ad 
sancta Dei Evangelia, in hac materia pienam et meram 
deponereveritatem; odio, amore^ favore, dono^ preœ 
vel pretio quibuscumque semotis. 

Ténor autem relationis dicti domini Ricardi sequituTt et est talîv. 

(( Reverendissimo in Christo patri et domino Jo- 
hanni^ miseratione divina Remensi archiepiscopo et 
duciy ac reverendo in Christo patri et domino, do- 
mino Guillelmo, eadem miseratione divina episcopo 
Parisiensiy necnon fratri Johanni Brehal, sacrae theo- 
logiae professori^ etc., etc. : Tester humilis subditus 
Ricardus de Saincte Mareglise , presbyter, vices ge- 
rens Decani Christianitatis Rothomagensis, notarios* 
que curiae archiepiscopalis Rothomagensis , reveren- 
tiam debitam , cum omni honore. Noverint reveren- 
dissimœ et reverendœ pa terni tates vestrae me, virtute 
mandati vestri , cui mea praesens relatio seu rescriptio 
annectitur, citasse peremptorie et personali ter, coram 
Tobis aut altero vestrum, apud domum archiepisco- 
palem Rothomagensem : magistros Nicolaum Caval, 
Nicolaum de Houppevilla ac dominos Johannem Fa- 
bri, episcopum Dimitriensem, Guiilelmum Mcunr- 
clwn y fratrem Petrum Migecii et Johannem Jîi- 
quierj presby teros, ad diem veneris , decimam nonam 
mensis decembris; necnon magistros Ândream Jfor- 
guerie^ dominum Johannem Massieu et fratrem Pe- 
trum Ladvenu, presbyteros, ad diem sabbati inde 
sequentem , perhibituros veritati testimonium in 
quodam negotio, processum in materia fidei dudum 
contra quamdam Johannam defunctam, dictam la Pu-- 
celle, per quemdam episcopum Belvacensem , et sub- 



DE RÉHABILITATION. 193 

înquisitorem hœreticae pravitatis, instante magistro 
Guillelmo de Estiveto^ eorumdem promotore^ agita- 
tum, ipsiusque processus et sententiarum nullitatem^ 
et ipsius quondam defunctœ expurgationem, tangen- 
tem, coram vobis motiset moveri speratis; ac omnia 
- et singula, juxta tenorem yestri mandat!^ fecisse et ad- 
impleyisse. Quœ dictis vestris reverendissimis paterni- 
tatibus^ sub signo meomanuali, et sigillo dicti Decani 
certifico. Datum anno Domini mcccclv. , die joyis, 
XVIII. mensis decembris. » Sic signatum : « R, de 
Saincie MaregUse. » 

[Praesentatio facu ex parte hxredum defancti P. Cauchon, ] 

Die autem vicesima mensis decembris^ anno pree- 
dicto, ad quam diem citati erant omneset singuli, eu- 
jusciimquedignitatis^ praeeminentise^ gradus, honoris^ 
status et conditionis exsisterent^ seu quomodolibet sua 
interesse credentes, aut in forma juris partes formaies^ 
denuntiatoresy vel accusatores quondam Johannee la 
Pucelle , Tel eorumdem processuum prœtactorum 
defensores, aut alias partes se exhibere volentes; dic- 
tori et proposituri yerbo vel in scriptis, quidquid 
dicere vellent contra litteras apostolicas^ evocationes- 
oue, relationes^ seu exsecutionem earumdem; necnon 
de jostitia et jure , dictis actoribus conquerentibus 
aut dîcto promotori responsm^i; antequam illa die^ 
pro tribunali sederent [domini Delegati] in caméra 
reverendissimi in Christo patris et domini , domini 
Kothomagensis archiepiscopi : compai^uit venerabilis 
et scientificus vir, magister Johannes de GoujrSj cano- 
nicus Rothomagensis; [qui], pro et nomine magistri Ja- 
cobî de Rivello ac aliorum cohaeredum dcfuncti domini 
II- i5 
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Pétri Cauchon, olim episcopi Belvpcensis et^ tempore 
sui obitus, episcopi Lexoviensis^ quamdam schedulam 
papyream dominis Delegatis (i) tradidit^ quam ratifi- 
cari facere promisit per dictum magistrum Jacobum. 
Quam schedulam [ipsiDomini] receperunt, et eamdem 
legendam alteri nostrum, notariorum^ tradiderunt^ et 
in actis hujus causée inseri voluerunt et ordinayeruDl. 
Qua lecta , eidem magistro Johànni de Goujrs respon* 
derunt quod suae non erat intentionis aliquid agere 
yel facere in prœjudicium compositionis seu aboli- 
tionis^ per dominum nostrum Regem habitatoribiis 
et incolis ducatus Normanniae^ factœ (2). Praesentibus 
ad hœc venerabilibus et scientificis viris^ magistris 
Guillelmo Bouille y sacrée theologiee professera; Heo- 
tore de Coçaer^/^utriusque juris, etPetro Maugier, 
decretorum, doctoribus testibus ad preemissa Tocalis 
specialiter et rogatis. 

Ténor aatem dicta schedul» sequitur, et est talis : 

« Quoniam ad mei, Jacobi de Rivello, in arttbus 
magistri^ filii primogeniti Johannis de Rivello (3) et 
Guillelmetee ^ ejus uxoris, neptis^ ex sorore, defuncti 
bonee memoriae domini Pétri Lexoviensis, et peran- 
tea Belvacensis episcopi ; heeredis et causam habenti» 
dicti defuncti , una cum aliis meis fratribus et sorori- 
bus^ tam ad causam matris meae praefatee^ quam yene* 



(1) Les manuscrits portent nobis, au lieu de D, Delegatis , par une ( 
analogue à celle qui a été remarquée, p. 151. 

(2) Voyez Ord. des rois de France, t. XIV , p. 75. 

(3) Secrétaire de Charles VI , et plus tard de Henri VI. Le roi d'Angletem 
lui-même Tavait marié après Tavoir enrichi des dépouilles de plusieurs if nna- 
gnacs, (Archives du Rojaume, Trésor des Chartes, reg. 17S, pièce 510.) 
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rabilis viri, magistri Johannis Bidault y ejusdem fra^ 
tris, avunculi mei ; nepotis^ hœredis et exsecutoris, una 
coin dicto pâtre meo ac aliis^ dicli domini episcopi de- 
fîmcti : notitlam pervenit quod reverendissimus et re- 
Terendi in Christo patres ^ domini Remensis archie- 
piscopus, Parisiensis et Gonstantiensis episcopi, judices 
aSanctaSede apostolica deputati^ ad cognoscendum et 
decidendam de causa nuUitatis cujusdam processus, in 
materia jQdei, per praefatum dominum episcopum Bel- 
tacensem et Inquisitorem fidei, instante promotore 
ejusdem fidei, facti, tempore Ânglicorum et guerrarum 
iu hoc regno nuper vigentium, contra et adversus 
qnamdam Johannam, dictam la Pucelle, de obedien- 
tia domini nostri Régis tune exsistentem , licet apud 
majores hujus regni reputaretur sanctae , integrse et 
catholicae vitœ; citari et evocari fecerunt, per edic- 
ttun f omnes et singulos sua interesse creden tes : idcirco 
tff}f tain meo, quam caeterorum cohœredum meorum 
et cansam dicti domini episcopi habentium , nomine, 
Qoinin facio, dico et dedaro quod non credo mea 
intéresse, nec est intentionis meae sustinere autdefen- 
dere processum antedictura, quasi Talidum, juridicum, 
aut sententiàs inde secutas; cum, per ea quœ post- 
modum audivi et intellexi (cum, tempore dicti proces- 
sus et sententiae, essem quatuor yel quinque annorum, 
et aliqul mei fratres parvuli^ et aliqui adhuc nascituri), 
dicta Johanna tradita fuit in materia fidei , per invi- 
diam et suggestionem adyersariorum domini nostri 
Kegis, ex eo videlicet quia erat de obedientia ipsius et 
eis maxima inferebat damna in facto guerrarum, vo- 
lentium per hoc suam juvare partem et querelam ; 
quodque, si fuisset de parte dictorum adyersariorum, 
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nequaquam tracta fuisset in materia (idei. Protea 
tamen expresse, et ad quod per dictos dominos Jadi 
peto admittiy quod processus per eos fîendus, aats 
tentia ferenda, mihi aut cohaeredibus xneis, sea 9 
causam habentibus dicti defuncti domini episoo 
nullomodo prœjudicet, prout nec prœjudicare ddb 
attentis maxime compositionibus et abolitionibas] 
dominum nostrum Regem, in reductione patriae N 
manniœ, misericorditer et bénigne factis; qaar 
sum capax^ et eisdem uti et gaudere debeo, et deh 
cohœredes mei , et alii causam dicti domini episo 
babentes; quarum yirtute debeo et debent tueri 
defendi apud omnes ; rogantes Dominos quatenus ip 
de cœtero evocari non faciant, quia in bujusmi 
causa comparere non intendunt. Quam quidem sd 
dulam, et contenta in eadem, ipse magister Jacobiu 
Rivello , propier hoc coram notariis suprascripi 
quoad hoc per Dominos deputatis, comparens^ ir. 
et grata habuit, et quantum opus esset, de novo tn 
dit et exhibuit, petens super his a dictis notariis mglt 
mentum. Âcta fuerunt haec in domo magistiM Sim 
nia Cayet, die vicesima prima dicti mensis decembr 
praesentibus prœfato magistro Simone Cajet et I 
tro Ogier, clerico Nannetensis diœcesis. » 

[Petitio contumaciae contra citatos non comparentes.] 

Eadem autem die, vicesima mensis decembris, c 
ram dominis Judicibus antedictis, pro tribunali 
palatio seu magna aula domus archiepiscopalis B 
thomagensis sedentlbus, ibidem assistente plebis m 
titudine copiosa, comparentibus prœfalis magist 
Simone ChapitauU , promotore et nomine prom 
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torio praefato^ ac Guillelmo Pre{fosteau , ipsorum ac- 
tomm procuratore y nomine ipsorum actorum et 
pro ipsis; ipse magister Guillelmus Prewsieau, no- 
mine antedicto [ locutus est] asserens quod , cam 
die décima quinta hujus mcnsis , coram Dominis 
compamisset , certorumque nominatim expressorum 
et citatorum y coram Dominis minime comparen- 
Uam nec aliquem pro se mittentium y contumaciam 
accosasset, petivisset et requisivisset a Dominis etper 
eosdem^ prœfatos sic nominatim citatos non comparen- 
tes reputari contumaces ^ in ipsorumque contumacia 
ad ulteriores actus procedi : quod facere usque ad 
diem hodiernam distulerant y si eadem die coram Do- 
minis minime comparèrent; ad quam diem etiam ci- 
tati erant omnes et singuli cujuscumque dignitatis^ 
prœeminentiœ^ status^ gradus^ honoris et conditio- 
nis exsisterent^ seu quomodolibet sua interesse creden- 
tes, aut in forma juris partes formates^ denuntiatores 
▼el accusatores quondam Johannae laPucellcy Tel eo- 
rmndem processuum praetactorum defensores^ aut 
alias partes se exhibere volentes, dicturi vel proposi- 
turi, Terbo vel in scriptis, quidquid dicere vellent 
contra litteras apostolicas y evocationesque et citatio- 
nes, aliasque dicturi etfacturi^ proutin eisdemlitteris 
citatoriis inferius insertis plenius contînetur : quate- 
nus ipsos jam pridem citatos et usque ad diem hodier- 
nam exspectatos, aliosque sua intéresse credentes, ad 
diem hodiernam evocatos, per notarios prœdictos evo- 
cari facerent; et, si minime comparèrent et se contu- 
maces redderent, qua tenus ipsos contumaces repula- 
rent , in ipsorumque contumacia ulterius in hujusmodi 
causa procédèrent, ipsosque judices fore compétentes 
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in bujusmodi causa declararent. Et ad docendum de in 
jus evocatione contra ad diem hodiernam evocatos^ 
exhibuit et produxit ipse Prevosteau cltationem alias 
a Dominis decretam, cum rela tione exsecutoris ejusdem. 
Exhibuit etiam et produxit certos articulos conchi- 
dentés 9 petens eosdem per Dominos admitti ; asserem 
eosdem veritatem continere, petens ab ipsis et per 
eosdem^ citationem sibi decerni alias contra citatoe, 
et omnes alios sua interesse credentes^ dictui*os et pro- 
posituros^ coram Dominis, totum et quidquid dicere 
seu proponere vellent, contra hujusmodi articulos^ 
processurosque ulterius, prout foret rationis. Quorum 
quidem articulorum ténor inferius inseritur. 

[Expositio requestœ promotoris.] 

Quibus sic exhibitis, ipse magister Simon Chopin 
iauk, promotor antedictus et nomine promotorio aQ<- 
tedictOy cui alias, de manda to Dominorum^prooessum^ 
sententiam et omnia inde secuta , certasque informa^ 
tiones et advisamenta hujusmodi processum tangen- 
tia, et pênes Dominos , ad suam informationem, exhi- 
bita commun icari ordinaverant , ut suum oflGiciam 
incitaret, et eosdem super veritate hujusmodi pro- 
cessus «idvisare haberet ; coram ipsis , verbis gallicis, 
sub forma infi^scripta, exposuit, accipiens verba con- 
tenta in Glementina « Multorum )> de hœreticis, quis» 
[ut] nimis est grave ad exterminationem hœreticœ pra- 
vitatis non agere quod ipsius contagiosa enormitas 
agendum requirit , grave est quoque et damnatione 
dignissimum, malitiose insontibus eamdem imponere 
pravitatem : 

Quod, post injunctum sibi officium et praestitum 
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per eum solemne juramentum de fîdeli ter prosequendo, 
promoyendo et requirendo^ tam pro processu quam 
contra processum, quœcumque fidei^ justitiœ et rei- 
publicœ opportuna; solum Deum habendo prae occu- 
lis^ omni humano timoré, odio et favore rejectis, 
omnique particulari quarumcumque partium consi- 
deratione et afièctione deposita ; visitato prius et re- 
Tolnto feriatim et integraliter, vocatis secum probatis 
et-bonestis ac juris peritls yiris, processu quondam 
contra eamdem Johannam agitato, informationibus- 
que et aliis, ex Dominorum ordinatione, sibi com- 
mnnicatis : ex eisdem processu et informationibus, 
et aliis quae y fama referente et proborum relatu , 
percepit et audivit, quaedam, dictorum Dominorum 
officium excitantia, in médium coram eisdem propo- 
Dere Tolebat; protestando quod, in hujusmodi di- 
cendis, non intendebat cuiquam injuriari, yel aliquid 
dicere^ proponere aut prosequi quod non esset conso- 
num fidei catholicae; quœcumque dicta , facta et fa- 
cienda Sanctse Sedi apostolicœ, ipsisque ab eadem Sede 
apostolica deputatis, submittendo. 

Ipsos antem ad^ertere intendebat super tribus : 

Primo, super instrumentis et actis causœ et proces- 
sus dudum facti contra eamdem Johannam la Pucelle, 
acnolariis dicti processus. 

Secundo, circa prœparatoria processus. 

Tertio , circa processum in se, cum inde secutis. 

Super instrumentis et actis causœ et processifs, ac 
notariis dicti processus, compertum est quod, ultY^ 
Dotarios in dicto processu oonstitutos , et de quorum 
constîlutione et litteris patet in processu, fuerunt alii 
notarii in fenestris absconsi; etiam confessiones â)c\œ 
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Johannœ et acta redigentes causœ, multa ex justifica- 
nibus et excusationibus dictée Johannae obmittendo, 
etnonnulla mendaciter, citra injuriam, adjiciendo; et 
de quibus fuerunt eliciti certi articuli, missi delibe- 
rantibus. In eadem materia compertum est etiam pla- 
rimos processus factos fuisse, qui in aliquibus partibus^ 
a confessionibus dictae Johannœ, factis in gallico, de- 
vianty quodque, longo tempore post mortem dictœ 
Johannae, dictus processus fuerat confectus» multis 
superadditis et detractis, et multis in aliam formam 
redactis. 

Super antem praeparatoriis processus dicebat rpat 

promotor multa esse attendenda. Nam et in principio 

processus, narratur aliquas fuisse factas informationes 

praeparatorias, quœ tamen non inseruntur^ quia alias 

quis in materia fidei trahere non débet, nisi informa- 

tione prœyia, et fama contra eum referente. Quœ etst 

factse fuerint, in processu positœ non fuerunt, cum, 

ut, prœsumitur, facerent ad ipsius Johannœ justifica- 

tionem. Inquirere tamen debebant a quibus, ubi et 

quando fuerunt factœ, et quare in processu non fae* 

runt insertœ. Attendi etiam debebat quo zeloepiscopos 

Belvacensis et alii conjudices, in principio hujnsmodi 

processus procedebant, cum satis constet, tam per 

dictura processum quam per informa tionesjamfàctai, 

quod ipse episcopus Belvacensis maximam diligentiam 

fecit erga principes de habendo eamdem Johannam, 

ita quod pro ea habenda data fuerunt decem miUia 

francorum, et très centum librœ redditus; et tamen 

eam redditam, in manibus seu carceribus Eccleai» 

non posuit, imo eam in manibus Anglicorum posuit,. 

et dimisit in turri fortissima, vidclicet in Castro R<h 
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thomagensi^ licet a pluribus probis et litteratis.viris, 
^per eaindem episcopum ad processus consultationem 
et directionem evocatis y fuissel sœpius commonitus et 
adyisatus de eam in manibus Ëcclesiœ reponendo. 
Qaod tamen non fecit, imo eam compedibus et manicis 
ferrais, et, ut fertur, in quadam cabia (i) ferrea re- 
poni consensit ; imo , ipse sentiens se minime juridice 
procedere, ipse episcopus, litteras garantizationis , 
iudemoitatis, permissionis, expendii et defensionis 
pro eo suscipiendœ, si casua contingeret, a principibus 
saecalaribus Ânglicis habere Toluit, antequam ad dicti 
processus exsecutionem et examinât ionem procederet ; 
Wdelicet, prout constare dicebat ipse promotor, per 
litteras garantizationis sibi communicatas. Dicebat 
etiam ipse promotor quod advertere debebant quo- 
modo Tox et fama habebantur in villa Rothomagensi, 
quod f statim postquam ipsa Johanna fuit adducta in 
castre Rothomagensi , dicta Johanna, ex ordinatione 
ducissœ Bethfordiœ et ejusdem episcopi Belvacensis, 
fait per matronas visitata, ut de ejus virginitate et pu- 
dicitia certitudo haberetur; et tandem yirgo et intégra 
reperta, non tamen ipsa yisitalio in processu fuit 
inserta. Ad aures tamen aliquorum consiliariorum de? 
Tenit ipsa visitatio, qui in hujusmodi processu postmo* 
dam interesse recusaverunt, asserentes talem integri- 
tatem esse in eadem non posse sine aliis virtutibus r 
attenta longa conversatione cum armatis. 

Circa autem processum in se, dicebat ipse promotor 
^ara atleudi debere. In exordio enim processus,, 
qoando ipsa Johanna ad judicium fuit evocata, respon-* 

(I) Cage. 
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dit quod libenter compareret; sed duo requisivit : 
primo^ quod yocarentur aliqui clerici de obedientîa 
Franciœ; secundo, quod posset audire missam. Quas 
requisitîones, scilicet respiciendo primam, de Tocandis 
clericis de partibus Franciœ^ penitus subticuit. Secan- 
dam vero, de missa audienda, in deliberatione ponere 
noluit; sed dixit quod a quibusdam habebatquod mi»* 
sam audire non debebat. Item quod^ post hujunuodi 
evocationem, fuerunt plures conventiones , quœ in 
processu designantur tanquam sessiones; et in multis 
ipsarum sessionum visa est ipsa Johanna ipsum qpisco- 
pum implicite recusare. Inquisitor autem in principio 
processus prœsens non fuit; nam processus inceptos 
fuit die XIV. januarii ; et tantum fuit CTOcatus die 
XIX. februarii, licetinvitus etrecusans; cui, utfertnr^ 
plures minœ illatœ fuerunt, quia ipsi processui inté- 
resse recusabat, propter modos qui tenebantur in pro- 
cessu. Fostquam etiam per aliquas sessiones, et extra 
carceres fuisset interrogata , et coram plm^ibus nota- 
bilibusYiris, fuit ordinatum quod decœtero examina- 
retur in carcere et coram paucioribus, quia multi de 
adstantibus non erant contenti de modo procedendi. 
Faciebant enim ipsi Johannse aliqui consiliarii inter- 
rogationes captiosas , quandoque translationes et in- 
culcationes materiarum impertinentes, et quandoque 
multum seditiosas ; ex quibus, non solum ipsa Johanna, 
imo etiam aliqui consiliarii ex hoc conquerebautnr. 
Ipsistamensapientissime respondebat; utputa, cumin- 
terrogaretur an rex suus juste fecisset occidendo dacem 
Bnrgundiœ : ipsa respondit quod magnum damnum 
erat de morte principum; sed quidquid erat inter do- 
minos Franciœ, ipsa erat missa régi Franciae ex parle 
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Dei. Item^ an sacra Scriptara processerit a Deo; et 
respondit quod bonum est scire quod sic. Item, cui 
Romanorum Fontificum esset obediendum ; quœ res- 
pondit f illi qui erat in Roma. Item , an ipsa erat in 
statu gratifie : respondit qaod si erat, Deus eam manu- 
ta[ieret;et si non esset, eam reponere dignaretur. Et 
plores alias impertinentes interrogationes fecerunt, ut 
de his constare poterat per processum. Fuit etiam ipsa 
Johanna tempore hujusmodi processus infirma, et du- 
rante infirmitate requisivit confiteri, recipere JEucha- 
ristiam, et habere ecclesiasticam sepulturam. Ânglici 
autem medicis qui eam i^isitaverunt, asseruntur dixisse 
quod mallent perdere viginti millia salutiorum quod 
aliter obiret quam per ignem, et quod de eadem bene 
oogitarent ne moreretur ex illa infirmitate. Injuria- 
bantnr etiam saepissime sibi custodes. 

Et promotor dicebat etiam eosdem [Dominos] sin- 
gulariter advertere debere circa quosdam duodecim 
articnlos confectos , et ex aliis septuaginta articulis 
dicîtos; nam, ut ex tenore eorumdem dicebat ap- 
parere), multa ad justificationem et excusationem 
«ervientia in eisdem fuerant obmissa, et multa men- 
daciter et perniciose, de quibus mentionem non fe-* 
œraty addita ; quodque multae minae multis ipsorum 
consiliariorum et deliberantium fuerunt illatœ, taliter 
quod aliqui efTecti sunt exsuies, alii incarcerati; alii 
timentes, civitatem Rothomagensem dimiserant, ut 
de magistro Johanne Lohier, [quoniam] contra ipsum 
processum de nuUitate redarguerat, dicitur conti-* 
gisse. Item , quod factaei asseruntur multae illusiones, 
deceptiones et fraudes ipsi Johannae in carcere , ut 
nonnulia induceretur dicere vel tacere, et specialiter 
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ut se redderet difficîlem in snbmissîoue Ecdesiœ; et 
hoc, ut dicitur, fer quemdam magistrum Nioolanm 
Ancupis (i)y qui se fîngebat prisionarium departibns 
Lotharingiœ, nitens eamdem Johannam decipere. 

Item dicebat ipse promotor taceri non debere 
quod ipsa Johanna accusatur quod se nolebat sub* 
mittere Ecclesiae militant! ; ipsa tamen in suis inter- 
rogationibus et responsionibus , clarissime et mnl- 
tum catholice, super dicta submissione respondit, 
cum sœpissime dixerit, et maxime cum fieret termo 
solemnis per magistrum Guillelmum Evrard, quod 
omnia dicta et facta sua remitti volebat Romano Pon- 
tifici, ad quem se referebat. Et eam aliqua abjurare fe- 
cerunt, ab aliquibus inducta, seducta et coacta; timor 
enim ignis et prœsenlia tortoris, minaeque sibi illatœ 
induxerunt abjurare quœ non intelligebat. Quod etiam 
fuit inducta ad recipiendum habitum virilem, post 
hujusmodi abjurationem^ quia sibi amotœ fuemnt 
vestes muliebres ; attentareque praesumpserunt custo- 
des ejus pudicitiœ; qoare coacta , non habens vestes 
muliebresy fuit coacta accipere vestes viriles ad tuilio- 
nem suœ pudicitise. Quibus non obstantibus, fuit ju- 
dicata relapsa, et judicio sœculari reddita, et, sine ali- 
qua alia sententia , igné cremata , suscepto prius per 
eam Eucharistiœ sacramento. 

Multaque alia, ad movendum animum dictorum. 
Dominorum, dixit et protulit ipse promotor; petens de 
et super prœmissis omnibus diligenter inquiri, et uni-' 
cuique justitiam, secundum casus exigentiam, mini*- 
strari ; asserens ulterius eidem processui esse utile fa*- 

(1) Manutcrit Notre-Dame , Loyteîeur, 
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eere quamdam inquestam, super vita et moribus 
ipsius Johannœ, modoque aggrediendi (i) patriam 
soam ; petens ab eisdem et 'per Dominos^ commissarios 
depatari ad examinandum certos testes , super qui- 
busdam interrogatoriis per eum dandis, et inferius 
insertis (2}. 

[Ordlnatio tuper inquestis in loco origînis Johannae fadendis.] 

Tonc autem Judices antedicti , super omnibus to- 
lenles veritatem inquirere, venerabiles et discretos Ti- 
ras^ magistrum Reginaldum de Chicheri, decanum 
eoclesise collegiatœ Beatae Mariœ Yalliscploris^ Tullen- 
sis diœcesis^ et Watherinum Thierici , ecclesiae Tul- 
lenns canonicum^ deputaverunt et ordinaverunt, ut^ 
super quibusdam articulis seu interrogatoriis ad cos 
missis^ eosdem informare haberent. Quibus sic actis et 
actitatisy Judices antedicti suam ordinationem, seu 
sppnnctamentum in hujusmodi causa , protulerunt in 
•criptis, per organum domini archiepiscopi, in hune 
modum : 

[Appanctamentam per DD, Delegatos de statu cause latum.] 

a Yisis et attentis mandato apostolico, pro parte ho- 
nestse mulieris Ysabellis d^ArCy matris defunctœ Jo- 
hannae d! Arcy vulgariter dictœ la Pucelle, ac Pétri et 
Jbhannis dArc^ fiîiorum diclœ Ysabellis^ et dictœ de- 
fhnctae fratrum^ suorumque consanguineorum et pro- 
pinquorum y actorum ^ [nobis commisso] ac directo 
et per eosdem seu eorum procuratorem , légitime ad 

(1) Les manuscrits , agrediendi. Ne feut-il pas lire egrtdiendi patria ma ? 
P) Voyez ci-après , au chap. V du Procès. 
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hoc deputatum , pluries in Parisiens! et in hac Ro- 
thomagensi civitatibus , [praesentato] nobis, Johanni, 
archiepiscopo et duci Remensi , primo Franciœ pari, 
et Guillelmo, Farisiensi eplscopo^ cnm quodam oollega 
nostrOy cam illa clausa^ etc., auctoritate aposCdiica 
specialiter^ in hac parte, delegatis, nobisque Johamii 
Brehal, sacrœ theologiae professori , auctoritate eadom 
in conjudice assumpto ; cum ejusdem petita instanter 
apostolici manda ti débita exsecutione, secundum ejus- 
dem tenorem ; 

i( Visis insuper citationibus et e^ocationibus di- 
rectis, cum exsecutione earumdem, exsecutoromqne 
relationibus authenticis, tam specialiter et nominatim, 
quam generaliter evocatorum et citatorum ; 

ccÂuditis insuper petitionibus et requestis, palam, 
solemniter et judicialiter, coram nobis^ tam per ipsot 
act;oreset eorum procuratores, quam per nostram pro- 
motorem, contra et adversus specialiter citatos^ videli- 
cet reverendum in Christo patrem, dominum Guilldr 
mum de Hellenda, modernum Belvacensem episcopam, 
suaeque Belvacensis curiae causarum criminalium pro* 
motorem, ac causarum sanctae inquisitionis procurato- 
rem,necnon contra dominum PetrumCVzacAo/z^ dudum 
Beli^acensem episcopum, ac Johannem Magistri , prœ- 
tensum alias ibidem haereticœ pravitatis subinquisi- 
torem aut yicarium, suosve haeredes et causam baben- 
tes, ac contra uniTersos et singulos sua interesse 
credentes, generaliter evocatos, reos in hac nuUitatis 
et injustitiœ ac expui^ationis et innocentiae causa, 
factis et instanter requisitis; et nobis postmodum^ in 
forma articulorum concludentium, in scriptis débite 
et more Romanae curiae, traditis et porrectis; ipsisque 
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actorum procuratore ac promotore, dictorum reorum, 
generalîter et peremptorie evocatorum ad diem ho- 
diemam, ac aliorum^ prius specialitei" citatorum, ad 
dies aliquos jam elapsos^ et ad usque diem hodiernam, 
ex nostragratia, exspectatorum et prorogatorum, non 
comparentium, nec aliqu03 pro se mittentium, contu- 
maciam accusantibus : 

«Nos, tandem 9 apostolici Delegati^ omnibus et 
singulis attentis et maturo consilio digestis y nos 
fore et esse judices in hujusmodi instanti causa , 
corn suis exsecutionibus y dependentiis et sequelis , 
aucloritate eadem, compétentes dicimus et decla- 
ramu^. Et insuper dictos reos^ quos alta voce so- 
iito more fecimus evocari^ quia non comparueruut, 
nec altquem pro se miseront, justitia exigente, contu- 
maces reputavimus, prout et reputamus; nihilominus^ 
ex abundauti gratia et bona cautela, ordinantes, pro- 
ipter causas arduitatem, ipsos contumaces, per nostram 
iterum citationem peremptoriam seu edictum, tam 
specialiter quam generaliter, iterum evocari, tam ad 
loeum, civitatem et ecclesiam Belvacensem, quam ad 
Talvas Rothomagensis ecclesiœ, ad diem scilicet pri- 
mam juridicam post domtnicam primam Quadrage- 
simœ, qua in sancta Dei ecclesia cantabitur Invoca^ 
vit (i) in aula praesenti, hora nona de mane, per se, 
yel idoneum et instructum procuratorem, perempto* 
rie comparituros , coram nobis aut altero nostrum, 
seu subdelegaio aut snbdelegatis, cum suis omnibus 
scripturis, allegationibus et munimentis, paratos et 
iastructû6 ; dicturosque et proposituros totum id et 

(1) C«st-à-dire le premier din«DelM de Carême, 16 février 1456. 
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quidquid dicere seu proponere voiaerint y coDira tr- 
ticulos dîctorum actorum, hodie ooram nobis exhibi* 
tos; i^isurosque ulterius in hac causa procedi canonioc 
et joridice; ac contra hujusmodi petitionem et articfiT 
losy et caetera exhibita^ exhibenda et prodncenday ac- 
turo8 et factures quidquid fuerit necessitatis et OOB- 
gruitatis, sua absentia etiamnon obstante. Decementai 
etiam, dictorum actorum procuratori et promotori 
nostro, instantibus, processus olim contra dictam de* 
functam, per ipsos reos vel eorumaliquos, facti, oo- 
piam ministrari, ad fines debitos; super adjunctionc 
nostri promotoris requisita per actores^ post moduni 
deliberaturi et disposituri ^ prout fuerit rationis. 

n Pronuntiatum fuit per dominum Remensem ar- 
chiepiscopum, adstantibus conjudicibus suis^ episoopo 
Parisiens! et fratre Johanne Brehal^ Inquisitore; pr» 
sentibus reverendo patre^ domino Johanne^ episcopo 
Dimitriensi; domino Johanne (i) Sancti Audoeni et 
domino Johanne (o) Sanctœ Katharinœ de Monte Ro- 
thomagensi^abbatibus; magistris, Hectore de Coqut" 
rel, vicario generali domini archiepiscopi Rothoma- 
gensis, Nicolao de Bosco (3), decano^ Johanne de 
Goujrs, Johanne Bec (4), canonicis Rothomagensibns, 
cum pluribus aliis doctoribus, licentiatis, plebisque 
multitudine copiosa. » 



(1) Jean de Corguilleray, abbé de Saint-Oaen depuis le 12 octobre 1465. D 
fut conseiller de Louis XI, qui le lit évéque de Lodèvc en 146}. 
(2' Jean Lefirançois, abbé de Sainte-Catherine, de 1453 à 1465. 

(3) Nicole Dubois , dit Dnbosc, doyen du chapitre de Rouen , protesta nte- 
ment contre la nomination de Guillaume d'Estouteville en 1445; fut comproaii 
dans la guerre du Bien public et vécut jusqu'en 1491. {Gallia christ.^ t. XI, 
col. 119.) 

(4) Alias I>K Bec. Il soutint en 1449 un long procès contre Jean de Cmtà- 
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Qna ordinatione seu appunctamento sic latis, 

dictis actoribusy seu eorum procnratori, lîtteias cita- 

torias, in forma per eos petita^ ficri ordinaverunt, de- 

cernentes ulterius in hujusmodi causa procedi debere. 

Datum et actum anno et die praedictis. 

Ténor autem productorum hujusmodi sequitur, et 

est talls (i). 

Primo , tcnor citationis. 

(X JoHANNESy miserationedivina archiepiscopus et dux 
Remensisy Guillelmus^ eadem miseralione Farisiensis 
epjscopus, jiuiices et commissarii, in hac parle, etc.; 
omnibus et singulispresbj^teris^vicariis, curatis et non 
coratis, etc., salulem et directionem aelernam. Inter ca- 
tholica fîdelium opéra fuiget caritatis amplexus, cujus 
ardore purissimo ilebiles saepius oppressorum querelae, 
pro ministerio veritatis atque jusliliœ, remédia ca- 
piant opportuna. Sane a paucis citra diebus, voce iu- 
^bri, pia insinuatione et gravi cordis amaritudine, 
Bostris prostrati couspectibus, vicibus iteratis, certum 
seobtinuisse apostoiicae Sedis maudatum, patens, no- 
bis directum, sub apostolica buUa, constanter asserue- 



gUone, évéque de Goutaoces , pour une prébende à la cathédrale de Rouen, 
que l'archevêque avait conférée à un certain Guillaume de ChdiiIIon>sur'Marne. 
L'aOaire fîit mise à néant par arrêt du Parlement, en date du U février 1450. 
{GalHa christ., t. XI. col. 892.) 

(1) Voici une répétition bien inutile, car les deux pièces qui suivent ont été 
déjà rapportées ci-dessus » pag 113 et 123 , où cuii leur place véritable. Rien 
dans ce qui précède n'indique qu'elles aient été pnjduites de nouveau à l'au- 
dience du 20 décembre. C'est donc encore à la négligence des grofliers qu'il 
iant attribuer leur prcscncc ici. Puur nous , si nous en reproduisons quelque 
chose, c'est parce que ce nouveau texte, plus complet que le premier en 
divers endroits , pourra faciliter l'intelligence du document. 

II. i4 
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runt et obtulerunt^ scilicet, honesta mulier Ysabel 
d^Arc, mater, et Tir clarus Petriis dUArc, miles, fraU 
tam suo quam caeterorum pnrentum defunctae Johanr 
d*Arc, nominibus; utque illud reciperemuspetiem 
instanter. Verum, quoniam provida gravitate solidu 
in rébus discrète gerendis stabiliendum estfundamc 
tum f eisdem conquerentibus et afllictisy ut suœ sa 
plicationis, diiBcilis aggressus, causas^ in apertum d 
cerent, et prœlensi mandat! praesentationem admi 
solemniter postularent, patrocinio sibi consilii di 
tributo f diem et locum assignavimus. Qui rursoi 
termino eisdem assignato, die scilicet décima septii 
pressentis mensis novembris, in aula episcopali Pai 
siensi, convocatis et assistentibus nonnuliorum prse 
torum venerabiliumque magistrorum , juris utriusq 
professorum, licentiatorum, baccalariorum, aliomi 
que regularium , sœcularium , ecclesiaslicorum et k 
corum multitudine copiosa; nobisad id solemniter p 
tribunali sedentibus; voce sonora, per sui organo 
consilii, exposuerunt flebiliter quod, a quibusda 
exactis temporibus, Johanna cCArc, filia naturalis 
légitima Ysabellis^ et soror Pétri et Johannis, conqt 
rentium eorumdem , gravi admodiim suae famœ 
totius parentelae nota pariter et jacliira, offensa est 
enormiter Isesa; ex eo praecipue, ut dicebant, qa 
quorumdam aemulorum suorum, etc. Subjungenl 
desolatione iugubri, etc., adsanctae apostolicœ Sed 
cujus et ipsa Puella saepius^ dum sic agitaretur juc 
cium, expetivit recursum habuisse (i); ubi et suis pi 



(1) Quoique la phrase soit plus complète que celle de la première IrtOMi 
tion f elle boite encore en cet endroit. Voyei ci-desfut pa^ 115. 
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palatîs querelis auditis et receptis^ provisio tandem, 
in forma justitiae décréta^ etc. (i). » 

Deine sequitur relatio. 

u Reverendissimo ac reverendo in Christo patribus 
ac dominis, dominis Johanni^ miseratione divina ar- 
chiepiscopo et duci Remensi^ ac Guillelmo^ eadem mi- 
seratione Parisiensi episcopo, judicibus^ etc.; vestri 
hnmiles subditi, Socius f^otes y presbjter Rothoma- 
gensisdiœcesisy publicus^ apostoiica et impérial! , ac 
Guriœ archiépiscopal isRothomagensis> et Gerardiis de 
Sale, Remensis diœcesis 9 eadem auctoritate aposto- 
iica, jurati notarii, reverentiam, etc. (2). » 



(1) Le reste comme ci-dessus, p. 116-123; même date, mêmes souscriptions, 
4 11 dillérence que la signature du dernier greffier est mise en français : 
?. Soefte, an lien de P. cfe Rupe. 

(I) Le reste comme ci-dessus, p. 123-125. 



/ 
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CAPITULUM QUARTUM. 

Tenor articnlomm [per actoret prasentatomm.] 

cSacrœ dixerunt sanctiones : n Culpandus est qui fa- 
mam negligity et qui parentum subdola fraudeoppres* 
sorum innocentiam non défendit. » Itaque, ut per 
vos, clarissimos et in Chrislo reTerendissimum ac re- 
i^erendos patres, dominos archiepiscopum et ducem 
Remensem, primum Franciae parem, insignemqiie 
Parisiensem episcopum, juris utriusque eximios doclo- 
reS| ac colendissimum Constantiensem episcopum (i), 
et venerandum sacrae theologiœ famosumqne docte* 
rem, fratrem Johannem Brehalj ordinisFratrum Pr«- 
dicatorum, hœreticae pravitatis incjuisitorem, judices 
et commissarios in hac parte auctoritale apostolica 
specialiter delegatos; honestis personis Ysabelli d^Arc, 
matri defunctae Johannae dAtCy vulgariter dictœ la 
Fucelle, acPetro et Johanni d'Arc, fratribusgermanis 
defunctœ ejusdem et filiis dictœ Ysnbellis, tam suis 
quam suorum consanguineorumet propinquorum sea 
parentum nominibus, suove procuratori nomine eo- 
rumdem, et pro ipsis, tam conjunctim quam dîi^isim, 
in causa ista actoribus; contra et adversus Subinquisi- 
torem haereticae pravitatis in Belvacensi diœcesi consti- 
tutum, necnon contra promotorem negotiorum cri- 
minaiium episcopalis curiae Belvacensis^ ac quemdam. 
Guillelmum de Estiveto, reverendumque olim Petrum. 
Cauchorty Belvacensem episcopum, et Johannem Ma- 
gistri, pridem in eadem diœcesi prœtcnsum inqiiisito-^ 

(Ij L'étAqiM de CotiUncet n'est pei Dominé dans le manuscrit &970. 



DE RÉHABILITATION. ai3 

rem aul vicarium ejusdera praYÎtotrSy. si supervixcrint^ 
saosve heeredes et causam habentes^ si opus sit et dlxe- 
rint sua intéresse; adversus reverendum in Christo pa- 
trem dominum Guilielmum de Hellenda^ modernum 
lielvacensem episcopum, caeterosque universos et sin- 
gulos sna^ in hac parte, interesse credentes, et eorum 
qaemlibet respect ive, tam conjunctim quam divisim, 
reos; super in fraser iptarum moiestiarum , infamiae , 
injurtarum et jacturarum ac iniquaecondemnationis et 
excidii dictae Johannae reparatione, ac processuum^ 
sententiarum , censurarum et exsecutionum , omni 
dolo f falsitate et subreptione et obreptione ac iniqui- 
tate et pravitate infectorum, per dictos reos, suosve 
complices, aut eorum aliquem \ei aliquos factorum seu 
attenlatorum, prolatorumque et exsecutatorum, cum 
suis omnibus dependentiis et sequelis, iniquitatis, fal- 
sitatis, dolositatis et nuUitatis déclara tione, autsaltem 
cassatione, revocatione, irritatione et adnullatione; 
neenou super dictée defunctae Johannae d Arc , dictée 
la Pucelle , cxpurgationis et innocentiœ promulga- 
tione, ad finesque hic tandem inferius exprimendos^ 
ex causis, mediis, factis et rationibus, et cum protesta^, 
tionibus statim inscribendis , justitia ministretur, et 
qood justum fuerit decernatur: affirmant, dicunt, pro- 
ponuntet in scriptis exhibent ipsi actores petitiones, 
àrticulos, facta, causas, rationes et eat{Ude sequuntur. 

(c Lin primis protestantur quod nulli malitiose inju- 
riari , aut in sui praejudicium famœ et honoris quo- 
modolibet intendunt invehere vel detrahere; sed ea 
prœsertim dicere et prosequi , quae ad suse justae Yinym 
causae et prosecutionis Teritatem faciunt et élucida- 
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tionem. Et similiter protestantur ipsi actares quod , 
adversus eos et eorum quemlibet qui in processa 
contra dictam Johannam facto interfuerunt^ aat super 
eo oonsilium \ei opinionem dederunt, cam^ visa et 
attenta, falsa, mendosa, corrupta et evidenti extrac- 
tione articulorum , eis pro consiiio praebendo comma- 
nicatorum, de qua iiiferius dicetur, excusabiles ha- 
beantur : non intendunt aliquid dicere in sui honoris 
et famée prejudicium, aut suorum honorum jacturam 
qualemcunque, demptis tamen judicibus et promo- 
tore. Et nihilominus dicenda pariter et agenda submit- 
tunt corrcctioni et reparationi Sanctae Sedis aposto- 
licœ, vestrarumque clarissimarum patemitatum, et 
cœterorum quibus id spectare decet, si qaid fuerit 
corrigendum aut reparandum. 

« II . Item, et his prœsupposi tis, et hactenus in agendo 
pix> repetitis habitis et reputatis, dicunt et asserunt 
ipsi actores, quod tam ipsi quam ipsa Puella Johannt, 
sua consanguinea y sunt et fuerunt, vita comité, ac 
esse intendunt y boni nominis, bonaefamae etconver- 
sationisy pacifici et quieti, honeste viventes et, duce 
.Domino, absque infamia seu nota perversa doli vel 
criminis; fideli et catholica communicatione, diemm 
suorum cursum peragentes ; talesque per suos omnes 
notos corapatriotas et vicinos aliosque reputati sunt 
et reperti , palam, publiée et manifeste. 

«m. Item, quod dicta Puelia, dumin humanisage- 
ret, omiiem haeresim dctestata est, nec aliquid credidit 
aut affirmayit, seu adstruxit, quod haeresim saperet, aut 
fidei catholicae et sanctae Romanae Ecclesise tradition!- 
bus obvîaret. Et sic fuit , et est verum. 

(( IV. Item, et veraciter, ut bona et fidelis catholica. 
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dicla JobânDa , dum viveret, Deum coluit fideliler; 
ecclesias et diviiia officia frequentavit, missas dévote 
audiendo; sacrament^, praesertim pœnitentiae et eu- 
charistiae, saepius percepit, et opéra misericordiae pie 
exercujt^ Christi pauperibus eleemosjnas largiendo^ 
DunquaiD jurando, sed quoscumque jurantes, praecipue 
blasphémantes^ increpandoet objurgando; et in iiullo^ 
a catholicae religionis ritu et fîdei christianae cultu, 
articulisetunitate Ecclesiae, unquam recessit quovis- 
modo. Et sic fuit, et est verum. 

«y. Item, et neque contra dictam Johannam, quo- 
niam fidelis et catholica erat, ulla prœcesslt infamiœ 
aut suspicion is, erroris vei hœresis nota; neque contra 
eam, super talis infamiae rumore aut publica voce, 
aliqua inquisitio, in processu fidei prœambula fieri- 
que solita, praecessit; prout neque unquam de fide 
dubia aut de errore exstitit suspecta. Et ita contra 
ipsam , processus in fidei materia non potuit nec 
debuit inchoari sive agitari , nisi nuliiter et de facto , 
quoniam quidquid fît in fidei seu haeresis processu , 
omissa dicta praevia inquisitione, irritum est et nullum; 
saltem cassandum ipso jure. Et sic fuit, et est verum. 

« YI. Item, et nihilominus dicti judices et promotor, 
propriisductipassionibus odioqtie inœstimabili dictœ 
Paellae, aut nimio favore suorum œmulorum et do- 
mino nostro Begiac suo consilio tune adversariorum, 
nuUo juris ordine servato nullaque prœcedente légi- 
tima inquisitione, dictam Johannaminnocentem, œta- 
tis decem et novem annorum vel eo circa, et omnis ju- 
risyscientiaemundanœ ignaram, eam apprehenderunt, 
et, velutde hœresi conspersam, processui fidei seu ha.^- 
reticae pravitatisofficii, eam adscripseitmt; et contra 
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eam, ut talem, processerunt, contra doctrinam jaris 

falso eidem crimina et errores adversus fidem et Eo- 

clesiam, imponentes et pœnasjuris in materia haere- 

sis conficlae notorie^ incu tien tes. Et sic fuit^ et est 

verum. 

« VIL Iteniy et quod, iicet dicta Johanna viros litte- 
ratos de parte et obedientia Francise sicut et Angiiœ, 
dum a principio in causa fidei citaretur, in cai*cere 
postulasset vocari et admitti, et etiam missam audire; 
haec tamen praedictus [Petrus Cauchon'] renuerat^et 
coram consiliariis in délibéra tioneponere uoluit, di- 
cendo, in praesentia consiliariorum vocatorum^ quod 
dicta Johanna missam audire requirebat, et quod t 
quibusdam aiiis habuerat quod ei missam audire cou- 
cedere non debebat; de requisitione alia penitus sub- 
ticendo. Et hoc fuit , et est verum. 

(cYIII. Item^ etpraesertim dictus Magistri, haeretic» 
pravitatis vicarius tune prœtensus^ pœnam excommu- 
nicationisy et ipse Cauchon, tune Belvacensis episco- 
pusy suspensionem [et] censuram a jure iatas, tune 
incurrerunt, falsam haeresis notam dictœ Puellœ Jo« 
hannae sic imponendo, et processum inquisitionis iÏH 
débite et sine causa légitima sic inchoando. Et ita suas 
ille processus , ex ilio excommunicationis capite, cum 
suis dépendent! is et connexis^ extunc nullitate in* 
fectus est^ quum^ stante excommunicato judice vel 
suspenso^ juridictio exerceri nequeat nisi nuUiter et 
de facto. Et sic fuit, et est verum. 

cclX. Item, et dicti Cauchon et Magistri, suiqoe 
complices seu dicti rei, dictam Johannam , juvenem et 
teneram pueliam^ illico, ab initio sui processus , dure 
carceri , potius ad pœnam quam ad cnstodiam ordi- 
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nato, contra j mis ioroiam, inancipavei unt , et eani 

compedibus ferreis et catenis oneraverunt et alliga- 

vei*unt| impie et injuste; ipsamque in forti carcere 

tunc^ scilicet castri Rothomageusis, carcere quidem 

non justitise, sed pravitatis et violentise, nec eccle- 

siastico sed sœculari , retruserunt; ac eam in manus 

laicorum armalorum et liostium sibi capitalium de- 

posuerunt conserTandam , armatorum silicet Angli- 

Gorum, capitali odio, assidue verbis^ comminationi- 

bus, terroribus et derisionibus ipsam prosequentium. 

Quœ tamen Puella juvenisin manu tune Ecclesiœ tra- 

dita, carceri ecclesiastico» non pœnali, mancipata, ho- 

nestis sociata mulieribus , debuerat , libertate prae- 

missa competenti, humaniter traclari, saltim praetensi 

processus cursu stante, ut jura volunt et omnis œqui- 

tas deposcit. Et sic fuit, et est i^erum. 

«X. Item, et est verum quod dicti episcopus et vice- 
inquisitor, persuamjudicialem ordinationem , decre- 
Terunt dictam Johannam, pueliam et virginem , super 
praetensœ per eam virginitatis integritate per matro- 
nas et dominas Tisitandam fore; prout visitata fuit, , 
in parte sexus muliebris, per muitas idoneas mulieres, 
assister! tibus dominabus valde nobilibus et multis. 
Quœ Johanna sollicite visitata^ yirgo et intégra re- 
perta est; et banc Tisitationem, licet judicialem , dicti 
jndîces dolose tacuerunt , ne quid ad laudem vei excu- 
ntionem dictœ virginis Johannœ exprimèrent ; nec de 
ea in suo processu fecerunt seu voluerunt, imo inhi- 
Imerunt, fieri mentionem; et eos qui dictam visitatio- 
Qem viderunt, et reperta in eadem sciebant, juramento 
lolemni adstrinxerunt quod ipsa celarent omnino , 
quodque dictam Johannam repertam fuisse virginem 
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et integram nulii unquam quôTÎsmodo revelarent. 
Et ab hoc initlo» doli, fraudis^ mendacii et fais» 
truncationis vitio suum processum maculaveront, 
quod est nota dignum. Et sic fuit, et est verum. 

i< XL Item, et iu praedictis carcere, statu, loco et co- 
mitiva stante dicta Johanna, puella aetatis prœfataeju- 
yenilis, imoethostiiisprœsentiaeetcarceris duri terre- 
ribus, metu etTiolentia sic afflicta; dicti reiad înterro- 
gatoria multa, etiam difficilia, valde seditiosa, captiosa, 
perniciosa et impertinentia, contra ipsam Jofaanuam 
non erubuerunt procedere^ diversas materias aggre- 
dientes, etiam theoiogicas, quibus et litterati viri, 
libertate fungentes , responsa dare aliquando defîcere 
potuissent. Quibus siquidem, interrogatoriis multipli- 
cibus et iteratis, sœpe minis, tanta ipsam Puellam 
vexatione oppresserunt ut in gravem corporis valetu^ 
dinem seu infirmitatem ceciderit, etiam prope mor- 
talem; super quibus, non solum ipsa Johanna, imo 
plerique ex ipsis consiliariis et assistentibus pluries 
sunt conquesti, etnonnuUi ex toto, a processu ipso ^ 
viso modo procedendi, penitus recesseruut, alii re- 
pulsi sunt. Et sic fuit, et est verum. 

(c XII. Item, et ut dicti rei contra dictam Johannam, 
quod conceperant facilius et ad nutum adimplerent> 
et omnes directores et consultores, Deumque et justi*- 
tiam prae oculis habentes , ab ipsius Johannae exami-» 
nationesecluderent, locum et tempus examinationîs» 
mutaverunt, ac ipsam Johannam in loco carcerîs exa- 
minari de cœtero constituerunt^ in praesentia Angli* 
corum et custodum , per paucos consiiiarios et cum. 
paucis, quos quasi in singulis examinationibus mata- 
verunt, et tam ad interrogandum , quam ad interes* 
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lendum , secundum dierum varietatem , diverses sta- 
tnerunt, et in pauco numéro ; dequo inter peritos et 
cODSultos facta est non modica quaestio. Et hoc fuit, 
et est verum. 

H XIII. Item, etquoniam dicli rei, citraomnem lo- 
(|iiendo injuriam, aut propria aut aemulantium ducti 
aequitia, nedum in dictée Puellœ naturalem seu ho- 
nestœ mortis consummationem tendebant; sed Terîus 
immortale ejusdem publicœ infamiae conspiraverant 
czcîdium : ab illa infirmitate ut curaretur ipsa Johanna, 
se ei reservato servitio, circa eam plurium medicorum 
idbibuerunt maximam sollicitudinem ; quibusdam 
etiam de majoribus suorum adversariorum , sub et a 
quibus detinebatur , fréquenter dicentibus quod mal- 
lent perdere viginti millia nobilia, quam ipsa Johanna 
lie tnoreretur y nist per ignem, et sententia contra eam 
condemnatoria et ignominiosa prœcedente. 

ce XIV. Item, et illico, dumipsa convaiuit, eam rur- 
mm muitis interrogatoriis dicti judtces vexarunt, prae- 
sertim de quibusdam eam interrogantes, certas visio* 
nés seu spirituum bonorum apparitiones , et Ecclesiae 
anitatem ac fidei aptces concementibus ; multaque 
difficilia ab ea petierunt, de et super quibus fideliter, 
cÉtholice et competenter , responsa dédit honesta et 
3ongrua, sua praeserCim juvenili aetate, conditione 
lexos et ignorantia ponderatis et attentis. Et sic fuit, 
5t est verum. 

<c XV. Item, et inter caetera responsa per dictam Jo- 
lannam Puellam honeste, quiète et prudenter emissa , 
nanifestis dictorum actorum passionibus et œmuiatio- 
libus, ac odio, vexatione et turbatione afflicla, ipso- 
*um judicum saepius declinavit forum. Quod palam ex 
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duobus praecipue constat : prlnuimy quonramjudices 
tanquam sibl inlmicos capitales récusais it expresse, et 
ex ista légitima recnsatiotie sua , notissimo jure, omnis 
est sua suspensa juridictio, in qua , si ulterins proces- 
serunt, prœsertira recusationis articulo indiscussoi 
nuiliter incedunt manifeste; secundum est, quoniam 
judicium Romani Pontificis ipsa Johanna ssepius requî- 
sivit, ubi et aequipollens appellatio causatur (i) légi- 
tima (Âpostolus enim pro appellatione dicebat : ce Ad 
tribunal Gœsaris sto » ); praecipue quoniam et ardna 
hujusmodi negotia ad suam supremam Sedem spectâre 
noscuntur, ipso jure. Unde et exinde omnis dictorum 
reorum processus, cum suis sequelts, nullitate infeo- 
tus est. Et sic fuit, et est verum. 

(c XVI. Item, et similiter, super ipsis visionibus, 
ipsa Johanna responsa dédit sancte et a salubri veritate 
non dissona; quoniam et ipsas Tisiones a spirilu bono 
procedere credidit, prout ita, pie et calhoiice œsti- 
mandum est, ejusdem Puellœ integritate, humilitate, 
simplicitate, ac reipublicaead quam mittebatur neces- 
sitate justissimaque causa et fine, débite et sine ma- 
ligna affectione, pensatis, cum aliis circumstantiis op- 
portunis; neque super hoc oberravit ipsa Johanna, 
aut a fidei veritate aliquatenus deviavit. Et hoc fuit, 
et est verum. 

(( XVIL Item, et ipsa Johanna, licet tandem conde- 
cens sibi negatum fuerit consiiium, divini tamen spî- 
ritus directione, ut creditur, fideliter ducta, orania 
responsa sua, dicta pariter et asserta, vicibus etiam 
iteratis, Ecclesiae sanctœ submisit, ab ejusdem uni- 

;i) Sic. Lisez plutôt censetur légitime. 
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late non recedens; ac expressis verbis^ per clericos 
-non suspeçtos vel affectos, omnia Tisitari, imo et in 
jndicio Papœ et sacri Concilii omnia deferri pluries 
requisivit instanter. Et sic fuit, et est verum. 

n XVIII. Item, et quoniam viri litlerati aliqui, pia 
<x>nipassione moti, dictam Johannam ignorantem, 
super his quse dicebantur adverterc volebant , consu- 
lendo ut sacro Basileensi Concilio se submitteret, in 
quo utriusque obedientiae clerici aderant : taies utique 
per dictum episcopum sunt contumeliose expuUi. Imo 
noi eorum episcopus dixit : « Taceatis ex parte dia- 
boli ! » Quinimo pluribus consiliariis et viris nota- 
bilibus, doctoribus et iicentiatis, minae et terrores 
plurimi sunt illati , et nonnuUi a civitate Rothoma- 
gensi proscripti, etiam in periculo vitaesuee; quorum 
aliqni iiifra nominabuntur; nec apost ausi sunt com- 
parerez Tel dicto processui interesse. In quibusdicto- 
mm jndicum sinister affectus lucide patet. Et sic fuit, 
et est verum. 

ce XIX. Item, et nihilominus dicti actores ipsam 
Paellam ignominiosae mortis judicio terminare quae- 
rentes, quanquam omnium sibi impositorum crimi- 
nam expers et innocens exstiterit, sicut infra palam 
manifestabitur; ad sui tamen iniqui processus conti- 
nuationem, post dictam suam infirmitatem, illico 
descenderunt, hujusmodi promotore Belvacensi ne- 
gotium prosequente. 

« XX. Item , et ipsa Johanna sœpius per eos inter- 
rogata et vexata, tandem a dictisreisetex eorum prae- 
cepto certi sunt articuli compositi , quos a confessioni- 
bas dictée Johannœ dixerunt excerptos sive extractos, 
incipientes QuœcUim Jœmina, etc., quos pluribus 
personis notabilibus et litteratis transmisemnt; et 
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super eisdem opiniones et vota plurîmi habueruot. 

(c XXI. Item, et veraciter dictiarticuli faiso extractî 
sunt et inique compositi , nec sunt conformes confet- 
sionibus dictœ Johannae, nec continent recusationes^ 
submissiones y excusationes, appeliationes, necverum 
dictœ Johannœ et suarum confessionum intellectum; 
imo veraciter dici debent opinantes in hoc deœpti 
et seducti^ nec in eis exinde aliqua nota débet adscribi, 
demptis tamen ipsis seductoribus reisque et compli* 
cibus corumdem. 

(c XXII. Item^ et licet in dicto processu fuissent as- 
sumpti notarii pubiici , fide digni , qui palam verbb 
gailicis dictœ Johannae processum et acta ejusdem re- 
gistrarunty attamen quidam aiii suspecti notarii, io 
loco abscondito et propinquo latuerunt, qui plan 
falsa scribere voluerunt , et per quos absconditos nota» 
rios, aut ex eorum scriptis, creduntur confecti ftisi 
articuii memorati. Imo et quidam aiius confectns est 
processus in authentica forma, plurimum distans et 
dissimilis a dicto priori processu. Et hoc fuit, et est 
verum. 

ff XXIII. Item, et licet dictijudices, perhujusmodi 
iniquas scripiuras , faisas relationes etconfessiones, ac 
articulos conâctos , praemissis attentis, uiterius, prae- 
sertim in fidei materia, procedere non debuissent, 
prout nec potuerunt nisi nulliter et de facto; atta- 
men illico, post dictœ Johannœ curatam inBrmitatem, 
eam statim, neque evidentia rei, neque suspicionis ve- 
hemeutia , neque clamore famœ id exigentibus , carce- 
ribus duris sic detrusam, quanquam eis non constaret, 
prout nec constitit, aliqua ipsam hœresi respersam 
'fiùsseyaut aliqua fidei contraria excessusve etcrimina 
flûsisse, aut quibusvis erroribus fidei contrariis 
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nliœsîsse [praetenderunt] ; et licet eosdem episcopum 

i% Inquisitorem requisivisset ut , si quid eam dixisse 

^rasIendereDty vel egisse, quod haeresim saperet^ vel 

idei contrarium esset, id ad examen remitterent 

i|K>stolicap Sedis^ cujus erat judicium subire parata : in 

psam Johannam^ omni sibi defensione suae innocen- 

ûœ soblata, et juris ordine prœtermisso; prolibitosuœ 

rolantatis, in prœtenso hujusmodi inquisitionis nego- 

tio nul U ter et de facto procedentes^ duas tulerunt 

•enlentias iniquas manifeste. Et hoc fuit, et est verum. 

a XXIV. Item, et per quarum ipsi rei principia, nar- 

ntisquibusdamarticulis in magno numéro quos, licet 

fftko, praetendunt a spontanea confessione dictœ Jo- 

luBinae émanasse , et per quos intendunt de criminibus 

per eos prœtensis ipsam fuisse nedum culpabilem , sed 

oonfessam : ad quamdam praecogitatam abjurationem, 

Qtsuae nihil deesset malitiœ, processerunt de facto, li- 

œl ÎD nullo, ut praefertur, fidei materia se ofTerret ; et 

tandem, perlecta quadam prœtensœ hujusmodi abjura- 

tioDÎs schedula, di£Eicilium terminorum, et quam vera- 

citer non intellexit ipsa Johanna, ipsi tamen, inhumana 

austeritate crudeles, ipsam Johannam, juvenilis œta* 

lit, licet nullo crimine maculatam, imo sibi imposi- 

torom errorum penitus innoœntem , et quanquam ad 

Ecclesiœ gremium, ut dicebant, revertentem, imo, 

et per eos a prœtensis censuris absolutam, absque mi- 

tericordia, ad carceres perpetuos, in pane doloris et 

«qua tristitiœ , diffinitive condemnarunt , licet inique, 

dolose et de facto. Et hoc fuit , et est verum. 

ce XXV. Item, et licet, in bac sua iniqua sententia, 
prœvia verba quœdam conGcta apposuerunt judicantes 
iniqui , ubi suam gratiam et moderationem salvas esse 
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proferrent; illico tamen dictam Johannam, plurimum 
desolatam, non in cnrcere ecclesiastico, non in manus 
Ecclesiae^ non in comitiva honestarum mulierum, licet 
vestem suam muliebrem recipisset, et ita sibi promis- 
sum fuisset; sed in manu et custodia suorum capita- 
lium inimicorum^ Ânglicorum, in singuiaris (i) do- 
mini fortalitio et carcere^ sine socia muiiere, solam, 
oneratam compedibus et catenis ferreis , eam tradide- 
runt et reposuerunt , contra prœcepta caritatis, contra 
Ecclesiœ formam^ et ut, verisimiliter, omnem ab 
eadem bonae perseverantiœ materiam secluderent^ et 
malignandi seu cadendi occasionem prœstarent. Et 
hoc fuit, et est verum. 

« XXVI. Item, et deinceps dictam Johannam for- 
tiori aculeo tentantes ipsi rci, seu eorum complices, 
in ipso Castro, dum in lecto nocte jaceret et supra lec—— 
tum vestes muliebres, ut eas in crastinum resumeret,^ 

deposuisset ; ipsi vestes muliebres ablatœ sunt et repo 

sitœ vestes viriles, ita ut etiam pro necessitate natures ^^ 
ad ventris purgationem aut alia, nulla sibi relicta siC^ 
vestis muliebrisy ad suam nuditatem tegendam. Et si<^ 
fuit , et est verum. 

(( XXVII. Item, et quod longe amplius perniciosuinB. 
est , proestitus est postmodum ad lectum ejusdem dor— - 
mientis(!2) Johannae Puellae, cujusdam ex dictis ad— - 
versariis accessus personalis seu permissus, qui, vio— 
leiitia facti, ejus pudicitiam nisusest attentare; ita ut; 
jpsa, propriae dcfensionis et virgineae servandae ho- 
nestatis necessitudine propulsa, vestes resumpserit 



(1 ) Sic. Lisez sœcularit. 

(2) Maouacrit 5970, documimtit. 
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viriles^ non habens unde aliter sua ossa tegeret^ aut 
a Tiolentia instante dictum repelleret in\asorem. Et 
sic fuit, et est verum. 

<c XXYIII. Item^ et exinde, dolo, malitia et fraude 
cooperantibus^ dicli rei super relapsu praetensae per 
eos ab înitio hœresis vel erroris, Johannam causare vel 
accusare et interrogare nisi sunt. Quae, licet ad inter- 
rogata, congrua et catholica responsa dederit, et, super 
ipso prœtenso relapsu inquietata, manifestaveritse ni- 
liil abjurasse, quoniam in nuUa haeresis specie prius 
lapsa est, prout infra dicetur; insuper manifestaverit 
ipsa Johanna se nullatenus intellexisse schedulam prae- 
tensae per eos praefatae abjurationis; ita ut exinde dici 
et inferri opus sit ipsam Johannam nuUo i^Iapsu po- 
taîsse causari, nisi nulliter et de facto : attamen ipsi 
m, contra Deum et justitiam^ ipsam Johannam in 
hœresîm fore relapsam falso concluserunt. Et sic fuit, 
et est verum. 

« XXIX. Item, et licet talis conclusio ex multorum 
deliberantium votis, etiam numéro caeteros longe 
excedentium, a multo seu majori parte^non resultave- 
rit, aut potuerit ncc dcbuerit recolligi, sicut ex pro- 
cessus constabit tenore : attamen rci decreverunt eam- 
dem, tanquam relapsam^ \enire condemnandam , 
sitîentes ejusdem finale excidium morte publica et 
iafami commercio consummandum. Et sic fuit, et est 
Terum. 

ce XXX. Item, et proinde céleri ter ad secundae dam- 
uabiliorissententiae prolationem, pro final! concupito 
clin exterminio dictae Johannae , brevi interpolato , sci- 
licet sexirel octodierum, spatio inter utramque sen- 
tentiam, rei processerunt ; ita ut, in publico loco 
II. i5 
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civitatis Rothomagensls, ad reorum exterminium sa- 
lito deputariy dicta Johanna perducta, condemnata 
sit inique, et injuste declarata relapsa in hœresim 
atque relicta brachio sai^culari. Solcmni etiam praedica- 
tione, licet falsis contexta propositionibus, iniqals 
accusationibus et responsis, ac opprobriis injuriisque 
conspersa, dicta Johanna plurimum infamata est^ 
coram ejusdem civitatis populo universo^ ibidem pu- 
bliée conveniente et convocato. Et sic fuit, et est 
verum. 

(c XXXI. Item^ et (quod pia, lamentabili etdolen* 
tissima compassione, aeterna memoria deflendam eriti) 
a brachio sœcularis justitiae, et Terius ab ipsis reis, 
capitalibus inimicis, tradita etdimissa, ipsa et inno- 
cens virgo, palam, publice et ignominioso hœresfs 
titulo illico apprehensa , nulla ulterioris judicii formai 
deliberatione aut sententia , vel mora prœstolata , ul- 
timo supplicio tradita, et ingentis ignis yehemenli 
combustione deputata crudeliter, vita functa est. Et 
sic fuit, et est verum. 

« XXXII. Item, et quam indicibili patientia, quam 
catholica divinœ majestatis confessione palam facta, 
quamque, iterata nominis Jhesu Domini nostri ac 
Sanctorum piissima , maxime sancti Michaelis et 
sanctarum Katharinae et Mnrgaretœ, devota implora- 
tione, cremationis tormenta sustinuerit; quam clan 
voce 9 deliberato animo et sinceritate virginea, soœ 
A ■«ilîcam perseveranti coo- 

■net-Tidentinm; 
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ad lacrimas undequaque prorumpentium y palam fecit 
et attestata est, velut super his informatlones con- 
ditœ, luce clarlores, aperte demonstrabunt. Et sic 
fait, et est verum. 

a XXXIII. Item, et exinde, secundum fîdelem Ec- 
desiae doctrinam, inferendum est ipsam Johannam 
suos dies sine labe haereticae pravitatis aut alio gravi 
crimine, sicut catholicam, duxisse, et vitœ terminum 
christianae religioni conformem, ad diem (i) hœredita- 
tiftgloriani attlngendam,sub gratia noslrl Redemptoris, 
fideliter peregisse; ita ut, usque ad vitae terminum, 
spiritu bono confortata et concomitata, œstimanda 
ac dicenda si t. Et hoc fuit, et est verum. 

a XXXIV. Item, et quoniam ex hujusmodi damna- 
bilibusprocessibus etsententiis, suaque crudeli exse- 
cutione, licet nullis, dolosis et iniquis, dictae Jo- 
hannae innocentia contaminata a multis crédita est, 
quamvis injuste , suorumque parentum fama laesa sit 
plurimum et scandalia^ta : itaque non immerito, ad 
ejusdem defunctœ expurgationem, seu verius innocen- 
tiœ declarationem , atque ad famae propriae suorum 
parentum reintegrationem , merito, a domino nostro 
Smfnmo Fontiûce, mandatum apostolicum seu re- 
scriptum, per dictos actores impetratum^ vestris est 
directnm providenliis, reverendissimi ac discretis- 
simi (2) Judices. Quo imperanterescripto, cooperan- 
tibus justitia et veritate, vestrae pa ternitates reverendœ 
eisdem actoribus providebuut opportune, ad fines hic 
infrascriptos; quoniam et id justum est et verum. 



(1) Ainsi écrit en toutes lettres. Lisez plutôt divinœ. 

(2) Manuscrit 6970, disertUsimi. 
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« XXXV. Item, et quanquam praemissa sufficere vU 
deantur ad fundandain eorumdem actorum intentio- 
nem^ et consequendos fines siios hic postremo inscrip> 
los; quorum etiam omnium probatio et verificatio 
patebunt, tam per processus iniquos partium adversa- 
rum^ quam per légitimas responsioncs dictae defunctae, 
comparatione facta secundum veritatem^ ac per tes- 
tium omnium (i) majores informationes et deposi*» 
tiones factas, et faciendas , si opus sit ; et rursum.liceU 
adversarum partium, citra omuem loquendo injuriam^ 
dolus, iniquitasy fraus et odiosa ac perniciosa intenti» 
similiter innotescant^ suorumque processus, senten— 
tiarum et sequelarum manifesta nullitas, praeTaricatio 
et falsitas : attamen , ad elucidationem praemissoruny 
circa dicti processus et exinde senten tiarum , in qui- 
bus reorum fundatum est aedificium, nullitalem et 
iniquitatem, brevi verborum série aliqua dicenda 
sunt^ ut ita omnia quae exinde secuta sunt, nulb, 
iniqua et invalida censeantnr ; quoniam sic fuit et est 
verum. 

((XXXVI. Item, et cum injudiciis forma et materia, 
ordinata veritale, supponendae sunt; luce clarius sta- 
tim manifestabitur , per ea quae sequuntur , in primis 
quodratione formae, nuUitatis vitio, saltem cassatio- 
nis judicio, subjacent processus et sententias mémo- 
ratœ taies quales; et deinde quod^ ratione etiam ma- 
teriœ, dolo, falsitale, praevaricatione et manifestée 
iniquitatis macula dicti processus et sententiae infecti 
sunt. Et hoc fuit, et est verum. 

(f XXXVII. Item, et quoniam forma est quœ dat esse 

manuscrito, il y a ici le mot excepcio qai ne se rapporte à 
eti écrit major, avec anc abréviation à la fin. 
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ï^i, et quœ contra jus fuerint, deberent (i) utique pro 
infectis haberi; et non prœstat impedimentum quod 
de jure non sortitur effectum régula juris (Z)e re ju- 
^cata, lib. VI.) : satis est rationi congruum^ ut, in 
primis^ ipsa deducatur dictorum processus et senten- 
tîarum nullitas et instabilitas/saltem futura cassatio, 
causis^ mediis et rationibus quœ sequuntur; quoniam 
sic fuit 9 et est verum. 

(c XXXVIII. Item, et quia multiplie! ter processus , 
sententiae et judicia hujusmodi nullitate inficiuntur, 
aut débite cassantur et retractantur; de quibus per 
Henricum (2), post alios doctores (in cap, i. De sen-^ 
tenda et rejudicata) , et per Hostiensem (in Summa, 
eod. tit. § « Qualis», \er. (c Juxta »), et per Guillelmum 
(in Speculoy tit. De sententiarum prolatione, § n Juxta 
ea »), et [in] caus, (5) xxxv, quœst. 9, § « In summa », et 
in capp. a Cum inter vos » De sententia et rejudicata ^ 
et (c Multis sum » : dicunt et proponunt ipsi actores 
hajusmodi sententias et processus, adictis reis prœ- 
sumptos advcrsus ipsam defunctam, nullitate infectos 
aut invalidos, ratione formae, praecipue ex causis quae 
sequuntur. Et sic fuit, et est yerum. 

« XXXIX. Item, et primo, quoniam ex jure vobis 
Dotissimo, nullum fere redditurjudicium, ratione ju- 
dicis incompetentis, ratione juridictionis ineptœ et 
ratione iitigatorum (in cap. « At si clerici » Deforo 

(1) Dans les maDuscrits, fuerit, deberet. 

(2) Les manuscrits portent hen. C'est le canoniste Henricut Bohic, auteur 
^ commentaire qui a pour titre Lecturœ decretalium. 

(3) Od se rappellera que les abréviations caus, ou dist, {causa , distmctione) , 
lorsqu'elles ne sont pas accompagnées d'un titre d'ouvrage, indiquent les ci- 
Utions du Décret. Celles des Décrétales sont désignées par l'abréviation cap, 
(cttpitnlo). 
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competenti ; Cod. Si a non compeienti judice , 1. 
fin.). Est autem ita quod Belvacensis episcopus non 
erat praefatœ Johannœ judex coinpetens^ neque sibi 
subdita erat; ratione enim delicti aut domicilii, quis- 
que sortitur forum; ipsa autem in judictione dicti 
episcopi, neque domicilium foTebat^ neque sibi im- 
posita crimina ibi causabatur perpétrasse , sicut ex 
ipso processu constat. Quare, etc. (i). Optime ad id 
faciunt cap. fin. De foro competenti, et 1. fin. ff. De 
accusationibus ; et 11. i et g Cod. ubi de crimine agi- 
tur, cum Summa. Et sic fuit, et est verum. 

n XL. Item, et veluti superius tactum est^ ipse Bel- 
vacensis episcopus suspensionis , et dictus Inquisitoris 
vicarius excommuuicationis censuris ligati, cum aller 
sine altero in materia prœtensœ haeresis ad sententiam 
procedere non valebant, nihil Talidum decemere po- 
tuerunt^ aut juridlctionem exercere, nisi nulliter et 
de facto. Quod autem censuris eisdem essent innodati 
constat; nam crimen haeresis falso imposuerant ipsL 
defunctae innocent! , quae id non commiserat^ ut in- 
fra dicetur ; et ita ipsas illico incurrerant. De quibus 
in Clementina (cMultorum », De hcereticis, libro VL 

« XLI. Item^ et quia per dictam Johannam recusatos 
est prasfatus Belvacensis episcopus, tanquam incom- 
petens, suspectus et inimicus suus capitalisa processus 
ipsi atque sententiœ praefatse nuUitate inficiuntur ipso 
jure, nec ultra debuit procedere, nisi nulliter; et ita 
tenent JohannesCardinalis archidiaconus etJohannes 
Andreae in cap. « Légitima » De appellationibus, li- 
bro VL; et praesertim, quoniam appellatio, recusatio 

(!) Lm conclusions sont ainsi remplacées par un fie. dans les manuicrits. 
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et relatio parilicaiiLur , cjuoad su^pcndciiduui aucLori- 
tatem judicis et oOicium. Et ita quidquid exinde fe- 
ceritjudex^ nuUum est ipso jure; ut in can. a Multum 
stapeo M y caus. iii^ quœst. 6 ; et in cap. « Licet » De 
afficio delegati; et Summa. Et sic fuit, et est verum. 
ir XLII. Item, et si ea, quae per vim vel metum fiunt, 
^iribus non subsistant, ut in cap. « Perlatum » De 
his quœ vi meiusife causa , tit. XL, et per totum titu- 
lam; quoniam \eraciter per Angllcos , tune processui 
assistantes, dicto praetenso Inquisitoris vicario metus 
terribilis comminatae mortis, cadens in constantem 
Tirum, incussus est, nisi sententiaret, ut prœfertur : 
claram relinquitur processum et inde secuta, aut nulla 
ipso jure, aut saltem penitus fore adnullanda. Sacro 
enim cauone exprimitur, quod injustum judicium et 
diffinitio injusta, regio metu vel jussu^ a judicibus 
ordinata, non valeat (caus. xv. quaest. j ). Omne 
qnîdem et quatuor modis humanum perverti tur judi- 
cium (caus. XI. quœst. 3, § « Quatuor modis » ). 
Qnare, etc. Et hoc fuit, et est verum. 

« XLIII. Item, et si jura velint per appellationem le- 
gitioiam juridictionem suspendi ; cum ipsa defuncta ab 
ipsis judicibus appellaverit, suus processus est, cum 
sententiis inde secutis, nullitate infectus. Quod au- 
tem sufficienti expressione appellaverit ipsa Johanna, 
constat ; nam ex quo aliquis protectioni superioris, et 
Hiaxime Papae, se submittit , licet ex simplicitate, vel 
alîa causa, verbum appellationis non exprimat : tamen 
pro légitima appellatione censetur, et exinde pro- 
cessus, contra talem sic appellantem factus, est nul- 
lus (in cap. ce Ad audientiam » De appellaiionibui). Et 
lioc est indubitnnter verum, praesertim cum prœces- 
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serit gravamen, ex quo verisimiliter quis formidat 
amplius a judicegravari. Sic est autem in proposito, 
quia et ipsa defuncta , quœ jam judicem recnsatum 
horrebat veluti capitalem hostem^ petivit ad judicium 
Papae remitti, et eidem saepius se submisit. Hœc autem 
verba appellatoriis verbis œquipollent, etiamsi hoc 
Terbum {< Appello» non sit expressum, ut in allegato 
cap. (f Ad audientiam )>; facto enim sine ^erbis ap* 
pellatur 9 in cap. (c Dilecti filii » De appellatiordbus ^ 
et Faulus , ab infesto praeside nd Cœsarem appellaYÎt ^ 
dicens w Ad tribunal Caesaris sto. » {Âci. xxxv. cap.) 

(( XLIY . Item, et maxime, quoniam de rébus arduis 
et obscuris , puta revelationibus secretis et occuUisi 
quas isti judices tractare voluerunt , et quœ nobis in- 
cognito œstimantur, etdequibus valde difficile est ju- 
dicare, cum sint de majoribus, imo de maximis, om- 
nis cognitio ac determinatio ad apostolicam. Sedem 
pertiuet et remitti débet; cujusmodi fuit ipsa causa 
dictœ Johannœ. Nam, secundum canones, causae ar- 
duae ad apostolicam Sedem remittendae sunt (caus.xv. 
quaest. i , can. a Frater noster »; tit. De bapiisnio, 
cap. ({ Majores »), et quotiens fîdei ratio ventila- 
tur, omnes episcopi debent causam ad Sedem beati 
Pétri , id est ad sui nominis et honoris auctoritatem 
et successorem referre (caus. xxiv , quaest. i , can. 
ce Quotiens »). Et hoc fuit, et est verum. 

(( XLY. Item , et aliunde dicti processus et senten- 
tiarum nullitas aut iniquitas praeparanda manifeste , 
scilicet ratione vinculorum, duri carcerîs assignat! et 
terribilis custodiae dictae defunctœ Johannœ; quoniam, 
licet œtate juvenis yalde , ut dictum est, carcer auste- 
rus, custodia capitalium sibi inimicorum, atroces in- 
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j maria y delubria et terrores sibi ateidue assistebaiit; 

iMsi quod assereret plus velle mori , quam diutius 

^^^ivere in tali horrore, aut ibi amplius permanere. 

C^iiœ cum^ sexus fragiiitate et aetatis teneritate pensa* 

^18, subleTanda foret , et saltem ecclesiastico carceri 

znancipanda , probis mulieribus associanda : ad ma- 

^[nam sibi illatam injuriaih et violentiam, reputandum 

^st contra jurium sanctiones, quod ipsa in carcere pro- 

^no , non laicorum aut reorum publiconim crimini- 

Xusdeputato^ sed in forti manu hostium suorum re- 

clusa est, contra lecta et notata in Âuthentica Ut nidli 

Judicum liceat , § (( Necessarium » ; unde sumpta est 

Authentica novo jure signata, super 1. « Quoniam 

in unum conclave » , tit. De custodia et exhibitione 

reorum. Et non videtur siientio dignum, quod sui 

custodes et hostes armati saepius in eam violenta manu, 

suae virginitatis pudorem attentare nisi sunt. Et hoc 

fuit, et est verum. 

(f XLVI. Item, et hujusmodi atroces injuriae^ carce- 

res et terrores satis œquipoUent, imo et œquiparantur 

qaœstionibus et tormentis; ita ut, eisdem perduranti- 

hnsj quidquam contra se confessata est ipsa Johanna, 

turbationi et tormentis adscribendum sit; talis autem 

confessio nihil obest, ut legitur et notatur in cap. 

<€ Com in contemplatione » De regulis juris , in 

^ntiquis. Et ita ipse processus cum sententiis mémo- 

Gratis ibidem fundatis, nullius sunt efficaciae et vigoris. 

Jure enim cautum est quod verbo quaestionis, non 

«olum tormenta intelligere debemus adhibita corpori, 

sed etiam alium dolorem, puta, famem, urgentias (i), 



(1) Dans les maDuscrits , urgentes. 
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inflictasdetentis, donec objectuin crimen confiterei 
tur. Etiam iutelligenda est per verbum quaeslionis, il 
quam malam mansionem appellamus , puta sordida 
teterrimus carcer (ff. De injuriiSf l. « Item apud L 
beonem»^ § « Quaestionem »; et§ (c Quaestionis « ff. ^ 
Silardanum Senatusconsultum{i) , L i). Quare, et 
Et hoc fuit^ et est verum. 

(c XL VII. Item, et alia ratione processus ille iniqu 
cum sequelis omnino dicendus est, quoniam eide 
Johannœ tantœjuventutis,juris ignarœ, et in eis si^ 
quibus interrogata est, inexpertœ, denegatum est ooi 
silîum, denegatus est per totum fere processum dire 
tor et terminorum interpretator, quem saepe petiTi 
lîcet et de (idei apicibus et arduis quaestionibus puis 
retur. Talis autem denegatio inhumana potius oei 
senda est et justltiae inimica. Imo, sicut ex ipso pn 
cessa constat, si quis eam dirigere vellet, aut si] 
quaesita exponere, minis et opprobriis afflictus, a osai 
rorum pellebaturconsortio. Jura autem in contrArioi 
militant (tî. Ad legem Juliam de adulteriisy 1. u Si po 
tulaverit », § ce Quaestionii)). Et si in civilibus adhibei 
tur advocatus, ralione majori et in criminalibus ac 
mitti débet; nam et ubi de statu et vita personœ agittii 
quoniam ibi majus imminet periculum, cautius e 
agendum (Cod. De episcopali audienlia, 1. « Addi* 
tos «et in cap, « Ubi majus » De electionef lib. VI). t 
ad hoc bene facit Guiilelmus in Speculoy tit. De depi 
sitionibus, § « Septimo videndum », ver. 17; et tit. JD 

(1) Les maauftcrils portent adsiUey. sena. consul, ; mais il n'j a pas de tit 
pareil au Digeste. D'ailleurs, les paragraphes 95 et 27 de la loi 1 sur le sénatn 
consulte de Sitanianus , contiennent la dctinition alléguée par les demandeu 
iff. lib. XXIX, tit. IVk. 



DE RÉHABILITATION. 236 

ctdversariis , § w Utriusque » , ver. ce Sed nunquam 
|>otest ». Et hoc fait, et est Terum. 

(f XL VIII. Item, et ex alio capite, ipsa processus et 

^ententiarum nnllitas declaratur ; nempe et jure vobis 

Y^otissimo, caatnm est quod processus et sententîa ju- 

diclalis, contra minores viginti qainque annis ema- 

Yiati indefensos^ non valent ipso jure , nec provocare 

opnsest (ff. Derejudicata, 1. n Acta »), nec petenda est 

restitutio in integmm (Cod. Si adi^ersus rem judica^ 

^étm, 1. (f Cum minores»). Sed hi processus etsententiœ 

CM>iitra dictam Johannam facti sunt contra minorem. 

"viginti quinque annis, indefensam, nec curatoris, ne- 

<|iie advocati, neque consultons, neque directoris suf- 

fragio confortatam, sed penitus indefensam et omni 

auxilio, prœterse, destitutam. Igitur, etc. Et hoc 

fait, et est verum. 

cr XLIX. Item, et licet, beneficio juris , saltem în 
id a^ti juvenili atque minori subveniatur, quad mi- 
seratio œtatis judicem ad moderationem et remissio- 
rem (i) pœnam adducat, ut ff. De minoribus vîginti 
quinque ànnis^ 1. « Auxilium »^ § « In delictis »; licet 
etiam delicta sint acriora, quanquam ipsis minoribus, 
in criminibus ex certo proposito commissis, non subve- 
niatur in toto : attaroen, in hac causa^ eidem Johannae 
minori, neque etiam ex certo proposito delinquenti, 
nuUa impenditur miseratio, nulla moderatio imperti- 
lur, ut constat ex sententiarum rigore ; et ita, ex 
nimia severitate, judicium inficitur nullitate, aut sal- 
tem cassatione dignus est ipse processus, cum seque- 
lis, etc. Quare, etc. Et hoc est verum. 



(1) Ln manuscrits , remimonem. 
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u L. Item, et alluude manifesta est dictorum pro — 
cessus et sententiarum iniquitas et nuUitas, quoniaia. 
et jui^ cautum est omnia acta in processu fideliteir 
scriptis redigi per notarium publlcum^ aut duos viros 
idoneos, nec aliter judici creditur^ sed ipse punitur, 
nec pro suo processu prœsumitur^ nisi quateuus legi* 
timis constiterit documentis y ut in cap. « Quoniam 
contra falsam » De probationibus. Sed ita est, et in 
facto proponunt dicti actores, quod dicti prœteiisi ju- 
dices^ in processu Johannae, prœsertim Belyacensis 
cpiscopusi non solum fuerunt négligentes banc juris 
servare constitutionem, sed ejusdem fuerunt ad^er- 
santés et prœvaricatores ; quoniam et dictœ Johanns 
confessiones truncari jubebant, et suas excusationes 
inhibebant inscribi. Et ita^ quœ per ipsos judicesacta 
sunt, viribus non subsistunt ; quin imo et totu$pi*o- 
cessus Titiosusy falsus et suspectus ac inutilis censeu- 
dus est. Et ad hoc facit cap. aCum dilecti » De accusa" 
tionibusy cum ibi notatis. Et hoc fuit, et est verum. 

(c LI. Item, et veraciter falsitate manifesta culpatur 
iste processus cum sequelis; nam, quoniam mendaci ter, 
imperfecte et calumniose a processu praefato et con- 
fessionibus dictae Johannae eliciti sunt articuli, super 
quibus consultati sunt opinantes judicii et sententia- 
rum prœfatarum, omittendo aliquotiens quod expres- 
serat ipsa Johanna, ad suae excusationis limitationem, 
seu determinationem suarum confessionum, et sub- 
missionem Ecclesiœ et apostolicœ Sedi ; et ejusdem 
Johannae confessata, quœ sibi oneri esse poterant ex- 
plicando crudeliter, dolose et truncate; aliquando 
addendo falsa et aggravantia; et quoniam sic super 
falso elicitisnrticulisprocessitexopinantibusjudicium : 
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^zrlaruiu est sententias esse inlquas pariter et procès- 

snm^ imo penitus nuilas et mendosas^ citra injuriam, 

pront ex comparatione dictorum articulorum et con- 

feasione dictœ Johannœ lucide constat. Et ad hoc facit 

optitne 1. « Si petitor »^ fT. De judiciis ; et ea quœ le- 

gnntur et notantur in cap. a Cum Bertholdus » De 

sententiaet re judicata, cum Summa. Cum tamen in 

fklei materia debeat integraliter et seriatim totus ex- 

plicari processus, per cap. finale Dehœreticis, lib. VI. 

Et sic fuit y et est verum. 

c LU. Item, neque tacenda est dictarum sententia- 
rum et processus iniquitas et dolus, ex judicum, ut tc- 
risimiliter pr^esumitur, consensu fabricatus ; nam et 
sabdoli consiliarii addictam Johannam transmissi sunt, 
qui se fidèles Gallicos esse fingebant, et eam Telle salu- 
briter consulere et dirigere spondebant, et eidem sua- 
sarant et consultarunt quod non submitteret se Ec- 
clesiœ. Jam etiamtactum est Testes muliebres sibi fuisse 
sablatas, et loco earum viriles appositas, quas sic 
resumpsit; aut si forsan se plane Ecclesiae judicio non 
labmisit, hujus causa esset dolosum illud et calum- 
mosum consilium sibi sic subornatum et induct-um. 
Et cum fraus et dolus nulli debeant patrocinari , cla- 
rum censetur quod exinde fundatae sententiae memo- 
ratae Tiribus vacuœ sunt; et bene facit, 1. i. Cod. De 
adifocaiis dwersorum judiciorum. Cum enim ipsa 
Johanna, proprio spiritu, se submisisset apostolicae 
Sediy et ibi duci prius peteret instanter, ut constat 
per processum ; ex tali ficto et praeTaricante consilio 
exorta Tidetur sententia prœtensi relapsus ipsius 
Johannae^ quae ex bac occasione nulla est manifeste. Et 
quod talis sententia nulla sit , tenent Jacobus de Ra- 
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vana, et Thinus (i), in dicta lege prima allegata , A 
advocatis diversorum judiciorwn. Et sic fuît, et es 
veriim . 

u LUI. Item, et ex praemissis articalatis factis, ratic 
nibus et caasis, satis manifestata ^idetur dicti pro 
cessas et sententiarnm contra dictam Johannam editi 
rum iniquitas aperta, dolus, fraus et prœ^aricali 
atque nuililas, per Testrum tandem judicium deda 
randa; saltem cassatio et irritatio, quantum ad ea spe 
cialiter quae formam hujusmodi processus nullins t 
invalidiy ac sententiarnm consecutarum, respiciunte 
attingunt. Idcirco, super his quae ipsos processum e 
sententias in forma exorbitare manifestant, satis scri{ 
tum est. 

H LIV. Item , et restât consequenter per ea qoi 
sequuntur manifestare, prout opus est, sub paucis ai 
ticulis, qnod dolo, falsitate, praevaricatione ac mani 
festatae iniquitatis macula scu Titio, dicti processus c 
sententiœ pariter infecti sunt ratione materiœ écran 
dem. Quae materia nihil aliud dicenda est, quam ipi 
crimina, excessus, delicta et relapsus, quibus falsopc 
partes adversas dicta Johanna notata est; quae pc 
ipsos processum et sententias agitata sunt et expressa 
quae Teraciter per ipsam Johannam , qualiQcatioi] 
praetensa per partes adversas aut alias , commissa no 
sunt aut perpetrata, neque a suis factis, dictis et oot 
fessionibus, ut talia, elici possunt. Iino et luce clarii 
constabit ex dicendis, per ipsam Johannam in dict 
processu confessata , a fîde catholica et Ecclesiae deta 



(1) Sic* Peut-(!ilr« ost^û uae abré^jaimn m^ écnte du nom de TiQdât 
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Eninatione non dcviare; imo, in sensu melîori inter- 
pretataet tutlori, stare possunt et défendis secundum 
3acrarum Scripturarum seriem et approbatorum ma- 
^istrorum doctrinam ; sub prœmissis etinm protesta- 
t:ionibus, et cum omni reverentia, ac ciira injuriam 
&emper loquendo. 

« LV. Item, et in primis, quoniam dlctam Johan- 
Tiam accusare et notare contendunt adversantes super 
"visione, revelatione et adoratione spirltuum^ quos 
<licunt esse malignos; et exinde eam causari non ve- 
i*ebantur idolatram^ errantem vel hœreticam^ aut 
dœmonum invocatricem et hujusmodi : dicunt et pro- 
ponunt ipsi actores, in adversum, ipsas Tisiones et re- 
irelationes non fuisse malignorum spirituum, sed bono* 
Tum, ut verisimiliter aestimandum est, nec aliter 
potuisse aut debuisse humano judicio determinari per 
ipsos judices prœtensos, neque ipsamaliquidconfictum 
Telmendosum, verisimiliter, in prsedictis dixisse, aut in 
aliquem errorem incidisse, seu hsereticasse, vel ido- 
lâtrasse quomodolibet. Et sic fuit, et est verum. 

« LVL Item, et quoniam dicti adversantes, praefatas 
si ex Deo essent, visiones et revelationes intelligereno- 
loerunt aut non valuerunt, propria sufTocati sinistra- 
qiie afiectione : quoniam et saltem hœc occulta esse et 
latentia sibi non ignorabant, nuUa tenus judicare in 
alteram partem debuerunt. Occultée enim hujusmodi 
revelationes, an a Deo procédant vel non, soii Deo, 
qui est secretorum cognitor, patent, nec de his infe- 
rior quisquam certam dare potest sententiam. Solus 
enim Deus penitus occulta et sécréta dijudicat (in 
can. « Si omnia » , caus. vi, quœst. prima; in can. 
ce Erabescant » cum sua glossa, dist. xxxii., et in can. 
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« Ghristiana », caus. xxxii , quaest. 5); namde occul— 
tis Ecclesia non judicat (in cap. ce Sicut tuis » in fine^ 
et in cap. « Tua nos » De simonia). Imo et Paulos, 
Spiritu Sancto pienus, non potuit sécréta divini con^ 
silii agnoscere (in can. (c Beatus » » caus. xxii. , 
quaest. 2). Et in his Ecclesiae judicium saepe fallereef 
falli potest (cap. cr Â nobis » ^ De sententia excom- 
municaiiorùs , cum sua glossa). Et sic fuit , et est 
verum. 

<c LVII. Item^ dicuntet proponunt ipsi actores îpsas 
revelationes et apparitiones ab Angelis lucis et bonis 
spiritibus yeraciter processisse, sicut ex omni pia et 
verisimili credulitate et conjectura dicendum est, 
propter rationes quœ sequuntur. Tum primo , que- 
niam ipsa Johanna virgo erat intégra carne^ prout et 
ipsa constanter asseruit, et matronis se visiiandam 
exhibuit; quae inspecta et visitata, pluribus nobilibos 
mulieribus etiam praesentibus, tandem intégra virgo 
i^perta est^ ut supra dictum est. In tali autem virgine, 
Deogratissima, innocente et pura, Sancti Spiritus ini- 
piratio conveniens est; quoniam ipsa [virginitas] tem- 
plum Dei est, teste Ambrosio ( in can. ce Tolerabilius ji^ 
caus. xxxvii, quaest. 5). Tum secundo, quoniam kiH 
milis erat et simplex, ut patet m suis as^rtionibtu, 
nec queeslvît honorem mundîmum, sed auimae suœ 
salutem, nec înterroj^aulibun superbe res pondit uri" 
quam ; virginités aulero "* ' llîtfts simul junct^, 
cum admiratione 1; 
mus »y dist 
his requiescit 
est verum 

ifLV 
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l>ilis et honestaevitae, pia inpauperes, jejuniaexercens^ 
ccclesiam visltans^ missam et ecclesiam frequentans et 
poenitentiae ac eucharistiœ sacramentum; et lalis, 
dîgna bonis apparitionibus censenda est. El hoc fuit, 
et est veruin. 

cr LIX. Item, et signum bonorum spirituum praeci- 
puum est quod bona seinper opéra suadeant. Hi autem 
spiritus Johannœ appai^entes, eam inducebant ut fre- 
quentaret ecclesiam et confessionem, honeste se rege- 
Fety custodiret animœ et corporis viigiiiitatem, et 
quod ita beatitudinem consequeretur œternam; quae 
sont signa bonorum spirituum : (( A fructibus enim 
illorum cognoscetis eos. » Rursûm, dum apparebant 
spiritus ipsiy signo crucis Jobanna se signabat, et non 
recedebant spiritus, prout et spiritus terretur mali- 
gnus et recedit; de quo in canone « Postea signatur », 
De consecraiione, dist. iv. Item, et dum Angélus dictae 
Johannae apparuit, ah initio territa est, et in fine 
ketitia consolata ; quod boni Angeli signum est, sicut 
^ de Angelo Marias apparenti et aliis multis notum est. 
Etiam, ut dicta Johanna asseruit, clara voce et aperto 
hiutellectu, spirilus vocetn dabant; malignus autem 
ipiritus involute Joquilur et obscure, ut raala inter- 
ïUtione ob&curî verbi auctoritatem suam apudsuos 
linc«tl imltort^a (in can. « Sciendum » caus. xxvi, 

st. 4)* ^^ h*^c fuît, et est verum. 

tr LX. Item, et aliud signum bonorum spirituum 

^ ■ 11** catholictis Jictae Johannae, quae obiitre- 

et prias cucharistiae percepit sacramen- 

;tml^ In cr y mis et summa devotione, et 

hora mortis, exclamabat 

n Domini Jhesu ; maligni 

iG 
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autem spiritus suos cul tores magno (i) fine ad inferna 
deducunt, ut dicit Augustinus, daiit exemplum de 
Saule ^ qui diabolum in forraa Samuelis a Pjthonissa 
excitatum, adora vit (can. « Nec mirum », caus. xxvi. 
quaest. 5). Et hoc fuit, et est verum. 

«LXI. Item, et amplius signum bonitatis spirituum, 
revelationum et apparitionum, et nota dignissimum 
hoc e^t, quoniam ipsa Johanna veritatem in pluribus 
annuntiataest (2), et quae prœdixit quasi miraculosum 
sortila sunt efTectum. Quid enim veritatem magis ha- 
bere compertum est, quam illud abeaprœnuntiatum, 
tempore quo nulla apparentia imminebant, tempore 
quo Anglici plus florebant viribus et successibus se- 
cundis, tempore quo pars regni maxima Régi adversa 
aut subtracta patebat, quod scilicet dominus noster 
recuperaret regnum suum , Anglicos expelleret , co- 
ronaretur in regem, obsidionem Aureb'anensem le- 
varet, etc. ? Quae omnia in veritate evenerunt exinde; 
imo et dictae expulsio obsidionis quasi miraculosa 
censenda est, ubi in tantafortitudine et multitudiûe 
hostes stipatos ipsa Johanna cum paucis expulit, et 
obsidionem levavit aperte. Quare, etc. Et hoc fuit, 
et est verum. 

(( LXII. Item, et talis praenuntîata veritas, non a 
spiritu maligno et pâtre mendacii, sed a Deo, qui est 
Veritas, procedere aestimanda est , dicente Domino: 
« Non est vestrum nosse tempora, etc. », etsequitur: 
(c Sed cui pater voluerit revelare » ; et illud : « An- 
nuntiate nobis quae ventura sunt, et dicemus quod Dii 
estis». Et secundum beatum Bernardum, ad maximum 



( 1 ) Ou maligno ? 
21 Sic, 
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Christi Domiiii miraculum adscribatur quod totum 
munclum legi suae chrislianœ subjugaverit, în paucis 
pauperibus et simplicibus, ulreferuntHostiensis et Jo- 
hannes. Andreae in cap. « Venerabills w De prœbendis. 
Ita etiam dicere possumus quod [si] una puelia xviii 
annorum^ armis indocta^ ex plèbe humili^ eo tempore 
que regni conditio desolata erat, animos omnium 
erexerit, et sua animositate hostes exercuerit, profu- 
gaverit et superaverit; quod [si] civitates et oppida per 
inimicos occupata, apertis januis sibi patuerint : id 
factum essedivino miraculo, et vera praenuntiatione, 
et bono spiritu, et non maligno^ œstimandum est. 
Quare,.etc. Et hoc fuit, et est verum. 

<f LXIII. Item f et veraciter exinde ipsa Johanna ex- 
casanda yenit , si se bellis immiscuerit in adjutorium 
sai régis et domini nostri; tum primo, quoniam et ip« 
sam bellum meritorlum contra hostes, ac justissimum 
erat, et omnes justi belli conditiones habebat. (De qui- 
bos in can. « Si nulla », caus. xxiii , quœst. 8; in 
can. « Quoniam culpatur » ; in can. a Apudveros » ; 
in can. « Noli m , caus. xxiii , quaest. i; in can. 
a Justum », causa eadem, quaest. 2). Et quod bellum 
factum contra Anglicos justum sit, notât et exprimit 
Balduinus de Perusio in 1. prima, fF. Dei^ietviarmafa, 
item nota. Tum secundo, excusanda est ipsa Johanna, 
quoniam et, sicut sœpius asseruit constanter jura- 
mento medio, id fecit ex jussu Dei, nec unquam aliter 
fecisset; et ex jussu Dei prœcepit Anglicis quod redi* 
rent in regionem suam ; et quae spiritu Dei aguntur, 
sub lege non sunt. Ipsa enim legem inspira tionis, quœ 
omnem legem superat, sic secuta(cujus sunt signa 
manifesta conjeclurae eventus qui jam dicti sunt), 
in his reprehendi non débet , juxta lecta et notata 




244 PROCÈS 

in cap. « Ex parte » De conversione conjuratorum; 
in cap. (( Licet » De regularibus ; in can. « Duœ 
sunt leges», caus. xix, quaest. 2; et in can. « Dixitw, 
caus. XIV, quaest. 5. Hœc enim lex excusavit Samso- 
nem ab homicidio, Jacob a mendacio, Abraham ab 
adulterio, David a pluralitate uxorum, ut in Scriptu- 
ris et juribus multum expressum est, et plures siintles; 
de quibus in cap. « Gaudemus » De dwortiis. Ipsa ita- 
que Johanna merito excusanda est. Et ita fuit, et est 
verum. 

« LXIV. Item, et posito suppositive et non concesso, 
cum satis de contrario constet, quod taies apparitio- 
nes fuissent malorum spirituum, et quod illusa seuex 
errore decepta foret dicta Johanna : adhuc tamen ex- 
cusanda foret, quoniam et bonos spiritus esse credi- 
dit, apparentes in forma Ângelorum lucis, et sanctum 
Michaelem et sanctas Katharinam et Margaretam pn- 
tavit adorare et revereri ; unde iste error non est sibi 
periculosus, neque damnosus, nec exinde idolâtra cen- 
senda est (caus. xxix, quaest. i, versiculo w Aliter»); 
et praesertim, quia in sua opinione non voluit tandem 
persistere pertinaci animo, imo judicio Ecclesiae se 
submisit, ut infra dicetur. Textus autem notabilis 
in dicto versiculo Aliter habet : w Diabolus se non- 
nunquam inAngelum lucis transformât; nec est peri- 
culosus error, si tune creditur esse bonus, cum bonum 
»è simulât, etc. » Et videatur totus textus consequen- 
tcr, ust£ue ibi : « quam iile haereticus se mentiebatur 
faabere >), quia multum facit ad propositum. Et hoc 
l&it^ et €Kt verum. 

Item» djclam Johnnnam onerare nituntur 
d li^bitum virilem deferebat, 
Bi qua mtilier », dist. xxx. 
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et Deuteron. c. xxii. Quibus respondetur quod ta- 
lem habitum portare valuit licite ipsa Johanna, pen- 
satîs circumstantiisper eam agendorum, propter cau- 
sas et rationes quœ sequuntur. Et hoc fuit , et est 
Terum. 

fc LXVI. Item, et prima ratio assignari potest^ quo- 
niam ex causa rationabili habitum sumpsit. Cum omni 
divina inspiratioue nuntia esset, culpabilis non est; 
quia ubi spiritus, ibi libertas (in cap. allegato (c Licet » 
De regularibus, et caeteris juribus aliegatis). Secundo, 
quoniam jura per adversantes allegata loquuntur non 
licere mulieri uti \este \irili causa luxus aut libidinis, 
Qt ibi doctores loquuntur ; Johanna autem hune habi- 
tum cepit pro contraria causa, scilicet ad \itandum 
libidinem et virorum ad luxum provocationem , cupi 
quibus conversari in exercitu opus erat. Plerumque 
enim mutatio habitus clericis permissus est, ut in cap. 
« Clerîci ulterius» ultimo De vita et honestate clerico- 
mm. Imo et ipsa Johanna usa est veste virili ad virgi- 
nitatem conservandam , et suae pudicitiœdefensionem, 
quam Anglici aliquando violare attentarunt, sicut et 
per ejus confessiones, et légitimas probationes, con- 
stat et constare poterit latius. Itaque excusata est lé- 
gitime; absit enim ut eaquae propter bonum facimus, ' 
nobisad culpam imputentur (caus. xxiii, quaest. 5, 
can. « Deoccidendis »). Et hoc fuit, et est verum. 

« LXVII. Item, et praesertim, quoniam ipsa Johanna 
saepe obtulit vestes sumere muliebres, si in comitiva 
mulierum, honesto in carcere Ecclesiae, aut alibi quam 
inter hostes, deponeretur. Imo et tandem solitas vestes 
muliebres resumpsit, obediens praetensorum judicum 
suasionibus, eteas ex necessitatedimisit, sibi sublatas 
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dolo et fraude hostilibus, et ad violentiae repulsionem, 

ut supra dictum est. Quare, etc. Et sic fuit, et est Te- 

rum. 

«LXVIII. Item, nec verltatem habet quod îpsa Jo- 
hanna postposuerlt missam audire ne vestes muliebres 
resumeret; imoverumest quod instanter missam au- 
dire requisivit, et communiter sacramentum altaris 
[recipere] ; et requisivit quod sibi daretur habitus 
fœminae, ad modum filiae unius burgensis. Et si dica- 
tur quod confessa est jurasse régi non deponere vestem 
virilem, contrarium praesuraendum est. Per etiam jam 
dicta, si jurasset hoc, ab illa inspirationis lege habuisse, 
praesumendum est, quae legi non subest, ut praefertur. 
Nec mirum si ipsa perplexa fuerit in opinione sibi da- 
ta , quod vellet eligere aut non audire missam , aut 
habitum déferre virilem, cum et suœ revelationi, 
quam scivit aut putavit a Deo esse, derogare non vo- 
luit, et missam audire desideravit. Tandem tamen ha- 
bitum muliebrem resumpsit, et ita [patet quod] ali- 
quid non prœsumpserit facere contra exhortata suo- 
rum prœtensorum judicum, aut a jussionibus suis de- 
clinare. Et sic fuit, et est verum. 

« LXIX. Item, et ex resumptione habitus , relapsa 
dici non meruit , cum et id ex dolo, malitia et violen- 
tia sibi illatis , facere necessitata sit, ad sui corporis 
tuitionem et virginitatis conservationem , ut sœpe 
dictum est, et propter alias causas supra tactas. Quat- 
re, e*** ^ ' '•t est verum. 

tinam iterum conten- 

d confessa ta di-' 

paterna licen- 

ie quoniam 
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ex divina jussione recessit obediendo, aut recessisse 
credidit bonp zelo; et Deo magis obediendum est quam 
hominibus. Igilur, etc. Et exinde etiam coiifessionem 
fecit sacramentalem, petiit a parentibus veniam etob- 
tinuit. Quare, etc. Et ita, quoniam secorrexit, patet 
ex hoc reprehendi non posse (caus. xxiv, quaest. i, 
can. cf Haec est fides »). Et hoc fuit, et est verum, 

« LXXI. Item, eidem Johannae impingitur quod 
nomen JnEsuslitteris suis,quibus mala fierimandabat, 
inscribi faciebat , etc. Respondit etiam ipsa opportune 
in hoc nullum fecisse peccatum , cum esset bellum 
justum ; etiam id suus secretarius faciebat; nec crede- 
bat (i) id esse malum, quoniam et nomine Domini 
Jhesu geuua cordis flectere deberaus (in cap. te De- 
cet domum » De immunitate Ecclesiœ y lib. VI.); et 
omnia fieri debent in nomine Domini (dist. xxiii, 
can. i< In nomine Domini »). Quare, etc. Et hoc fuit, 
et est verum. 

w LXXII. Item, et frivolum est eam reprehendisse 
quoniam de turri saltavit ex desperatione, tentans 
Deum, etc.; quoniam et ipsa valide respondit quod, 
non desperatione mota aut alias inique saltavit, sed 
5pesalvandi vitam suam et succurrendi oppressis, se- 
cundumconsiliumGregorii (dist.xiii, can. « Nervi »). 
Imo et in ea id fuit signum maximae caritatis, vitam 
ponere velle pro amicis; et ita bene excusatur. Et hoc 
fuit, et est verum. 

« LXXIII. Ilem^ et rursum ipsam inculpant adver- 
santes, quoniam mentita est Angelum portasse Régi 
illud pretiosum signum, cum genuflexione, etc. Res- 
ponsioautem haec est, quoniam, etsi non licet mentiri, 



(I) Les manuscrits, ardebai. 
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licet tamen^ fingendo seu caute respondendo, verita- 
tem occultare loco et tempore. Sic Abraham locutas 
est coram Pharaone ( in can. « Quœritur », § m Ecce», 
caus. xxii^ quœst. 2). Cum \ghnr angélus sit nomen 
oflGicii^ et est idem quod Dei nuntius, juxta illud : 
« Ecce ego mitto angelum meum,etc.n, loquendo 
de Johanne Baptista; ideo et de seipsa Johanna potuit 
id dicere, quia angélus, scilicet ipsa Dei nuntia, por- 
tavit Régi coronam, id est palmam victoriae, qua 00- 
rona frueretur; nec in hoc mentita est, sed caute lo- 
cuta. Et si dixerit quod ille angélus erat sanctus 
Michael , hoc potuit; quoniam et qui per alium facit, 
per se ipsum facere videtur, et ipsa ex praecepto sancti 
Michaelis id fecit, et facere credidit. Quare, etc. Et sic 
fuit, et est verum- 

« LXXIV. Item, et si Jobanna dixerit se certam esse 
et firmiter tenere quod salvaretur, utique hoc potuit 
dicere, si ex integro sua dicta jungantur, videlicet «si 
servaveritquod promisit Deo, scilicet virginitatem cor- 
poris et animae ». Quam animœ virginitatem ille servat, 
qui nuUo modopeccat, ut in can. «Si enim inquitii 
De pœnitentia(i)f dist. 11. Et sic fuit, et est verum, 

(c LXXV. Etsimiliter, si dixei'it se scirefutura, in 
quibus aliquando, ut dicunt adversantes, mentita est, 
non venit reprehendenda , si omnia ut prœdixit non 
evenerint, pula de liberatione ejus a carceribus; quo- 
niam et potuit intelligi haec liberatio de morte ejus; 
iroo et voces, quae sibi praedixerant, tandem sibi dixe- 
runt quod sustuieret martyrium patienter, et quod 
salvaretur. Et ita verum dixit ipsa in omnibus, Etîam 
i^lis repertlur quodspitttum piophetiaËhobentes non 
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semper vera locuti sunt , nec spirîtu prophétise locuti 
sont, ut dicit Gregorius, super Ezechielem; et habe- 
mus textum, in can. a Quœrendum » et in can. 
«Potest » De pœniientiaj dist. ii. Quare, etc. Et sic 
fuit, etc. 

« LXXVI. Item, et similiter^ faiso culpatur dixisse 
quod sanctae Katharina et Margareta diligqnt Gallicos 
etodiunt Anglicos; quoniam se exponit dixisse et in- 
tellexisse quod odiunt quosDeus odit et diligunt quos 
Deus diligit; nec in hoc erravit. Neque etiam ipsa 
protulit quod peçcatum non habet nec habuit; sed 
bene dixit quod nescit an peccaveri't mortaliter, et 
quod non velit Deus quod fecerit vel fiieîat aliquid 
propter quod anima sua onerata sit, quod.esset quando 
peccasset et dignam pœnitentiam non egisset. Itaque 
Johanna in bis omnibus non deliquit, et in istis excu- 
sabilis est. Et hoc fuit, et est verum. 

« LXXVII. Item, et dixerunt adversantei faiso et 
dolose Johannam non voluisse se et sua dicta submit- 
tcre Ecclesiœ; cujus tamen contrarium in judicio rectœ 
rationis dicendum est : tum primo , quoniam et id fa- 
cerenon esse adstrictam praesumendum est verisimili- 
ter conjectura et judicio; tum secundo, quoniam et 
veraciter hoc fecit, et se submisit Ecclesiœ fideliler et 
catholice. Ex primo capite dicendum est quod, si hoc 
non fecerit , omnino excusabilis est causis multis et 
rationibus : prima, quoniam facta per eam ex revela- 
tione a bono spiritu agebat, per quam, legem secuta 
privatam divinae inspirationis , eximebatur ab omni 
lege commun!, ut satis supra ostensum est. Et id fieri 
conceditur etiam in cap. a Ex parte » Deqiuer.con. (i); 

(1) Il n'y a point de titre pareil dans les Décrétâtes. 
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in cap. « Gaudemus » De dwortiisi in cap. u Licet» 
De regularibus y et aliis multis. Et ita in hoc Ec- 
clesiam sequebatur ; et si aliud fecisset , contra 
consclentiam bene informatam ambulasset , œdifi- 
cans ad gehennam, ut in cap. a Per tuas » be simonia, 
et Summa. 

« LXXVIII. Item, et ratio secunda hœc est quo- 
niam, et stante dubio an hujusmodi inspirationes et 
revelationes ex bono vel' maio spiritu procédèrent, 
cum id foret omnino occultum et soli Deo notum, de 
his Ecclesia nihil judicare valuit (in can. a Erubes- 
cant » dist. xxxii ; et in cap. n Sicut tuis », et in cap. 
(f Tua nos » De simoniay cum Summa). Imo et Eccle- 
siae judicium id soli Deo réservât, et propriœ relinquit 
conscientiœ (in cap. « Inquisitioni » De sententia ex- 
communicationis). Et conSrmatur haec ratio quoniam 
et licet, in his quae concernunt fîdei articulos, sequi 
teneamur et tenere quod tenet et sequi tur judicitun 
Ecclesia, alias haeretici essemus (cap. i. De summa Tri- 
rûtate et fide caiholica, lib. VI); et in his similiter 
quae expresse tenet et docet (ut in can. « Nolite », 
dist. XL , cum ibi notatis ; et in can. « Novit » , dist. 
XII, cum Summa); in aliis tamen datur libertas tenendi 
quod placuerit, puta an Salomon rex salvalus vel 
non; an tôt homines sint saivandi quot ceciderunt, 
vel qûot remanserunt ; cum etiam inter doctores Ec- 
clesiœ Augustinum et Gregorium sit contrarietas. In 
hîa eninisecretisy quilibet potest sequi opinionempro-, 
priâm. Sic notât JoliDunes Andreae, cap. i. De summa 
Trimiaie, lib* yi| et Innocentius in cap. a Ne inni- 
tam ** f>e vanxtkuiionihus. Itaque ad propos! tum 
** ' "rMr^r*? îîï^^piratîonem hujusmodi , non est 
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de articulis fidel; item nec Ecclesia tenet aut docet 
quod sit malo spiritu; Imo hujusmodi arcanum re- 
linquit judicio Dei , ut supra tactum est. Igilur Jo- 
haima, sequendo hic suam opinionem^ non erravit. 
Et hoc fuit, et est verum. 

w LXXIX. Item, et alia ratione veraciter excusanda 
est ipsa Johanna, simplex, juvenis et ignorons virgo, 
sise, etiam suppositive loquendo, palam judicio Ec- 
clesiae non submisit, quia non intelligebat suflficienter 
quid esset Ecclesia, utpatet ibi, cum dixit : <f Ego non 
sum talis quae non debeam ire ad ecclesiam » ; etiam 
dum dixit : « Ego non facio differentiam inter Sanc- 
tos et Ecclesiam, » et similia. Sicutenim testium infor- 
matione patebit , ipsa a principio, omnium assisten- 
tium judicio, nesciebat quid esset Ecclesia; sed , 
postquam intellexit et fuit sibi deciaratum, semper se 
!Eccleside submisit. Et est plurimum advertendum 
quod talis virgo, juvenis et ignara, lias ex se subtili- 
lates comprehendere non valebat. Merito ilaque ex- 
cusanda est. Et sic fuit, et est verum. 

(c LXXX. Item et, ad judicantium confutationem, 
et sinistros eorum elucidandos afTectus, non est dis- 
simulandum quod , dum aliqui viri litterati , judicio 
assistentes, pietate, caritate et bona conscientia exci- 
tati, ipsam Johannam super obscuris interrogationibus 
Tolebant advertere, interrogata declarare, aut sibi di- 
cebant quod universalis Ecclesiœ sedebat tune sacrum 
Goncilium Basileense, in quo probi viri et electi ab 
omni calholica regione adstabant, etiam aliqui de obe- 
dientia sui régis, quibus se ipsam et dicta sua poterat 
submittere : taies siquidem probi viri auditi non sunt; 
imo verius cum austera objurgatione judicum, et prae- 
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sertim episcopi Belvacensis minis et inj'uriis, a suo 
consortio expulsi sunt, et a cîvitate Rothomagensi 
sub pœna capitis illico proscripti ; imo et ^ si continuo 
non recessîssent, submei^sionis sibi paratum pericu- 
lum non evasissent. Inter quos nominari possuntve- 
raciter, sic territi et expulsi^ magnae litteraturae et 
probitatis viri, magistri Nicolaus de Houppeifille , ia 
sacra pagina baccalarius, Johannes Zo/u^r^ in utro- 
qUe jure licentiatus et magister Johannes de Fonte ^ in 
jure canonico licentiatus, et in artibus magistri élé- 
gantes, et solemnes practici; quos illico ad propria 
remeare opus fuit, quemadmodum fide dignoram 
testimonio patebit aperte. Et sic fuit, et est verum. 

wLXXXI. Item, et probabitur quod dolose dictae 
Joliannae carceribus inducti , quidam subdoli hypo- 
critae, in habitu simulato, se confinxerunt hiandis 
sermonibus, domini noslri Régis partem fovere et di- 
ligere; qui, eidem dolosa consilia minislrantes, sœpius 
suaserunt, si vellet carceres evadere, quod nunquam 
judicio Ecclesiœ se submitteret quovismodo. Hoc au- 
tem dolo pernicioso seducta dicta Jobanna, si quid si- 
nistrum protulerit, non sibi, sed dolose sic agentibus, 
id siquidem imputandum est et merito excusanda 
venit. Et sic fuit, et est verum. 

« LXXXII. Item, et proponunt dicti adores quod, 
si profunde et attente dictœ Johannœ confessiones 
Tideantur , et sana interpretatione considerentur, po- 
leranL omiiia dicta ejusttcm, absque causa erroris, per- 
liiiaciae et offensœ nd versus Hdem et Ecclesiam perpe- 
Itutartim, fideliter salvari, sicut ex ipso processu 
tabit et alias débite. Quare, etc. Et hoc fuit, et 
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.« LXXXIII. Item, et ulterius dicunt et in facto pro- 
ponunt dicti actores quod veraciter dictxi Johanna^ 
sicut per suas confessiones simul junctas et bono 
affectu interpretatas secundum suœ capacitatis îgno- 
rantiam et bonae mentis sinceritatem et alias » débite 
constat et constabit aperte, quod veraciter ipsa Jo- 
hanna judicio Ecclesiae implicite et explicite se sub- 
misit. Primo enim, etsi implicite, se satis tamen 
judicio submisit Ecclesiae , dum sua expressit confessio 
quod nil veliet facere contra fidem christianam quam 
Dominus slabilivit^ et quod, ^i aliquid fecisset vel 
dixisset, aut esset supra corpus suum quod clerici 
scirent dicere esse contra fidem christianam , ipsa id 
DoUet sustinere, sed expelleret. Et per hoc satis eli- 
citur quod se Ecclesiae judicio submisit, scilicet cle- 
riconim, in hisquibus fides christiana etEcclesia eam 
Tolunt submitti scientiam. Et qui vult antecedens, 
Yult et consequens necessario; quare, etc. Et sic 
fuit, et est verum. 

«LXXXIV. Item, et ipsa Johanna magis aperte 
etiam judicio Ecclesiae se submisit; nam et ipsa, exprès- 
sis Terbis in sua confessione scriptis, saepe petivit ad 
Papam remitti, qui eam audiret, et ad quem judicium 
in hac parte , tanquam de majoribus causis , spectare 
Doscitur, ut in cap. « Majores » De bapdsmOj etcaus. 
xxxiv, quaest. i, can. « Hœc est fides ». Quare, etc. Et 
hoc fuit, et est verum. 

(cLXXXV. Item, et amplius, et valde explicite ipsa 
Ecclesiae se submisit, dum intellexit sibi expositum 
qaid esset Ecclesia et submissio Ecclesiae. Nam ipsa 
expressis protulit verbis quod se submittebat judicio 
Ecclesiae et Concilii generalis; imo et petiit articulos 
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raos deliberari per Ecclesiam , antequam abjuraret; 
quod tamen sibî fuît per judlces îllos denegatam. Et iu 
magis et meliusdicendum est judiclum Ecclesiae fuisse 
spretum et recnsatum per ipsos judices^ non autem 
per ipsam Johannam. Hœc autem probabunt ipsi ac- 
tores, per processus contenta et per testium Infor- 
mationes. si opus sit. Et hoc fuit, et est verum. 

a LKXXVI. Item, et dictae submissionis signum est 
et argumentum insolubile, quoniam et, post dictam 
submissionem , eidem Johannae, pauco tempore ante 
suum finem, corpus Gbristi, ex ordinatione judicum 
eorumdem , ministratum est. Quod factum non esset 
si se non submisisset , quoniam et ipsa in mortali peo- 
cato evideuter, sine submissione tali, manente, non 
fuisset corpus Ghristi eidem ministratum, neque mi<- 
nistrari debuisset, ut in cap. ce Si sacerdos », cum ibi 
notatis, De officio ordinarii, et in can. w Quotidie » De 
consecrationej dist. ii; et in cap. w Vestra » De cohabi' 
tione clericorum et mulierum. Et sic fuit, et est verum. 

(( LXXXVIl. Item, et proponunt ipsi actores dictam 
Johannam, ex contentis in processu suo, non posse 
dici relapsam ; quoniam relapsus lapsum prœsupponit; 
nunquam autem lapsn est in aliquam haeresim per jam 
dicta. Imo et quœ dixit, possunt sine offensa sustineri, 
sine laesione catbolicae veritatis. Igitur relapsa non cen- 
setur. Et sic fuit, et est verum. 

w LXXXVIII. Item, et per schedulam abjura tionis 
prœtensae sibi lectam, nihil intellexit eorum quœ lecta 
suntei; clarum est autem quod [non] intelligens non 
abjurât. Quod autem non intellexerit schedulam prae* 
fatam, constat satis ex ultima in processu délibéra tione 
abbatis Fiscampnensis et aliorum , pro majori parte. 
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ibidem consultantiùm ^ qui omnes dixerunt quod ab 
ea quœrendum erat si eam intellexerat. Nihil tamen 
exinde factum est. Imo nuuquam dixisset, si intel- 
lexisset , se esse de hœresi suspectam^ mendosam , et 
hujusmodi perversa erimina^ ibi contenta , aliquando 
comn>isisse. Si ergo nihil horum intellexerit abjurasse^ 
non est judioanda relapsa. Et sic fu^t , et est verum. 

« LXXXIX. Item, et probabitur apertissime quod 
scheduia in illo processa inscripla, nonestschedulailla 
tune eidem Johannae exhibita et lecta, dum eam fece- 
runt judices suo modo abjurare; imo erat quaedam 
parva scheduia , pauca continens et longe dissimilis. 
Et sic fuit y et est verum. 

« XC. Item et, si verba Johannœ, in sua confessione 
pro relapsis (i) reputata, bene capiantur, non poterit 
reputari relapsa. Dixit enim ipsa Johanna quod se dam- 
naverat pro salvando vitam suam. Hoc est, dictum (a) 
bene intelligenti dicere quod y pro sua vita salvanda , 
haereticam se dixerat, cum non esset; et quia nihil 
intellexerat; et ita ex voce sua se damnaverat injuste 
et ignoranter; et concludit quod non intendit revo- 
casse , nisi proviso quod placeret Deo, (non dicit pro- 
viso quod placeat revelationibus aut Tocibus). Unde^- 
cum talis non esset qualem scheduia exprimebat, id 
potuit dicere absque relapsu. Et sic fuit, et est yerum. 

rcXCI. Item, nec est obmissione dignum^ ad manifes- 
tandum dictorum processus etsententiarum falsitatem, 
dolum et iniquitatem, quod per judices aut manda- 
tumeorum, cerli suntarticuliextracti numéro duode- 
cim , incipientes « Quœdam foemina » , qui transmissi 

(1) Les Blanoscrits relapsa. 
(9) Manuscrit 5970, dictu. 
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sunt Universitati Parisiens!, saltem facaltatibns Theo- 
logia; et Decretorum ; super quibus deliberationes ali* 
quœ transmissae sunt. Hœc est autem veritas guodfiilso 
et mendose extracti sunt dicti articuli ab eodem pro- 
cessu 9 quoniam , neque dictorum articulorum oon<- 
tenta confessa est ipsa Johanna ; imo a suis confessatîs 
dissona et varia sunt , et falsis commentis et iuter- 
pretationibus subdoie composita et fabricata , sicat ex 
mutua confessatorum et articulorum comparatione 
constat evidenter. Cum autem super ipsis articulis et 
deiiberatione exinde secuta ^ totus ipse processus et 
sententiœ dependeant, eorumdem processus et senten* 
tiarum manifesta relinquitur nullitas, falsitas et ini- 
quitas patentes. Et sic fuit , et est verum. 

« XCII. Item, et sinedoio esse non possunt delibe- 
rationes Rotliomagi factae, similiter etiam articulorgm 
quorumdam mendosa excerptione sic posita procedeiH 
tes y citra omnem loquendo injuriam. Et non sine 
mysterio ad finem intentum délibérantes perducendî, 
creditur esse factum quod schedulœ particulares et ar- 
ticuli sigillatim missisuntsinguliscanonicisetaliis viris 
' litteratis etpracticis, in civitate Rothomagensi exsi- 
stentibus, quatenus deliberationem^ suo signo sigiui<* 
tam^ in scriptis quisque mitteret; cum tamen atten- 
tius et seriosius deliberare^ et processus lecturam 
audire , et rei ac causœ , materiae et formée processus, 
et circumstantias attendere, simul coUecti et congre-* 
gati longe melius potuissent. Sed id dolose praesumitur 
esse factum, absque injuria loquendo. Et sic fuit, et 
est verum. 

«XCIII. Item, et videtur assignanda talis ratio caute- 
lae verisimili[u]s, scilicet ut nemo sic singulariler sciret 
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'vel audiret confessatorum et in processu actorum ve- 

v*itatem ^ nec aliter quom dicti fallaces articuli , ad nu- 

^umjudicum et inimicorum confecti, exprimebant; 

^ntque ipsi délibérantes, secundum intentionem et 

«ffectionem prœfatorum , suas opiniones regularent, 

cum omni reverentia semper loqiiendo. Et sic fuit, et 

est venim. 

« XCIV. Item, et veraciter multa excusatione digni 
sunt ac omni labe prorsus immunes ipsi Domiqi dé- 
libérantes, si Deum et conscientiam prae oculis habue- 
runt, sicut ita œstimandum est; quoniam et secundum 
limitatum eis casum, licet iniquum atque falsum, sua, 
ut creditur, recta consilia transmiserunt, judicium ex 
narratis prsesuppositis infei'enles; nec adversuseos, 
demptis ipsis reis et eorum complicibus, dicti actores 
aliquid dicere, concludere vel impingere intendunt, 
neque volunt ; quoniam sic aestimant fore et esse 
verum. 

c< XCV. Item, et quoniam exdicto iniquo, nuUo, 
casse, faiso et invalide processu, et deliberationibus 
subsecutis, quae in subdole extractis articulis, \eri- 
tateirï non continentibus, fundatae sunt, tandem ema- 
narunt dictae iniquae sententiae : constat et concludere 
uecesse est dictas sententias nullitatis et iniquitatis, 
doli, fraudis, falsitatis vitio infectas, viribus nullate- 
nus subsistere , ipsasque taies merito, seu etiam inva- 
lidas peni tus et cassas, aut saltem cassandas, adnul- 
landas et revocandas, debere declarari. Et hoc fuit, et 
est verum. 

w XCVL Item, et non solum dictas sententias sen 
crudelem earum exsecutionem, scilicet dictae Johannae 
cremationem dolosam, perversam, inique et injuste 
H, 17 
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factam; et scandalosam ^ contra jus et justitiam prae- 
sumptam, ejusdem innocentisPueliae exterminationem 
et difiamationem y viribus non subsistcntem, et simili 
vitio infectam, constat esse detestandam sententialiter 
etdamnandam, ac repaiandam palam et publice; quo- 
niam et id justum est et yerum. 

(c XCVIL Item, pariteret conformiter adpraefatum 
apostolicum mandatum, dictae Johannœ yirginis inte- 
gritatem^ innocentiam et expurgationem manifestare 
opus est; famamque, ex prœmissa iniquitate proces- 
suum, sententiarum^ exsecutionis prœfatorum, ofFen* 
sam, tam dictae Johannae quam suoruin parentunii 
reparare et integrare necesse est, prout et justitta 
suadente^ ipsum mandatum apostolicum , vobis di- 
rectum, satis nosciturexprimere; quoniam etita fieri 
justum est. 

t< XCVIII. Item, et quoniam ex praemissis, dictorum 
actorum intentio fundata est débite ad fines ad qaos 
tendunt, canonice obtinendos, ex causis^ mediis et ra- 
tionibus supra expressis, una cum caeteris de jure per 
-vestras dominationes supplendis, reverendissimi Judi- 
ces : dicti actores suas sibi decerni conclusiones per 
vestras providentias petunt et postulant humiliter, 
modo et forma statim exprimendis. 

(c XCIX. Item, et praesertim quoniam, secundum 
vestram ordinationem, dicta sua facta, média, rationes 
et conclusiones, judiciaiiter petita, in bac forma arti- 
culorum concludentur, petitionem, positiones etpro- 
batorios articulos continentium : in scriptis obtule- 
runt, prout et offerunt, ac exhibent et deponunt apud 
vestras paternitates reverendissimas, seu yestros nota- 
rios spéciales in hac causa. 



DE RÉHABILITATION. 269 

« C. Itewif etvestri promotoris adjunctionem petie- 
xoint judicialiter , prout et instanter adhuc petunt et 
x-equirunt dicti actores, adversus ipsos, ad omnes fines 
8UOS, aliosque propitios et canonicos^ in et sub protes- 
^tationibus supra expressis. 

ce CI. Item^ et sunt praemissa omnia et singnla vera, 
Tiotoria et manifesta^ et ea noyerunt dictî rei, ac su- 
per bis laborant publica vox et fama. 

u Ex causis itaque, mediis et rationibus prœmissis, 
acaliis,per yestrasreverendissimas paternitates et cia- 
rissimas pro^identias^ de jure supplendis, ut supra pro- 
testandoy inferunt^ concludunt, supplicant et requi- 
mnt ipsi actores^ via et forma melioribus quibus jura^ 
usus et observantiae sibi poterunt suffragari per vos, 
Testram diffinitivam sententiam et irrefragabile judi- 
cium dîci, proferri, decerni et sententiari; dictum 
prœtensœ inquisitionis seu fidei materiae processum, 
adversus ipsam Johannam £^'^re, Pueilam sœpedictam, 
atque praetensas exinde sententias subsecutas, per dic- 
tos Cauchoriy epîscopum, et Magistri , subinquisito- 
rem, ut prœfertur, praesuinptum et praesumptas, fac- 
tum et factas, ac pronuntiatas, cum sua exssecutione et 
omnibus inde sccutis, vitio nuilitatis, doH, falsitatis, 
mendacii et manifestée violentiœ et iniquitatis subja* 
cere^ ipsamque et ipsas, [cum] exsecutione et sequelis 
eisdem, nullum et nullas, dolosum et dolosas, falsum 
et^faisas, mendosum et mendosas, ac vioientiae et ma- 
nifestœ iniquitatis macula infectum et infectas, décla- 
rantes expresse cassas et irritas ipso jure; aut saltem 
eum et eas, cum suis exsecutione ac dependentiis qui- 
buscumquc; cassetis, irritetis, revocetis et ndnullctis 
omnino; decernentes, sub pœnis gravi bus et ecclesia- 
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sticis censuris, eisdem uuUaiu amodo per Christi fidè- 
les fidem praeberi qualemcumque, et, ne aliter fiât in- 
hibentes, siiIj aiiathcmatis lata sententia (i), scrlpta 
iii terminationcy perpetuo duratuia; et nihiiomîuus 
dictœ Johannae innoceutiam, eodem vestro judicîo et 
diffiniti\a sententia^ expurganlcs; ipsam^ usquc adobi- 
tuiUy fidelem et catholicam permansisse^ ac ab omni 
sibî haeresis labe perversœque credulitatis, vel fidei 
errore^ aut ecciesiasticae unltalis discessu, omnique 
alio crimine sibi jam imputato, libéra m et immunem 
fuisse et esse, plenissime diffinientes et decernentes; 
ipsamque et dictos actores, ab omni infamiœ et culpœ 
nota, qua ex dicti processus, sententiarum, et exsecu- 
tionum exinde secutarum, occasione, possent argui 
quomodolibet, vei notari, libérantes, et liberos ac 
sude famae pronuntiantes plenissime restitutos. Ut au- 
tem sententiae vestrae verilas atque dictae defunctœ 
innocentia et ipsorura actornm justifia, praeceden- 
tiumque processus, sententiarum et exsecutionum ini- 
quitas, cunctis pateant memoriter prœsentibus et fu- 
turis : per idem vestrum judicium decernatur dictos 
processum iniquum^ sententias et sequelas, palam et 
publice, in loco ubi ipsa Johanna diem suum clausit 
extremum, persœcularem justitiam igné crcmandum 
et cremendas; ibidem et in aliis insignibus civitatibus 
hujus regni , per praedicationes solemnes, hujusmodi 
vestram sententiam et cxsecutionem ejusdem manife- 
slari et publicari ; etiara cum ercclione imaginum et 
epitaphiorum in ipsa Rotliomagensi civitate , et alibi 
ubi decuerit; et, si qua solemnis cappellae fundatio 
erigi valeat, ctiam decernendo, ad perpétuas instituent 

(1) Les roanuscrits, latt tentenci€. 
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dum defunctorum fidelium ibi exorandas ( i )salufees. In- 

super^iithaec vestra sentenlia ac reparatio abhominuni 

memoria non deleatur, si domino nostroRegi placne- 

rit, utchronicisFranciae et camerae sui Thesauri Char- 

tarum inseratur et recondatur memoriter, similiter 

decernendo; et tandem, pro injuriis, emendis, jactu- 

rîs, damnîs et interesse, reos ipsos in graves pecunia- 

rum summas ipsis actoribus solvendas^ quales yestrae 

duxerint providissimae paternitates, pariter condem- 

nando ; vestri ex nunc promotoris adjunctionem eis- 

dem actoribus dccernenles impertiri; aut saltem taies 

fantasque conclusiones, reparationes et emendas, ad 

fines debitos, justos et canonicos, îpsis actoribus ad- 

judicetis et decernatis exsequendas cum eflfectu, quales 

postulat ordo rationis, et canonicac decernunt sanctio- 

nes, implorant ipsi actores, humiliter officium vestrum 

de prœmissis probare offerentes, quantum opus erît, 

cum protestatione etiam expressa addendi, minuendi, 

declarandi, corrigendi et interpretandi , omni alio 

jurîs beneficio sibi salvo , et cum caeteris protestalîo- 

nibus debitis et in talibus assuetis. » 

[ Gomparitio procuratomm episcopi et Fratrum Praedicatorum Belvacensium. ] 

Item , anno Domini mcccclv. , die décima sexta 
mensis februarii , quœ fuit dies lunœ post instantem 
diem dominicam qua cantatum fuit in sancta Dei eccle- 
sia, pro introitu missae, Invoca^nt; ad quam diem, ins- 
tantibus et requirentibus magistris Guillclmo PreQos- 
teauj Ysabellis (Tuérc , Pétri et Johannis cVArc^ acto- 

(0 Les manuscrits , extcandoi. 
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rum prœfatorum, procuratore^ et Simone Chapitault, 
promotore, prœdictis; citatî erant, coram dominis Ju- 
dicibus antedictis , prdefatî domini episcopus BeWa- 
censis y Subinquisitor hœreticae pravitatis in diœcesi 
Belvacensi , et promotor negotiorum criminaliam 
curiae Belvacensis^ omnesque etsingiili, cujuscamque 
status y gradusy sexus dignitatis et conditionis exsis- 
terent, communiter yel divisim, sua intéresse creden- 
tes : comparuerunt, coram eisdem reverendo in 
Ghristo pâtre et domino (i), domino Guillelmo, épis- 
copo Parisiensi , et fratre Johanne Brehaly inquisi- 
tore^ aliis, Remensi archiepiscopo et Constantiensi 
episcopoy absentibusy in magna aula seu palatio do- 
mus archiépiscopal is Rothomagensis , prsefatus Guil* 
lelmus Prei^osteau , nomine antedicto, et venerabilis 
vir, magister JohannesZ^jRe^oar^^ in artibus magister 
et injure canonico licentiatus^ praefati magistri Si- 
monis Chapitaulty promotoris in hac parte^ procura- 
tor, prout per litteras procuratorias inferius insertas 
et apud acta passatas , légitime constitit atque constat^ 
ex una; et venerabiles viri , magistri Reginaldus Bre- 
douille^ procurator, utdicebat, reverendi in Ghristo 
patris et domini, domini Guillelmi, Belvacensis épis- 
copi^ nec non promotoris causarum criminalium curiae 
Belvacensis; [et] frater Jacobus Calciatoris, ordinis 
Fratrum Pradicatorum, prior conventus Ebroicensis, 
pro et nomine conventus Fratrum Praedicatorum civi- 
tatis Belvacensisy partibus ex altéra. Quibus compari- 



(1) Telle efit la rédaction du manuscrit N. D. Dans le manuscrit 5970, les 
greffiers ont mis coram nobis , par une inadvertance analogue à celle qui a 
été déjà signalée , p 151 et 15?. 
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tionibi|S sic coi*am Doininis(i) factis, dictam diem 
liodiernam continuaverunt^ ex officio suo ^ hinc ad 
diem craBlinam^ praesentem diem pro prœsentatione 
acceptantes. Datum et actum anno et die prœdictis. 

Sequitur teoor litterantm procuratoriarum dicti magistri Johannis Le Rebours. 

u In nomine Domini, amen. Per hoc prœsens publi- 
cum instrumentum cunctis pateat evidenter et sit no- 
tum, quod^ anno ejusdem Domini mcccclv.^ indictione 
quarta^ mensisvero februarii die décima tertia^ ponti- 
fîcatus sanctissimi in Christo patris et domini uostri , 
domini Galixti^ divina providentia papae tertii^ anno 
primo; in mei^ notarii publici, alterius hujusmodi 
causée scribae> et testium infra scriptorum ad hsec vo- 
catorum specialiter etrogatorum, praesentia, persona- 
liter constitutus venerabilis et circumspectus vir, ma- 
gister Simon Chapitaulty in artibus magister et in 
jm'e canonico licentiatus, promotor in causa infra 
dicenda datns et deputatus^ [comparait]^ dicens et 
asserens : se^ bono modo et absque ipsius maximo dis- 
pendio, certis diebus assignatis^ et ad nonnuilos actus 
perficiendos^ coram reverendissimo et reverendis in 
Christo patribus et dorainis, dominis Johanne, misera- 
tione divina Remensi archiepiscopo ^ et Guillelmo^ 
Farisiensi episcopo, atque fratre Johanile Brehaly 
sacrse theologiae professore, allero ex inquisitoribus 
hœreticœ pravitatis in regno Franciae constitutis^ aut 
duobus ex illis^ seu eorum altero, judicibus et com- 
missariis, una cum reverendo in Christo pâtre et do- 
mino y domino Ricardo ^ Constantiensi episcopo , 

(1) Manuscrit 5970, coram nobù. 
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cum illa clausa : a Qua tenus vos vel dno^ Qtc. n , 
causée et causarum quorumdam nuHitatis processuum 
et sententiarum oliin contra quamdam Johannam^ vul- 
gariler dictam la Pucelle, per defunctos dominos 
Petrum Cauchon, lune episcopum Belvacensem ^ et 
fratrem Johannem Magistri , tune subinquisitorem 
baereticae pt'avitatis in diœcesi Belvacensi, comparere 
non posse. Idcirco, ex ejus certa scientia, melioribus 
via^ jure, modo et forma quibus melius potuit et de- 
buit, potestque et débet , fecit^ constituit, creavit, 
nominavit et solemniter ordinavit venerabilem et cîr- 
cumspectumvirum, magistrum Johannem Le Rebours, 
in artibus magistrum et injure canonico licentiatum, 
solum et in solidum, scilicet specialiter et expresse, 
ad, ipsius constituentis nomine et pro ipso, comparen- 
dum coram supradictis dominis Judicibus, aut duobus 
ex illis, in palatio seu majori aula domini archiepi- 
scopi Rothomagensis, omnibus et singulis diebus jam 
assignatis et assignandis ; ipsumque et personam ipsius 
excusandum; atque nonnulla interrogatoria facto et in 
scriptis, pro testibus jam productis et producendis, 
[recipîendum ], et super ipsis interrogandum; produ- 
cendum et exhibendum; judices et commissarios eligen- 
dum, et in eos et quemlibeteorumdem consentiendum; 
quascumque supplicationes[et] humiles requestas fa- 
ciendum; et generaliter ad omnia alia circa hoc neces- 
saria faciendum et procurandum , quoe ipsemet consti- 
tuens faceret aut facere posset, si praesens et persona- 
liter intercsset; promittens se ratum, gratum, stabile 
atque firmum habere, et perpetuo habiturum, totum 
id et quid({iild per dictum procuratorem siium actum, 
dictum, faclum gestumve fuerit in praemissis, seu alias 
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^omodolibet procuratum , sub suorum omnium et 
singulorum bonorum hypotheca et obligatione. De et 
super quibus prœmissis omnibus et siiigulis ^ prœfatus 
constiluens pelitt sibi fieri et conûcl publicum instru- 
mentum seu publica instrumenta, unum ^el plura^ per 
me, notarium publicum subscriptum. Âcta fuerunt 
haec Parisius, indomohabitationis magistri Laurentii 
Potrelli^sita in vico Nucum (i), subanno^ indictione, 
tnense, die et poutiGcatu praedictis. Prœsentibus vene- 
rabilibus viris, magistris Johanne -^ng^o/^ presbylero, 
în artibus magistro, Nicolao Gourdin et Petro Ogier^ 
clericisy notariis publiais Sagiensis , Parisiensis et Nan- 
uetensîs diœcesium , testibus ad praemissa vocatis spe- 
cialiter et rogatis ». 

ce Et ego, Dionysius Comitis, presbyter Constan- 
tiensisdiœcesis, injure c^nonico baccalarius, publicus 
apostolica et imperiali auctoritatibus notarius, atque 
hujusmodi causée alter scriba, dicti procuratoris con- 
stitutîoni , création! , nomination! et ordination! , 
poteslatis dation! , cœterisque prœmissis omnibus et 
singulis, dum, sicut praemittitur, dicerentur, ageren- 
tur et fièrent, una cum prœnominatis testibus, prœ- 
sens interfui, eaque sic fier! vidi et audivi. Ideo huic 
prœsenti publico instrumento , per alium fidelitèr 
scripto, signum meum solitum apposui , requisitus et 
rogatus, in ûdem et testimonium omnium et singulo- 
rum praemissorum. » Sic signa tum : « D. Comitis. » 

[Lectio articulorum coram partibus citatis , secundtiin peUtionem promotoris 
causas et procuratoris actorum.] 

Adveniente autem die crastina , décima septima 
mensisfebruarii, ut praemittitur, a die hesterna conti- 

(1) Rue des Noyers. 
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nuata scu exspectata ; comparentîbus^ coram domînis 
Judîcibus y Guillelmo y Parisiens! episcopo y et fratre 
Johanne Brehaly ipsis archiepiscopo Remensi et Cons- 
tantiensi episcopo in remotis agentibus, praefatis Gaîl- 
ielmo Pre^fosteau et Johanne Rebours y ex una; Regi- 
naldo Bredouille y tam procuratorio dicti reverendi 
patrisy domini episcopi Belvacensis^ quam promotorio 
causarum criminalium curiœ Belvacensis^ nominibus, 
et fratre JacoboGalciatoris, nomine conventus Fratrum 
Prœdicatorum Belvacensium, partibus, ex altéra : ipsi 
Prevosteau et Reboursy ad fundandumjudicium(f) et 
dicendum de in jus evocatione, exhibiierunt coram do- 
minis Judîcibus litteras citatorias alias ab ipsIs décré- 
tas, cum relalione exsecutoris earumdem, et per quas 
constabat et constare poterat praefalos reverendain 
patrem, promotorem et subinquisitorem nominatim, 
omnesque alios et singulos sua interesse credentes, 
ad diem decimam sextam mensis februarii, fore et esse 
citatos, dicturos et opposituros, verbo Tel in scriptis, 
quidquid dicere seu proponere voluerint contra posi- 
tiones et articulos in hujusmodi causa alias dato^ et 
productos, et eisdem articulisseu positionibus respon- 
suros ; petentes et requirentes, ab ipsis et per ipsos, 
dictos citatos et comparentes per ipsos adstringî et 
compelli ad respondendum, prout ipsorum quemltbet 
tangit et tangere potest^ eisdem articulis seu positio- 
nibus ; et litem super ipsis aut petitione ali :s in eontm 
contumacia data, si opus sit, contestandum; necnon 
ipsos articulos per ipsos Judices admitti ad proban- 
dum; Ticemque de cœtero, eisdem citatis comparen- 
tibus aliisque non comparentibus, in eorum contuma- 

«tent nostmm, comme ci-dessus , p. i!09. 
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dis et ipsis pro contumacibas reputatis^ dioendi et 
opponendi verbo vel in scriptis contra hujusmodi ar- 
ticnlos, praecludi et pro prœclusa haberi. 

His igitur per ipsos auditis, ordinaverunt primo et 
ante omnia^ articulos hujusmodi, publiée et in prae- 
sentia dictorum citatorum eomparentium legi debere, 
proat et eos legi pro majori parte fecerunt, per ma- 
gistmm Franciscum Ferrehouc , alterum notarium 
hujus causœ. 

[Responsiones M. Reginaldi BredouUle et F. Jacobi Calcîatoris.] 

Quibus pro majori parte ipsorumque conclusione 
totaliter lectis, et dictis Prevosteau et Rebours ipsos 
admitti ad probandum, cum instantia, commissarios- 
que in remotis , tam Turonensibus ^ Âurelianensibus 
qaam Pictavis et alibi, pro testibus super ipsis articu- 
lis examinandis, dari et concedi petentibus : dictus 
magister Reginaldus Bredouille^ tam dicti reverendi 
m Cbristo patris, quam promotorio nominibus, his 
articulis contentisque in eisdem auditis, et quos jam 
TÎderat per prius, ut dicebat, respondit quod non cre- 
debat contenta in eisdem articulis esse vera, nec ita, 
sicut in eisdem narratur, fuisse actum per eumdem 
defanctum dominum Petrum Cauchon; imo ipsos 
articulos et in eis contenta, in quantum facere tene- 
hator et tenetur, animo litigandi , negavit et negat 
fore et esse vera; se omnino, et pro omni defensione, 
referons processui per eumdem dominum Petrum 
Cauchon facto ; declaravitque et declarabat qu6d de 
caetero, in hujusmodi causa comparere non intende- 
bat, consentiens etiam quod testes, per ipsos et corn- 
missarios ipsornm ubicumque deputandos, exami- 
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nandî, jur[ar]ent îpso nomine evocalo, sereferens om- 
nînoconscientiae ipsorum; dicens^ nomine antedicto, 
în defensione hujusmodi processus nullum praeten- 
dere intéresse^ nec velle contra hujusmodi articulos 
aliquid opponere aut dicere, nisi ut supra dixit. 

Ipse autem frater Jacobus Calciatoris dixit et asse- 
ruit quod, cum jam plures factae sunt citationes et 
evocationes în dicto conventu Fratrum Pr^dicatorum 
Belvacensium^ et per easdem citabatur quidam asser^ 
tus subinquisitor hœreticae pra^itatis^ quod in eodem 
conventu, a magnis temporibus citra, prout necadhuCi 
est aliquis inquisitor seu subinquisitor; et ne de cœ- 
tero, per taies evocationes seu citationes, fieret îd 
eodem conventu aliquod scandalum, petiit et requisi- 
vit quod amplius non fièrent, quia fratres ipsius con- 
ventus ex hoc erant mullum turbati. 

[Admissio articulonim in judicio, prsclusa reis via diccndi contra ipsw.] 

His igitur actis, ipsi Judices antedicti, super propo- 
sitis, responsis et requisitis hinc inde, suam ordinatio- 
nem seu appunctamentum dederunt^ in his scriptis : 

t< AuDiTis REQUISITI0NI6US vcstHs, visisquc citatio- 
nibustam generalibusquam specialibus; attentis etiam 
responsionibus^ declarationibus et aliis allegatis per 
venerabilem virum, magistrum Reginaldum (i) Bre- 
douille, promotorio causarum criminalium curias 
Belvacensis nomine; attentis etiam allegationibus et 
etiam excusationibus [praesentatis] per venerabilem 
virum, Priorem Ebroicensem, vice et nomine convcn- 
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tusFratrum Praedicatorum ciyitatis Belvacensis; yisa 
eliam certa declaratione, vice et nomine haeredura et 
exseculonim defuncti reverendi patris, domini Pétri 
Cauchon^pm pridem facla coram nobis : omnes alios 
citatos et vocatos tam specialiter quam generaliter, et 
non comparentes , reputamus et declaramus contu- 
maces. Deceriiimus articulos jamdudum , videlicet 
Xx. decembris, coram nobis présenta tos, et quorum 
admissionem usque ad praesentem diem ordinavimus 
difierendam, decernendo dictas partes lam generaliter 
quatn specialiter citandas fore, prout et citatae fuerunt, 
oblata eis copia articulorum prœdictorum^ sicut nobis 
légitime constitit atque constat, esse admissibiles et ad- 
mitiendos fore, prout et eos admittimus; viamque de 
cœtero eisdem citatis dicendi et opponendi aliquid 
contra hujusmodi articulos et eorum contenta prae- 
cludimus; ordinantes, super ipsis, in facto consisten- 
iibus, vestram inquestam fieri debere; assignantes 
vobis diem primam juridicam post Quasimodo (i), ad 
référendum inquestam coram nobis, in hac civitate 
Rothomagensi . In cujus inquestœ inchoationem per- 
sonaliter intendimus procedere , die prima juridica 
post festum beati Mathiœ (i), Parisius, in domo nostra 
episcopali; quam diem, cum diebus sequentibus, om- 
Dibos et siugulis sua interesse credentibus^ ad viden- 
dum jurare testes coram nobis, pro ipsorum actorum 
purte producendos, et ad dandum interrogatoria, si 
li.thidere voluerint, assignamus ; ordinantes de cœ» 
hajnsmodi causa procedi debere^ per edicta 
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publica in valvis ecclesiœ et Rotbomagensis solont 
et duntaxat affigenda , ad omnes actus, proat juris 
fuerit et ratiouis. » 

« Lecta pcr nos, episcopum Parisiensemj pro tribu» 
nali sedentem. Anno et die prœdictis, praesentibus ad. 
haec venerabilibus et scîentificis viris, magîstris Hec— 
tore de Coquerel, \icario général! domini archiepiscopE 
Rotbomagensis; Nicolao de Bosco, decano; Guillelnu^ 
Rousselj Johanne de Goujrs^ Johanne de Becco, cano— 
niais Rothomagensibus; Guillelmo Fertin, Ricardo 
Viarty Guillelmo Manchon, Johanne Veterîs, cum 
pluribus aliis testibus^ ad pn'Bmissa vocatîs specialiter 
et rogatis. » 

T«Dor antem dictamm litterarum citatorianim sequitnr, et est talis : 

ce JoHANNEs, misera tione divina archiepiscopus et dox 
Remensis, Guillelmus^ eadem miseratione Parîsiensis 
episcopus, et frater Johannes Brehalli, sacrae theo- 
logiae professor, ordinis Fratrum Praedicatorum, in rc- 
gno Franciae haereticae pravitatis alter inquisitor^ jV 
dicès delegati seu commissarii , una cum reverendo in 
Ghristo pâtre et domino, domino Constan tiens! epi- 
scopo , nostro in bac parte collega , cum illa clausa : 
« Quatenus vos \el duo, etc.», quarumdam causamm 
nullitatis, iniquitalis, et injustitiae quorumdam proces- 
suum et sententiarum contra quamdam Jobannam, 
vulgariter nuncupatam la Pucelle, perdefunctosbonae 
mémorise dominos Petrum Cauchon, tune episco* 
pum Belvacensem, et Johannem Magistri, subinqui- 
aitorem bœreticse pravitatis in diœcesi Belvacensii 
instante quodam magistro Johanne de Estiveto, pro- 
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motore per eosdem episcopum et subinquîsitorem 
constituto,nulliter et de facto, ut praeteiiditur, facto- 
rum et latorum ; et expurgationis de falso dictée Jo- 
hannœ impositorum per eosdem assertos judices et 
promotorem, a sanctissimo domino nostro , domino 
Calixto, divina providentia papa tertio, specialiter dé- 
putât! : universis et singulis abbatibus, prioribus, de- 
Ganis^etc. (i). Noveritisnosolim litteraspraefatidomini 
Callxti, domini nostri, divina providentia papae tertii, 
cam ea qua decuit reverentia nobis , per venerabilem, 
scientificum et egregium \irum, magistrum Petrum 
Maugier^ decretorum dociorem, in jure canonico pe* 
ritum, instantibus et requirentibus Petro d^Arc , mi- 
lite, ac Ysabelle, ejus matre, stipulantibusque pro 
Jobanne d'Arc, fratre ejusdem Pétri d'Arc, Tuliensis 
diœcesis, in dictislitterisapostolicisdescriptisetnomi- 
Datîs^ récépissé; necnon earumdem litterarum aposto- 
licarum vigore , citationem legitimam ad certam et 
oompetentem diem, contra et adversus reverendum in 
Christo patrem, dominum Guillelmum, episcopum 
Belvacensem, et Subinquîsitorem haereticœ pravitatis 
indiœcesi Belvacensi constitutum, atque Promotorem 
uegoiiorum et causarum criminalium dictœ curiae Bel- 
Tacensis , décrépisse. Ipsaque citatione débitée exsecu- 
tioni demanda ta, coram nobis, Rothomagi, in aula ma- 
jori archiepiscopali Rothomagensi , pro tribunali se- 
dentibus, personaliter comparentibus venerabilibus 
viris, magistro Simone ChapitauU, in artibus magistro 
et in jure canonico licentiato , promotore per nos in 
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hujusmodi causis coustituto, necnon venerabili viro, 
magistro Guillelmo PrewsteaUy procura tore dictomm 
Fetri, Ysabellis et Johannis dArc^ de cujus mandatOi 
in actis causae hujusmodi legitlmis constat documentis: 
ipse magister Guillelmus, nomine quo supra ^ dictam 
cîtationem, una cum ejus exsecutione, facto, realiteKr 
et in scriptis reproduxit; dictorumquç episcopi Bel-^- 
vacensis, subinquisitoris et promotoris , et aliorinHi 
citatorum, in eadem citatione contentorum, conti^ii 
maciam accusavit ; et , in eorum contumacia, petiit 
nobis et humiliier requisivit quatenus nos, Judîc^c 
compétentes in hac causa nullitatis et expurgatioi^ 
dictae Johannae, decernere aut saltem dictam diem ^^ 
aliam diem competentem, ad dictorum malitiam cifca 
torum convincendam^ continuare vellemus, prout ^ 
continuavimus. Qua die adveniente, comparentes C30- 
ram nobis in judicio, in dicta aula, personaliter supra- 
dicti magister Simon Chapitault , piomotor, et msK 
gister GuillelmusPr^(^o.y/eaz/^ procura tor, nominecfno 
supra, dictorum citatorumnon comparentium nec alj- 
quem pro se mittentium, contumaciam accusaverunt; 
ipsaquecontumacia accusa ta, petieruntet requisiverunt 
nos instantissime quatenus nos, in hujusmodi causa Ju- 
dîces compétentes, decernere et declarare vellemus, 
[sibi] atque eisdem partibus, ad tradendum petitionem 
suam, sive libellum, per modum articulorum sivein- 
terrogatoriorum aut positionum in scriptis, certain et 
competentem diem assignandam, prout et assîgnaTi- 
mus. Quo termino pendente, supim dictis partibus ja- 
dicialiter in dicta aula majori archiepiscopali Rotbo- 
magensi comparentibus, atque cita torum non compa- 
rentium, nec aliquem pro semittentium, contumaciam 
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aocusantibus^ ipsisqueper nos pro contumacibus repu- 
tetis: nosjudices fore compétentes inhujusmodi causa 
decreTimus , ntque fecimus prout in quadam schedula 
{Mpjrea, quam nos, archlepiscopus, pro tune in nostris 
teiiebamusmanibus[et] perlegimus, pleniuscontinetur, 
el quœ in actis hujusmodi causae fîdeliter registratur. 
Qoa sic perlecta, praefatus magister Guillelmus Prei^os- 
i0aUf facto, realiter et in scriptis , nonnuilos produxit 
asrticulos, petendo et requircndo certum et competen- 
tem terminum dictis citatis non comparentibus, ad di- 
eendnm et excipiendum, verbo vel in scriptis, quidquid 
dioere vel proponere [vellent] contra dictos articu- 
Im, per nos prœfîgi (i). Nos igitur, siipplicationem et 
requestamforejustain et i^tionabilem attendentes, ac 
in hujusmodi causa nullitatis et expurgationis, secun* 
dam Deum et justitiam^ et prout fuerit juris et rationis, 
procedere volentes : citationem praepetitam , contra 
dictes citatos et contumaces, per edictum publicum, et 
tam generaliter quam speciaiiter, tamadlocum,civita- 
tem et ecclesiam Bel vacenses, quam ad valvas Rothoma- 
geosis ecclesiae, scilicet ad diem primam juridicam post 
dominicam primam Quadragesimae» qua in sancta Dei 
ecclesia cantabitur Inwcaçfit, sub infrascripta forma 
decrcTimus. Hinc est quod Yobis omnibus et singulis, 
in yirtute sanctœ obedientiœ, et sub pœnis suspensio- 
nis et excommunication is, quam vel quas in vos et 
irestrum quemlibet feremus, nisi feceritis quod man- 
damus, districte praecipimus et mandamus qua tenus, 
ad hujusmodi mandatum nostrum exsequendum, alter 
vestrum alterum non exspectet, nec unus per alium se 
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excuset. Eumdem dominum epîscopum y et subinquw 
sitorcm dictae haereticae pravitatis in dicta diœcesi Bel- 
Tacensi conslitutuuiy ac promotorem negotiorum cri— 
niinalium dictae curiae Belvacensis^ omnesque alios et 
singulos, cujuscumque dignitatis, status, sexus, gradus. 
et conditionis exsistant, sua, communiter vel divisim, 
intéresse credentes, ex parte nostra, imo verius apo^ 
stolica, peremptorie citare curetis; quos et eorum 
quemiibet nos etiam, tenorepr^esentium, citamus, ut,, 
dicta die prima juridica post instantem dominicain^ 
qua cantibitur in snncta Dei ecclesia Invoca^^it, et nos^ 
in aula majori archiepiscopali Rothomagensi , ad junt. 
reddendum, pro tribunali scdcbimus, aul aller nos— 
trum, sive subdelegatus aut subdelegati a nobis autal— 
tero nostrum , sedebit aut sedcbunt, per se vel procu — 
ratoressuos idoneos, ad causam hujusmodi specialiter* 
constitutos et sufficienter instructos : Rolhomagi iiB. 
aula praedicta, compareant in judicio légitime coraim. 
nobis y aut altero nostrum, sive subdelegato aut sub — 
delegatis nostris, ad dicendum et opponenduiù, verbo^ 
vel in scriptis, quidquiddicere seu opponerevoluerînK:^ 
contra positionesct articulos in hujusmodi causa dato^^ 
et productos , in quantum articuli , et respondendun^B- 
eîsdem y in quantum positiones exsistant seu esse cen— ^- 
seantur, in causa nullitatisetexpurgationis hujusmodi^ 
necnon ad videndum et audicndum voluntatem set^ 
ordinationem nostram, seu nlterius nostrum, aut sub — 
delegati sive subdelegatorum, de et super admissionc? 
vel rcpulsione dictorum positionum et articuloruirm 
prœdictorum ; et ad procedeiidum in hujusmodi causai 
secundum casus et narrntionis exigentiam usque ad 
dccisionem dictae causse, inclusive, prout juris fuerift 
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et rationis. Si vero prœfatos episcopum y subinquisito- 
rem et causarum critninalium promotorem invenire 
personallter non possetis, cltetis eosdem in domibus 
faabitationum suarum, si ad easdem Tobis pateat tu- 
tus accessus; alioquin in ecclesia cathedrali BeWacensi, 
per affixionem prœsentium, seu earumdem veram 
oopiani, manibus notariorum infrascriptorum signa- 
tam; necnon contra omnes alios et sin^ulos sua in- 
teresse credentes, ad valvas ecclesiae Rothomagensis , 
quando in ipsis ecclesiis popuhis fidelium venerit ad 
divina nudienda, et in aliis locisde quibusfueritis re- 
qnisiti seu aller Testrum fuerit requisitus, et alias^ ta- 
iller qnod hujusmodi citatio ad ipsorum episcopi^ 
subinquisitoris et causarum criminalium promotoris, 
et omnium aliorum et singulorum sua interesse cre- 
dentium, debeat et prœsumatur verisimiliter noti- 
tiam pervenire ; certifîcantes eosdem episcopum ^ sub- 
inquisîtorem et promotorem, atque omnes alios sua 
intéresse credentes, quod, sive in diclo citationis ter- 
mine comparuerint coram nobis, autaltero nostrum, 
sive subdelegato aut subdelegatis, sive non : nos in hu- 
jusmodi causa procedemus ad instantiam partium 
coram nobis légitime comparentium, aliorum absentîa 
seu contumacia non obstantc. Et quid inde feceritis, 
nobis fîdeliter rescribatis. Datum etaclumjudicialiter, 
coram nobis pro tribunali, in praefala aula arcliiepisco- 
pali Rothomagcnsi , sedentibus, sub sigillls nostrum , 
Giiillelmi,episcopiParisiensis, etJohannisBrehalli, in- 
quisitoris prœfati , in absentia sigilli prœfati reveren- 
dissimi patris , domini archiepiscopi Remensis. Anno 
Domini mcccclv., indictione quarta, niensis vero de- 
cembris die vicesima, ponlificatuspraefati sanctissimi in 



276 PROCÈS 

Christo patris et domini nostri, domini Calixti, papas^ 
tertii y anno primo. Praesentibus ibidem reverendo ac; 
^enerabilibus in Christo patribus et dominis, Episcopo 
Dimitriensi ; Johaune y Sancti Audoeni ^ et Johanne , 
SanctâeKatharinae-in-lMonteRothomagensi,abbatibiis; 
magistris Hectore de Coquerely vicario generali do- 
mini archiepiscopi Rothomagensis ; Nicolaode Bosco, 
decano ; Johanne de Goujrs, Johaune du Bec, cano- 
nicis Rothomagensibus; cum pluribus aliis doctoribus 
et licentiatis^ testibus ad praemissa vocatis specialiter 
et rogatis. » 

« Et ego, Dionysius Comitis, presbyter Constas- 
tiensis dicecesis, etc., dictorum articulorum prodac- 
tioni f termini assignationi , caeterisque prœmissis 
omnibus et singulis, dum, sicut prœmittitur, dice* 
rentur, agerentur, et coram diclis dominis Judicibus 
fièrent, una cum prœnominatis testibus, praesens in- 
terfui, eaque sic fieri vidi et audivi. Ideo his praesen- 
tibus litteris , manu aliéna fideiiter scriptis , signam 
meum solitum, una cum subscriptione magistri Fran- 
cisci Ferrehouc, conscribae mei, apposui , requisitus 
et rogatus, in fidem et testimonium omnium et singa- 
lorum prœmissorum. » Sic signa tum « D. Comitis. « 

((Et me, Francisco /^(^rr^èoac^ clericoFari$ien8i,elc.| 
qui dictis comparitioni, articulorum production!, de- 
creto, citationi, caeterisque prœmissis omnibus, dum, 
sicut praemittitur , dicerentur , agerentur et fièrent, 
una cum prœnominatis testibus, prœsens interfuii 
eaque sic fieri vidi et audivi. Ideo huic prœsenti cita- 
tioni, seu edicto in formam publicam redacto, manu 
alterius fideiiter scripto , me aliis negotiis légitime 
prœpedito, signum meum publicum et fieri solitum 
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apposai y requîsitus et rogatus^ in fîdem et testimo- 
Qiam omnium et singulorum praemissorum. » Sic 
Mgnatum cr F. Ferrebouc. » 

Et in dorso: u Anne Domini mccgclv., die lunae 
dona februarii, présentes originales litterae^ de man- 
lato dominorum Judicum in albo nominatorum, fue- 
rant exsecutioni demandatae, per affixionem et dimis* 
lionem earum in valvis ecclesiae Rothomagensis y dum 
io ea divina celebrabanlur et populus ibidem aderatad 
ea audiendum; necnon post remotionem ipsarum , ne 
perderentur, per dimissionem [copiae] seu dupli ea- 
mindem, ab ipsa die lunœ usque ad octa\am diem 
indesequentem. » Sic signatum (r Socius. » 

Deiode sequitur tenor relationis : 

cr Reverendissimo ac reverendo in Ghristo patribus 
domino Johanni, miseratione divina archiepiscopo et 
daci Remensi , et Gaillelmo, eadem miseratione Pari- 
siensi episcopOy etc. (i). Cum omni reverentia et ho- 
nore noverint patemitates vestrae metuendîssimse, me, 
Girardum Toussaint, publicum apostolica et imperiali 
anctoritatibus notarium, dieduodecimamensis februa- 
rii^ anno Domini mcccclv., vigore vestrarum littera- 
Tum citatoriarum , mihi , pro parte honorabilium 
TÎromm Pétri d'Arc, militis, Johannis dArc, ac 
Ysabellis, eorumdem matris, nominatorum in eisdem, 
praesentatarum ; accessisse ad civitatem Belvacensem 
atque ad personam reverendi in Christo patris, do- 
mini episcopi Belvacensis, necnon promotoris ejus- 
dem negotiorum criminaiium dictae curiae Belvacen- 

(I) La formule de la citation précédente répétée au lUtif. 
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sis, eosdemque , secundum formam et teuorem dlcta- 
rum vestrarum litterarum citatoriarum , citasse ad 
diem, locutn et horam in dicto vestro mandate latins 
declaratos. Qui quidam dominus episcopus et promo- 
tor mihi responderunt quod non habebantintei*esse, 
prout alias declaraverant, et ulterius se referekant ad 
arbitrium et bonam discretionem vestrum (i), domi« 
norum Commissariorum ; ulterius dicentes quod , de- 
clarato tempore in vestris litteris citatoriis, dominu&> 
Petrus CauchoHy erat episcopus, cui vos, reverendis— 
sime pater, domine Remensis archiepiscope, succes- 
sistis; et quod, tempore processus facti contra dictam 
Johannam, ipse Cauchon erat absens a villa Belvacensi, 
et in altéra obedienlia. His non obstantibus, eisdemet 
cuilibet eorum pnpsentavi et realiter obtuli copiam 
citationis etarticulorum, de quibus in citatorio vestro 
mentionatur; quam recipere noluerunt. Praesentibus 
ad haec magistris Johanne de Frocourt, Guillelmoi/e 
Grosmesnily canonicis Belvacensibus, testibus ad prs- 
missa vocatis specialiter et rogatis. Et insuper, pro 
ampliori exsecutione facienda, copiam dictarum ves- 
trarum litterarum citatoriarum, manibus venerabi- 
lium virorum magistrorum Dionysii Comitis et Fran- 
cisci FerrebouCf publicorum auctoritate apostolica 
notariorum, et hujusmodi causœ coram vobis scriba- 
rum, ad val vas majoris ecclesiae Belvacensis affixam 
apposui et admisi; praesentibus venerabilibus viris, 
dominis, Johanne Quignon y cauonico Belvacensi, 
Dionysio Clerici, Johanne Yngier, et Johanne le Fia* 
ment, cappellanis dictœ ecclesiae Belvacensis, testibus 

(1) Lei manuftcriu, VM/rorMm. 
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ad prœmîssa vocatis specialiter et rogatis. Dein dete- 

norem vestrarum litterarum pro posse exsecutioni de- 

mandavi, etaccessi adecclesiamPralriimPraedicatoruin 

Belvacensium, ibidemque inqulsivi si erat aliquis sub- 

inquisîtor, loquendo personalîter fratri Germano(i) 

de MoHaines, priori ejusdem ecclesiae. Qui mihi res- 

pondît quod nullum sciebat subinquisitorem in sua 

ccclesîa aut conventu. Ipsum tamen subinquisitorem, 

si quisesset, etomnes alios interesse credenles, citavi, 

prout mlhi mandabatur, ad personam dicti fratris 

Germani, palam et publiée. Qui ulterius mihi respon- 

ditquod non credebat quod erat aliquis cujus inter- 

esset, et quod nunquam viderat neque cognoverat 

illum inquisitorem in vestris litteris nominatum; se re- 

ferendo reverendis paternitatibus vestris. Deinde prae- 

sentavi et realiter obtuli copiam citationis et articulo- 

mm, quam recipere noluerunt. In cujus rei testirao- 

nium, praesentem meam relationem manu mea scripsi 

et signavi. Anno Domini mcccclv. , die duodecima 

mensis februarii. » Sic signatum « G. Toussaint. » 

[Subdelegatio M. Thonie Verelei G. Bourgeoia loco F. Johannis Brehalli.] 

ÂNNo et die prœdictis, praeFatus frater Johannes 
Brehal , inquisitor, asserens [se] in examinatione 
teslium, ubi forte expediens foret, interesse non posse, 
aliis praepeditus negoliis, cum in pluribus partibus 
expédiât testes examinari : idcirco ne , ob sui defec- 
tum, in hujusmodi processu deterius quidquam contin- 
geret, loco sui et pro se, ipse, ex ordinatione etbene- 
placito praefatorum dominorum Judicum, commis! t 

(I) Appelé Geremariu ci-dcMus, p. 133. 
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et ordinavit venerabilem et religiosum virum, magis- 
trum Thomain Verel , sacrœ theologiœ professorem, 
prout, per iitteras super hoc confectas^ latius conti- 
netur^ formam quae sequitur continentes : 

(( Frater Johannes Brehalli, ordinis Fratrum Prae- 
dicatorum, sacrae theologiae professor, haereticœ pra- 
vitatis in regno Franciae alter inquisitor, dilectis fra- 
tribus nostris, venerandae circumspectionis et magnat 
religionis viris, fratribus Thomae Verel et Guillelmo» 
Bourgoys, nostri ordinis Fratrum Praedicatorum , acr 
sacrœ tlieologide professoribus , saiutem in Domino» 
Ula quae nobis incumbunt onera eis iibenter commit- 
timus , quos litterarum circumspecta scientia et in 
agendis provîdentia recommendant. Nuper siquidem, 
cum reverendissimus ac reverendus in Ghristo patres et 
dominiy archiepiscopus Remensis et episcopus Pari- 
siensis, judices a sanctissimo domino nostro papa 
Calixto, quarumdam causarum nuilitatis processuuoi 
et sententiarum , olim per quosdam dominos Petrum 
Cauchon, episcopum Belvacensem, et JohannemMa- 
gistri, subinquisitorem haereticœ pravitatis in diœcesi 
Belvacensi, instante quodam magistro Guillelmo de 
Estiveto, asserto promotore causarum criminalium 
curiœBelvacensis^ contra quamdam Johannam âHArc^ 
Yulgarîter dictam la Pucelle, latarum et factorum, de- 
putati; tenorem rescriptieisdem a domino nostro Papa 
prœsentati insequentes^ nos ad hujusmodi causarum 
deductionem et examinationem, cum ipsis assumen- 
tes^certisterminisjam in hujusmodi causis judicialibus 
vocaverint (i); certosque judiciales actus exercueri- 

(1) Les luanufcrits, vocaierimux. 
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mus ; et adhuc restent exercendi, in cWitateParisiensi, 
in materia cujusdam inquestœ per eosdem reverendis^ 
simum et reverendum patres^ ad instantiam partium, 
facîenda; in quibus personaliter interesse, certis aliis 
ardais prœpediti negotiis, [non possumus] : de vestra 
et yestrum cujuslibet fidelitate, providentia ac cir- 
camspecta scientia confidentes , \os et vestrum quern-* 
libet, loco nostri, in hujusmodi causa subdelegamus , 
^obis Tices nostras plenarie committentes, donec eas 
ad nos duxerimus revocandas. Datum Rothomagi, sub 
sigiilo nostrO|<anno Domini mcccclv., die xvii. mensis 
februarii. » 

[Gontûiiatio termini ad refcrendam inquestas aisignati, reqairentibus actoribus 

conceftsa. ] 

Itbm, die ultima martii , anno Domini mcccclyi., 
indictione quarta , ponlificatus sanctissimi in Christo 
patris^ domini nostriCalixti, papae tertii, anno primo, 
instantibus et requirentibus partibus et promotore 
praefatis , seu eorum procuratoribus , terminum , per 
eos[dem] episcopum Parisiensem et fratrem Johannem 
Brehal, inquisitorem, alias eisdem assigna tum, ad ré- 
férendum suas inquestas coram ipsis, easque publican- 
dnm et publicari videndum, ipsi archiepiscopus et epi- 
«oopus praefati, ac frater Johannes Brehaly inquisitor, 
prorogaverunt et continuaverunt hinc ad diem mer- 
curii [post dominicam] qua in sancta Dei ecclesia 
cantabitur /u^iY^/^ (i); Tolentes pn'Bfatam suam con- 
tinua tionem, per suas patentes litteras, valvis eccle- 
sise Rothomagensis affigendas, quibuscumque sua in- 

(1) Celte Haie correspond au 51 avril li.Sf». 
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teresse credentibus intimari, insinuari et notîBcari. 
Quae continua tio per lltteras patentes, cujus ténor in- 
ferius deseribitur, notificata et insinuala exsistit. 

Ténor dictanim litteranim continoationis , et earum exsecationis , sequitor, 
et est talis : 

(( UniTersis praeséntes litteras inspecturis, Joha^nneb, 
di^ina miseratione archiepiscopus et dux RemensU, 
GuiLLBLMUSy eadem miseratione episcopus Parisiensis, 
et frater Johannes Brehal, sacrée theologiœ profes» 
sor, etc., salutem in Domino. Noveritis quod, canL 
dies prima juridica post instantem dominicam qmi 
cantabitur in sancta Dei ecclesia pro introitu misss 
Quàsimodo, sit assignata venerabili et circumspecto 
viro, raagistro Guillelmo Prewsteau , in jure civili 
licentialo, procuratori, et nomine procuratorio , ho- 
nestae mulieris Ysabellis dCArc , Pétri et Johannis 
dArc, actorum in hujusmodi causa; ad probandam 
suam intentionem, pro prima dilatione, super arti- 
culis in dicta causa productis , et per nos ad proban- 
dum admissis; deputatisque eidem magistro Guillelmo 
Prevosteau, nomine quo supra, nonnullis commissa- 
riis, nobisque, archiepiscopoet episcopo ac inquisitori, 
tam in civitatibus Claromontensi, Bituricensi, Picta* 
vensi, Turonensi, Âurelianensi, TuUensi et Parisiens!; 
necnon ad référendum sive publicandum a uobis et 
per nos, dicta die, in aula majori archiepiscopi Rotho- 
magensi , dicta et depositiones testium productorum 
et producendorum , si qui producerentur; qua dila- 
tione sic pendente , pro parte dictorum Ysabellis, Pétri 
et Johannis, coram nobis archiepiscopo , nonnulli 
testes fuerunt prodncti, recepti, jurati et examinati ; 
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iudigeantque et hobeanttlictî actores nonnulios alios 
testes, indiversjs dioecesibus etlocis, quos, dicta diia- 
tione pendente, minime producere potuerunt : qua- 
propter fuimus, per venerabilem et circumspectum 
TÎrum, magistrum Simonem Chapitault^ in artibus 
magîstrum et injure canonico licentiatum, promoto- 
rem in hujusmodi causa per nos deputatum , et per 
prœfatam Ysabeliem d'Arc, in villa Âureiianensi , 
coram nobis, Jobanne archiepiscopo, personaliter corn- 
parentem, quatenus aliam dilationem dictis actoribus 
dare et concedere \ellemus et dignaremur. Nos igitur, 
Judices supradicti , volentes in hujusmodi causa ma- 
ture, sancte et juste procedere, nolentesque jus par^ 
tium ob defectum probationis perire, dictam dilatio«* 
nem, sive prorogationem, a dicta die prima placitabili 
post Quasimodo, hinc ad diem mercurii post instan-* 
lem dominicam qua cantabitur in sancta Dei eccle- 
sia pro introitu missae Juhilate , nisi , etc. , alio* 
quÎD, etc., instantibus dictis promotore et Ysabelli, 
prœdictis, ac ex officio nostro, concessimus , proroga-* 
TÎmus et continuavimus, et tenore prœsentium pro- 
rogamus et continuamus ; decernentes commissarios 
deputatos, pendente dicta prorogatione^ procedere 
posse ad receptiouem , productionem et examinatio- 
nem testium intérim producendorum , juxta formam 
et tenorem commissionum alias per nos decretarum 
et concessarum. Quœ praernissa omnia et singula 
omnibus et singulis sua interesse credentibus, per 
affixionem praesentium ad \alvas ecclesiae Rothoma- 
gensis, ad instar edictorum publicorum, quœ olim in 
albo prœtorio scribebantur, intimamus et insinuamus. 
Incujus rei testimonium his praesentibuslitterissigilla 
duximus apponenda. Datum et actum Parisius, anno 
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Domini mgccclvk, post Pascha^ indictione quarU^ 
mensis vero martii die ultima i pontificatus praefatt 
sanctissimî in Christo patris et domini nostri^ domini 
Galixtii divina providentia papae tertii, anno primo, n 
Sic sisnatum : a D. Cgmitis et F. Ferrbbouc. » 

Cl 

Et in dorso : « Affixa iv. aprilis, per (i).... » 
Et alibi : u Deposita die xx. aprilis, alia affixa; prœ* 
sentibus magistris Simone de Mora , fratre Petro 5a— 
hier, Jolianne Neel et Guillelmo Merpelle. » 

[Continuatio altéra ejusdem termiDi.] 

Die autem décima octava mensis aprilis inde se- 
quentis , instantibus et requirentibus prœ&tis pro« 
motore et actoribus^ seu eorum procuratore, diem 
mercuriiy post dominicam de Juhilatej assignatam par* 
tibus prœfatis ad référendum inquestam seu inqnestas 
factas et faciendas , easque publicandum et publicari 
videndum, ipsi Johannes, archiepiscopus, Guillelmm, 
episcopus^ et frater Johannes Brehal, prœfati , conti- 
nuaverunt et prorogaverunt usque ad diem mercurii, 
post festum Âscensionis Domini (2)^ littei^asque suas 
hujusmodi prorogationis eisdem actoribus con cesse- 
runty sub tenore i nf raser ipto ; quas per affixîonem 
earumdem valvis ecclesiœ Rothomagensis insinuari et 
publicari yoluerunt. 

Ténor earamdeni lilteranun et eanim publicationis et intinualionift sequitur, 
et est talis : 

« Universis, etc. (3). Noveritis quod^ cum dies 
mercurii post Jubilate fuerit et sit assignata venera- 



( 1 ) Le DOIT) est en blaoc dans les maDuscrits. 
{Vj C'esl-à-diro le 1*2 mai. 
(3 Voyez ci-dessus, p. 28. 
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bili et circumspecto TÎro, magistro Guillelmo Preifos- 
teaUj în jure civilî licentiato , procuratorî et nomine 
;irocaratorio honeslœmulieris YsabellisÉ^'^rc, Petri 
^t Jobannis d!Arc, actorum in hujusmodi causa, ad 
irobandam suam intentionem, pro secunda dilatione 
"X secunda productione^ super articulis in dicta causa 
>roductis, etc.; nos, etc., dictam dilationem sivepro- 
rog^tionem, a dicta die mercurii post Jubilate, hinc 
id diem mercurii post instans festum Âscensionis 
Domini, nisi, etc., alioquin, etc., instantibus dictis 
actoribus ac ex oiHcio nostro^ concessimus, proroga- 
vimus et coutinuavimus, et tenore prœsentiumproro- 
gamus et continuamus; eisdem actoribus dilationem » 
pro tertia et ultima dilationibus et productionibus 
testium^ concedentes; decernentes commissarios de- 
patatos, penden te dicta prorogatione, procedere posse 
adreceptionem, productionem et examinationem tes- 
tinm intérim producendorum , juxta formam et te- 
norem commissionum alias per nos decretarum et 
coDcessarum. Quae praemissa omnia et singula^ etc. In 
cajos rei testimonium his praesentibus litteris sigilla 
nostra duximus apponenda. Datum et actum Parisius, 
sob anno Domini mcccclVi., indictione quarta, mensis 
Tero aprilis die décima octaya, pontificatus praefati do- 
mini nostri, domini Calixti, divina providentia papae 
tertii , anno primo. » Sic signatum : a D. Comitis et 
F. Ferrebouc. » 

Et in dorso earumdem : « Âffixa fuit haec prœsens 
littera per me, Socium Votes, notarium publicum^ad 
valvas ecclesiae Rothomagensis, anno in albo contento^ 
et die xxiv. mensis aprilis. » Sic signatum « Socius 
Votes. » 
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[ContinuaUo diei pro prxsentatione inquestamm a DD. Delegatis acceptati.] 

Item y dicta die mercurii post festum Ascensionis 
Domini adveniente, prorogata et conlinuata, utprae— 
mittitur, a die prima jaridica post instantem domini- 
cain diem qua in snncta Dei ecclesia cantatam fuifc 
Jubilate , et antea a die prima juridica post domini— 
cam qua in sancta Dei ecclesia cantatum fuît Quasi"- 
//20^o/ assigna ta eisdem partibusad référendum^ coram 
dominis Judicibus, ex parte dictorum actorum^ suas 
inquestas^ tam Parisius, Rothomagi^ Âurelianîs, quam 
in loco originis prœfatœ Johannae, auctoritate sua et 
per ipsos factns; casque inquestas seu depositiones et 
atteslationes testium in eisdem contentorum, ab ipsis 
et per ipsos publicari videndum et audiendum ; pro- 
cessurisque ulterius, prout foret ration is ; comparue- 
ruiit coram ipsis GuiIlelmo,Parisiensi episcopoetfratre 
iQ\ï2inxïe Brehal, iuquisitore, prsefatis, ipsis archie- 
piscopo Remensi et episcopo Constantiensi absentibus 
et in remotis agentibus, in majori aula domus archie- 
piscopalis Rotliomagensis , in qua, pro hujusmodi 
causa agltanda, sedere pro tribunali consueverunt: ve- 
nerabiles viri, prœfati magistri, Guillelmus Prevos- 
teau, nomine procuratorio ipsorum actorumet pro ip- 
sis, et JohannesVeteris, in arlibus magisteret in decre- 
tis licentiatus, nomine procuratorio prœfati magistri 
Simonis Chapitoull, promotoris inhac causa per ipsos 
constituti; et coram ipsis assignationi hujusmodi sa- 
tisfaciendo, se praesentaverunt, partiumque adver- 
sarum et omnium sua interesse credentium, non 
comparentium, quantum opus erat, contumaciam ac- 
cusaverunt. Ipsi autem hujusmodi diem pro prœsenta- 
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tione acceptantes, eam usque ad diem i:rastinam coo* 
tinuaverunty ex officio suo et allas. Praesentibus ad 
haec venerabilibus et scientificis viris, raagistris^ Hec- 
tore de Quoquerely utriusque jiiris doctore , vicario 
général! domini archiepiscopi Rothomagensisy Ro- 
berto Boivirij in jure canonico licentiato, el Johanne 
Hugonis, cum pluribus aliis, testibus ad praemlssa 
irocatis spécial! ter et rogatis. 

Ténor litteranim procaratorianini [dicti M. Johannis Yeteris] sequitur, 
et est talu : 

« In nomine Domini, amen. Per hoc praesens publi- 
cum înstrumentum cunctis pateat évidenter et sit 
notum, quod, anno ejnsdem Domini mcccclvi., îndîc- 
tîone quarta, mensis vero maii die décima quinta, pon- 
tificatus sanctissimi in Christo patris et domini nostri, 
domini Calixti, divina providentia papae lertii, anno 
secundo; înmei notarii publici , etc. (i), prœsentia, 
personaliter constitutus venerabilis et circunispectus 
▼îr, magister Simon Chapitault, dicens et asserens 
se, etc., comparerenon posse, etc. Idcirco, etc., fecit, 
constîtuit, creaTÎt, nominavitet solemniter ordinavit 
Tenerabilem et circumspectum Tirum , magistrum 
Jobannem Yeteris, in artibus magistrum et in jure ca- 
nonico licentiatum, etc., ad, etc., quascumque supplî- 
cationes et requeslas humiles faciendum; testes pu- 
blicari petendum et audiendum ; testes , litteras , 
instrumenta et quaecumque probationum gênera pro- 
duccndum; contra se producta dicendum; in causa 
concludendum, judicis officium implorandum et exci- 



(!) Voyez, pour les formules, ta procuration de maître Jean Le Reboun, 

p. 56;. 
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tandum; et generaliter ad omnia circa hoc necessaria. 
faciendum^ etc. (i) ». 

[Inquestis productis et receptis, aMÎgnatio reomm ad respo&dendnm 
deposilioniboB in eisdem contentis.] 

Dicta autem die crastina sequente, quœfuit dies jo — 
visy décima tertia maii^ assignala, ut prœmittitur, ad ré- 
férendum coram dominjs Judicibus inquestas, easque 
ab ipsiset per ipsos publicari videndum; coram dominis 
Judicibus, Guillelmo, Parisiensi episcopo, et fratre Jo- 
hanne Brehal, inqulsitore, praefatis, ipsis archiepis- 
copo [Remensi] et Constantiensi episcopo abseatibus; 
coraparentibus praefatis magistris Guillelmo Prevos- 
tenu et Johanne Veteris , nominibus antedictis. Qui- 
bus comparitionibus coram ipsis factis, ipsi procurato- 
res , asserentes plures fecisse testes examinari , tam in 
loco originis ipsius Johannae, quam Rothomagi, Pari- 
sius et Aurelianisy et alibi, formidabant tamen ne ali- 
qui testes eisdem propitii et utiles remansissent exami- 
nandi, aut propter eorum absentiam, aut temporis bre- 
vitatem, licet dies hodierna ad référendum et publl- 
candum esset eisdem assignata; quapropter hujusmodi 
publicationem (2), si aliqui testes sibi de novo^ aut ali- 
quœ inquestae in remotis jam factae testesque in casîbas 
a jurepermissis examinandi venirent; ut^ ipsa publica- 
tione nonobstante, testes hujusmodi seu inquestae re- 
ciperentur; petentes et requirentes, ab ipsis et per 
ipsos^ partes adversas omnesque et singulos sua inter- 



(1) La date et la soofcription comme ci-dessus, p. 264-265. 

(2) Voici un accusatif qui n'est régi par rien , et la phrase tout entière est tî- 
Imh^ * --••i- . Quapropter requirebant , extra hujusmodi publicationem, etc. 
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esse credentes, coram ipsis cTocatos , et non compa- 
rentes, reputari contumaces, et in ipsorum contumacia 
inquestas jam, per ipsos seu commissarios suos, vide- 
licet quondam ( i ) in loco originis ipsius Johannae, et per 
ipsos, tam Rothomagi, Parisius, quam Âurelianis et 
alibi, factas, et légitime coram ipsis exhibitas, recipere 
et admittere, ipsasque inquestas seu testium in eisdem 
contentorum depositiones seu attestationes, publicari 
et pro publicatis haberi ; ipsaque publicatione non 
obstante, si aliae inquestae aut testes, in casibus a jure 
permissis, evenirent, eorumdemreceptionemetpubli- 
cationem reser\are dignarentur et vellent, copiamque 
ipsarum inquestarum eisdem décernèrent (2); diemque 
partibus adversis et aliis sua interesse credentibus, per 
edicta publica, ad dicendum contra hujusmodi testes, 
seu eorum depositiones et attestationes, praefigereut. 
Uude ipsi Judices et Gommissarii praefati, auditis re- 
quisitionibus hujusmodi et visis per ipsos inquestis , . 
tam per ipsos et quemlibet ipsorum, quam per com- 
missarios suos, factas, et pênes ipsos exhibitas; partes 
adversas seu reos nominatim, omnesque alios et singu- 
los sua interesse credentes, coram ipsis evocatos et non 
oomparentes, reputaverunt et tenore praesentium re- 
putant contumaces ; in ipsorumque contumacia , in- 
festas, seu testium in eisdem contentorum attestatio- 
nes et depositiones^ publicaverunt, et praesentium te- 
Hore publicant ac pro publicatis habuerunt et habent ; 

(1 ) Les manoscnts portent quamdam. Les enquêtes do Barrois étaient déjà an- 
tennes, ajrant été faites dans le mois de janvier 1466. Voy. ci-aprés ch. V, $ 11. 

(7) Les manuscrits, decreverum, Eisdem se rapporte à partibus adversis sous- 
«ntendu ou omis par les greffiers. Enfin, il semble qu'avant décernèrent il 
ftudrait on infinitif, comme tradi ou communicari, 

II. 19 
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et , in signum publicationis hujusmodi y testium 
mina, et cognomina majoris partis testium , in pi 
cum, per alterum notariorum ipsorum ( j ), nomii 
runt et publicaverunt; decernentes copiam bujuM 
testium (2) dictis actoribus, partibusye adversis, 
nibusque aliis etsingulissua intéresse credentibo 
eam habere voluerint, dari et concedi (5); réservai 
de gratia speciali, eisdem actoribus quod, si aliqiu 
questœjamfuerint factae, autaliqui testes proplei 
rum absentiam, aut alias in casibus a jure perm 
fuerint reservati y quod nihilommus , si ante coi 
sionem causœ evençrint, recipiantur, publicenti 
partibus adversis, ad dicendum quidquid contn» 
dem dicere voluerint, [ commun icentur]; ordini 
etiam prœfatos reos » expresse nominatos , et alioi 
interesse credentes , fore et esse evocandos ad i 
primam mensis junii proxime sequentis, per edicti 
.blica in valvis ecclesiœ Rothomagensis affîgenda 
dicendum contra hujusmodi testes seu dicta eorum 
et depositiones seu attestationes, procedendumqui 
terius ut jus erit(4)« 

Datum et actum anno et die prœdictis; praeseni 
pnefatis magistris Hectore de Coquerel et Nicola 
Houpeifille et fratre Raymundo Converso, o« 
Fratrum Praedicatorum , cum pluribus aliis test 
adstantibus (5). 

( 1 ) Le mode de rédacdon saÎTÎ jusqu'à présent exigerait : per alterum m 
notariorum» 

(2) Plutôt testimoniormn, 

(3) Ces trois mot» manquent dans le manuscrit 5970. 

(4) Hanuscrit Notre-Dame : tu hujusmodi causa prout fuerit rationU, 

(5) Manuscrit Notre-Dame : Pra^tentibus ad ha^c prœfatis magisuis. I 
de Coquerel, fratre Petro MigecU, sacra iheologiœ profeuore, A^ 
Houppevilla , fratre Raymundo Converso, ordinis Fratrum Prœdicatonm 
pluribus aias, testibus ad prtemissa vocatit et rogatis. 
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CAPITULUM QUIINTUM. 

Tenores autem informationum , inquestarum et 
attestationum , tam ex officio mero, quam ad re- 
queslas promoloris et partium , factarum et recepta- 
mm, ut superius dictum est, sequuntur, et sunl taies. 

Harum autem informationum, aliœ factae [sunt] in 
loco originis Johannœ saepe dictae, super origine et 
ronversatione ejusdem; aliœ in civitate Âurelianensi 
et locis cîrcumvicinis , super factis et gestis; aliae in 
civitate Rothomagensi, super qualitate processus jam- 
dudum contra dictam Johannam agitati ; aliis concer- 
uentibus personas et processum praedictum. Factae 
sont autem aliquœ ex ipsis informationibus et inques- 
tis per ipsos dominos Delegatos; aliœ per eorum com- 
missarios, variis locis et temporibus, sicut inferius in 
singulis inquestis et informationibus est scriptum. 

I. 

INFORMATIO PR£A.MBUL4 ANNO MCCCCLII. ROTHOMAGI 
FACTA. 

[ Primo coram D. Cardioali de Estoutevilla.] 

In primis vero , quoniam reverendissimus in 
Christo pater et dominus, dominus Guillelmus (i), 

(f ) Gaillaume d'Estouteville , fils de Jean d'Estoateville, Grand Bouteiller de 
¥raoce. Élevé ehez les Bénédictins, il fut tour à tour prieur de Saint-Martin- 
^eflr-Cbamps, évéque de Maurienne puis de Digne. Eugène IV le fit cardinal en 
1437; en Hôl, Nicolas V l'envoya comme légat auprès de Charles VU, pour 
tâcher de faire cesser, entre lui et le roi d'Angleterre, une guerre qui favorisait 
les envahissements des Turcs en Europe. C'est pendant celte légaUon que le car- 
diMl d'Ëstouteville entreprit d'office {ex officio tnero), la révision du procès de 
Jeanne d'Arc , avec l'aide de Jean BrehaL II n'assista à l'audition des témoins 
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tituli Sancti-Martini-iii-Montibus , sacrosanctoe Ec- 
clesiae Romanœ presbyter, Gardinalis de Estoutevilla 
vulgariter nuncupatus, propter famam currentem et 
multa qiise quotidie, ejus legalione durante, super 
dicto processu contra dictam Johannam agitato, fere- 
bantur, assumpto secum prsedicto venerabili pâtre, 
magîstro Johanne Brehal, inquisîtore, nonnullas în- 
formationes praeambulas et prœparatorias fecit et fierî 
ordinavit, in civitate Rothomagensi et alîbi; quas qui- 
dem informationes , quia, obstante recessu suo, pro- 
cedere, sicut speraverat, ad decretum citationis et ad 
examinationem processus non potuit^ censuit apud 
ipsum Inquisitorem et notarios dimittendas : idciixo 
prœfati domini Delegati dictas informationes, in hujus 
processus principio, de manibus Inquisitoris prsefati 
ac notariorum qui eas scripserunt, nobis praesentibus, 
rcceperunt, et easdem, tanquam praeparatorias et prae- 
ambulas, hic primo, inter alias informationes et in- 
questas, ordinaverunt praemittendas. 

[ Ténor ardculomra super quibus interrogati fuerunt testes in dicta informatiooe 

aaditi.] 

Sequuntur ergo articuli super quibus examinât! 
fuerunt testes infrascripti , per praefatum reverendîs- 
simum patrem in Christo , dominum Cardinalem de 
Estoutevilla, tituli Sancti-Martini-in-Montibus pres- 
byterum cardinalem , Sanctae apostolicae Sedis de 

que jusqu'au G mai. Parti de Rouen pour se rendre à Paris, il y réForma aucon^ 
mencement de juin les statuts de l'Université. Le 9 du même mois, il décer- 
nait à Orléans des indulgences pour l'observation de la fête annuelle du 8 mai. « 
Enfin il alla de là présider rassemblée de Bourges, tenue par le clergé gallicta.^ 
pour l'observation de la Pragmatique. L'archevêque de Rouen éunt mort sui 

ces entrefaites, et le chapitre ne pouvant s'accorder sur le choix de sod suc 

cesteur, le Pape transféra à Rouen le cardinal- évéque de Digne. Guillaoïii^v' 
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latere Legatum in regno Franciae, et venerabilem 
▼îruin, fratrem Johannem Brehal , sacrae theologiœ 
professorem, in regno Francise alterum hœreticae pra- 
TÎtatis Inquisitorem ^ in facto Johannœ dictœ la Pu- 
celle. 

« I. In primis^quoddefunctusdominus Petrus Cau- 
chon, tune episcopus Belvacensis , afiectu movebatur 
inordinato (i), faciendo processum contra defunctam 
Johannam, vulgariler dictam la Pucelle; quodque, 
quia ipsa Johanna fuerat in exercitu contra Angli- 
coSy ipse prosequebatur eam et odiebat^ sitiens illius 
mortem omnibus modis quibus œstimari posset. 

ce II. Item, quod etiam dictus episcopus requisivit 
a domino duce Burgundiae et domino comité de 
Zig/y^ (2) , per litteras summatorias, in quibus re- 
quirit quod primo prœfata Johanna tradatur régi 
Angliœ, Ecciesiam in hoc postponens. Et iterum pe- 
tebat eam sibi dari et expediri; et hoc, pro deti- 
nentibus illam seu capientibus solvere sex millia fran- 
corum promiltendoy deinde decem millia; non curans 
quantum daret, dummodo illam haberet. 

(cIII. Item, quoddicti Anglici vehementer eam tî- 
mebant, et propterea quaerebant, omnibus exquisitis 
viis, illam morti tradere, ut dies suos finiret, nec 
amplius terreret eos. 

w IV. Item, quod praefatus episcopus fovebat partem 



d'Ettouteville retourna peu de temps après à Rome , où il passa presque tout 
le reste de sa vie, et mourut doyen des cardinaux en 1483. {Gallia christ. _, 
t XI, col. 90. — Mémoires de Jacques Dcclsacq, liv. I , c. 20. — Lenglet du 
Feesrot, Hist. de Jeanne d*Arc , 1. 1 , p. 270.— Duboulài , Hist. univ. Paris , 
t. V, p. 66Î.) 

(1) Les manuscrits, effectu movebatur inordinate. 

(2) Jean de Luxemltourg. Voyez t. 1 , p. 3. 
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Anglicorum; et, antequam cognosceret de causa, per- 
misit (i) quod dicta Johanna esset posita, etîam ab 
iiiitio sui processus, in Castro Rothomagensi, in car- 
ceribus profanis et in manibus inimicorum , licet 
fuissent boni et décentes ecclesiastici carceres, in qui* 
bus légitime custodiri posset et recludi, quantum- 
cumque criminosi in fide culpabiles. 

« y. Item^ quod dictus episcopus non erat judex 
competens , prout fréquenter ipsa Johanna contes- 
tata est, eum calumniando. 

« YI. Item, quod dicta Johanna erat simples puella, 
bona et catholica, sua peccata fréquenter confiteri 
desiderans et missam audire ; ita quod ex fine constare 
potuit adstantibus ipsam esse fidelem et christianam. 

« VU. Item, quod ipsa Johanna pluries professa est 
in judicio quod omnia facta sua et omnia dicta judicio 
Ecclesiœ et domini nostri Papœ submittebat; quod* 
que illa quae dicebat, videbantur magis a bono Spiritu^ 
quam a malo , procedere. 

«YIIL Item, quod ipsa Johanna minime intellexit 
quid esset Ecclesia , quando interrogabatur de sub- 
mittendo seEcclesiae, neque pro congregatione fide- 
lium illud verbum afiirmabat ; sed credebat et intellige- 
batquod Ecclesia illa, dequa interrogabatur, essentilli 
ecclesiastici qui ibierant,partem Anglicorum foventes. 

« IX. Item, quare condemnata fuerit [sicut] relapsa, 
cum se vellet Ecclesiae submittere. 

« X. Item, quod, postquam fuit condemnata adre- 
vocandum, et assumendum (2) habitum muliebrem, 
coacta fuit reassumere habitum Tirilem. Propter quod 



(1) Les manuscrits promisit. 
(9) Manuscrits, assumere. 
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jodices prœtensî judicaveruDt eam relapsam, non 
^aerentes reductionem ejus, sed mortem. 

ce XLIteniyquody licet constaret judicibus quod ipsa 
Fohanna judicio et determinationi sanctae matris Ec- 
desiœ submiserat se, et quod fidelis et catholica exsis- 
teret; nihilomlnus tamen judices, nimium faventes 
Ànglicis seu eorum terrorem et impressiones sustinere 
non valentesy eam ut hœreticam pœnœ ignis injus- 
tissime condemnarunt. 

ce XII. Item, quod deprœmissis omnibus et singulis, 
acilicet de condemnatione ipsius Johannae, odio et inor- 
dinato favore judicum, fuit et est publica fama et vul- 
garîs asscrtio, commune dictum ac notorium , in ci- 
Titate et diœcesî Rothomagensibus et in toto regno 
Franciœ. » 

Sequitur citatio virtote cujus testes fuenint citati. 

c< GuiLLELMUS, miseratione divina tiluli Sancti- 
Martini-in-Montibus, sacrosanctiae Romanœ Ecclesiae 
;>resbyter , Cardinalis de Estoutevilla vulgariter nun- 
mpatus, in regno Franciœ, Delpbinatu, ducatu Sa- 
!>atuliae et singulis Galliarum provinciis , apostolicae 
Sedis legatus; et frater Johannes Brehalli , ordinis 
Fratrum Prsedicatorum, sacrœ theologiae professor, 
hœreticœ pravltatis in regno Franciœ^ auctoritate apo- 
stolica inquisitor deputatus, in bac parte conjudices; 
presbyteris omnibus et singiilis, curatis et non cura- 
lis, caeterisque personis ecclesiasticis, notariiset ta- 
bellionibus publicis, ubilibet constitutis, ad quem 
sea quos nostrae praesentes litterœ4>ervenerint exse- 
quendœ, salutem in Domino. Vobis et vestrum singu- 
lis mandamus qua tenus citetis peremptorie, coram 
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nobis in maiierio archiépiscopal! Rothomagensi , ad 
diem certain et competentem , non feriatam y de qusr 
a latore prœsentium fueritis requisiti^ reverendum ia 
Christo patrem et dominum^ dominum Episcopum 
Dimitriensem ; Johannem Autin; dominum Thomam 
Marie, priorem Sancti Michaelis^ juxta Rothomagum; 
dominum Petrum Migecii, priorem de Longavilla- 
GifTardi; magistrum Andream ilfar^am^^ canonicum 
Rothomagensem ; Guillelmum de Biguars (i), armi- 
gerum; magislrum Gûilielmum Fortin; magistrum 
Micolaum de Houppesfille , dominum Johannem Mcu^ 
sieu; dominum Guillelmum Manchon; fratremBar- 
dinum de Petra; fratrem Martinum Ladvenu; domi- 
num Nicolaum Taquel; Petrum Cusquel; fratrem 
Johannem Pasquerel; Ricardum de Groucheto et Jo- 
hannem Façé; laturos testimonium veritatis in quo- 
dam negotio inquisitionis [tangente] processum fideî 
dudum contra quamdam Johannam, vulgo Puellam 
vocatam, per quemdam quondam Belvacensem epi- 
scopum et assertum Subinquisitorem fîdei, agitatum, 
et super articulis in hujusmodi negotio datis, pro parte 
promotorîs dicti negotii; cum intimatione quod ipsam 
Episcopum ab introitu ecclesiœ , et alios supradictos 
suspendemusy aliosqueexcommunicabimus^nisi coram 
nobis comparuerint. Quid inde feceritis, vos qui prae- 
sentes fueritis exsecuti, nobis fideliter rescribatis. 
Datum anno Domini mccclu., die jovis post Jiihi^ 
laie (2). » Sic signatum (c Socius. >) 

(1) Guillaume de Bigars, seigneur de la Londe, était un gentilhomme nor- 
mand , dont le nom paraît souvent dans les Chroniques de Charles VU. Malgré 
la ciution du Cardinal , il n'a pas déposé dans Tinformation , non plus que 
Guillaume Fortin, qui est nommé après lui. 

(îj 11 y a quelque erreur dans Ténoncé de celte date , car jubilate étant le 
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[ J)epo8iu'ones testium.] 

Sequitur informatio praeambula, seu prœparatio 
facta per reverendum in Christo patrem et dominum^ 
dominum Guillelmum , miseratione divina titulî 
Sancti-Martini-in-MontibuSy sacrosanctae Ecclesiae 
Romanœ presby terum , Cardinalem de Estoutevilla 
Yulgariter nuncupatum , in regno Franciae singulis- 
qae Galiiarum provinciis, apostolicœ Sedis legatum, 
et JoliannemBrehalli; ordinis Fratrum Praedicatorum, 
sacrœ theologîae professorem, haereticœ pravitatis in 
regno Franciae inquisitorem, auctoritate apostolica, 
deputatum, in bac parte conjudices, fama publica 
referente super bis quœ olim perperam et erronée 
gesta fuisse dicebantur contra quamdam Johannam, 
Fuellam vulgo nuncupatam , in processu contra eam, 
per tune episcopum BelTacensem et Subinquisitorem 
fidei, sub dominio régis Angliœ, agitato. 

D. GUILLELMUS MANCHON. 

Primo dominus Guillelmus Manchon, presbyter, 
notarius curiœ archiepiscopalis Rothomagensis, œtatis 
quinquaginta octo annorum , vel circa ^ juratus et exa- 
minatusanno Domini MCCCCL1I., diemartis, secuuda 
mensis maii. 

Super I. articuloy dicit, per suum sacra mentum^ 
articulum esse verum, quia audivit, et per litteras 
etiam intellexit; et hoc est notorium. 

troisième dimanche après Pâques (30 avril 1452], le jeudi d'ensuite serait 
le 4 mai , et par conséquent la citation postérieure de deux jours à la com- 
parution des témoins. Voyez ci-après. 
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Super II. articulo; qui incipit : « Item quod 
etiam^ etc. », suo sacramento dicit esse verum, quo- 
niam audivit quod, postquam fuit dicta Johanna capta 
per unum de societate comitis de Lignjr, fuit ducta 
ad castrum de Beaurei^oir, et ibidem detenta per 
très menses; et deinde, per litteras régis Angliae et 
domini Belvacensis, fuit adducta apud Rothomagum, 
et posita in quadam caméra. 

Super III. articulo , qui incipit : « Item quod dicti 
Ânglici, etc. »^ dicit quod crédit quod^ si ipsa Johanna 
tenuisset partem Anglicorum, non ita rigorose proces- 
sissent contra ipsam Johannam sicut fecerunt. £t ne- 
scit aliud deponere. 

Super IV. articulo, dicit quod episcopus Belvacensis 
tenebat partem Anglicorum ; et viditquod, antequam 
dictus episcopus inciperet cognoscere de causa, jam 
erat ferrata dicta Johanna^ et deinde, postquam incepit 
cognoscere, dicta Johanna, sic ferrata, fuit tradita ad 
custodiendum quatuor Ânglicis, ab illo episcopo et In- 
quisitore fidei deputatis et adjuratis quod fideliter illam 
custodirent. Et crudeliter tractabatur, fueruntque 
sibi ostensa tormenta in fine processus (i). Et tune 
erat induta indumento virili, atque conquerebator 
quod non audebat se exuere, formidans ne, de nocte, 
ipsi custodes sibi inferrent aliquam violentiam; atque 
semel, aut bis, conquesta fuit dicto episcopo Belva- 
censi, Subinquisitori et magistro Nicolao Lqjrselleur, 
quod alter dictorum custodum voluerat eam violare; 
quibus Anglicis propterea, a domino de PFan^ik, juxta 
relationem ipsorum episcopi , inquisitoris et Loysel'- 

(I) Voyez t. 1, p. 399. 
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leur, minœ magnœ illatœ sunt^ si ulterlas id attentare 
praesumereDt; et^ de novo^ duo alii custodes commissi. 
Super V. articulé, dicit quod, si ille episcopus ip- 
sins Johannae erat judex competens, vel non, se refert 
ad jus; sed dicebatur quod apprehensa fuerat infra 
terrilorium et juridictionem suam, et quod de diœcesi 
sua non erat. Et scit quod contra eam processit usque 
ad diffinitivam[sententiatn], prout in processu conti- 
nelnr, ad quem se refert. 

Super VI. articulo, dicit quod nunquam 'vidit quod 
ipsa Johanna faceret aliquid haereticum, vel aliquid 
quod easet contra fîdem catholicam; imo vidit quod 
ipsa petebat sacramentum confessionis et missam au- 
dire; tamen de propositis contra eam, de Testibus, yI- 
sionibus Ângelorum et Sanctorum, etc., et aliis quae 
dedacta sunt in processu, se refert ad peritos. 

Dicit tamen quod fama erat quod ex odio et inimi- 

citia, et non pro veritate, judicabatur; itaque plures 

ex condemnatione sua yidit idem testis flentes; et in 

fine dierum committebat se Deo, beatœ Mariœ Virgini 

et Sanciis, cum magna devotione. 

Super VIL articulo, se refert ad processum. 

Super VIII. articulo, dicit quod de responsis ipsius 

Constat per processum. Scit tamen quod magister Jo- 

liannes De Fonte et duo fratres ordinis Praedicatorum 

fuerunt, per sex hebdomadas ante prolationem senten- 

tiae^ ad ipsam Johannam ad^ertendam ut se judicio 

ïlcclesiae submitteret, cum, judicio omnium^ viderelur 

lion intelligere factum ipsius Ecclesiœ. Qui quidem 

X)e Fonte^ propter metum Anglicorum et minas sibi 

illatas, aufugere coactus est; alii vero magistri cum 

laboribus pacem suam per trac tar un t. 

Dicit praeterea quod m.igister Johannes Lohier , 
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tune temporis in hac ciyitate Rothomagensi exsistens, 
Yocatiis dicere oplnionem suam super processu, videos 
quod per alios tute judlcari non poterat, Totum suom 
dédit quod non bene procedebant, et recessit, nolens 
ulterius insistere. 

Super IX. , dicit quod se refert ad processum. 

Super X. articulo, se refert ad jus. Dicit tamen 
quod, postquam fuit condemnata ad revocandum et as- 
sumpsit habituai muliebrem^ ipsa contenta de hujas- 
modi habitu^ ut videbat (i), petiit mulieres sibi dari 
cum ea, et mitti ad carceres Ecclesiae, et quod deti- 
neretur per viros ecclesiasticos ; et postmodum as* 
sumpsit habitum virilem y se excusando qaod, si 
fuisset missa ad carceres Ecclesiae, non assumpsisset 
ipsum habitum virilem, et quod, cum habitu muliebri, 
non fuisset ausa se tenere cum custodibus Ânglicis. 

Super XL se refert ad jus. 

Super XIL dicit quod, de captione, processu, incar- 
ceratione, condemnatione et exsecutione sic facUs, 
est publica vox et fama. 

Item dicit quod ipse loquens, tanquam notarius, 
scripsit responsa et excusationes dictée Johannae ; et 
contigit quod duo alii scriptores clam erant prope 
absconsi y qui in scriptura sua omittebant omnes ex- 
cusationes; et voluerunt judices quod loquens scri-^ 
béret modo suo, quod non fecit. 

F. PETRUS MIGECII. 

Venerabilis et religiosus vir, frater Petrus Mige^= 
cii (2), sacrœ theologiœ professor, prior de Longa_ - 

(1) Ou bien ut videbatur? 

(2) Vojeit. I,p. 6. 
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TÎlla-GiflTardi , œtatis septuaginta annorum ^ yel eo 
circa, juratus et examinatus dicta die martis, secunda 
mensis maii. 

Super I. articulo, dicit articulum esse verutn et no* 
torium. 

Super IL articulo, dicit quod ipsa Johanna fuit 
detenta infra castruin Rothomagense. 

Interrogatus de causis scientiœ , dicit quod yidit 
eam ex trahi. 

Super m. articulo, dicit quod, per deductionem 
processus, satis constat quod Ânglici magis procède* 
bant ex odii fomite quam zelo justitiœ, et quœrebant 
eam probare hsereticam ut infamarent ad hoc domi- 
num regem Franciae; et, ut crédit, erat eorum potis- 
sime intentio. 

Super IV. articulo, dicit quod episcopus Belvacen- 
sis fovebat partem Anglicorum. Et audivit dici quod 
dicta Johanna dire tractabatur in carceribus, et quod 
habebat ferra tatn in pedibus, quam in manibus; hoc 
tamen non vidit, quanquam in examine eam viderit. 

Dicit prœterea quod , nisi fuisset nociva Ânglicis , 
nanquam fuisset sic tractata aut condemuata, cum ti- 
merent eam plus quam magnum exercitum. 

Super y., dicit quod, de competentia judicis se re- 
fert ad jus; tamen dicit ipsam non fuisse oriundam 
de diœcesi Belvacensi. 

Super VL, dicit quod in ipsa Johanna non vidit aut 
novit aliquid quod esset contra fîdem, quodque major 
pars illorum qui viderunt exsecutionem ejus, eam la- 
mentabantur, dicentes quod esset contra eam ex odii 
fomite et injuste processum. 

Super y II. articulo, se refert ad processum. 
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Super yill.y dicitquod in responsis ipsius Jobaniue 
non novit aliquid quod non esset catholicum, praeter 
illas révéla tiones, quas dicebat se habuisse a Sanctis, 
et dictum habere (i); sed audivit ab ea quod habebat 
cor ad Deum, et ipsi Deo et Ecclesiae volebat obedire. 

Super IX. y dîcit quod judices sumpserunt occasio- 
nem condemnandi eam tanquam relapsam^exeo quod 
resumpserat habitum virilem, ab ea ablalum. 

Super X.,dicit quod non reputat esse haereticiim 
muHeri déferre habitum yirilem; imo yidetor sibi 
quod f qui sola illa occasione judicaret iilam haereti- 
cam, debei*et puniri pœna talionis. 

Super XI. f crédit articulum esse verum. 

Super Xll.y dicit quod, super depositis per eunii 
est publica vox et fama. 

F. BARDINU8 DE PETRA (2). 

Frater Bardinus de Petra, ordinis Fratrum Pk*aedi- 
catorum, œtatis quinquaginta quinqucannorum, Tel 
circa, juratus et exaniinatus die mercurii, tertia maii. 

Super I. articulo, dicit ipsum articulum esse ve- 
rum, quia viditeam captam in manibus Anglicorum. 

Super II. articulo, dicit ipsum articulum esse ve- 
rum, quia vidit eam in carceribus castri Rothomageo- 
sis, in quadam caméra satis tenebrosa, ferratam et 
compeditam aliquando. 

Super IIL, dicit quod, viso processu et aliis qua^ 
gesta fuerunt in processu, ipse crédit et judicat quocL* 
ipsi Ânglici ex odio et rancore processerunt adversu 



(1) Gallicisme , et t avoir pour dit» 

(2) C'eit le roéme qui est appelé ailleurs Ysambardus de Petra. 
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eam^ et nihil aliud quœslverunt nisi mortem ejus. 

Itemdicit quod ipse fuit in prima prœdicatione facta 
per magistrum Guillelmum Erardi, qui cepit pro the- 
mate : a Palmes non potest facere fruclum, nisi man- 
serit in vite », dicendo quod in Francia nunquam fuerat 
taie monstrum, sicut tune de eadem Johanha erat, quae 
erat sortilega, haeretica, schismatica, et quod Rex 
qui fovebat illam, talis erat, et quod vellct recuperare 
regnum per talem mulierem haereticam. Et propterea 
crédit quod fuerunt moti , inter alia, causa infamandi 
majestatem regiam. 

Super ly. articulo, dicit quod episcopus Belvacensis 
tenebat partem Anglicorum; et crédit quod ipse epi- 
scopus, dum incepit processum, jussit eam teneri in 
compedibus, et ipse episcopus Ânglicos ad custodien- 
dam eam deputavit, probibuitque idem episcopus 
quod nullus loqueretur cum ea, nisi de licentia ipsius, 
aut promotoris , Tocati Benedicite (i). 

Super V. articulo, dicit quod ipsemetaudivitquod 
dictus episcopus accommodavit hic territorium ; sed 
fuit capta in territorio ipsius episcopi. De aliis se refert 
ad jus. 

Super VI. articulo, dicit, pro prima parte articuli, 
se credere quod ipsa Johanna erat boua et vera catho- 
lica, quia ipse loquens fuit cum ea in fine dierum, in- 
ter flammas^ et in ore ejus habuit semper Juesus, di- 
cebatque quod non erat hœretica neque schismatica , 
proutsibi imputabatur in libello sibi tradito; suppli- 
cavitque loquenti quod, accenso igné, descenderet lo- 
quens cum cruce quam sibi exhiberet : quod ita fecit. 

(1) JJiat Jean d'Estifet. 
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Et post, loquendo exclamabat Jhesum; undeassistentes 

fuerunt provocati ad lacrymas. 

Super VU. articulo, dlcit quod in processu, ipsa 
multa dicebat; et, quando loquebatur de regno et 
guerra, \idebatur mota a Spiritu Sancto; sed dum 
loquebatur de persona sua, fîngebat plura; sed non 
crédit quod illa quse dicebat deberent eam condem- 
nare haereticam. Super residuo, se refert ad pro- 
cessum. 

Super VIIL, dicit quod ipse episcopus aliquando 
interrogavlt eam si vellet se submittere Ecclesiœ; quœ 
respondebat : « Quid est Ecclesia ? Quantum est de 
Tobis, nolo me submittere judicio Testro, quia estis 
inimicus meus capitalis ». Et deinde, postquam per lo- 
quentemfuit sibi dictum quodcelebrabaturConcilium 
générale, in quo assistebant plures praelati , etiam de 
parte sua , respondit quod se submittebat ipsi Concilio. 
Quo audito fuit dictum ipsi loquenti, per ipsum epi- 
scopum, quod taceret in nomine diaboli (i). Etulte- 
rius conquerebatur quod ipse episcopus nolebat quod, 
illa quœ faciebanl pro excusatione sua, scriberentùr; 
sed ea quae contra eam faciebant Tolebat scribi. Fuit- 
que interrogata an vellet se submittere judicio Papœ; 
quae respondit quod duceretur ad eum , et quod erat 
contenta. 

Super IX., dicit quod judicata fuit relapsa quia re- 
sumpsit habitum virilem. 

Super X., dicit quod non judicaret aliquain mulie- 
rem haereticam ex eo quod induat habitum virilem. 

(1) Manuscrit Notre-Dame, quod, taceret ex parte diaboli. Cette dernière 
leçon rend mieux la locution française , de par le diable. 
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Et ulterius dicitquod^ postquam revocavit, induit 
habitum muliebrem , et petiit duci ad carceres Eccle- 
siae : qnod non fuit sibi permissura. Imo, sicut ab eadem 
Johanna audivit, fuit per unum mngnîB auctoritatis 
tentata de violentia; proptcr quod, ut illa esset agilior 
ad resistendum , dîxitse habitum yirileniy qui in car- 
Gère fuerat juxta eam caute dimissus, resumpsisse. Item 
qaod, post resumptionem dicti habitus, vidit et au- 
diyitdictum episcopum, cum aliis Ânglicis, exsultan- 
tem et dicentem, palam omnibus, domino de PFarvik 
et aliis : « Capta est ! » 

Super XI. articulo y dicit quod crédit sicut in arti- 
colo continetur. 

Super XII. y dicit quod [de] captione, prœdicatione, 
oondemnatione , exsecutione , invocatione nominis 
JhesUy fuit et est publica vox. 

PETRUS CUSQUEL. 

Petrus Cusquel, ci vis Rothomagensis , œtatis quin- 
quaginta quinque annorum, vel circa, jura tus et exa- 
mina tus, dicta die. 

Super L articulo , dicit quod vidit ipsam Johannam 
articulatam per Ânglicos adduci. 

Super IL, dicit quod non vidit eam duci ad carceres ; 
aed vidit eam, bis aut ter, in quadam caméra castri 
Rothomagensis, versus portam posteriorem. 

Super III. articulo, dicit quod crédit quod quaere- 
liant Ânglici eamdem Johannam procurarc mori, ex 
invidia et displicentia boni quod faciebat. Et ulterius 
crédit quod ipsi Ânglici movebantur, inter caetera, ut 
ipsi infamarent dominum regem Franciœ quod haberet 
uuam mulierem haereticam et sortilegam. Et subdit 
II. 20 
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quod , nisi fuisset contra Anglicos et in exercitu , non 

fuisset factus talis processus contra eam. 

Super IV. artlculoy dicit quod ipse loquens, tera- 
pore processus, habebatmagnam habitudinem intrandi 
castrum, favore sui domini magistri Johannis iSon, 
magistri operum latomîae (i); et quod, de permissu 
custodum, bis carcerem ipsius Johannœ inlravit, eaaxh 
que in compedibus ferreis, et alligatam una longa ca- 
tena affixa cuidam trabi , vidit ; et in domo sua fîiit 
ponderata quaedam gabia (2) ferrea, in qua dicebatar 
eam fore recludi; non tamen vidit eam inclusam in 
dicta gabia. 

Super V. nrticulo, dicit quod audivit ipsam Johan- 
nam fuisse captam in diœcesi Belyacensi, et quod prop- 
terea cepit processum contra eam (5). Super aliis se 
refert ad jus. 

Super VI. articulo, dicit quod^ in çonscientia dicti 
loquentis, ipsa Johanna erat bona catholica, bonœ et 
honorabilis vitœ; et ita laborabat fama^ et omnes 
compatiebantur sibi. 

Super VU. se refert ad processum et jus. 

Super VIII. se refert ad processum. 

Super IX. articulo, dicit quod populus dicebat quod 
nuUa erat alia causa condemnationis suae, nisi re- 
sumptio habitus virilis, et quod ipsa non portaverat 
neque portabat ipsum habitum \irilcm, nisi ad hoc ut 
non complaceret armigeris cum quibus conversabat;et 
quod, semel in carceribus, eam interrogavit cur defc- 



(1) En français : maître de l'œuvre de maçonnerie. 

(2) Une cage. 

(3) Sic. Suppléer : dictux Petrtts Cauchon. 
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rebat dictum habituai TÎrilem; quae respondit ut supra. 

Item dicitquodaudivity die mortis dicte Johannse, 
1 magistro Johanne Tressart, secretario régis Ângliae , 
]nod erat inortua una fidelis christiana, et quod cre- 
debat animam ejus esse in manibus Dei et omnes 
icUiœrentes condemnationi ejus esse damnalos. 

Super X. se refert ad jus. 

Super XI. se refert ad jus. 

Super XII., dicit quod de prœmissis captione, incar- 
ceratione, condemnatione et exsecutione, fuit et est 
publica vox. 

F. MARTINUS LADVENU. 

Frater Martinus Ladvenuy ordinis Fratrum Praedi- 
catorum, œtatis quinquaginta quinque annorum. 

Super L articulo , dicit quod crédit articulum con- 
tinere i^eritatem. 

Super IL, dicit quod continet veritatem, quia vidit 
plaries eam in Castro Rothomagensi ^ sub custodia 
Auglicorum, in carceribus ferra tam. 

Super III. y crédit articulum continere veritatem in 
illa forma, creditque quod quœrebant Ânglici per pro- 
cessum infamare dominum regem Francise, eo quod 
secum unam sortilegam retineret. Et hoc per finem 
qui secutus est, verisimiliter crédit. 

Super IV., dicit quod episcopus Belvacensis tenebat 
partem Ânglicorum, et quod erât de consiliariis ipsius 
r^îs; quodque dicta Johanna modo articulato deti- 
nebatur; sed nescit si jubente ipso episcopo. Crédit 
tamen quod, pendente processu, dictus episcopus cus- 
todes eidem Johannœ deputaverit. 

Super V. articulo, dicit quod, super prima parte 
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arliculi, se refert ad jus, an esset judex competens vel 
non; sed crédit quod ex odio plus quam ex caritate, 
contra ipsam processerunt; nec crédit ipsam sic fuisse 
judicatam, si partem Ânglicorum tenuisset, vel con- 
tra eos non fuisset. 

Super yi. articulo, dicit quod plus eamdem Jehan- 
nam petentem et requirentem audivit de confessione; 
quam semper et in fine dierum suorum reperiit fide- 
lem et devotam. Item communis fama tenebat eam 
pro bona et catholica. 

Super VIL articulo, dicit quod se refert ad pro- 
cessum. 

Super VIII., dicit quod dicta Johanna pluries fuit 
interrogata utrum se submittcret judicio Ecclesiœ; et 
ipsa quaerebat ab interrogantibus quid esset Ecclesia; 
et dicta, dum responderetur sibi quod erat Papa et 
prœlati reprsesentantes (i)..., respondit quod sesub- 
mittebat judicio Summi Pontificis, rogando quod ad 
eum duceretur. Subjungens quod ipse testis, de licen-- 
tia judicum, antc latam sententiam, audivit eamdem^ 
Joiiannam de confessione, ac minislravit sibi corpus 
Ghristi, quod devotissime et cum lacrymis uberrimis, 
sic quodnesciret narrare, suscepit. 

Super IX. articulo, dicit quod resumptio dicti ha— 
bitus virilis fuit una de causis condemnationis sua^* 
Quoad residuum, se refert ad processum. 

Super X. articulo, crédit ipsum articulum contî- 
nere veritatem. 



(t) Les manuscriis portent ici une abréviation mal lue par les greffiers: 
cutam., La première déposition de Guillaume Manchon, rapportée ci-dessus, 
p. 13 , ^: « Le Pape et les prélats qui président en TÉglisc militante. • 
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Super XL, crédit articulum esse verum. 
Super XII., dicitquod de praemissls per eum depo- 
sitis, est publica vox et fama. 

Sic signatum : u Socius. » 

[Delegatio M. Philippi de Rosa in loco D. Cardinalis alio recedentis.] 

i< GuiLLELMUs, miseratione divina tituU Sancti-Mar- 
tinl-in-Montibus , sacrôsanctae Romanae Ecclesif'B 
presbyter, Cardinalis de Estoutevilla Tulgariter nun* 
capatus , in regno Franciae singulisque Galliarum 
proTÎnciis, apostoHcae Sedis legatus, dilecto nostro 
magistroPhilippode Rosa, thesaurario ecclesise Rotho- 
magensis (i), salutem in Domino. Cum, propter re- 
cessum nostrum ab hac civitate Rothomagensi , in 
propria [persona] vacare nequeamus circa receptio- 
nem et examen testium producendorum a parte pro- 
motoris deputati in negotio inquisitionis, per nos in 
eadem civitate incepto, tangente processum fidei, 
dudum contra quamdam Johannam, vulgo Puellam 
vocatam , per quemdam episcopum Relvacensem et 
Snbinqnisitorem fidei , perperam et erronée, ut fertur, 
agitatum : hinc est quod nos^ de vestris scientia^ peri- 
tia, probitate et diligentia sufficienter informati, vos, 
ad, loco nostri, recipiendum, jurandum et examinan- 



(f ) Pbilippe de la Rose , trésorier de la cathédrale de Rouen. Il échoua quel- 
ques mois après dans la poursuite du siège archiépiscopal , auquel une partie 
du chapitre Fappela en concurrence avec Richard de Longucil , le Pape , pour 
faire cesser le débat , ayant transféré à l'église de Rouen le cardinal d'Estoute- 
▼ille. On voit par les registres de TÉchiquier, que Philippe de la Rose lut com- 
mis par le roi à tenir les assises de ce tribunal en 1451. {Gallia christ., t. XI , 
col. 893. — Dklaroque, Uist. de la maison d'Harcowrt, t. 111, p. 322.) 
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dum omnes et slngulos testes quos dictas promotor, 
in negotio hujusmodi inquisitionis^ coram Tobis et 
Inquisitore fideiy conjudice nostro^ producere vola^ 
rit, harum série committimus et deputamusy cumpo- 
testate citandi, cogendi et compellendi hujasmodi 
testes per censuram ecclesiasticam, si videatur ex- 
pediens. Datum sub sigillo nostro , anno Domini 
MccccLii, die sexta mensis maii. » Sic signatum : a So- 
cius. » 

[Repetitio informatioDis post recesmim D. Gardinalis.]' 

Sequuntur nomina, cognomina et depositiones om- 
nium et singulorum testium pro parte venerabilis et 
discreti viri, magistri Guillelmi Prewsteau, in legibus 
licentiati, promotoris in causa, et a judicibus in&a- 
scriptis deputatiy coram nobis, Philippe de Rosa, ec- 
clesiae Rothomagensis thesaurario, ad hoc per reveren- 
dissimum in Ghristo patrem ac dominum , dominum 
Guiilelmum , miseratione divina tituli Sancti-Mar- 
tini-in-Montibus , sacrosanctae Romanae Ecclesiae 
presbyterum, etc.^ propter ejus a dicta civitate Ro- 
thomagensi recessum, litteratorie commisso et depu- 
tato; et fratre Johanne Brehalli, sacrae theologiœ 
professore , etc., productorum ; et per nos, The— 
saurarium et Inquisitorem, in venerabilium virorum 
magistri Johannis de Gouis, legum doctoris, canonici 
Rothomagensis, etfratris Jacobi Galciatoris, dicti or- 
dinis [Praedicatorum] , ac Socii ^otes et Johannis 
Daui^ergne, presbyterorum, publicorum, apostolicaet 
imperiali auctoritatibus , curiœque archiepiscopalis 
Rothomagensis, notariorum, prœsentia, diligenter et 
singulariter receptorum, juratorum et examinntoruiDi 
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super articnlis (Uctipromotoris, coram prœfato rêve- 
rendissimo Pâtre et nobis, Inquisitore, datis in hac 
causa fîdei , tangente processum fidei olim per episco- 
pum Belvacensem et Subinquisitorem ejusdem fidei ^ 
ccoitra qnamdaBi Johannam, vulgo Puellam nuncupa- 
tam, in dieta civitate, agitatum. 

Et primo sequitar ténor dictonim articulonim qui est talis : 

« Addendo articulis alias [productis] in hujusmodi 
causa nuHitatis et injustitiœ processus et sententlœ, 
facti et latde contra quaradam dictam Johannam, vulgo 
Paeltam nuncupatam, Promotor ad hoc députa tus dat 
et exhibet articulos infrascriptos, super quibus petit, 
per Tos^ reterendissimum in Ghristo patreni, domi- 
num Legatnm , et Gommissarium , ac vos , venera- 
bilem patrem Inquisitorem haeresis, testes per eum 
prodncendos examinari. 

u l. In primisy quod dicta Johanna, quia fuerat in 
aoxilio christianissimi régis Franciœ et in exercitu 
contra Anglicos, ipsi Anglici capitali odio eîun prose- 
qnebantur et odiebant, ac illius mortem omnibus 
modis sitiebant. Et sic fuit, et est verum. 

f€ II. Item, cum dicta Johanna multas strages in bello 
dictis Anglicis intulerit, eam vehementer timebant, 
et propterea quaerebant, omnibus exquisitis viis quibus 
poteranty eam morti tradere, et quod dies suos finiret, 
nec amplius eos vexare posset. Et sic fuit, et est verum. 

(I III. Item, quod, ut boc cum aliquo Colore aut pal- 
liamento justitiae facere viderentur, eam ad hanc civî- 
tatem Rothomagensém , tune sub tyrannico Anglico- 
ram dominio consistentem, transduxerunt; et conlra 
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eam, in Castro, in caroeribus detentam, quemdam pro- 
cessum (n-œtensum ^ super causa fidei , [per] metum 
et impressionem^ institui procurarunt. Et sic fait, et 
est verum. 

(c IV. Item, quod, tam judices, confessoreset consul- 
tores f quam promotor et alii in dicto processu inter- 
Tenientes, per illatas eis gravissimas rainas et terrores 
ab ipsis Ânglicis , non audebant liberum habere judi- 
ôium ; sed omnia ad metum et impressionem Anglico- 
rum agere si nolebant , gravia pericula , etiam mortis, 
ei^itare compellebantnr. Et sic fuit, et est verum. 

(( V. Item^ quod notarii in dicta causa scribentes, ex 
eisdem metu et minis eis illatis a dictis Ânglicis, non 
poterant secundum veritatem rei, et prout in vero 
dicta Johanna in responsionibus suis loquebatur, scri- 
bere aut acla conficere. Et sic fuit, et est verum. 

« VI. Item y quod notarii ex dicto metu non permit- 
tebantur, imo expresse prohibebantur^ in actis verba 
per ipsam Johannam prolata, quae pro et ejus excusa- 
tione faciebant, inserere; quinimo ea compeliebantur 
omittere , et nonnulla contra eam facientia, qua^ non— 
quam ipsa protulerat, inserere cogebantur. Et sic fuit^ 
et est verum. 

« VIL Item, quod eisdem metu et terroribus^ nulius 
reperiebatur qui auderet dictœ Johannae consulere, 
aut ejus causam pro ea promovere^ aut eam excusare, 
aut eam instruere seu dirigere, aut alias eam defen- 
dere; quinimo nonnulli qui quandoque pro ea aliqoa 
verba prolulerunt, gravissimum vitœ discrimen passi 
sunt, cum voluerint dicti Anglici eos, velu t rebelles, 
in tlumen projicere, aut alteri morti tradere. Et sic 
fuit, et est verum. 
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fcYin. Item 9 quod dictam Johannam in careeribus 
privatis sen laicalibus in compedîbus ferreis. et cum 
catenis, retinebant; quodque nuUus eidem loqueretur, 
Qt nullomodo posset se defendere^ etiam appositis An- 
gliciscnstodibus,prohibebant. Et sic fuit,etest Terum. 

(c IX. Item, quod dicta Johannaerat puella œtatisxix 
annorum^yel circa, simplex^ ignarajuris aut ritusju- 
diciorum, neque ex se, sine directore aut instructore, 
eratapta seu habilisadse defendendum in tamgraTiet 
difficili causa. Et sic fuit, et est Terum. 

cf X. Item, quod dicti Anglici, ejus mortèm sitientes, 
de nocte ibant juxta carceres, fingentes se ex révéla- 
tionibus loqui, et eam hortantes quod, si volebat mor- 
lem cTaderCt nullomodo se submitteret judicioEccle- 
siœ. Et sic fuit, et est Terum. 

u XI. Item, quod examinatores, ut eam in sermone 
caperent, illam difficilibus etinvolutis interrogationi- 
bns et quaestionibus impetebant, et plerumque de illis 
interrogabant eam, de his quœ ipsa quid esset, penitus 
ignorabat. Et sic fuit, et est verum. 

(c XII. Item, quod eam diu interroga tionibus et exa- 
minationibus defatigabant, ut, saltem tœdio affecta, in 
ipso multiloquio, aliquod sinistrumverbum abilla in- 
tercipere possent. Et sic fuit, et est verum. 

« XIII. Item, quod sœpius in judicio vel extra, in res- 
ponsionibus suis ipsa Johanna dixit, asseruit et ob- 
testata fuit , quod ipsa nil vellet tenere contra fidem 
catholicam ; et si quid in dictis aut factis suis esset 
quod a fide devîaret , ipsa volebat a se depellere et 
clericorum judicio stare. Et sic fuit, et est verum. 

(C XIV. Item, quod similiter dicta Johanna, tam in 
judicio quam extra, professa est pluries quod se et 
omnia facta sua judicio Ecclesiae et domini nostri 
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fnpm sdbmittebat; et »âc fait, et est veram; et qnod 
esset maie contenta si aiiquid in ea esset quod fidem 
chrUtianam impngnaret. 

(c XV . Item, qnod dicta verba de submissione Eccle- 
siac dictt Anglici et eis faventes, licet essent per ipsam 
sœpius, tam in judicio quam extra, prolata , non per- 
miserunt^ imo prohibuerunt in actis seu praetenso pro* 
cessu inseri aut scribi ; et aliter in eo scribi procura- 
runt, licet mendose. Et sic fuit, et est verum. 

w XVI. Item , quod fuit et est prœter et absque eo 
qucd nnnquàm(i) ipsa Johanna asseruit se nolle subjici 
judicio Ëcclesiae sanctae matris, etiam militantis. Et sic 
fuit, et est verum. 

i< XVII. Item , et in casum et eventum in quem con- 
stare posset dictam Johannam verba de non submit- 
tendo se Ecctesiae protulisse, dicit idem Promotor quod 
ipsa quid esset Ecclesia minime intellexit, ueque pro 
congregatione fidelium itlud verbum affirmabat; sed 
credebat et intelligebat quod Ecclesia illa, de qua in- 
terrogantes loquebantur, essent illi ecclesiastici qui ibi 
erant, partem Anglicorum foventes. 

«XVIII. Item, quod die tus prœtensus processus, ori- 
ginaliter primo in gallico scriptus, fuit minus fideli- 
ter in latinum translatus, multis detruncatis dictœ 
Johannœ excusa tionem contingentibus , et plurimis 
additis contra veritatem, ipsis factum aggravantibus; 
sicque d ictus processus a suo originali in pluribus et 
substantialibus discrepare comperitur. Et sic fuit, et 
est verum. 

« XIX. Item, quod, praemissis attentis, dicti prœtensi 
processus et sententia, nomen judicii et sententiae non 

(1) Les niMiiscrits portent nmquam. 
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merentur, cum non possit dici judicium, iibi judi- 
cantes , consultores et adsessores liberum judicandi 
non habenty prœ timoré, arbitrium. Et sic fuit, et 
est Temin. 

« XX. Item, quod, ex prœmissis, dictus prœtensus 
processus est in pluribus sui partibus mendosus, vi- 
tiatus, corruptus, non perfecte^ non fideliter con- 
scriptus ; et alias i^itiosus, quod nuUa ei débet penitus 
fides adhiberi. Et sic fîiit, et est i^erum. 

« XXI. Item, quod, prœmissis et aliis ponderatis, as- 
sertus processus et sententia sunt nuUi et injustissimi, 
cum, nuUo servato debito jnrisordine, a judicibus non 
suis, neque juridictionem in hujusmodi causa et per- 
soua habentibus , habiti et facti reperiantur. Et sic 
fuit, et est i^erum. 

ce XXII. Item, quod ex alio etiam , dictî processus et 
sententia nuUitati et manifestœ injustitiae subjicinn* 
tur, quoniam eidem Johannae nulla fuit data , in tam 
gravissima causa, se defendendi facultas ; imo ipsade- 
fensîo, quae juris naturalis exsistit, fuit ei penitus de- 
negata, per multas et exquisitas vias. Et sic fuit, et 
est Tcrum. 

« XXIII. Item, quod, licet dictis assertis judicibus 
constaret quod praefata Johanna judicio et determi- 
nationi sanctœ matris Ecclesiae se submiserat , quod 
fideliset catholicaexsisteret, et [ut] tali communionem 
corporis dominici tradendam esse decreverint : nihîlo- 
minus tamen, nimium Anglicis faventes, seu eorum 
terrores et impressiones sustinere non va lentes, eam 
ut haereticam poenae ignis injustissime condemnarunt. 
Et sic fuit, et est verum. 

cr XXIV. Item , quod , absque alia saecularis judicis 
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sententia, de facto, dictî AngUci cum maxima arma- 
torum caterva, quadam rabie in eam sœvientes, illam 
ad supplicium duxerunt. Et sic fuit, et est verum. 

tf XXy . Item, quod dicta Johanna continuo^et prae- 
sertim tempore sui finis, catholice et sancte se habuit, 
animam suam Deo recommittendo , et Jhesus usqoe 
ad ultimum vitœ spiritum alta Yoce acclamando; ita 
ut omnes assis tentes^ etiam Anglicos inimicos, ad la- 
crymarum profusionem deduxerit. Et sic fuit, et est 
verum, 

«XXYL Item, quod prœmissa omnia etsingula dictî 
Anglici^ de facto et non juridice, per dictas impressio- 
nes, contra dlctam Johannam attentarunt seu fieri 
procurarunt, quoniamdictam Johannam, partes chris- 
tianissimi régis Franciae sustinentem , yehementer ti- 
mebant , illamque capitali odio odiebant et perseque- 
bantur; ac etiam, ut ex eo dictum christianissimum 
regem , quod prœsidio taliter damnatae mulieris ute- 
retur, infamarent. Et sic fuit, et est verum. 

(c XXVII. Item , quod de prœmissis omnibus et sin- 
gulis fuit et est publica vox et fama, vulgaris assertio, 
commune dictum ac notorium in civitate et diœcesi 
Rothomagensibus , et in toto regno Franciœ. Et sic 
fuit, et est verum. 

« Prœmissos articulos dat, exhibet et producit idem 
Promotor, ad omnes meliores fines et effectus quibus 
scit et débet, salvo jure addendi, corrigendi, etc., et 
dandiy suis loco et tempore, alios articulos longiores, 
prout causœ meritis expediet. Et protestatur, etc., 
prout fuit et est moris. » 
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DeiAde sequitur ténor attestationum testiixm super praBintertû articulis 
productorum et examinatorum. 

D, NICOLAUS TAQUEL. 

Discretus vir, dominus Nicolaus Taquet^ presbyter, 
rector seu curatus ecclesiae parochialls de Basquevilla y 
Rothomagensis dlœcesis, œtatîsquinquaginta duorum 
annorum, vel circa , jura tus et examinatus die lunœ, 
octava mensis maii. 

Super I. articulo^ dicit quod crédit contenta in ar- 
ticuloy nedumde ipsa^ imo etiam de omnibus tenenti- 
bus partem domini nostri Régis. 

Super II., dicit quod crédit; si eut supra , et quod 
fama vulgaris civitatis talis erat. 

Super III. articulo , dicit quod, circa médium pro- 
cessus, fuit vocatus per duos notarios processus ad as- 
sistendum cum eis, et quod vidit eamdem Johannam 
in carceribus castri Rothomagensis , in quadam turri 
versus campos. Et fîebat processus hujusmodi expensis 
régis Anglia}, ut dicebatur (i); sed demetu et impres- 
sione, de quibus fit mentio in articulo, nihil percepit. 

Super IV., dicit quod non vidit neque percepit im- 
pressionem, neque minas aut terrores, de quibus in 
eodem articulo fit mentio. 

Super V., dicit quod non percepit, ut supra; imo 
sibi videtur quod notarii fideliter scripserunt. 

Super VI. articulo dicit quod non percepit aliquem 
metum, nec vidit prohibitiones seu coactionesde qui- 
bus in articulo fit mentio. 



(]] Voyez , parmi les pièces qui suivent le procès , les mandats déb'Yrés aux 
juges et assesseurs sur le trésor du roi d'Angleterre. 
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Super VIL , dicit quod non est memor quod petie- 
rit aut habuerit consîlium^ aut fuerit sibi oblatum, 
quia non fuit ab initio processus (i). Nec aliud scit de 
residuo articuli. 

Super yin.^ dicit quod bene scit quod dicta Johanna 
erat in carceribus, ut supra; et vidit eam aliquandoin 
compedibus^ et aliquando non obstante infirmitate 
sua; et quod erat unus Ânglicus qui habebat custo- 
diam ostii camerœ et carceris, sine cujus licentia nemo 
poterat, nec etiam judices poterant, ad eam accedere. 

Super IX.^ dicit quod bene sibi videtur quod dicta 
Johanna erat œtatis xix annorum, vel circa^ ex in- 
spectione ejusdem; quodque erat simplex sicut mulier 
talis aetatis^ aliquando bene loquens in materia, et ali- 
quotiens varians et ad quaesita non respondens. Nec 
aliud scit. 

Super X., dicit quod bene audivit per villam quod 
Anglici de nocte^ in «ibsentia judicum, conturbabant 
eam y dicendo aliquando quod moreretur, aliquando 
quod expediretur; sed si fuerit verum, nescit. 

Super XL, dicit quod fuit prœsens quando aliqui 
judicum faciebant ei interrogatoria bene difficilia; 
quibus respondebat quod ad eam non spectabat res- 
pondere, et quod ad eos se referebat. Et aliqui doc- 
torum assistentium aliquando sibi dicebant : « Vos 
dicitis bene, Johanna. » 

Super XII. y dicit quod ipsa Johanna, aliquando at« 
tœdiata plnribus interrogationibus, petebat dilatio- 

(1) Ayant été institué greffier pour le compte du vice-inquisiteur, il ne fui 
effectivement admis dans la cause qu'à partir du ih mars 1431. Voyez t. I, 
p. 149. 
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nem usqiie in crastinum; el concedebatur et. Super 
i^iduOy nihil scit. 

Saper XIII., dicît quod pluries audivit ab eadem 
Johanna contenta in articulo, et quod noUet aliquid 
dicere aut facere contra fidem. Et crédit hoc scriptum 
esse in processu. 

Super Xiy., dicit quod crédit audivisse a dicta Jo- 
hanna, in efTectu, verba contenta in ipso articulo. 

Super Xy., dicit quod non recordatur i^idisse ali- 
quem Anglicum in examine dictae Johannœ, nisi dic- 
tnm custodem; nec recordatur de aiiqua prohibitione 
fiicta super his quae faciebant ad processum, quamyis 
prohiberentur aiiqua conscribi qude, judicio ioquen- 
tig, non £icîebaQt ad causam. 

Super XVI., dicit quod nescit quod illa verba de- 
cîmi sexti articuli fuerunt inserta in processu, nec re- 
cordatur ipsam Johannam in toto processu dixisse se 
QoUe subjicere judicio Ecclesiae, quamvis eam viderit 
aliquando perturbatam; et tune, prout dicit loquens , 
doctores, qui ibidem assistebant, dirigebant eam ; et 
dîmittebatur aliquando usque ad crastinum diem se- 
qneatem. 

Super XVII. articulo, dicit quod aliquando exposi- 
tom fuit per doctores dictœ Johannœ quid erat £c- 
clesia; et tune dicebat quod credebat, et se submitte- 
liat judicio Ecclesiœ. Nec aliud scit de contentis in 
articulo. 

Super XVIII. articulo, dicit quod crédit quod no- 
tarii fideliter scripserunt, interdum in gallico, inter- 
dum in latino, secundum quod materia et verba re- 
quirebant. Et de translatione , audivit quod magister 
Thomas de CourceUes fuit oneratus de transferendo 
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processum de gailîco in latinum ; sed si aliqoid fuerit 

mutatum, additum aut diminutum, nescit. 

Super XIX. articulo , dicît quod supra déposait 
quidquid scit; et de residuo, serefert ad jus. 

Super XX., dicit ut supra. 

Super XXI. y dicît quod processus habet quod dicta 
Johanna fuit capta in diœcesi et ten*itorio Belvacen- 
sibus. De residuo se refért ad jus. 

Super XXII. y respondit prout supra, in septiroo 
articulo. 

Super XXIII., dicît quod non fuit prœsens in recep- 
tione corporis Ghristi , sed fuit notorium quod ipsa 
Johanna, anteejus mortem, eadem die, recepit corpus 
Ghristi ; et i^enit loquens , post susceptionem, in ca- 
méra , qua fuerunt interrogationes factœ. 

Item, dicit quod nunquampercepitin eadem Johanna 
quin esset bona catholica; fuitque eidem Johannae data, 
licentia recipiendi corpus Ghristi, ipso loquente prœ* 
sente, licet non fuerit prœsens ad percêptionem. £l^ 
postquam fuit sibi dictum, parum antequam veniret 
ad locum dicti supplicii, fecit pulchras et devotas ora* 
tiones ad Deum, beatam Mariam et Sanctos, unde plures 
prœsentes fuerunt provocati ad lacrymas^et praesertim 
magister Nicolaus Zo^^eZ/^ar, promotor in causa (i); 
qui dum flendo recederet a societate dictœ Johannœ, et 
obviaret cuidam turbae Ânglicorum exsistentium in 
curte castri , increpaverunt eumdem Lojselleur, mi- 
nando sibi et vocando eum proditorem; de quibus ver- 
bis valde timuit, et, sine divertendo ad alios actus, adiit 
dominum comitem de PFan^ik, ut praeservaretur; et, 

(t) Erreur du témoin ; il n'était que le directeur de Jeanne. 



DE RÉHABILITATION. 321 

uisi faisset ipse cornes^ crédit ipse loquens quod dictas 
Loiselleur fuisset interfectus. 

Super XXIV., dicit quod^ sente» tia Ecclesiae lata, 
yiri ecclesiastici a loco ubi fuit lata hujusmodi senten- 
tia recesserunt ; et ipse loquens etiam recessit. Et nihil 
aliud scit. 

Super XXY . , dicit quod non fuit praesens dum passa 
fuit supplicium; sed audivit quod ipsa Johanna pie et 
catholice obiit, invocando nomen Jhesu [et] beatœ 
Mariée Virginis. 

Super XXVI., dicit quod bene crédit quod, si dicta 
Johanna non portasset guerram Ânglicis, non ita di- 
ligenler et acriter contra eam processissent ; et cum 
[hoc], crédit quod tendebant ad exaltationem partis 
suae et depressionem régis Francise. 

Super XXVIL, dicit quod illa quœ dixit yei*a sunt, 
et de illis est publica vox et fama in civitate Rothoma- 
gensi. 

D. P£TKUS BOUCHIER. 

Dominus Petrus Bouchier, presbjter, œtatis quin- 
fpiaginta quinque annorum, vel circa, curatus eccle- 
«iae parochialis de Bourgeauvilla , Lexoviensis diœce- 
ws, testis productus, receptus, juratus et examiuatus 
^ie lunœ prœdicta. 

Super 1. articulo, dicit quod crédit primum arti- 
culum continere veritatem , prœsertim quia levaverat 
obsidionem Aurelianensem. 

Saper IL, dicit quod Auglici teuebant eamdem Jo- 
hannam, et crédit quod bene voluissent eam mori. 

Super III. articulo, dicit quod fuit deducta et tra- 

II. 21 
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dncta sicat caTetnr în articnlo. De impressionibus et 

aliis în articule contenlîs, nihîl scit. 

Super ÏS'. artîcuio , dîcit quod de toto articulo nihîl 
scity nisi quod unusclerîcus AnglîcuSy baccalarius in 
theologia, custos privati sigiiii Cardiuaiis Augliœ (i)^ 
ibi praesentisy exsistens in prima praedicatione m cceme- 
terio Sancti Audoeni Rothomagensis, facta, dirigendo 
Terba domino episcopo Belvacensi y judici dictae Jo- 
hannae, dixit : <c Expediatîs; tos estis nimis faTora- 
biiis »• De quo ipse episcopus maie contentus, pro- 
jecit processum ad terram , dicens quod ilia die nihil 
aliud facerely quodque faceret juxta conscienûam 
suam. 

Super y. nihii scit^ quia non fuit praesens in pro- 
cessus deductione. 

Super VL niliil scit, quia non fuit prœsens. 

Super VIL nihil similiter scit, nisi quod erat sola, 
sedens supra quamdam sedem, et audivit quod respon- 
dit sine consiiio; nescit tamen si petierit, aut fuerit 
ei denegatum consilium. Nec aliud scit super illo ar- 
ticulo. 

Super yill. articulo, dicit quod bene scit quod erat 
in carceribus , in Castro Rothomagensi ; sed nescit an 
erat ferrata; nec cnm ea aliquis loquebatur, nisi de 
licentia aliquorum Anglicorum, et qui habebant cus^ 
todiam ejusdem. Et non vidit ipsam exeuntem de car- 
cere, quin essentcum ea aliqui Anglici, quos crédit 
fuisse inclusos (2) cum ea in quadam caméra , in qoa 
erant très claves , quarum unam custodiebat dominos 
Cardinalîs aut prœfatus baccalarius, Inquisilor aliam t 

(1) Winchester. 

(9) Les manuscrits, tncliuo. 
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èl dominus Johannes Benedicîte, promotor, aliam ; et 
somme timebani Angllci ipsi ne ipsa evaderet. 

Super IX. dicit quod, judicio loquentis » erat aetatis 
XIX annorum , vel circa, quodque dicebatur quod erat 
satis discreta in snis responsis. Nec aliud scit. 

Saper X. nihil scit^ nec super boc aliquid audivit. 

Super XL et XII. nihil scit ^ quia prœsens non fuit 
in examine et responsis ejusdem. 

Super XIII. ^ dicit quod non fuit praesens in processu; 
sed post prœdicationem factam apud Sanctum Audoe- 
num, junctis manibus, dixit alla voce quod se sub- 
mittebat judicio Ecclesiœ, deprecando sanctum Mi- 
chaelem quod eam dirigeret et consuleret. 

Super Xiy.y dicit hoc non \idisse; sed audivit a plu- 
ribusquod ipsa Johanna^ in examinatione sua, plu- 
ries dixerat se submittere domino nostro Papœ , et 
quod duceretur ad eum. 

Super XV. et XVI. articulis, nihil scit, quia préesens 
non fuit in processu. 

Super XVII. dicit quod , de interpretatione quam 
facît dominus Promotor, se refert ad intellectum 
dîctœ Johannae. 

SuperXVIII., dicit quod audivit dici quod processus 
fuit in latino conscriptus. 

Super XIX., XX. et XXI. articulis, se refert ad 
jus. 

Super XXII. y dicit quod nihil aliud scit nisi quod 
audivit quod ipsa Johanna sola respondit , et absque 
consilio. 

Super XXIII. dicit quod, quantum vidit dictam 
Johannam , novit eam semper bonam christianam et 
bene devotam. Et scit quod fuit sibi delatum corpus 
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Christi y in Castro , in loco carceris sui , antequam du- 
ceretur ad Vêtus Mercalum , ubi fuit prœdicata et comr 
busta. De residuo, se refert ad processum. 

Super XXIV. dicit quod , seutentia la ta per judicem 
ecclesiasticum , fuit ducta ad scafaldum Ballivi per 
clientes regios; in quo scafaldo erant Ballii^us (i) et 
alii officiarii saeculares; ubi aliquandiu stetit cum ipsis; 
sed quid ibi dixerunl aut fecerunt nescit, nisi quod^ 
in recessu ipsorum, fuit igni tradita. 

Super XXy. dicit quod , cum ligaretur , implorabat 
seu invocabat ipsa Johanna sanctum Michaelem spe- 
cialiter. Et vidît cam usque in finem bonam christia- 
nam, pluresque assistentes, usque ad decem millia, 
flentes et lacrj^mantes , dicentes quod erat magna 
pietas. 

Super XXVI. , dicit quod crédit quod Anglici eam* 
dem Johannam magis timebant quam residuum totiu^ 
exercitus régis Franciœ, et quod illo intuitu erant; 
moti , videre suo y ad faciendum hujusmodi processum 
contra eam. 

Super XXVII., dicit quod ea quœ deposuit vera sunt 
etuotoria, maxime in civitate Rothomagensi. 

M. NICOLAUS DE HOUPPEVILLA. 

Veuerabilis et discretus vir, magister Nicolaus de 
Houppevillay in theologia baccalarius, Rothomagi 
oriundus^ œtatis sexaginta (2) annorum, vel circa, 
juratus et examinatus die lunœ, octava maii. 

(1) Jean le Bouteiller, alors bailli de Rouen et de GÎBon. (Dcsocillbt, Ifiii. 
de Rouen, 1. 1, p. -fl2i-f .) 

(2) Manutcrit Notre-Dame, Rothomagensu diacetit , œtatit quinquaffinta 
novem, etc. 
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Super I. articulo, dicit quod crédit articulum esse 
verum; nec unquam habuit aestimationemqnody pro 
zelo fidei aut eam reducendî ad bonam sectam^ hoc 
fecerînt Anglici. 

Super II. , dicit quod crédit articulum esse Terum, 
et fama publica totius civitatis erat talis. 

Super III. articuio^ dicit quod bene scitquod ipsa 
Johanna fuit adducta ad banc civitatern Rothomagen- 
sem per Anglicos, et posita in carceribus, in Castro 
Rothomagensi ; et fuit procuratus processus per eos- 
dem Anglicos, ut crédit; sed de metu et impressione 
non crédit, quantum ad judices; imo Toluntarie hoc 
fecisse, maxime episcopum Beivacensem, quem vidit 
rêver ti de quœrendo eam , et referentem legationcm 
suam régi et domino de JVarvick, dicendo laetanter et 
exsultanter quœdam verba, quœ non intellexit; et 
postmodum locutus est in secreto dicto domino de 
ff^an^ik. Quiddixit, nescit. 

Super ly. dicit quod, judicio suo, judices et adses- 
sores erant pro majori parte voluntarii; et de aliis, cre* 
dit quod plures timebant, maxime quia andivita ma- 
gistro Petro il/i/iierquod ipse dederat suam opinionem 
in scriptisy quae non fnerat grata dicto episcopo Bel- 
Tacensi, imo fuerat repuisa, dicendo sibi quod non 
immisceret in opinione sua décréta cum theologia, et 
quod relinqueret décréta juristis. Frœterea dicit quod 
audivit quod fuerunt minae iilatae per comitem de 
ff^arifik fratri Ysambardo de Petra, ordinis Fratrum 
Praedicatorum, qui interfnit in processu, dicendo 
quod submergeretur nisi taceret , eo quod dirigebat 
Terba dictée Johannœ, tune repetendo ea notariis; et 
crédit hoc audivisse per organum fratris Johannis Ma- 
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gistri f dicti ordinis , tune Subinquisitoris. Item^ dicit 
quod ipse loquens una die vocatus, in principio pro- 
cessus, non venit, aliunde impeditus; et in secunda 
die veuiens, non fuit receptus, imo a dicto domino 
episcopo Belvacensi fuit depulsus; et quia antea dixe- ' 
rat, conferendo cum domino Michaele Colles ^ quod 
periculum erat intentare dictum processum^ plaribus 
de causis : istud verbum fuit relatum ipsi episcopo ; 
pro qua causa procuravit ipse episcopus ipsum loquen- 
tem in carceribus regiis , Rothomagi , detrudi , a qui- 
bus fuit expeditus ad preces domini tune abbatis Fis- 
campnensis. Audivitque loquens quod per consilîum - 
quorumdam, quos ipse episcopus vocaverat ad hoc fa- 
ciendum, fuit deliberatum quod ipse loquens exsul 
mitteretur in Angliam vel alibi , extra banc civitatem 
Rothomagensem, nisi intervenisset supplicatio dicti 
abbatis et quorumdam amicorum suorum. Item^ scit 
de certo quod prœfatus Subinquisitor multum time- 
bat, viditque eum plurimum perplexum, durante pro- 
cessu. 

Super y. articulo, dicit quod non fuit in processu; 
sed audivit a dicto magistro Johanne M agistri quod ipsa 
Johanna semel conquesta est super difficilibus interro- 
gatoriis quae sibi fiebant, et quod nimis vexabatur ex 
interrogatoriis quae non pertinebant ad processum. 

Super yi. articule, dicit quod audivit, ex quodam 
rumore , quod notarii prohibebantur aliqua scribere 
ex dictis suis. 

Super yil. , dicit quod crédit ipsum articulum esse 
verum, et quod fama talis erat in hac ciyitate Rotbo- 
magensi. 

Super yill. , dicit quod scit quod dicta Johanna 
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ent in carceribus castri , et quod custodiebator per 
ÂDglicos duntaxat. Et super residuo, erat fama pu- 
blica. 

Super IX. f dicit quod crédit ipsam Johannam ha- 
buisse œtatem de qua in artîculo fit mentio , et cœtera 
in eodem artîculo contenta fore i^era; et quod con- 
fttantia ejusdem Johannœ multos arguebat quod ipsa 
habuerat spirituale juvamen. 

Super X. arliculo, dicit quod fuerunt rumores, in 
hac civitate Rothomagensi , quodaliqui, fingentes se 
armatos de parte régis Francise, introducti fuerunt 
coin ea occulte, suadentes sibi quod se non submitteret 
judicio Ecclesiœ , aiioquin assumèrent judicium supra 
eam; erantque rumores quod, propler illam persua- 
MOnem y ipsa Johanna postmodum variavit in submis- 
aione £cclesiae. 

Super XL, ut supra deposuit, dicit quod audivit 
a dicto fratre Johanne Magistri, quod de nimis diffi- 
etlibus et minus pertinentibus interrogatoriis con- 
querebatur . 

Super XII., crédit ipsum articulum esse verum, 
(piia fama erat taiis , ferebaturque quod fiebant sibi 
fracta, captiosa et semi-interrogatoria. 

Super XIII. , dicit quod rumor erat, in hac civitate 
Rothomagensi , de contentis in articuio, usque ad va- 
riationem, de qua supra deposuit. 

Super XIV. , dicit quod crédit articulum esscTerum, 
et erat rumor talis. 

Super XV et XVI. articulis, dicit quod se refertad 
processum. 

Super XVII. , dicit ut supra deposuit, in decimo 
articuio. 
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Super XVIII. articulo, dîcit quod uescit si in gallîoo 
aut in latino fuerit scriptus processus; nec aliud sciL 

Super XIX. 9 dicit quod, secuudum sensum suum, 
prout tune sensit et adhuc sentit, magis débet dici 
Toluntaria et affectata persecutio quam judicium. 

Super XX. y dicit quod se refert ad processum. 

Super XXI. articulo, dicit ut supra déposait, in 
decimo nono articulo. 

Super XXII. , dicit quod crédit ipsum articulum 
esse verum. 

Super XXIII. , dicit quod crédit ipsam Johannam 
fuisse bonam catholicam; recepitque corpus Domini 
nostri mane qua fuit exsecuta. Et residuum articuli 
crédit esse verum. 

Super XXIV. articulo , dicit quod vidit ipsam 
Johannam plurimum lacrymantem, exeuntem de Cas- 
tro, duci ad locum supplicii et ultimœ praedicationis, 
per centum et viginti homines , vel circa , quorum 
aliqui gerebant clavas et alii alios gladios; unde, motus 
compassione, non voluit ire usque ad locum supplicii. 

Super XXV. articulo, dicit ipsum articulum esse 
verum, secundum rumoremetfamam publicam hujus 
civitatis Rothomagensis ; sed de se nihil audivit ab ea, 
quia non fuit in exsecutione. 

Super XXVI. articulo, dicit quod crédit articulum, 
continere veritatem; et ita erat fama in hac civitate 
Rothomagensi, videlicet quod ipsi Anglici procedebant 
ex odio et timoré, ac etiam ad diffamandum regem 
Franciae. 

Super XXVII. articulo, dicit quod continet verita- 
tem , etiam nemine discrepante. 
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n. JOANNES MASSIEU. 

Dominus Johannes Massieu, presbyter, œtatisquin- 
quaginta quinque annorum, cura tus, pro altéra por- 
tione» ecclesiœ parochialis Saiicti-Candidi-Senioris (i) 
Rothomagensisy juratus et examinatus dielunœ prœ- 
dicta. 

Super I. articuloydicit quod crédit articulum con- 
tinere veritatem. 

Super II. articulo^ dicit quod etiam crédit îpsum 
articulum e^t. verum; et hoc satis patebat, quia ad 
cu3todiam ejus erant quinque Auglici de die et nocte, 
quorum très erant de nocte inclusi cum ea ^ et de 
die (d) erant duo extra carcerem. 

Super IIL, dicit quod dicta Johanna fuit capta in 
diœcesi Belyacensi, et adducta ad banc ciyitatem Ro- 
thomagensem, et posita in Castro Rothomagensi, in car- 
cere; sed, quoad metum et impressionem, dicit quod 
magister Johannes de Gasteliione , tune arcbidiaconus 
Ebroicensis, doctor in theologia ^ aliquando reperiens 
juod fuerant factas eidem Johannae nimis difficiles 
çpisestiones, impugnabat modum procedendi, dicendo 
quod non debebat sic procedi in materia. Cujus occa- 
sione, pluries dictum fuit sibi per alios assistentes in 
processu quod rumpebat eos ; et ipse respondebat : 
ir Oportet quod acquictem conscientiam meam ; » 
propter quam causam fuit sibi inhibitum, sed per 
quem non recolit, ne (3) amplius ibi veniret, nisi 
manda tus. 

(I) Saint-Gaode-le-Vieux, paroisse qui relevait de l'évéché de Lîsienx , 
quoique située à Rouen. 
(}) Manuscrit 5970 , de noctt, 
(3) Les manuscrits , ntti, en toutes lettres , avec une abréviatioii sur le n. 
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Super IV. articuloy dicit quod, tempore prooessus 
dictée Johannae ^ ipse loquens erat decanus Christiani» 
tatis Rothomagensis, et conducebat dictam Johannam 
de carcere ad examen ^ et de examine ad carcerem, at- 
que stabat semper in examine ejus; et non erat aliquis 
de assistentîbus processui quin timeret, motus ad hoc 
dicendum^ quia cum^ post primam praedicationemy 
quadam die sanctae Trinitatis^ post méridiem, ipsa 
Johanna resumpsisset habitum virilem, et hoc narra- 
retur magistro Andreae Marguerie tune supervcnienti 
in Castro Rothomagensi ^ ipseque Marguerie respon- 
deret quod oportebat scire causas resumptionis ipsius 
habituSy et quod non sufficiebat eam videre in dicto 
habitu : statim quidam Ânglicus^ tenens quamdam 
Hastam in manu sua, vocavit ipsum Marguerie « traître 
Armignacl » levando hastam quam tenebat contra 
eum; propter quod aufugit dictus Marguerie^ timens 
ne percuteretur; qua occasione fuit infirmas, seu 
Talde turbatus. Et, de timoré loquentis, dicit quod, 
cum circa initium processus, ex parte domini Eusta- 
chii Turquetily fuisset relatum aliquibus de Castro Ro- 
thomagensi quod ipse Turquetil audiverat a loquente, 
quem dicebat super hoc interrogasse » quod nondum 
viderat in ipsa Johanna nisi bonum, et nihil reprehen- 
sibile noverat in ea : propter hoc fuit mandatus ipse 
loquens per dominum episcopumi Belvacensem, qui 
ipsum loquentem durissime, ex dictis verbis, încre- 
pavit, sibi dicendo quod , nisi essent amici sui, fuisset 
projectus inSequanam. Et ulterius dicit quod tractantes 
dictum processum, oogebantur magis complacere vo- 
luntati Anglicorum quam justitiae ; et quod doctores 
qui audiverunt processum , favorizabant pro Âuglicis. 
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Super V. articuloydîcit quod, in dicto pfooessu, 
dominus Guillelmus Manchon scribebat; et recoUt 
qood ipse Mon/ckon non scribebat ad libitnpi siliqtto- 
xwn, imo prpveritate scribebat; et allquando faciel>at 
quod ipsa Johanna supesr difficultate recolebatur, el 
reperiebatur quod Manchon bene intelligebat et scri- 
bebat. 

Super yi. articulo ^ dicit quod cxedit quod nota-r 
rius fideliter scripsit. 

Super yil. articulo , dicit quod ipse loquem Wf|t 
in scafaldo, in prima praedicatione, cum dicta Jo* 
hanna; etlegit sibi schedulam abjurationis; et^ cum 
ipce loquens , ad petitionem et requestam dictae Jq- 
hannae^ instrueret eam^ ostendens sibi periculum quod 
imminebat ei deabjuratione, nisi prius viderentur ipsi 
articuli per Ecclesiam^ an ipsa deberet eos abjurare 
vel non : hoc videns magister Guillelmus Erard^ 
prœdicator, interrogavit loquentem quid diceret sibi; 
et cum respondisset sibi : « Lego ei istam schedulam ^ 
et dico quod signet eam ^ » et quod ipsa Johanna di- 
cebat quod nesciret signare : tune ipsa Johanna dixit 
quod volebat articulos videri et deliberari per Eccle- 
siam, et quod nondebebat abjurare istam schedulam, 
reqnirendo quod poneretur in custodia Ecclesiae , et 
amplius non poneretur in manibusÂnglicorum. Illico 
dictus Erard respondit quod ipsa Johanna non habe- 
ret ampliorem dilationem , et quod , nisi ipsa tune ab- 
juraret dictam schedulam , prœsentialiter cremaretur ; 
prohibuitque idem Erard dicto loquenti, ne amplius 
cum dicta Johanna loqueretur , aut sibi aliquid con- 
saleret. 

Super VIII. articulo, deponit simpliciter totiun ar- 
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ticulam esse ^erum. Et de custodia, jam supra dé- 
posait. 

Super IX. artîculoy dicit quod, judicio loquentis, 
ërat œiatis xix aut xx annoram; et quod gestn mut- 
tum simplex , sed in responsis discreta et prudens. 

Super X. articulo, dicit quod nescit de vera scientia, 
super hoc deponere; sed audivit quod roagister Ni- 
colaus Lojrseleur, fîngens se Gallicum captivum An-* 
glicisy quandoque occulte intravit carcerem dictœ 
Johannae, etsuasitsibi quod se non submitteret judi- 
cioEcclesiae, alias inveniret se deceptam. 

Super XL articulo, dicit quod bene recolit quod 
ft*equenter fiebant eidem Johannae fracta interro- 
gatoria ; et concurrebant interrogatoria difficiila a 
pluribus; et, priusquam uni respoudisset, alius facie— 
bat aliam interrogationem, unde erat maie contenta, 
dicendo: « Faciatis unus post alium m. Et mii^batur 
loquensquaiiter poterat respondere interrogationibus 
subtilibus et captiosis sibi factis; et quod homo litte- 
ratns vix bene respondisset. 

Super XII. y dicit articulum esse verum; et durabat 
examen ipsius communiter de octava hora usque ad 
undecimam horam. 

Super XIII., dicit articulum esse verum, quia pluries 
audiyity aboreejusdem Johannœ, quodnunquam per- 
mitteret Deus ipsam aliquid dicere aut facere quod 
esset contra catholicam fidem. 

Super XIV. articulo , deponit ipsum articulum esse 
verum in forma ; de vera scientia addendo quod audi- 
vit ipsam Johannam dicentem judicibus quod, si per 
eam aliquid minus bene dictum aut factum esset, vo- 
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iebat id corrigere et emendai^, arbitrio dominorum 
jndicum. 

Super XV. articule se refert ad processum. 

Super XVI. articulo, dicit quod uunquain audivlt 
contenta in articulo ab ore dictœ Johannae y imo con- 
traiûumy ut supra dixit. 

Super XVII .y dicit quod bene audivit dictam Johan- 
Dam dîcentem doctoribus eam interrogantibus : « Vos 
ne interrogatis de Ecclesia triumphante et militante; 
ego non intelligo terminos ilios; sed volo me submit- 
tere Ecclesiae^ sicut decet bonam christianam. >j 

Super XVIII.y dicit quod vidit processum in gallico 
icrîptum , et crédit postmodum totum processum con- 
iCEÎptum fuisse in latino. De aliis contentis in articulo 
Qescit. 

Super XIX., XX. et XXI., dicit quod, secundum 
E]uod vidit et novit de dicta Johanna et in ea, ipsa 
Fuit injuste condemnata; motus ad hoc dicendum quia, 
prout audivit a dicta Johanna , die sanctae Trinitatis, 
de mane, ipsa Johanna jacente in lecto, custodes ipsius 
abstulerunt habitum muliebrem a lecto suo, et repo- 
saerunt supra lectum hujusmodi habitum virilem; 
qaodque , licet requisivisset a dictis custodibus dictum 
babitum muliebrem sibi restitui , ut surgeret a lecto 
et purgaret ventrem, denegaverant sibi tradere, di- 
cendo sibi quod alium a dicto virili non haberet; et , 
com ipsa eis diceret quod ipsi bene sciebant quod per 
judices eidem Johannœ fuerat prohibitum neresumeret 
habitum virilem, nihilominus denegaverant eidem 
lohannœ ipsum habitum muliebrem tradere; et tan- 
lemy compulsa nécessita te, ceperat ipsum habitum 
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virilem; et^ postqoam fuisset visa in illa resnmptloiie 
habitus per dictam totam diem , in crastinum fuerat 
sibi restitatas habitas muliebris. Et fuit resuiAptio 
dicti habitas principalis causa pro qua fuit jadîcata 
relapsa et condemnata. 

Super XXII. y dicit quod, ab initîo processus ^ ipsa 
Johanna petiit habere consilium ad respondendum, 
cum diceret se esse sîraplîcem ad respondendum ; cuî 
responsum fuit quod per seipsam responderet, sicut 
vellet, et quod consilium non haberet. 

Super XXIII. articulo, dicit quod bene scit quod 
dicta Johanna recepit corpus dominicum in carcere, 
ante ejus praedicationem et ejus derelictionem , per 
manus fratris Martini Ladi^enu^ de licentia episcopi 
Belvacensis et Subinquisitoris^ ad instantiam dictœ 
Johannœ hoc petentis; et fuit ipsum corpus delatum 
per quemdam dominum Petrum , multum irreveren* 
ter, supra patenam calicis^ involutum coopertura li- 
nea ipsius calicis^ sine lumine et sine comitiva, et 
absque superlicio et stola. Dicit ulterius quod dicta 
Johanna y post binam confessionem ipsi fratri Martine 
factam, ipsum corpus dominicum, pressente loquente, 
devotissime et cum magna lacrymarum profusione, 
suscepit. 

Super XXiy. articulo, dicit quod prsedicatione 
magistri Nicolay il//c]ff, in Veteri Meix^ato fini ta ^ dicta 
Johanna fuit dereli<(ta a virisecclesiasticis. Quibus re^ 
cessis, fuit ducta , absque sententia alicujus judiets 
sœcularisy ad locum supplicii. 

Super XXY.^ dicit quod dictus articulas conlinet 
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Yeritatem in toto ; nec uoqiiam vidlt aliquam perso- 
nam ita cathoHce finivisse dîes suos. 

Super XXVI. arliculo, dicit quod crédit sic fuisse 
processum contra dictam Johannam^ ex causis con- 
tentis in articulo^ et quod praedicator qui primam 
prœdicationem fecit , locutus fuit de regno Franciae 
hoc modo , in effectu : v regnum Francise I olim re- 
putatiim es et vocatum christianissum^ regesque et 
principes tui^ christianissimi; nunc vero per te^ 
o Johanna! et rex tuus, qui se dicit regem Franciae^ 
tibi adhœrendo et dictis tuis credendo, eilëctus est 
haereticuset schismaticus! » hoc trina voce repetendo. 
Cui assurgens ipsa Johanna respondit , dicendo : 
(c Reverentia vestra salva , non est verum ut dicitis , 
quia volo vos scire quod non est inter vivos chris- 
tianissimos eo melior catholicus. » 

Super XX VIL y dicit quod illa quse deposuit fuerunt 
et sunt notoria in hac civitate Rothomagensi. 

M. NICOLAUS CAVAL. 

Venerabilis et discretus vir, magister Nicolaus Ca- 
val, presbyter, in legibus licentiatus, canonicus Ro> 
thomagensis , aetatis sexaginta annorum, vel circa^ 
jura tus et examinatus, die lunae praedicta. 

Super I. articulo^ dicit quod crédit quod Anglici 
non habebant roagnam dilectionem erga eamdem Jo* 
hannam . 

Super II. y dicit quod bene crédit contenta in arti- 
culo. 

Super ni. y dicit quod communis fama erat quod 
dicta Johanna erat in carceribus^ in Castro Rothoma- 
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gensi, et quod fuit factus processus in causa fidei 

contra eam; sed de residuo articuli nescit quid dicere. 

Super IV. y nihil scit. 

Super V. y dicit quod super ipso nescit aliquid de- 
ponere. 

Super VI. y dicit se credere quod notarii fideliter et 
cessante metu scripserunt. 

Super VII. , nihil scit. 

Super VIII. , dicit quod dicta Johanna fuit in car- 
ceribus, in Castro Rothomagensi. De aliis, uibil scit. 

Super IX. y dicit quod videtur ei quod erat bene 
juvenis ; de respousionibus autem ejusdem , dicit 
quod, dum semel audivit eam in plena aula (i), satis 
prudenter loquebatur. 

Super X. articulo, dicit quod nihil scit, uec aliquid 
super hoc audivit. 

Super XI. , XII. , XIII. , XIV. , XV. , XVL, XVII. 
et XVIII. , nihil scit. 

Super XIX., XX. et XXI., se refert ad jus et pro- 
cessum. 

Super XXII., nihil scit. 

Super XXIII. , dicit quod bene scit quod fuit com- 
busta; si juste vel injuste, se refert ad jus et pro- 
cessum. 

Super XXIV. , dicit quod nihil scit. 

Super XXV., dicit quod non fuit praesens in con- 
demnatione , nec in exsecutione , nec vidit turbam 
Anglicorum; audivit tamena nonnuUisquod clamabat 

(1) Malgré son témoignage , les procès-verbaux du premier jugement font foi 
qa^il astitta à plot if une audience. Voyet 1. 1 , pp. 69 , 81 , 106 , 405 et 4&9. 
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el învocabat nomen Jhesu in fine dîenim suorum, et 
qnod plures commovit ad lacrymas. 

Super XXVL , dicit quod bene crédit quod Anglici 
timebant eam, antequam capereiit eamdem; sed si, 
pro illis oausis in articulo contentis, processerunt 
contra ipsam , ignorât. 

Super XXVIL , dicit quod supra deposuit quidquid 
scit. 

M. GUILLELMUS DE DESERTO. 

Venerabilis et discretus vir, magister Guillelmus 
de Deserto , canonicus Rothomagensis y aetatis lu an- 
norum, vel circa, juratus et examinatus die octava 
mensis maii. 

Super I. articulo, dicit quod crédit verisimile csse^ 
quod, si tenuisset partem AngHcorum sicut faciebat 
partemFrancorum, non fuissel sic, prou t fuit, tractata. 

Super IL , dicit quod videtur sibi (|uod Anglici 
fuerunt aliqualiter territi ex factis ejus; sed si prop- 
terea tendebant eain occidere, nescit. 

Super IIL , dicit quod vidit semel eam in Castro Ro- 
thomagensi , solum ad videndum eam ; quam vidit 
dum adduceretur coram judicibus. Et erat fama quod 
ipsa detinebatur in carceribus, in dicto Castro. De 
metu vero et imprcssione, nihil scit. 

Super IV., V. et VI., dicit se nihil scire , quia 
prœsens non fuir. , 

Super VII. etVIlL articulis , nihil etiam scit, nec 
eam vidit in carcere; tamen audivit quod erat custo- 
ditn per Anglicos. 

Super IX. , dicit quod ipsa Jolianna erat juvenis, 

II. 'a2 



338 PROCÈS 

œtatis XVIII Tel xix annorum y vel eo circa ; et dice- 

batur quod prudenterel cauterespondebat(i). 

Super XI. y oihil scit, nec allquid super hoc au- 
divit. 

Super XII. , nihîl scit, quia praesens non fuit. 

Super XIII. et XIV. articulis, dicit quod fuit prœ- 
sens in prima praedicatioiie , facta in Sancto Audoeno 
Rothomagensi ; in qua vidit et audivit abjurationem 
fieri per dictam Johannam , se submittendo deter-* 
minationiyjudicioetmandatis Ëcclesiae. Dicit ulterius 
quod quidam doctor Anglicus , praesens in dicta prae- 
dicatione et maie contentus de receptione abjurationis 
dictae Johannae, eoquod ridendo pronuntiabat aliqua 
verba dictœ abjurationis , dixit episcopo Belvacensi, 
tune judici , quod maie faciebat admiltendo dictam 
abjurationem, et quod erat una derisio. Cui praefatus 
episcopus stomachate respondit quod mentiebatuTi 
quia^ cum judex esset in causa fidei , potius deberet 
quaerere ejus salutem, quam mortem. 

Super XV. et XVI. articulis , dicit quod in dicto 
sermone audivit ab eadem Johanna^ quod se submit- 
tebatjudicio Ëcclesiae. Si autemfuerit nolariis prohi- 
bitum ne ipsam submissionem rédigèrent in scrlptis, 
loquens nescit. 

Super XVII. articulo, dicit quod se refert ad inten- 
tionem dictae Johannae. 

Super XVIII. , XIX. , XX. et XXI. , dicit quod 
nihil scit de processu, quia praesens non fuît. 

Super XXII. y dicit quod se refert ad processum. 

Super XXIII. y dicit quod , in duobus sermonibus 

(t) La répoiwo sur lo dixième article n'est pas consignée dans les manascrits 
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ibas eam vidit, novit eam^ ad modum et gestos 
catholicam, invocando Deum et.sanctos. De 
lanione corporis Ghristi , nihil scit. 
)er XXIV. articulo ^ dlcit quod locus supplicii 
Mrœparatns ante sermonem ; et , sermone facto , 
psa Johanna per judices ecclesiasticos derellcta , 
y> capta ; sed, si fuerit immédiate ducta ad sup* 
m, vel ad Ballivum et alios officiarios regios 
rant in quodam scafaldô, nescîi loquens. 
per XXV. , dicit articulum ipsum esse verum in 
I. 

per XXVI. , dicit quod satis crédit quod Anglici 
xliebaut et timebant; sed, si propter hoc fue- 
noti ad faciendum hujusmodi processum contra 
nescit; crédit tàmen quod hoc fecerunt propter 
» faciebat in armis. 

per XXVU. articulo, dicit quod ea quœ deposuit 
fera* 

D. GCILLELMUS MANCHON. 

^cretus vlr, dominus Guillelmus Manchon, près- 

^ cura tus eccleslae parochialis Sancti JNicolai- 

ris (ï) Rothomagensis; œtatis lvii annorum, 

rca, juratus et examina tus dicta die , octava men- 

lii. 

per I. articulo 9 dicit quod crédit articulum esse 

a. 

per IL , crédit etiam ipsum articulum fore verum. 

per III. articulo , dicit quod ipsa Johanna fuit 

îta ad hanc civitatem Rothomagensem y etposita 

ûm-Nicolas-le-Pai ntcur. 
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in Castro Rothomagensi , in carceribus^ et factus pro- 
cessus contra eam in causa (idei , per episcopum Bel- 
Tacensem et Subinquisitorem. In quo processu fuit 
notarius ipse loquens per compulsionem Magni Gon- 
silii régis Ângliœ , nec fuissetausus contradicere prae- 
cepto ipsorum dominorum de ipso Gonsilio. Item, 
dici t ipsum episcopum Bel vacensem non fuisse pressum 
ad deducendum processum contra dictant Johannam; 
imo hoc fecisse voluntarie; et Inquisitorem fuisse vo- 
catum, qui non fuisset ausus contradicere. Et prose- 
quebantur Anglici ipsum processum , qui fuit deduo- 
tus expensis ipsorum Anglicorum. 

Super IV. articulo , dicit , de promotore , quod non 
fuit compuisus, imo voluntarie procedebat; et de 
judicibus jam deposuit. De assessoribus et doctoribus, 
dicit quod fuerunt vocati , et non fuissent ausi con- 
tradicere venire. De residuo se refert ad conscientiam 
eorum. 

Super V. articulo y dicit quod, per magnum spa- 
tium ipsius processus, cum ipse loquens scriberet, 
erant duo alii scriptores absconsi prope unnm fenes- 
tram ; et, facto prandio , cum legeretur et fieret col- 
Intio in praesentia aliquorum doctorum, in domo 
episcopi Belvacensisy de scriptura dicti loquentis facta 
de mane, dicebatur ipsi loquenti quod per alios aliter 
fuerat scriptum, inducendo eum quod scriberet ad 
modum aliorum. Quibus respondebat loquens fide- 
liter scripsisse, et quod niliil mutaret, prout nec 
mutavity imo fideliter scripsit. Et recolit quod in verbis 
de quibus erat controversia inter eum et dictes scrip* 
tores, ipse loquens faciebal notam, et, incrastiiio, 
i Johanna super dubiis iiilerrogata iterum.con- 
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[irmabal scripturam loquentis, prout YÎdcri poterit 
per itispeclionem processus. 

Super VI. , deponit ut supra immédiate. 

Super VIL articulo,dicit quod, durante processu ^ 
in hebdomade sancta , vel cira» , magister Johannes de 
FoDte f vices gerens dicli episcopi Belvacensis , in 
ipsa causa fidei, et fratres Ysambardus de Petra ne 
Martinus Ludi^enUy ordinis Fratrum Praedicatorum , 
^i quotidie associabant in processu fratrem Jobaii- 
Dem Magistri, subinqnisitorem, moti pietate, acces- 
sorunt ad eamdem Johannam^ ad suos carceres , ubi 
luaserunt eidem Johannae quod se submitteret Eccle- 
siœy alias erat in periculo mortis. Quo ad notitiàm 
dominorum Belvacensis et de Wcuvik deducto , mi- 
rabiliter iiidignati sunt iidem episcopus et comes con- 
tra eos; propter quod^ ipse de Fonte iliicentiatus 
recessit ; alias fuisset in discrimen mortis; alil vero 
duo fratres similiter fuerunt in magno periculo mor- 
tis suae y nisi eis praesidium dedisset dictus Magistri , 
qui deducebat processum. Item^ dicit quod magister 
lohannes Lohier^ tempore dicli processus , semel ex- 
Nstens in bac civitate Rothomagensi ^ fuit sollicitatus 
de dando opinionem suam super dicto processu ; qui, 
praesente episcopo, dixit dictum processum nullum 
esse pluribus de causis : tum primo , quia non trac- 
tabatur in tuto loco, neque in curia ecclesiastica ^ 
neque erat custodita in carceribus ecclesiaslieis ; et 
quia etiam tractabatur causa régis absentis et non vo- 
catif Et f quia vidit dicta sua non placere dicto epir 
acopoBelvacensI etaliis dominis de parte Anglicorum, 
nolnit amplius exspectare ; imo in crastinum recessit , 
et profectusest ad Romanam curiam. 

Super VIll. 9 deponit articulum esse verum , de 
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certa scientia. Et erant quatuor aut quinque Anglici 

custodes y quorum unus erat principalis. 

Super IX. articulo, dicil quod crédit œtat^m dictœ 
Johannae fuisse sicut articulus continet; et , cum hoc y 
dicitquod ipsa Johanna interdum(i)satis prudenter,et 
interdum satis simpliciter, respondebat ^ prout TÎderi 
potest in processu; et crédit quod , in tam difficili 
causa, non erat ex se sufficiens ad se defendendum 
contra tantos doctores , nisi fuisset sibi inspiratum. 

Super X. f dicit quod audivit a magistro Nicolao 
Loyselleurj qui se fingebat esse de partibus dicte 
Johannae , quod ipse solus accedebal ad eam, et inqai- 
rebat ab ea de mulris, et postea refcrebat judicibus et 
consilio. Super residuo articuli nescit deponere. 

Super XL , de interrogationibus et responsionibus, 
se refert ad processum. 

Super XII. articuloy dicitquod ipsa Johanna inter- 
rogabatur per duas aut très horas de mane, et ali- 
quando , eadem die, post prandium ; et multom 
defatigabatur in interrogationibus. De intentione 
verojudicum, se refert conscientiœ eorum; fiebantque 
sibi per examinatores quam subtiliores quaestiones 
quas facere poterant. 

Super Xlil. articuio , dicit quod sœpe audivit eam- 
dem Johannam petentem audire missam, videUcet 
diebus dominicis, in Ramis Palmarum et Paschae; 
petendo , ipsa die Paschae , confîteri et recipere do- 
minicum corpus; cui non permittebatur confîteri, 
nisi dicto Lojrselleur, qui in ea re fictus erat. Et 
multum conquerebatur quod sibi denegabatur ; audr- 
vitque ipse loquens, ab ore dictœ Johannae , sœpias 

•^ . âmiM les maouscriu. 



DE RÉHABILITATION. 343 

ilia contenta in articulo , et crédit partem contineri 
in processa. 

Super XIV. , se reiert ad processum; et contenta 
în articulo pluries audivil. 

Super XV. et XVI. , dicit quod scripsit ea quae au- 
lîvit in processa. Dicit uiterins audivisse, dum ipsa 
imnmabatur de se submitteudo Ecclesiae^ dumfrater 
ïaambardus de Petra suaderet sibi quod se submitteret 
[loncilio generaliy [quod] episcopus Belvacensis , hoc 
ladiens , eidem fratri fiardino dixit : ce Taceatis , in 
domine diaboli I » Et fuit hoc in judicio, quando ipsa 
luhanna examinabatur. 

Super XVII. articulo^ dicit quod apparebat quod 
ipsa non intelligebat difierentiam inter Ecclesiam 
triumphanlem et militantem. Super residuo, se refert 
eid jus. 

Super XVIIL , dicit quod processus primus origi- 
oalis fuit fideliter per loquentem scriptus in gaïlico^ 
lieinpta prima sessione; et crédit quod fideliter in la- 
tinum fuit translatus. 

Super XIX., se refert ad jus. 

Super XX. , dicit non credere contenta in articulo , 
per hœc quae supra dixit. 

Super XXI. y se refert ad jus. 

Super XXII., dicit quod , durante processu, usque 
id conclusionem vel circa y ipsa Johanna non habuit 
Donailium. Si petierit, non recordatur ; sed in conclu- 
lione, vely circa, habuit magistrum Petrum Morisse, et 
anom carmelitamad ipsamdirigendumet instruendum. 

Super XXIII. articulo , dicit quod bene scit quod 
lententia fuit lata; de justitia vero vel injustitia, se 
refert ad jus. Scit tameu quod ipsa Johanna, die suœ 
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mortis , ante praedîcationem et antequam exiret de 
Castro, recepit corpus dominicum sibî ministratum ex 
ordinatione judicum, ad instantiam ipslus Johannse 
et requestam. 

Super XXIV. articulo, dicit quod fuit adducta ad 
locum supplicii cum magna caterva armatorum , usque 
ad numerum octogintorum, vel circa, cum gladiis et 
fustibus; et audivit quod, post pi^olationem senteu- 
tiae judicis ecclesiastici , et derelictiouem ejusdem 
Johannae, fuit ducta ad Ballivum ibt praesentem, 
qui, absque alia deiiberatione aut sententia, faciens 
signum cum manu , dixit : « Ducatis , ducatis. » Et 
sic fuit ducta ad locum supplicii , ubi fuit crqmata. 

Super XXV. , dicit quod , statim post sententiam 
Ecclesiae, et postquam ipsa Johanna se scivit debere 
mori, fecit pulcherrimas orationes, recommendaiido 
animam suam Deo y beatae Mariai et omnibus Sanctis, 
eos invocando ac petendo veniam a judicibus et ab 
Anglicisy regique Franciœ et omnibus principibos 
ejusdem regni. Et residuum articuli non vidit^quia 
recessit; sed bene audivit a mullis qui interfuerant in 
exsecutione , quo.l ipsa acclamaverat nomen Jhesu 
in fine dierum. 

Super XXVI. articulo, dicit, de odio et timoré, 
prout supra deposuit ; addendo quod rumor erat 
quod nunqunm Anglici ausi fuissent ponere obsidio- 
neui in Locoveris ( i ) quamdiu ipsa vixisset. Et , de fine 
articuli , dicit quod crédit quod Anglici tendebant per 
banc viam dare notam régi Franciœ. Et ulterius dicit 
quod, in sermone facto in Sancto Audoeno per magis- 

{{) Louviers. Lahire occapait cette place depuis la fin de l'année 1429. 
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tmiB Guillelmum Erard , ipse Erard exclamando 
dixit : uO nobilis domus Franciae! tu semper fuisti 
sîne mainila et reprehensione erroris; nunc esset ma- 
gna pietas quod incideres in talem errarem , sicut de 
adhibendo fidem isti mulieri ! » 

Super XXVII. articulo , dicit quod, de praemissis 
per eum depositis , fuît et est publica vox et fama in 
hac civitate Rothomagensi. 

PETRUS CU6QUBL. 

Petrus Cusquel j laicus, ci vis Rothomagensis, l an- 
Dorum, vel circa , juratus fet examinatus die martis, 
nona mensis maii. 

Super I. articulo , dicit articulum esse Terum , et 
quod famn talis ernt. 

Super II. , dicit similiter quod ipsum arlîculum 
crédit coritinere verîta era. 

Super III. y dicit quod dicta Jolianna per Àuglicos 
fuit adducta ad hanc civitatem Rothomagensem , et 
posita in Castro Rothomagensi, in carceribus, in qua- 
dani caméra sita subtus quemdam gradum, versus 
camposy ubi vidit eam detenUim et iiicarceratam. Et 
crédit quodjudices et adsistentes in processu, proce- 
debant favore Anglicorum^ et quod non fuissent ausi 
eis coutradicere; sedde impressioue nihil scit. 

Super IV. articulo, dicit quod se refert ad proces- 
sum, audivitque quod , quia magisler Andréas Mar- 
guérie f auLalius, dixeratquod beue inquireielur Veri- 
tas y de modo mutationis babitus dictae Johanuœ , per 
quemdam (uescit per quem), fuit sibi dictum quod 
taceict in nominediaboli. 
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Super V. articalo , dicit quod non fuit in iprocessa, 
et ideo nihil scit , nec de sequenti articulo. 

Super VIL ^ dicit quod crédit quod nuUus fîiisset 
ausus eidem Johannœ consilium dare , aut eam defen- 
dere seu dirigere. 

Super YIII. articulo, dicit quod articulus veritatem 
continety prout vidit loqutos, qui in favorem ma- 
gistri Johannis Son y tune magistri operum dicti castri, 
bina vice intravit carcerem dictée Johannœ , et cum ea 
locutus fuit f advertitque eam quod prudenter loquere- 
tur^ et quod agebatur de morte ipsius. Et subdit quod 
fuit facta una gabea ferri ad detinendum eam erectam; 
quam ipse vidit ponderari in domo sua ; non tamen 
vidit ipsam Johannam in ea inclusam. 

Super IX. articulo, dicit quod ipsa Johanna crat 
juvenis , œtatis xx annorum y vei circa , et quod beue 
prudenter loquebatur; sed crédit quod erat ignara 
jurisy et non sufficiens ad respondendum tantis doc- 
toribus. 

Super X., dicit quod nihil scit. 

Super XI. , dicit quod non fuit prœsens in processu, 
sed fama erat de contentis in articulo ; et quod lotis 
viribuS' laborabant ad capiendum eam in sermone^ 
quia fuerat secuta guerram contra Anglicos. 

Super XII. y dicit quod crédit articulum esse verum. 

Super XIII. , dicit quod Terba contenta in articulo 
audivit ab ore dictœ Johannae, in pleno sermone facto 
apud Sanclum Audoenum. 

Super XIY. articulo, dicit quod audivit dici quod 
dicta Johanna ita dixerat , sicut articulus continet. 

Super XV. et XVI. articulis, se referl ad pro- 
cessum. 
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Super XVII. articulo, se refert ad jus et intentio- 
nem dictœ Johannœ. 

Super XVIII. y nihil soit, imo se refert ad pro- 
cessum. 

Supei XIX. 9 dicit quod crédit quod magis procede- 
batur favore Ânglicorum , quam zelo fidei et justitiae, 
et de hoc erat tox communis in hac civitate Rothoma- 
gensi. 

Super XX. 9 se refert ad processum. 

Super XXI. et XXII. , se refert ad jus et processum. 

Super XXIII. articulo, dicit quod non fuit praesens 
in uitima praedicatione , condemnatione et eisecu- 
tione dictœ Johannœ, ex eo quod cor suum non po* 
tuisset pati aut tolerare, prae pietate dictœ Jobannœ ; 
sed bene audivit quod dicta Johanna receperat corpus 
dominicuDl anteejus condemnationem. 

Super XXJV. articulo , dicit quod audivit cpiod 
nuila fuit data sententia per judicem sœcularem. 

Super XXV. articulo , dicit quod audivit arliculum 
esse verum in forma , quodque magis ter Johannes Très- 
sort , secrelarius régis Angliœ , rediens de loco snpplicii 
ipsius Johannœ, mœstus et gemens, lamentabiliter 
piangebat ea quœ viderat in dicto loco, dicens in 
etièctu : w Nos sumus omnes perditi , quia bona sancta 
persona fuit combusta ; » et quod credebat animam 
ejus esse in manu Dei y quodque , cum esset in mediis 
flammis, semper acclamaverat nomen Domini Jhesu. 

Super XXVI. articulo, dicit quod crédit tolum 
articulum esse verum; et fama publica talis erat in 
civitate Rothomagensi. 

Super XXVII. articulo , dicit quod , de depositis per 
eum , fuit et est publica vox et fama. 
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F. YSAMBA^lDUS DE PETRA. 

Religiosus et honeslus vir, frater Ysambardus de 
Petra , presby ter , in theologia baccalarius , aetatis 
LX annorum , vel circa , ordinis Fratrum Praedicato- 
rum, juratus et examinatus die martis prœdicta. 

Super I. articuloy dicit quod ipse loquens fuit prd&- 
sens in toto examine et processu dictée Johannae, cum 
fratre Johanne Magistri , subinquisitore » quodque ar- 
ticulus ipse continet veritatem. 

Super IL arl iculo , dicit simpliciter ipsum articulnm 
continere veritatem; etfama erat, in hac civitate Ro- 
thomagensi, quod Ânglici non erant.ausi obsidere 
villam de Locoverisquaii|idiu viveret ipsa Johanna , et 
donec mortua esset. 

Super III. articuloy dicit quod aliqui de assisten- 
tibus in processus deductione procedebant, videli- 
cet episcopus Belvacensis , ex favore; quidam vero , ut 
puta nonnulii doctores Angiicî, livore vindictae; et 
alii doctores de Parisius, mercede conducti ; alii vero 
timoré ducti , ut praefatus Subinquisitor, et nonnulii 
alii , de quibus non recolit. Et hoc fuit ad procuratio- 
nem régis Angliœ , cardinalis Vintoniensis , comitis de 
ff^arvik et aliorum Anglicorum ^ qui solverunt ex- 
pensas ratione processus hujusmodi fadas. Caetera 
contenta in articulo dicit loquens fore vera. 

Super IV. articulo, dicit quod bonae memoriae do- 
minus Johannes(]), tune Abrincensis episcopus , quia 
recusavit dare opinionem suam in materia hujusmodi, 
fuit comminatus per magistrum Johaimem Benedicite 

(I) Voyez ci-dessus, p. 5. 
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tanc promotorem .causée; et, ad id> magister Nico- 
laus de Houppevilla, quia noluit adesse processui uec 
suam opinionera dare, fuit in periculo exsilii. Dicît 
ulterius quod, post primam praedicationem , in qua 
dicta Johanna revocaverat, ipse ioquens et magister 
Johannes de Fonte, magister Guilielmus Fallee, or- 
dinis Fratrum Praedicatorum, et alii ex ordine judi- 
cuin i venin t ad castrum, ad dandum consilium eidem 
Johannae quod semper perseveraret in bono propo* 
sito. Quod vidcntes Anglici, cum impetu et furia eje- 
cerunt eos de Castro, cum gladiis et fustibus; cujus 
occasîone, prsedictus magister Johannes de Fonte au- 
fugit, et recessit ab hac civitate, nec inde rediit. Et 
ipsemet Ioquens perpessus est multas minas a comité 
de fTarvik, ex eo quod ipse Ioquens antea dixerat 
dictae Johannœ quod se submitteret Concilio generali. 
Super V. articule, dicit quod dicta Johanna inter- 
rogata , an veliet se submittere domino nostro Papœ , 
respondit quod sic, dum tamen mitteretur et ducere- 
tur ad ipsum ; sed noiebat se submittere illis prœsen- 
tibus, saltem dicto episcopo Beivacensi , cum essent 
inimici ejus capitales ; et , cum ipse Ioquens persua- 
deret sibi quod se submitteret Concilio generali tune 
congregato , in quo aderant multi prœlati et doctores 
de parte régis Franciœ, hoc audito , ipsa Johanna dixit 
quod eidem Concilio se submittebat. Tune episcopus 
Behacensis aspere increpavit loquentem , dicendo: 
u Taceatis, in nomine diaboli ! » Quibus sic audîtis, 
dominus Guilielmus Manchon , notarius dictœ causae , 
quaesivit ab ipso episcopo an scriberet hujuscaodi sub- 
missionem ; qui quidem episcopus respondit quod non, 
et quod non erat necesse , dicta Johanna dicente 
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dicto episcopo : « Ha! vos bene scribitis quœ faciunt 
contra me, et non vultis scribere quœ faciunt pro 
me. » Et crédit quod non fuit scriptum ; unde subse- 
cutum est in consilio ilio magnum murmur. 

Super YL articulo, deposuit immédiate supra quid- 
quid scit. 

Super VIL y deponit prout supra deposuit. 

Super VIIL , depônit, de certa scientia, prout cave- 
tur in eodem articulo. 

Super IX. , dicit quod dicta Jofaanna erat juTenis 
œtatis XIX annorum vel quasi , liabens tameo bonum 
inteliectum , et bene prudenler respondebat ; sed non 
erat sufficiens respondere difficilibus interrogationibos 
quœ sibi fiebant. 

Super X.y deponit , solum ex auditu a nonuullis di- 
centibus, quod aliqui in dissimulato habitu de nocte 
ibant ad carceres dictée Johannae , suadendo ei con- 
tenta in articulo. Si sit verum nescit. 

Super XL , dicit quod articulus contiuet yeritatemi 
quamvis ad aiiqua interrogatotia daret sufficiens re»- 
ponsum y prout coustare potest per processum. 

Super XII. f dicit quod aliquando examen dictœ Jo- 
hannae durabat per très horas de mane ; et aliquando 
fiebat examen tam de mane , quam post prandium. 
Audivit etiam eam pluries conqueri quod ûebant sibi 
nimiœ qusestiones. 

Super XIII. et XIV. arliculis y dicit quod continent 
ipsi articuli veritatem , quia ab ipsa Johanna baec au- 
divit loquens. 

Super XV. et XVI. articuiis , dicit quod nihil scit 
super his deponere, et se refert ad proce&sum. 

Super XVIL f dicit quod per magnum spatium pro- 
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cessus j quauda inlerrogabatur îpsa Jobanna de sub*- 
mittendo se Ecclesiœ , ipsa intelligebatde illa congre- 
gatione judicum et assessorum tune praesenlium et 
assistentium , donec per magistrum Petrum Mauriciî 
fuit edocta quid esset ; et^ postquam cognovit , semper 
se submisit Papae, dummodo duceretur ad ipsum. £t 
crédit quod prœmissa ignorantia de Ecclesia erat causa 
quare aliquando distulit se submittere Ecclesiœ. 

Super XYIII. et XX. ^ nihil dicit [nisi] quod, 
judicio loquentis , dictus Manchon fideliter scripsit et 
retulity et se refert processui. 

Super XIX« articulo, dicit quod crédit, utprae- 
dixit f quod sententia fuit magis lata contra eam livore 
vindictae quam zelo justitiœ. 

Super XXI. , dicit quod satis observabant judices 
ordinem juris, judicio loquentis; sed de affectu eorum 
jam superius deposuit , videlicet quod livore vindicte 
procedebant. 

Super XXIL , dicit quod in aliquibus partibus pro- 
cessus fueruut eidem Johannae dati consiliarii. Quan- 
tum autem ad nullitatem sententiœ y supra deposuit ; 
et addit loquens quod in prima praedicatione crede- 
bat ipse loquens , attento modo procedendi , quod 
cremaretur , quia differebat revocationem facere ; et 
fuerat adduçia ip quadriga usque ad cœmeterium 
Sancti Âudoeiii Rothomagensis. 

Super XXIII. articulo^ dicit contenta in eodemar^ 
ticulofore vera. 

Super XXIV. articulo , dicit quod scit quod non 
fuit lata aliqua sententia per judicem sœcularem, quia 
ibidem praesens erat; sed post praedicationem , longa 
exspectalione ibi facta , fuit per clericos regios ad sup 
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plicium ducta; quam seculi sutit loqaeiis et Fratcr 

Martinus Ladi^enu , usque in fînem. 

Super XXV. artlculo , dicit arliculum in tolo con- 
tinere veritatem; addens etiam quod episcopus Belva- 
censisy alter judicum, ea occasiohe flevit. Et subdîl 
quoii quidam Anglicus , vir armorum y qui mirabili- 
ter eam odiebat, et qui juraverat quod fasciculum 
propria manu poneret in cromatione dictœ Johannœ, 
cum hoc fecisset et audivisset ipsam Johaiinam nomen 
Jhesu acclamantem in fine dierum suorum, eSectus 
est totusattonitusy et quasi in extasi, ductusque fuit 
ad quamdam taberiiam , prope Vêtus Mercatum, ut, 
mediante potu , vires resumeret. Et y post prandium 
cum quodam fralre ordinis Fratrum Prœdicatorum i 
ipse Anglicus (i), audiente loquente, confessus est, 
per organum illius fratria , Anglici , se graviter errasse, 
et quod pœnitebat de hoc quod fecerat contra dictam 
Johannam , ut praefertur , quam reputabat bonam mu- 
iierem; nam, ut ei videbatur , vîderat ipse Anglicus, 
in emissione spiritus dictae Johannse, quamdam co- 
lumbam aibam, exeuntem de Francia(2). Dicit etiam 
quod lictor, post prandium ^ eademdie, venit ad con- 
ventum dictorum Fratrum Praedicatorum , eidemque 
loquenti et fratri Martino Ladvenu dixit quod valde 
timebat quin esset damnatus^ quia combusserat unam 
sanctnm mulierem. 

(1) Ainsi dans le manuscrit de Durfé. Les autres donnent iln^/icM. 

(2) M. de TÂverdy, quia reproduit cette déposition [Notice des Mamucritt 
de ta Bibliothèque du Roi, t. lU, p. 491 ), a imprimé exeuntem deflamma. 
Cependant les manuscrits portent bien lisiblement de Francia , ce qui signi- 
fierait à la rigueur, du côté de la France , dans la direction du midi, La leçon de 
fiamma se montre pour la première fois dans la consultation de Paul Pou* 
lanus. Yoy. ci-dessus , p. G3. 
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Super XXVI. articulo, dtcit contenta in articulo 
fore vera. El ulterius dicit quod crédit principaliorem 
caosam^ quare fuit processus sic factus contra eam, 
[fuisse] ut infamarent regem Franciœ; et tendebatur ad 
illum finem judicio suo ; quodque magister Guilielmus 
Erardi satis hoc déclarai it in uno passu, in praedicta 
causa 9 ubi dixit rn efTectu : « Sola Francia solebat olim 
carere monstris; nunc vero ecce terribile monstrum, 
ut per unam mulierem schismaticam , hœreticam et 
sortilegam, illequi se dicit regein Franciœ, velitrecu- 
perare regnum suum». Cui [Guillelmo] Erardi ipsa 
Johanna respondit : «0 praedicator, maie dicitis : non 
loquamini de persona domini régis Karoli , quia bonus 
catholicus est , et in me non credidit. » 

Super XXVII. , dicit quod ea quae deposuit sunt 
vera. 

M. ANDREAS MARGUERIB. 

Venerabilis et circumspectus vir, magister Andréas 
Margueriey archîdiaconus Parvi-Caleti , in ecclesia 
Rothomagensi 9 œtatis lxxvi (i) annorum, vel circa, 
joratuset examinatus dicta die, nona maii. 

Super I. articulo, dicit quod Ânglici armati odie- 
bant eamdem Jobannam , et mortem ejus sitiebant, 
ut crédit. 

Super 11.^ dicit quod crédit quod plures erant qui 
cniœrebant eam morti tradere, ne posset eis nocere. 

Super III. articulo, dicit quod audivit ipsam Johan- 
aam fuisse captam prope Compiengne y in diœcesi 
Belvacensi; et fuit adducta ad hanc civitatem Rotho- 

:i) Manuscrit Notre-Dame, sexaginta sex. 

II. ^23 
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Tnagensem, et detrusa in Castro Rothomagensi, [in] quo 
fuit cletluctus processus ûdei contra eam , per episco- 
pum Belvacensem et Subinquisilorem, ad procuratio- 
nem Anglicorum; sed si per impressionem , nescit. 

Super iV. articuioy deponît quod audivit aiiquos re- 
dargutos fuisse, quia non ita bene loquebantur ad in* 
tentionem Ânglicorum, sicut volebant; sed nescit 
aliquem propter hoc fuisse in periculo, quamTis audi- 
verit magistrum Micolaum de HouppcTilla non dédisse 
opinionem suam. 

Super V. articuloy dicit quod nescit deponere super 
ipso articulo, quia parum fuit in examine (i), neqoe 
super sequenti articuio. 

Super VU. articuio, niliil scit. 

Super VIII. , dicit quod non vidit eam in carccre; 
sed crédit quod custodita fuit per Anglicos, quia habe- 
bant custodiam castri in quo erat incarcerata dicta Jo- 
hanna. 

Super IX. articuio, dicit quod, judicio loquentis, 
ipsa Johanna erat in aliquibus responsis cauta. 

Super X. , nihil scit. 

Super XI. , dicit quod crédit verisimiliter articulam 
continere Teritalera. 

Super XII. et XIII. arttculis, nîhîl scit. 

Super XIV. , dicit quod crédit potius contrarium, 
Tidelicet quod audivit quandoque ab eadem Johanna 
quod de quibusdam non crederet, neque praelato suc, 
neque Papae, neque cuicumque, quia hoc habebat a 
Deo. Et crédit quod fuit una de causis quare procès* 
sum est contra eam ad revocationem. 



{!) 11 parait «a contraire , par les procès-verbaux de la condamnation , qa*it 
'• à beaticonp d'interrogatoires. Voyei 1. 1, pp. 30, 40, 59, RI , 200, etc. 
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Super XV. et XVI. , se refert ad processum. 

Super XVII. articulo, nîhll scit , nec super articulo 
sequenti. 

Super XlX.y dicit quod prima pars articuli est vera ; 
sed de residuo articuli nihil scit. 

Super XX. , dicit quod se refert ad jus. 

Super XXI. et XXII. articulis, dicit quod nihil 
scit super eisdem. 

Super XXIII., dicit quod de his quae sunt facti, nihil 
scit ; nec si fuerit injuste condemnata , nec si fuerit ali- 
qua injustitia facta in deductione processus. 

Super XXIV. articulo , dicit quod, licet fuerit in 
ultima prœdicatione y attamen non fuit praesens in 
exsecutione, prœ pietate ipsius facti; nec de residuo 
articuli aliquid scit, nisi quod plures de adstantibus, 
etlam dominus Cardinalis de Luxemburgo, tune epi- 
scopus Morinensis, fleverunt. 

Super XXV. articulo , dicit quod nescit de devo- 
tione ejus; sed satis apparebat turbata, quia dicebat : 
Rouen, Rouen , mourraj-je cyl 

Super XXVI. , dicit quod satis crédit quod aliqui 
Ânglicorum, non valentes, procedebant ex odio et 
timoré; sed de notabilibus viris ecclesiasticis, non 
crédit. Dicit insuper quod , cum quidam cappelianus 
Cardinalis Angliae, praesens in prima praedicatione, 
dixisset episcopo Belvacensi quod nimis favebat eidem 
Johannae, respondit ipse episcopus : « Vosmentimini, 
quia nollem alicui in tali causa favere. » Et tune fuit 
ipse cappelianus per dictum Cardinalem Angliœ re- 
prehensus , dicendo quod tacerct. 

Super XXVII. y dicit quod, de his quœ dixit, est 
publica vox et fama. 
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M. RICARDUS DE GROUCHETO* 

Venorabilis et discretus vir, magistei* Rîcai-dus de 
Groucheto (i), presbyler, in artibus magister, et in 
thcologia baccalarîus formatus, canonicas ccclesi» 
collegîatae de Salceya, Ebroicensis diœcesis, aelatis 
Lx annonira , vel circa, testis productus, receptuset 
juratiis , die martis praeilicla. 

Super I. articule , dieit quod crédit i[5suin articulum 
continere veritatem , ex factis et geslis ipsorum An- 
glicorum. 

Super II. nrticuloy dicit quod continet Teritaiem, 
quodquc fama erat quod Anglici limebant ipsam Jo- 
hannam. 

Super III. arliculo, dicit quod fuit adducta ad hanc 
civitalem Rothomagensem ; et viditeamin castre Ro- 
thomagensiy ubi fuit incarcerata; sed de inetu et ti- 
moré judicum articulatis nescit deponere; sed fama 
publica erat, in hac civitate Rothomagensî , quod 
Anglici faciebant iieri ex odio et iracundia. 

Super IV. articulo^ dicit quod \idetur ei quod ali- 
({ui de adstantibus in processu erant voluntarii et favo- 
rabiles, alii coacti et inviti, et muiti timidi , quorum 
quidam fugerunt, noientes adesse processui; et, in- 
ter caeteros , magister Nicolaus de Houppevilla fuit in 
magno periculo. Necnon magistri Johannes Pi^achcy 
et Petrus Miiierii , ut audivit ab eis, et ipsemet lo- 
quensy qui cum eis manebat, metu et minîs ac teiTO- 
nbus tradiderunt opiniones suas, et adstiterunt pro- 
cessui , et fuerunt in proposito fugiendi ; dicitque 
audivisse pluries ab ore magistri Pétri Mauricii quod. 



îl) l/un lies asseMCure au premier jugement. Voy. t. 1« p. 3U. 
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cuin post primam preedicatîonem monuisset eam de 
stando in bono proposito, Anglici fuerunt maie con- 
tenu , et fuit in magno periculo verberationis, ut di- 
cebat. 

Super V. et VI. articulis , dicit quod crédit notarios 
fideliter scripsisse. Vidit tamen et audivit quod epi- 
scopusBelvacensisy quando notarii non faciebant sicul 
volebat, aspere increpabat eos; eratque res ipsa valde 
Tiolenta , ut asserit , ex liis quae vidit et audivit. 

Super Vil. arliculo, dicit quod non percepit seu 
vidit quod aliquis se intromitleret de instruendo aut 
consulendo ipsam Johannam, nec vidit quod peteret 
aut fuerit sihi oblatum consilium; putat tamen quod 
ab initio processus petiit consilium; sed ex certitu- 
dine nescit. Dicit prœterea quod nescit si aliquis fuerit 
io periciiio mortis occasione eam defendendi; sed 
bene scit quod^ dum alia interrogatoria difficilia ûe^» 
banteidem Johannœ^ etaliqui ipsam dirigere volcbant, 
dure et rigide reprehendebantur^ et de favore nota- 
bantur, quandoque per dictum episcopum Belvacen- 
sem, et quandoque per magistrum Johannem Beau- 
père, qui dicebat dirigentibus eam quod diroitterent 
eam loqui , et quod commissus erat ad eam interro- 
gandum. 

Super VIII. articulo, dicit quod bene scit quod 
dicta Johanna erat in carceribus, in dicto Castro Ro- 
thomagensi^ quodque custodiebatur , ducebatur et re- 
ducebatur per Anglicos; sed de compedibus aut catenis 
nihil scit, quamvis audiverit semper teneri quod bene 
aspere et dislricte tenebatur. 

Super IX., crédit ipsam fuisse œtatis articnlatœ; 
respondehat tamen prudenter, multum substantialU 
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ter y audÎTitque ab ore domini tune abbatis Fiscam- 
pnensisy quod anus magnus clericus bene defeeisset 
respondere interrogationibus difficilibus sibi factis; 
scit tamen quod ignara juris et ritus judiciorum erat. 

Super X. , dîcit quod nihil scit. 

Super XL et XII. articulis, dicit quod vidit eam 
interrogari difficilibus, involutis etcaptiosis Interro- 
gationibus , ut caperetur in sermone , prout sibi yide- 
tur, et ut distraheretur a proposito suo; et, hoc nOD 
obstante, secundum fragilitatem muliebrem, bene 
respondebat; et aliquando advertebat, designando 
diem in qua, super aliquibus iterum interrogatis, alias 
responderat. 

Super XIII., dicit quod audivit pluries injudicio, 
ab ore ipsius Johannœ , contenta in articulo. 

Super XIV. articuloy dicit se \idisse et audi visse in ja« 
dicio quod, cum ipsa Jobanna interrogaretur an velletse 
submîttere episcopo Beivacensi et aliquibus de adstan- 
tibus , tune nominatis, ipsa Jobanna respondebat quod 
non, quodque se submitlebat Papae et Ecclesiae catbo- 
licae, petendo quod duceretur ad Papam. Et cum sibi 
diceretur quod processus suus mitteretur ad Papam 
ut ipsum judicaret, respondebat quod noiebat sic 
fieri, quia nesciebat quid per eos in processu ponere- 
tur ; sed volebat ibi duci , et per Papam interrogari. 

Super Xy. et XVI. articulis, dicit quod nescit si 
fuerit positum vel scriptum in processu quod se non 
snbmitleret Ecclesiœ, nec vidit prohiberi; sed scit 
quod, in praesentia loquentis, ipsa Jobanna semper 
se submisit judicio Papae et Ecclesiœ. 

Super XVII. articulo, dicit quod nibil aliud scit 
cjuam [quod] supra deposuit. 
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Super XYIII. articulo, dicit quod notarius scribebat 
processum in galllco, et^ quando erat dubium super 
scriptura , ei repetebatur. De translatione vero, nihil 
scil. 

Super XIX., dicit articulum esse Teruoi quoad jus. 
Quantum vero ad factnm, dicit quod ipse, et praeno- 
minati Pigache et Minier , tradiderunt opinionem 
suam in scriptis (i), secundum conscientiam suam; 
quœ non fuit episcopo et assessoribus grata, dicendo : 
ir Est hoc quod fecistis? » 

Super XX., dicit quod crédit notarios bene et fide- 
liter scripsisse. 

Super XXI. articulo, dicit quod dicta sententia 
semper visa fuit eidem loquenti injusta, nec scivit 
unde sumpserunt tituios et causas eam condemnandi. 
Dealiis in articulo contentis, se refert ad jus. 

Super XXII., dicit quod per se ipsam respondebat, 
nec Tidit quod haberet aliquem defensorem. De resi- 
dno supra deposuit. 

Super XXIII. articulo, dicitquod decontentis in ar- 
ticulo erat vox publica in hac civitate Rothomagensi. 

Super XXIV. articulo , dicit quod non habet no- 
titiam, nec unquam audivit dici quod fuerit aliqua 
sententia per judicem siaecularem la ta contra dictam 
Johannam, quia praesens non fuit; sed vox publica et 
rumor erat quod violenter et injuste fuit tradita sup- 
plicio. 

Super XXV., dicit quod non fuit prœsens; sed fama 
publica ita erat, prout articulus continet. 

Super XXVI. articulo, dicit quod, pro causis con- 



(r Voy. 1. 1. p. 369. 



3eo PROCÈS 

teutis in articulo, crédit ipsain Johannam fuisse morti 
traditam; si tamen tendebant ad infamandum domi- 
iium nostrum Regem , iiescit; sed beue crédit qiiod in 
contemptum ejus, attento modo procedendi et modo 
judicii^ fuit morti tradita. 

Super XXVII. , dicit quod ea quae sunt supra de- 
posita per eum, sunt vera. 

F. PETRUS MIGBGII. 

Venerabilis et religiosus vir, frater Petrus Migecii (i), 
sacrœ theologiae professer, prior prioratus de Lod- 
gavilla-Giffardi y Rolhomagensis diœcesis, aetatis lxx 
annorum, vel circiter, juratus et examinatus dicta die 
martis. 

Super I. articuloy dicit quod crédit articulum veri- 
tatem continere, ex effectibus qui sunt secuti. 

Super II. articulo , dicit quod audivit a quodam mi- 
lite Anglico defuncto , quod Ânglici plus timebant 
ipsam Johannam quam centum armatos. 

Super III. articulo y dicit quod audivit quod gentes 
domini de Luxemburgo ceperunt dictam Johannam 
prope Compendium, in diœcesi Belvacensi, et audivit 
quod fuit requisita per Anglicos; et fuit electus epi- 
scopus Belvacensis ad faciendum processum contra 
eam, quia fuerat capta in diœcesi sua. Et scit quod 
fuit adducta ad banc civitatem Rothomagensem , et 
detenta in Castro, in carceribus; et crédit impressio- 
nem et metum de quibus articulo fit mentio, quamvis 
de certo nesciat. 

Super IV. arficulo, dicit quod apparenter poterat 
aestimare quod per irapressionem et metum Anglico- 
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fuit processum contra dictam Johannam , quia 
îiit semper detenta sub dominio et custodia Anglico*^ 
*am , nec permiserunt ipsam detineri in carceribus 
icclesiasticis. Et subdit quod , finito primo sermone 
l'acte apud Sanctum Âudoenum y cum monita fîiisset 
licta Jobanna de revocando y et ipsa differret, fuit dic- 
l;nm per unum ecclesiasticum Anglicum episcopo 
Belvacensi , quod ipse erat fautor ipsius Johannee ; 
3ui dictus episcopus respondit : « Vos mentimini. Ego 
lebeo^ ex professione mea, queerere salutem animée 
st corporis ipsius Johannœ ». Et ipsemet loquens fuit 
lelatus apud dominum Gardinalem Angliœ quod erat 
Fautor ipsius Johannœ; de quo se excusavit loquens 
^Tffk dictum Gardinalem, timens periculum corporis. 

Super V. et VI. articulis , dicit quod crédit quod 
DOtarii veraces erant^ et quod fideliter scripserunt. 

Super VII. y dicit quod nescit utrum ipsa Jobanna 
petierit consilium; sed crédit quod nuUus fuisset ausus 
sibi dare consilium aut defensionem, nisi fuisset sibi 
ooncessum. 

Super VIII. y crédit articulum continere veritatem, 
demplo quod non \idit eam in compedibus aut ferreis. 

Super IX. , dicit quod crédit ipsam Johannam fuisse 
eetatis xx annorum. Et crédit , quod erat adeo sim- 
plex quod credebat quod Ânglici non tendebant ad 
ejus mortem, et quod sperabat eripi mediante pecu- 
oia. Vidit tamen eam catholice et prudenter respon- 
deutem de pertinentibus ad fidem , prœterquam in 
^isionibus quas dicebat se habere, in quibus nimis 
persistebaty judicio loquentis. 

Super X, articuloy dicit quod de articulo nihil scit. 
Interrogatus si sciverit aliquos alios missos fuisse ad 
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eam de nocte : dicit se audivisse qnod nnns homo 
quandoque ivit ad eam de nocte, in habita captiTÎ , ut 
dicit[ur]9 fingendo quod esset captivus de partibiu 
régis Francise; et persuadebat eidem Johannœ quod 
persisteret in assertionibus suis, et quod Anglici non 
auderent inferre sibi aliquod malum. 

Super XL , dicit quod non percepit contenta in 
articulo. 

Super XIL , similiter dicit quod non crédit con- 
tenta in articulo y neque vidit. 

Super XIIL et XIV. articulis, dicit quod crédit ar- 
ticulos esse veros, et contenta in eisdem audivisse 
ab ore dictae Johannae. 

Super XV. et XVI. articulis, dicit quod se refert 
ad notarios et processum. 

Super XVII. articulo, dicit quod bene crédit quod 
ipsa Johanna ad plénum non intelligebat quid esset 
Ëcclesia , nec recordatur ipsam Johannam récusasse se 
submittere Ecclesiae. 

Super XVIII. , se refert ad notarios. 

Super XIX. articulo, dicit quod articulus juris est, 
et se refert ad jus; sed, ad ea quae sunt factî, crédit 
aliquos non fuisse ex toto liberos, et aliquos volun- 
tarios. 

Super XX. , crédit notarios fuisse fidèles et fideiiter 
scripsisse. Aliud nescit. 

Super XXI. , dicit quod, attento odio Anglicorum, 
merito potest processus dici injustus, et per conse- 
quens sententia injusta. 

Super XXII. articulo, dicit quod crédit articulum 
esse verum, dempto quod nescit si fuerit sibi denega- 
tum consilium. 
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Snper XXIII. articulo^ dicit quod^ si ipsa fuisset in 
ioa libertate, crédit quod ipsa fuisset ita bona catho- 
ica sicut una alia bona catholica. Et audivit quod 
psa perceperat corpus Ghristi , ad ipsius Johannœ 
nstantiam^ ut audivit. De residuo articuii, nihil scit 
ilterius deponere, nisi quod fîiit adjudicata relapsa, 
il derelicta justitiae sœculari , et deinde combusta. 

Super XXIV. articulo , dicit quod nescit aliquam 
tententiam judicis seecularis fuisse latam; sed fuit 
lucta ad supplicium cum magna furia per armatos 
Hnglicos. 

Super XXV. articulo , dicit ipsum articulum con- 
tinere veritatemy prout audivit^ ipsa derelicta per 
Ecclesiam. Et tune ipsa cœpit lamentari et acclamare 
Ibesum; et tune recessit loquens, motus tan ta com- 
passione quod exsecutionem ipsius Johannse videre 
DOn potuit. 

Super XXVI. articulo, dicit quod crédit ipsum 
articulum continere veritatem. 

Super XXVII. articulo, dicit quod de praemissis 
per eum depositis, fuit et est publica tox et fama in 
chritate Rothomagensi. 

F. MARTmUS LAD VENU. 

Religiosus et honestus vir, fraterMartinusZa^t^enu, 
presbyler, ordinis Fratrum Praedicatorum , qui in 
pluribus conventibus fuit lector theologiee, œtatis lu 
annorum, vei circa, testis productus et examinatus 
dîcla die martis, nona mensis maii. 

Super I. articulo, dicit quod fuit prsesens in majori 
parte processus dictœ Johannœ , cum fratre Jobanne 
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Magistriy tune subinquisitore, et crédit ipsum primiiin 

articulum esse verum. 

Super IL articulo, crédit etiam ipsum articulum 
veritatem cotitinere. 

Super III. articulo^ dicit quod bene scit quod fuit 
dicta Johanna adducta ad banc civitatem Rothoma- 
gensem et iu carceribus castri Rothomagensis detrusa; 
quodque fuit processus factus et deductus in causa 
fidei conlra eamdem Johannam, ad procurationem et 
expensîs Ânglicorum; de metu vero et impressiooe 
de qulbus in eodem articulo mcntionatur, nihil scit. 

Super IV. articulo y dicit quod vidit magistrum 
Nicolaum de Houppevilla ad carceres regios duci, eo 
quod noiebat assistere processui. Residuum articuli 
nescit pro certo^ quamvis credat quod pars assisten- 
tium in processu limebat^ et alia favebat. 

Super V. et VI. articulis, se refert notariis; tamen 
crédit quod fideliter scripserunt ea quae viderunt et 
audiverunt. 

Super VIL articulo , dicit quod bene scit quod dicta 
Johanna nullum habuit directorem, consiliarium aut 
defensorem usque circa finem processus^ et quod nul- 
lus ausus fuisset se ingercre ad eam consnlendum , 
dirigendum aut defendeiidum, propter metum Ângli- 
corum; aadivitque dici quod aliqui qui iverunt atl 
castrum^ ex ordinalione judicum, ad consulendum et 
dirigendum eamdem Johannam^ fuerant dure repuisi 
et comminati. 

Super VIIL, dicit articulum conlinere verum, in 
forma. 

Super IX., quoad œtatem, concordat cum articulo; 
de simplicilalc vero dicit quod erat valde ignorans et 
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vîx sciehsii Pater noster, quamvis andierit eam quan- 
doque fideliteret pnidenler respondentem. 

Super X. articulOy dicit quod de se nescît deponere. 
Interrogatus utrum sciverit vel audiverit quod alîquis 
açcesserit ad eam occulte, de nocte : deponit quod, 
ex ore ejusdem Johannœ audivit quod quidam magnus 
domînus ÂDglicus introivit carcerem dictae Joliannae, 
et tentavit eam vi opprimere; et hœc erat causa, ut 
asserebat, quare resumpseraf habitum virilem. 

Super XI. articulo, dicit quod fiebant eidem Jo- 
hannœ difficiles interrogationes, quœ non compete- 
bant tali et simplici mulieri ; sed de intentione inter- 
rogantium nescit deponere. 

Super XIL articulo , dicit quod satis scit quod 
multum eam vexabant in interrogationibus , dura- 
bantque interrogationes per très horas, vel eo circa; 
et fiebant an te prandium et post. De intentione vero 
interrogantinm , et ad quem finem eam sic interroga- 
rent, ignorât. 

Super XIII. articulo , dicit quod non recordatur se 
audivisse in judicio , sed bene audivit , extra judicium, 
ab eadem Johanna , contenta in eodem articulo , vel 
consimiiia. 

Super XIV. articulo, dicit quod saepe ab ore dictœ 
Johannœ audivit quod se submittebat Summo Ponti- 
fici , et quod duceretur ad eum. 

Super XV. et XVI. articulis, dicit quod nihil scit, 
et se refert ad processum. 

Super XVII. , dicit quod nihil scit. 

Super XVIII. , dicit quod bene scit quod fuit pro- 
cessus rcceptus et couscriptus in gallico. De transla- 
tione vero processus nihil scil. 
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Super XIX. articuloy dicit quod de his qnœ suDt 
juris, se refert ad jus; et, quoad ea quae sunt facti, se 
refert ad ea quae supra déposait. 

Super XX. , dicit quod se refert notariis. 

Super XXI. se refert ad jus. 

Super XXII. y de nuUitate processus et sententis, 
se refert ad jus. Bene scit tamen quod non habuit de- 
fensores aut consiliarios , quamvis petierit. 

Super XXIII. articulo ^ dicit quod constabat judi- 
cibus quod se submiserat determinationi Ecclesiae, et 
quod fidelis et catholica atque pœnitens erat, quodque, 
ex licentia et ordinatione judicum , corpus Christi 
eidem Johannae ministravit loquens. Dicit ulterius 
quod fuit derelicta, tanquam relapsa , judici saeculari; 
et crédit quod, si tenuisset partem Ânglicorum, non 
fuisset sic contra eam processum. 

Super XXIV. y dicit quod certus est quod, postquam 
fuit derelicta ab Ecclesia , fuit capta per Anglicos 
armatos, ibi in magno numéro exsistentes, et absque 
quacumque sententia judicis saecularis, quamvis Bal- 
livus Rothomagensis et Consilium Gurise saecularis 
assistèrent ibidem ; et hoc scit quia semper fuit cum 
eadem Johanna , a loco castri usque ad exitum spiri- 
tus; et ministraverat loquens , ex ordinatione judi- 
cum , eidem Johannae sacramenta Pœnitentiae et Eu- 
charistiœ. 

Super XXV. articulo , dicit articulum continere 
veritatem, quia vidit et audivit contenta in eodem; 
quodque tortor seu lictor, ipso loquente praesente, 
perhibuit testimonium quod tyrannice ipsa passa 
fuerat mortem. 

Super XXVI. articulo, dicit quod crédit ita esse 
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sicat articulas continet Et addit loquens intent^tus, 
(juod magister Guillelmus Erard, in sermone quem 
Tecit in cœmeterio Sancti Audoeni Rothomagensis, ex- 
clamando in quodam passu, dixit in efTectu talia verba : 
« domus Franciœ I semper caruisti monstris usque 
mmc; sed modo^ adhœrendo isli mnlieri sortilegœ, 
hœreticœ et superstitiosae, infamata es! » 

Super XXVIL articulo, dicit deposita per eum 
esse Tera et notoria in hac civitate Rothomagensi ^ et 
alibi. 

D. JOHANNES FABRI. 

Reverendus in Christo pater et dominas , dominus 
Johannes (i), episcopus Dimitriensis, ordinis Sancti 
Augustini y conventus Rothomagensis y sacrae theo- 
logiee professor y juratas et examinatas die martis , 
Dona mensis prœdicti. 

Super L articulo , dicit quod crédit et imaginatur 
qood Anglici non muUum diligebant ipsam Johannam^ 
et quod> si ipsa faisset de parte Angliae^ non tantam 
diligentiam fecissent neque ita rigide processissent. 

Super IL articulo, dicit quod imaginatur quod 
procedebant contra eam quia timebant eam. 

Super III. articulo 9 dicit quod de metu et ijnpres- 
sione, nihil scit; sed caetera in articulo bene ncfvit; et 
crédit processum fuisse factum ad procurationem et 
ezpensis Anglicorum. 

Super IV. articulo 9 dicit quod nihil scit, nisi quod> 
cum fieret eidem Johannse quœstio an ipsa esset in 
gratia Dei y ipse loquens praesens dixit quod non erat 
conveniens qusestio tali mulieri. Tune episcopus Bel- 

(1) Voy. t. l, p. 38. etc. 
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vacensisdixit loqaenti : « Melius fuisset vobis, si ta- 

cuissetis. ce 

Super V. et YI. articulis, dicit quod se refert ad 
notarios. 

Super VU. articulo, dicit quod non fuit semper in 
examine; sedquamdiu ibi fuit, non vidit quod baberet 
consilium , neque petierit. 

Super VIII., dicit quod ipsa Johanna erat in car- 
cere, in Castro Rothomagensi. De residuo articuli 
nihil scit. 

Super IX. articulo, dicit quod dicta Johanna erat 
aetatis articula tœ, etmultum prudenter ad interroga- 
toria respondit, demptis révéla tionibus a Deo, [ita] 
quod per spatium trium hebdomadum credebat eam 
inspira tam. 

Super X. articulo^ nihil scit. 

Super XI. p dicit quod in aliquibus valde profunde 
quaerebant, de quibus competenter se cxpediebat; et 
aliquando interrumpebant interrogatoria, transeundo 
de uno ad aliud , ad experiendum an ipsa mutaret pro- 
positum. 

Super XIL , dicit quod facicbant longas examina- 
tiones , quae communiter durabant per duas aut très 
horas, ita quod doctores assistentes inde erant multum 
fatigati; sed utrum ad fînem articulatum , nescit. 

Super XIII., dicit quod non recordatur ipsam 
Johannam dixisse verba in articulo contenta ; sed bene 
recordatur ipsam dixisse quod ipsa nollet aliquid di- 
cere aut facere quod csset contra Deum. 

Super XIV. , non recoixlatur; imo audivit ut supra 
immédiate. 

Super XV. et XVI., nescit, neque unquam nudivit 
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quod recusaret se submittere Ecclesiae; saltem non 
recordatur. 

Super XVIL articulo , non recordatur. 

Super XVIII. articulo ^ nibil scit de translatione , 
neque recordatur an in latino vel in gallico fuerit 
receptus. 

Super XIX., dicit quod non percepit coactionem; 
et nihil aliud scit. 

Super XX . , se refert ad notarios. 

Super XXI. , se refert ad judices. 

Super XXII. articulo, dicit quod supra deposuit 
quidquid inde scit , et de nullitate sententiae se refert 
ad jus. 

Super XXIII. articulo, dicit quod, a primo ser- 
mone, facto in Sancto Audoeno , non fuit vocatusad 
processum. 

Super XXIV. , dicit quod fuit in sermone ultimo , 
in quo ipsa rogavit omnes sacerdotes ut unusquisque 
eorum daretsibi unam missam; sed quid postmodum 
factum est, non vidit, quia recessit. 

Super XXV., dicit quod multum catholicam finem 
habuit, et quod judices et plures alios lacrymari com- 
movit, prae nimia pietate. 

Super XXVI., dicit ut supra, de timoré et odio; 
sed si tendebant ad infamandum regem Franciae , ne- 
scit; quamvis œstimet quod in majori [parte] liben- 
ter displicuissent sibi. 

Super XXVII. articulo, dicit quod de illis quœdixit 
fuit vox communis etfama. 
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D. THOMAS MARIE. 



Venerabilis et religiosus vir , dompnus Thomas Ma- 
rie y presbyter, in theologia baccalarius , prîorpriora- 
tus Sancti - M ichaelîs prope Rothomagum, ordinis 
Sancti Benedicti , œtatis lxii annorum , vel circa; 
te»tis productus, receptus , juratus et examinatus die 
prœdicta. 

Super I. articuloy dicit quod videtur eidem loquenti 
articulum Ipsum verum esse. 

Super II. y dicit quod^ quia mirabilia fecerat ipsa 
Johanna in beilo et quia ipsi Anglici sunt commu- 
niter superstitiosi , aestimabant de ea aliquid fatale 
esse; ideo^ ut crédit qui loquitur, in omnibus consi- 
liis et aliis desiderabant ejus mortem. 

Interrogatus quomodo scit quod Anglici sunt su- 
perstitiosi : dicit quod communis fama hoc tenet, et 
est "vulgare proverbium. 

Super III. articuloy dicit quod ipsa Johanna fuit ad 
hanc civitatem Rothomagensem adducta, et incarcerata 
in Castro Rothomagensi, quodque fuit factus processus 
contra eam in materia fidei , ad requestam et propriis 
expensis, ut crédit ^ Anglicorum. De metu et impres- 
sione, dicit quod aliqui timoré et alii favore interfue- 
runt in processu. 

Item requisitus, super IV. articulo, dixit quod non 
crédit contenta in articulo^ maxime quoad timorem et 
minas y sed magis in favorem, maxime quia aliqui^ ul 
crédit et dici audivit, receperunt munera. Dicit tamen 
quod magister Nicolaus de Houppevilla ista occasione 
fuit positus in carceribus^ et expulsus a processu. 



DE RÉHABILITATION. 371 

qaia aspei^ locutus fuerat de materia ipsius Johannae 
episcopo Belvacensi. 

Super V. articuloy dicit quod crédit notarios vera- 
citer et fideliter scripsisse, quamvis forsan, ut iiitel- 
lexit, quandoquesollicitarentur alio modo scribere. 

Super VI. articulo, dîcit quod crédit ut supra im- 
médiate. 

Super yiL articulo, dicit quod audivit dici quod 
sibi fuit oblatum consilium ; nec audivit quod quis- 
quam fuerit in periculo mortis aut alias, pro dando 
sibi consilium. 

Super yill.y dicit quod audivit a quodam ferrario 
quod fecerat quamdam gabeam feiTeam , pro tenendo 
ipsam Johannam stantem. 

Interrogatus utrum fuerit posita in ea : dicit se cre- 
dere quod sic. De custodibus nihil scit. 

Super IX. y dicit quod erat œtatis xviii annorum, 
jodicio loquentis. Quantum ad simplicitatem et igno- 
rantiam, dicit audivisse a quodam qui fuerat in pro- 
ce&su et aliis y quod ipsa ita sapienter ad qusesita 
reapondebat, sicut fecisset unus optimus clericus. 

Super X. articuloy dicit quod nihil scit; audivit 
tamen [quod], pasl primam prœdicationem, cum fuis- 
set iterum posita in carceribus castri , fuerunt factae 
sibi tôt vexationes de eam opprimendo, quod habuit 
dicere quod mallet potius mori quam amplius stare 
emn ipsis Ânglicis. 

Super XI. articulo , dicit quod audivit illa quœ con- 
tinentur in articulo^ quamvis non fuit prsesens in 
processu; et bene crédit quod tendebant interroga- 
tores ad illum finem articulatum. 
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Super Xll. nrticuloy dicit quod crédit quod facie- 
bant ei quam pejus poterant. 

Super XIII. articulo, dicit quod audivil dîci con- 
tenla in articule a multis; et nihil aliud scit. 

Super XIV. j dicit prout supra immédiate. 

Super XV. et XVI. articulis^ dicit quod nihil scit. 

Super XVII. articule, dicit quod nihil scit. 

Super XVIII. et XX. , dicit quod nihil s^cit. 

Super XIX., dicit quod, ubi non est liberum arbi- 
trium, nec processus nec sententia valent; sed, si in 
hujusmodi processu fuerit libertas judicibuset assesso- 
ribus, nescit aliud quam [quod] supra deposuit. 

Super XXI. articulo, dicit quod se refert ad jus. 

Super XXII., dicit quod nihil scit, quia non fuit 
in processu. 

Super XXIII. , dicit quod bene crédit, et ita erat 
faraa publica, quod dicta Johanna erat bona catholica, 
et quod fuit combusta. Residuum articuli non vidit. 

Super XXIV. articulo, dicit quod nihil scit. 

Super XXV. , dicit quod audivit contenta in arti- 
culo , et crédit ita esse, et audivit a multis quod visum 
fuit nomen Jhesus inscriptum in flamma ignis in quo 
fuit combusta. 

Super XXVI. , dicit quod bene crédit quod , si An- 
glici habuissent unam talem mulierem, multum ho- 
norassent, et non sic tractassent eam. 

Super XXVII. articulo , dicit quod ea quœ deposuit 
vera^sunt, et notoria in hac civitate Rothomagensi. 

D. JOHANNES RIQUIER. 

Dominus Johannes Riquier, presbyter, curatos 
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ecclesiœ parochialis de Heudicurte (i), œtalis xl anno- 
rvan , vel circa , juratus et examinatus dicta die martis, 
nonamaii. 

Super L articulo, crédit articulum contiiiere veri- 
tatem. 

Super II. y dicit quod simillter crédit ipsum articu- 
lum esse verum in forma; et addit quod dicebatur 
communiter quod Anglici non audebant ponere obsi- 
dionem in Locoveris, donec mortua esset. 

Super III. articuloy dicit quod fuit adducta ad hanc 
civitatem Rothomagensem et posita in carceribus 
castri Rothomagensis , et factus processus contra 
eam; et crédit quod ad procurationem et expensis 
Anglicorum fuerit factus processus hujusmodi; sedde 
metu et impressione nihil scit. 

Super ly. articulo • dicit quod fama communis erat 
quod multi eorum qui faciebant processum, libenter 
abstinuissent , et plus timoré quam alias processui 
aderant; et ita crédit. 

Super y. et yi. articulis^ nihil scit, quia non fuit 
prœsens in processu. 

Super yil. articulo , dicit quod non recolit conten- 
tum in articulo fuisse factum. 

Super yill. articulo, dicit quod non vidit eam in 
carceribus, sed dicebatur quod nullus audebat loqui 
cum ea, et quod erat ferrata,.et quod Anglici eam 
custodiebant. 

Super IX. articulo , dicit quod audivit quod ipsa ita 
prudenter respondebat quod, si aliqui de doctoribus 
fuissent ita interrogati , vix ita bene respondissent. 

(I • Heudicourt , aujourd'hui dans le département de l'Eare. 
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Super X. articulo^ dicit quod uon recolit audmsse 
contenta in articulo^ neque aliqnid scit. 

Super XI. y dicIt quod non fuit in processu, ^ed 
audivit ex fama quod interrogabatur multis difficilibns 
quaestionibusy etquod, quando nesciebat respondere, 
petebat dilationem in crastinum. 

Super XII., dicit quod processus fuit valde pro* 
linus, ita quod, prout audivit ab aliquibus, illi qai 
processum faciebant, increpabantur ab Anglicis, quod 
non citius terminabant negotium. 

Super XIII. et XIY . articulis, dicit quod communis 
fama tenebat dictam Johannam affirmasse et obtesta- 
tam fuisse, sicut in articulo continetur. 

Super XV. et XVI. articulis, dicit quod nîhilscit 
de contentis in eisdem (i). 

Super XVII. , nihil scit. 

Super XVIII. et XX. , se refert ad notarios et pro- 
cessum. 

Super XIX., dicit ^ in conscientia sua, quod ma- 
jors pars eorum qui procedebant, si habuissent libeiv 
tatem et non timuissent furorem Anglicorum , non 
ita processissent. 

Super XXI. et XXII. , nihil scit. 

Super XXIII., dicit quod, judicio loquentis, ex 
fine dictœ Johannœ, ipsa Johanna erat fidelis et catho- 
lica; et audivit quod.petiit suscipere corpus Christi, 
et crédit quod fuit sibi traditum ; et scit quod fuit 
cremata. 

Super XXIV. articulo, dicit quod, prœdicatioue 
ultima facta, fuit derelicta a viris ecclesiasticis , et 

(1 ) Le manuscrit de Notre-Dame ajoute : et simiHter ita dicit super dedmo 
^eptimo. 
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slatim TÎdit quod clientes et AiigUci annati eam rece- 
perunt, ac directe ad locuoi suppHcii duxerunt; neque 
vidit quod aliqna sententia fuit lala a judice sœcubi i. 

Super XXy. articulo, dicit quod arliculus contiiiet 
yeritatem, prout vidit et audivit. Item dicit quod ipse 
loquens audivit quod magister Jobannes Ad-Ensem , 
tune canonicus Rothoraagensis , prœsens in exsecii- 
tione dictae Jobannae^ mirabiliter lacrymaudo, dixit 
in prœsentia loquentis et aliorum prope eum exsisten- 
tium : « Yellem quod anima mea esset ubi credo ani- 
mam istius mulieris esse. » 

Super XXYI«, de impression ibus^ supra deposuit, et 
crédit quod Anglici processerunt ex causis in articulo 
contentis, et ad illos fines. 

Super XX VIL articulo, dicit quod fama erat et est, 
in hac civitate Rothomagensi, de bis quae ipse supra 
deposuit. 

M. JOHAMNES FAVE. 

Providus vir, tnagister Jobannes Fave^i), in artibus 
magister, et in legibus licentiatus, Rothomagi corn- 
morans, magister requestarum domini nostri régis, 
œtatis XLV annorum, vel circa, jura tus et examinatus 
dicta die. 

Super I. articulo, dicit quod crédit et œstimat arti- 
culum verum esse. 

Super II. articulo, dicit quod satis pcrcepit quod 
Anglici timebant eamdem Jobannam, et, ut audivit, 
multum timebant evasionem dictœ Johannae. 



(1) On trouve sar les registres de TÉchiquier de Rouen ,. Jehan Fave, com- 
missaire du Roi aux assises de ce tribunal, en 1453. (Dùsouillst, Hist. de 
Rouen, t. I, p. +33+. > 
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Super IIL articulo, dicit se scire quod fuit addncta 
ad hanc civitatem Rothomagensem, et detrusa in car- 
cere, in Castro Rothomagensi ; et fama erat quod 
processum fuit contra eam in materia fidei , et quod 
Anglici , ut audivit dici et crédit, procuraverunt pro- 
cessum et stipendia doctoribus et aliis ad processum 
Yocatis solverunt. De metu et impressione dicit quod, 
post primam praedicationem, cum reduceretur ad car- 
ceres, in castro Rothomagensi, mangones illudebant 
eidem Johannse , et permittebant Anglici , magistri 
eorum; quodque principal ior es Anglicorum, ut au- 
divit, multum indignabantur contra episcopum Bel- 
vacensem, doctores et alios assistentes in processu, 
ex eo quod non fuerat convicta et condemnata , ac 
supplicio tradita; quodque etiam audivit dici quod 
aliqui Anglici , ex indignatione praedicta , contra epi- 
scopum et doctores praedictos, de Castro revertentes, 
levaverunt gladios ad eos perçu tiendum, quamvis non 
percusserinty dicenles quod rex maie expenderat pe- 
cunias suas erga eos. Prœterea dicit se audivisse ab ali- 
quibus referri quod, cum comes de fVarvik, post 
dictam primam praedicationem , conquereretur dictis 
episcopo et doctoribus, dicendo quod rex maie stabat, 
ex eo quod dicta Johanna se evadebat : ad quod unus 
eorum respondit : « Domine, non curetis; benereha- 
bebimus eam. » 

Super lY. articulo, dicit quod nihil scit. 

Super V., dicit se audivisse dici quod Anglici fue- 
runt maie contenti de domino Guillelmo Manchon, 
notario dictae causae , et habuerunt eum suspectum et 
favorabilem pro ipsa Johanna, ex eo quod non liben- 
ter veniebat nec se gerebat ad nutum eorum. 
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Super VI. et VII. «irticulis, nihil scit. 

Super VIII., dicit quod crédit articulum esse ve- 
rum , quodque audivit dici quod sœpe mutabantur 
custodes dictée Johannœ. 

Super IX., X., XL, XIL, XUI., XIV., XV., 
XVI., XVII., XVIIL, XIX, XX., XXI. et XXII. 
articulis, nihil scit. 

Super XXIII. , dicit quod crédit quod ipsa Johanna 
erat simplex, bona et fidelis catholica; viditque eam 
derelinqui per Ëcclesiam , et tandem per tortorem et 
alios duci ad locum supplicii, ut cremaretnr. 

Super XXIV. articulo , dicit quod non percepit 
quod fuerit aliqua sententia seu condemnatio lata per 
jndicem saecalarem; sed directe dncta fuit ad sup- 
plîcium. 

Super XXV., dicit quod quasi omnes de natione 
ista \idit fientes et lacrjmantes ; audivitque loqoens , 
ex ore proprio dictae Johannœ , ipsam Johannam in- 
ter flammas acclamantem nomen Jhesus. 
Super XXVI., crédit articulum in forma. 
Super ultimo , crédit omnia per eum deposita esse 
Tera et notoria. 

CoLLATio fît per nos, superius nominatos notarios, 
qui depositiones et attestationes testium prœnomina- 
torum in scriptis fideliter redegimus, testibus signis 
nostris manualibus , in fidem omnium et singulornm 
prœmissorum, hic appositis. Ânno Domini mcccclii., 
diemercurii, x. mensis maii. 

Sic signatum : Socius et Dauvrrgne. 
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IL 

INQUESTA. Ilf LOCO ORIQINIS . JOHANN A. 

[Inqaisitio de informatiooibas in primo procem i 



Receptis autem in hujus processus exordio ma 
cum libris, registris et monumentis dicti primt pro* 
cessus, sicut superius est descriptnm, ioformationibus 
prœdictis ^ tam per reverendum dominum Cardînalem 
Legatum autedictum , quam per ejus commissarios, 
sub eo et ejus auctoritate, factis ; et quas Infor mationes 
praedieti domini Ârchiepiscopus^Episcopietlnquisitor 
delegati , ut supra , tanquam prœarobulas et prœpann 
torlasy in hoc processu haberi voluerunt, et bto io 
principio informationum et inquestarum , tam ex offi- 
cio, quam ad requisitionem partium, factarum, in boc 
processu descrîbi et prœmitti voluerunt : praefatî do* 
mini Delegati, cupientes ad plénum cuncta scrutari^et 
veritateni omnimodam plena discussione perquirerCi 
tam pro justifîcatione processus ipsius primi , contra 
dictam Johannam agitati, quam e contra, instante ad 
hocspecialiter venerabili et discreto viro Simone Cha- 
pitault, promotore ad causam constituto ; diligentiam 
exactissimam fieri et adhibert voluerunt, et tam per se 
quam per commissarios suos, fecerunt ac fieri mao- 
daverunt, in exquirendis et recuperandis certis infbr- 
mationibus, quas judices primi processus, in ejus 
exordio , in loco originis Johannœ antedictse et alibi 
factas , eorum auctoritate , prœtendunt , et quas , ut 
dicunt, ex deliberatione consiliariorum ad processum 
evocatorum , se sub certis articulis rénovasse prœten- 
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dant^ ac post oonfessionem et renoTationem eamm, 
easdem informa tiones se yidisse, ac notariis processus 
et consiliariis ostendisse, in eodem processu multi- 
pliciter recitant , affirmant et asserunt. 

Et interrogato, post dicti primi receptionem proces- 
sus ac ejus y in prœsentia nostra et eorum de quorum 
manibus dictum processum dicti domini Delegati rece- 
perant, yisitationem, venerabili yiro^ magistro Guil- 
lelmo Manchon, iprincï^Vï ejusdem processus notario, 
et qui ipsum processum in singulis foliis subscripsit^ 
ac pro magna parte originaliter scripsit; interrogatis- 
que etiam aliis duobus ejusdem processus notariis, 
ac officiariis pluribus et consiliariis qui in dicto pro- 
cessu fuerant assistantes : quia nihil de dictis infor- 
mationibus prœfati domini Delegati reperire potue- 
mnt, affirmantibus notariis et consiliariis praedictis 
se uunquam aliquas informationes yidisse yel audiy isse» 
dm^nte prœdicti processus agitatione, licet hoc in 
processu, ex ordinatione et injunctione judicum dicti 
primi processus, sit descriptum et expressum; quam 
deacriptionem et expressionem praefati domini Dele- 
gpiti plurimum adno tantes (i), et per ipsas informa- 
tiones in hujus agitationibus processus plurimum dirigi 
confidentes; instante ad idpromotore prœdicto, ut yeri- 
tas dicti processus primi appareret, et ipse conyenientius 
pro processu yel contra faceret; opportunas praefati 
domini Delegati plurimas commissiones dederunt, et 
plurimas monitiones, in aula publica domus archi- 
episcopalis Rothomagensis pro tribnnali sedentes, 



fl) Les manuscrits, agnotantes. 
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verbo et scriptis fecerunt, ut, si qui dictas informa- 
tiones haberentvel de bis nliquid scirent, infra certum 
diem afieri^nt et notificarent ; ipsos specialiter qui 
sub nomine episcopi Belvacensis ac couventualium 
de ordine Fratrum Praedicatorum conventus Belva- 
censis, ac inquisitoris, eyocati vénérant, commonendo. 
Et quia, necper interrogationes , nec pei* monitiones 
praedictas, aliquid potnit in dicti processus principio 
reperiri,praedicti domiui Delegati, inquestas faciendo 
super prœnotatis partium articulis, testes quam plu- 
rimos, et praesertim consiliarios, officiarios, et itemm 
etiam uotarios prœdiclos, specialiter interrogave* 
runt et interrogari feccrunt super informationibiu 
prœdictis. 

Qui omnes sic cxaminati, dixerunt se nnnquam 
vidisse et nudivisse informa tiones praedictas, nec eas 
sibi vel aliis ostensas; et praesertim diçtus Manchon^ 
deposuit iterum eas nunquam vidisse, et quod, si vi- 
disset vel eas agnovisset consiliariis ostensas, in suo 
registro posuisset. Similiter et venerabilis vir, magister 
Thomas de Courcellis, sacrae theologiœ professer, nnns 
ex consiliariis quibus ostensœ dicuntur informationes 
praedictae, in dicti processus exordio nominatus, dicit 
se nullo modo recordari de dictis informationibus fac- 
tis vel ostensis; superaddens in depositione sua, sicut 
inferius inter inquestas Parisius factas latius contine- 
tur, quemdam venerabilem virum, magistrum Johan- 
nem Loyer^ ad dictum processum post ejus inchoa- 
tionem evocatum, noluisse (i) interesse, ac dixisse 
processum de jure non procedere, quia informationes 

I BMiiiitcritB , noUixt «e. 
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praeambulœ factœ non fuerant \el ostensœ, sicut de 
jure faerat faciendum, sicut hœc in dictis inquestis in 
depositionedicti magistri Thomae latius continentur. 
In quibus etiam inquestis, tam per prœdictos, quam 
per alios officiarios et consiliarios, nihil potait repe- 
riri de dictis information ibus confectis, renovatis, 
communicatis vel ostensis. Solus dun taxât quidam vir 
honestus Johannes Moreauj mercator, Rothomagi 
commorans, de Villa-e/i-^a^^/^m (i), prope locum 
parochiœ dictae Johannœ, affirmative deponit quod, 
tempore processus contra dictam Johannam Rotho* 
magi agitati, quidam notabilis homo de partibus Lo* 
tbaringiœ venil ad ciyitatem Rothomagensem et dixit 
ipsi déponent! se de Lotharingia venisse^ et qaasdam 
informationes apportasse, ad quas fuerat commissus 
in facto dictée Johannœ, et ad inquirendum de fama 
gus in patria LiOtharingiœ ; sed, quia non placuerunt 
domino episcopo Belvacensi, dictœ sunt ei iujuriœ, 
nec potuit aliquid recipere de suo labore; super quo 
dicto deponenti conquestus est, dicens se nuUum re- 
périsse in dicta Johanna quin \ellet reperisse in pro- 
pria sorore; sicut haec et alia continentur in sua de- 
positione inferius descripta , inter inquestas factas in 
Rothomagensi civitate. 

Haec est diligentia per Dominos adhibita super 
information ibus praefatis , de quibus fit mentio in pro- 
cessu. Quam diligentiam ordinaverunt prœfati domini 
Delegati hic describi , ordinando etiam novas infor- 
mationes in loco originis Johannae antedictae fieri, et 



(1) Ville-au-Bois , dant le département de la Haute-Marne. 
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de ipsis informationibus dudnm factis etiam speciali- 

ter inqniri. 

Articuli sive clat^uls dicti processus primi , in quibus fit mentio de pnelatis în- 
formaiionilNis praetmbulis, in dicto prooessu , ut pnetenditur. fiictû ; qnonn 
articulorum seu clausarum occasiooe moti sunt prc&ti doniiii Dele^ti Imb 
ad infonnationes praedictat inquireDdas , et novas in loco originia Cticiendii. 

« Item, die sabbati sequentei scilicet xiii. die ja- 
nuarii, ipse prœfatus episcopus convocari fedt in 
domo habitationis snee, Rothomagi, etc. (i). » 

[Facta] (a) antem inquisitione diiigenti , super 
praedictis informationibus factis in loco originis Jo- 
hannœ antedictae et alibi^ de quibus, ut praedictum 
est, in dicti primi processus exordio fit mentio, et 
quœ dicuntur in eo notariis et consiliariisostensœ; 
quia reperiri nequaquam potuerunt, prœfati domini 
Delegati, instante promotore, informationes novas, 
sub nrticulis generalibus et interrogatoriis faclendas, 
ordinaverunt, prout inferius, sub tenore sequenti, 
describuntur. 

[Sequitur ténor commissionis virtute cujus inquesta fueront facts in looo 
origiais dicUe Johaoas.j 

JoHAMNEs , miseratione divina archiepiscopus etdux 
Remensis, Guillelmus eadem miseratione Parisiensis 
episcopus, et frater Johannes Brehalli, sacrœ theolo- 
giœ professor, etc. Venerabilibus et scientifîcis viris, 
dominis et magistris Reginaldo de Chicherjr, decano 
ecclesiœ seu cappellœ Beatae Mariœ Vallis-Coloris, Toi- 

(1) Suivent les procca-verbaux des deux réunions tenues le 13 janvier et le 
19 février 1431, chez Pierre Cauchon, pour la mise en jugement de la Pucelle. 
Voyez t. !, pp. 27 et 31. 

(2} Le root a été laissé en blanc dans les manuscriu. 
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Icnsis diœcesis, et Watherino Thierici^ ecclesiae Tul- 
lensis canonico, salatem in Domino, et manda tis nostris, 
îroo Tcrius apostolicis, firmiter obedire. Cum ad judicis 
offictum «peciet ciincta rimari , et ea plena indagatione 
diacatere, nobis, pro parte venerabilis et discreti TÎri, 
magistri Simonis Chapitaultj in artibus magistri, et 
in jure canonico licentiati, promotoris in hac parte a 
nobia deputati, fuit humiliter supplicatum ut, cum, 
pro parte nostra et ipsius nostri promotoris instruc* 
tione, negoliique hujusmodi a nobis commissi celé* 
riori expeditione ac veritatis elucidatione, necessario 
kabeamus quosdam testes in loco originis ipsius Jo- 
hannet» examinare, et super quibusdam articulis seu 
interrogatoriis nobis , pro parte ipsius promotoris , 
porrectis, et quos seu quae, cum prœsentibus litteris, 
Yobis sub sigillis nostris mittimus interclusa, ^erita- 
tem inquirere; laboriosumque foret nobis, et parti- 
bus onerosnm ad partes illas accedere ; quatenus sibi 
litteras commissionis, sub infrascripta forma, conce- 
dere dignaremur et vellemus; unde nos, Judices et 
Coromissarii prœfati , hujusmodi nostri promotoris 
supplicationibus inclinati , desiderantes, quantum pos- 
sumus, negotia nobis, et prœsertim a Sancta Sede apo* 
stolica commissa, cum qua decetmaturitate et provi* 
dentia pertractare, et veritatem gerendorum cum 
omni diligentia scrutari , certis nostris arduis negotiis 
impediti : vobis et vestrum cuilibet in solidum , de 
quorum fidelitate , industriis et circumspecta scientia 
non immerito confidimus, in virtute sanctœ obedien- 
tiœ, committimus et mandamus quatenus omnes et 
singulos testes de quibus, pro parte ipsius promotoris 
aut latoris praesentium, fueritis requisiti, seu alter 
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vestrum fîierit reqaîsitus^ et quos ipse fM^omotor, aut 
prœsentium lator^ coram vobis aut altero vestrum, 
loco nostri , ad vos informandum super dictis articulis 
seu interrogatoriisy ad omnes et singulos terminos 
sibi per vos aut altero vestrum assignandos^ procedere 
voluerit, citari faciatis, et mandetis peremptorie et 
personaliter coram vobis; recipiatisque et jurare £icia- 
tis^ ad actum deponendii et nd cautelam, si absolu- 
tione indigeant, absolvatis; necnon, super dictis arti- 
culis seu iuterrogatoriis praefatis diligenter examinetis, 
et censura ecclesiastica , si opus sit, cogatis et compel- 
latis. Attestationes vero seu depositiones dictorum 
testium fîdeliter in scriptis redactis, una cum praedictis 
articulis seu inte^rogatoriis, quam citius poteritis, et 
quid inde feceritis nobis, sub sigillis vestris aut alte- 
rius vestrum sigiilo interclusas , remittatis et rescri- 
bâtis, seu alter vestrum remittat vel rescribat. Quo 
autem ad prœmissa omnia et singula , et ea tangentia ac 
dependentia ex eisdem , ex nostro officio procedentes, 
vobis et vestrum cuilibet in solidum committimus 
vires nostras. Datum et actum Rothomngi , sub sigillis 
nostris, anno Domini mcccclv. , more gallicane com- 
putando, indictione iv. , meusis vero decembris die 
XX., ponlifîcatus ejusdem sanctissimi in Ghristo patris 
et domini nostri, domini Calixti, divina providentia 
papae terlii, anno i. Praesentibus reverendo ac venera- 
bilibus patribus , dominis, episcopo Dimitriensi^ Jo- 
hanne Sancti Âudoeni, et Johanne Sanctae Katbarins 
abbatibus , testibus ad prœmissa vocatis et rogatis. 
Ferrebouc. 
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AiticuU MU interrogatoria pro infomiationibiis fociendis in patria originis 
defonctx Johannctx (1), Tulgariter la Pucelle appellate. 

I. Primo, de loco originis et parochia. 
IL Item, qui fueruntejus parentes^ et cujus status. 
Si erant boni catholici et bonae famae. 
m. Qui fuerunt ejus patrini et matrinae. 

IV. Item, si in primitiya aetate fuerit in fîde et mo- 
ribus convenienter imbuta, prœsertim quantum re- 
quirit talis aetas et conditio personœ. 

V. Item, de conversatipne ejus in adolescentia , a 
septennio usque ad egressum illius a domo paterna. 

VI. Item, si frequentaret ecclesiam locaque sacra, et 
sœpe libenter. 

VII. Item, quo exercitio se occupabat seu vacabat , 
prœdicto tempore juventutis. 

VIII. Item, si eodem tempore libentei* et saepe con- 
fiteretur. 

IX. Item, quid habet fama communis de illa arbore 
quœdicitur Dominarum; utrum consueverint ibidem 
choreae puellarum fîeri ; et similiter de illo fonte qui 
est juxta arborem praedictam ; si etiam Jobanna ibidem 
cum aliis puellis frequentaret, et propter quam cau- 
sam seu occasionem illuc ibat. 

X. Item, inquiralur de modo recessus a patria, et 
progressus per yiam. 

XI. Item, si in dicta patria originis faclae fuerant 
aliquae informationes, auctoritate judicum, tempore 
quo fuit captivata ante TilUm Compendii ^ et detenta 
ab Anglicis. 

(1) /n partibuêsuis vocabatur Johanneta, est-il dit dans le premier interro- 
gatoire de la Pucellc. Voyez t. 1 , p. 46. 

H. 25 
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XII. Item, si , quando Johanna semel fugit de loco 
originis apud Novum-Castrum, propter armâtes^ fuerit 
semper in comitiva patris et matris. ^ 

Datum et actum Rothomagi, annoDomini mcccclv., 
die XX. mensis» decembris. 

Sic signa tum : Comitis et Ferrbboug. 

Ténor aulem dictarum inquestarum seu testium ailestationuro vel depositioniim 
sequitur, et est talis : 

Sequuntur altestationes et dicta testium ^ nomine 
et pro parte venerabilis et discret! viri , magistri Si- 
monis Chappitault , in artibus magistri et în jare 
canonico licentiati , a reverendissimis in Ghristo pa- 
tribus et dominis^ Johanne, miseratione divina archi- 
episcopo et duce Remensi, Guilleimo^ eadem mise^ 
ratione Parisiensiepiscopo^ etfratre JohanneBrehalli| 
sacrée theologiae professore, ordinisFratrumPraedica- 
torum^ in regno Franciae hœreticae pravitatis altero 
inquisitore , judicibus seu commissariis , una cum re- 
yerendo pâtre, domino Constantiensi episcopo, 
eorum collega, cum illa clausa « Quatenus vos, vei 
duo y aut unus vestrum, etc. » a Sancta Sede aposto- 
lica speciaiiter deputatis et commissis, super facto et 
causa defunctœ Johannae, vulgariter nuncupatœ la 
Pucelle; promotoris deputati et commissi, coram 
nobis , Reginaldo Chichery, decano ecclesiae seu cap- 
pellde beatae Mariœ Vallis-Coloris, TuUensis diœcesis , 
et Waltrino Thierrici, ecclesiae TuUensis canonico, 
commissariis subdelegatis et commissis virtute littera- 
rum commissionisy a dictis reverendissimis domittis 
commissariis principalibus emanatœ nobisque in hac 
parle directse , ad examinandum testes super artîculis 
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et interrogatoriis eisdem litteris iiifixis, ac ad reques- 
tam honorabilis viri Jofaannis, dicti Dalie (i), 
prœpositi laici de Vallis-Colore, TuUensis diœcesis, 
latoris dictarum litterarum coinmissionis; producto- 
rurn, receptorum, juratorum in prœsentia discreto- 
rum vîrorum, dominorum Pétri de Maxeyo sapra 
Vausiam (2) , et Johaunis le Fumeux , de Ugneyo (5), 
TuUensis diœcesis, ecclesiarum parochialium recto- 
rum et curatorum ; ac per nos ^ discretumque virum 
Dominicum Dominici, Tullensem clericum, notarium 
publicum apostollca et imperiali auctoritatibus , et 
curiarum ecclesiasticarum TuIIensium juratum, coram 
eisdem dominis ibidem praesentibus^ ad hoc a nobis et 
per nos deputatum , examinatorum ; anno , diebns , 
modo et forma sequentibus. 

JOHANNES MOBELLI. 

Et primo, Johannes Morelli, de Greu^ prope villam 
deDompno-Remigioy laborator,œtatis Lxxannorum, 
vel circa, primus testis in hac causa inquisitionis, super 
facto ipsius Johannetœ, vulgariter la Ptwelle appel- 
latœ, coram nobis productus^ juratus et receptus in 
dicta yilla de Dompno-Remigio, ac in prœsentia praedic- 
torum dominorum Pétri et Johannispraedictorum, per 
nos dictumque Dominicum examinatus, anno Domini 
MCCCCLV/, die mercurii vicesima octava mensis janua- 
rii; requisitus, per suum juramentum, quid sciât de 
materia super qua in testem producitur, videlicet de 

(1) Les Lorrains prononçaient ainsi le nom de du Iajs, qui avait été accordé 
par anoblissement aux membres de la famille d*Arc. 

(2) Maxey-sur-Vaisc , prés de Vaucouleurs, département de Ha Meuse. 

(3) Ugny, près de Vaucouleurs. 
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contentis in interrogatoriis, siye articuiis datis pro 
informatlone facienda de facto ipsius Johannetœ la 
Pucelle; suo autem juramento, per eum ad sancta Deî 
evangelia prcneshto, ad ejus memoriam reducto; et sibi 
exposito qualiter falsidlcus testis falsum testimonium 
perhibens, multa mala simul etsemel committit: nam 
Creatorem suum contemnlt; secundo judicem fallît; 
tertio proximum suum laedit, et fiualiter aedificat ad 
gehennam, et sic perpetuo redditur infamis ; 

Super I. eorumdem articulorum sive interrogato- 
riorum articulo, inciplente « Primo, de loco origi- 
nis f etc. ; » etiam super IL et III. sequentibus arti- 
cuiis, requisitus: dicity per dictum suum juramentum, 
quod dicta Johnnneta de qua agitur , fuît oriunda de 
Dompno-Remigio praedicto, et fuitbaptizatain ecclesia 
parochiali Sancti Remigii ejusdem loci. Et vocabatur 
ejus pater Jacobus d! Arc (i), et ejus mater Ysabelleta, 
laboratores de dicto Dompno-Remigio, insimul, dum 
vivebant, commorantes; qui, prout vidit et sciyit, 
erant boni et fidèles catholici y bonique laboratores , et 
bonae famœ, et conversât ion is honestae, ut laboratores, 
quia pluries cum eis conversatus est. Dixit etiam idem 
testis loquens, quod ipse fuit unus ex dictée Johannae 
patrinis; et fuerunt ejus matrinœ uxor Stephani Ro- 
tarii, et Beatrix, relicta Tiescelini (2), in dicta villa de 



(f ; Jacques, ou , suivant l'usage du pays , Jacob d'Arc , était natif de Séfood, 
prés de Montierendcr, au dire d'Edmond Richer. {Wm, maniise. de la PucelU 
d'Orléans, liv. I , fol. 8, Bibliothèque du Roi , Fontanien, P. 285.) Un Mémoire, 
imprimé en 1010 par la famille du Lys, le fait originaire de Sarmaize, prés de 
Vitry-Ie-Français. Ces deux ouvrages s'accordent à dire qu^il mourut de cba* 
grin de la fin malheureuse de sa tille , ainsi que son fils aîné Jacquemin d'Arc. 
2) Alias Estellinu Voyez p. 395. 
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DompnoRemigio commorantes, ac Johanneta , relicta 
Thîescelinî de Vitello, in villa de Novo-Castro com- 
morantis. 

Super IV. eorumdem articulorum , incipiente 
fr Item f si in primitiva , etc. » requisitus : per suum 
juramentum dixit quod ipsa Johanneta in sui prima 
aetate, ut sibi videtur, fuit et erat bene et decenter in 
fide et^ bonis moribus imbuta /et erat talis quod quasi 
omnes ejusdem villaede Dompno-Remigio eam dilige- 
bant; sciebat enim ipsa Johamieta suam credentiam, 
Paternosferfuéi^e Maria^sicnisimilesjuYeuculœsciunt. 

Super V. sequente articulo, incipiente «Item quod 
de conversa tione ejus, etc. )) requisitus : dixit quod 
ipsa Johanneta erat honesta in conversa tione , ut talis 
et similis filia est, quia sui parentes non erant multum 
divites; ibatque, in ejusjuventute usque ad recessum 
domus patris sui y ad aratrum et aliquotiens animalia 
custodiebat in campis; opéra mulierum faciebat, 
nendo et caetera omnia faciendo. 

Super VI. sequente articulo, incipiente « Item, si 
frequentaret, etc. » requisitus : dixit per dictum suum 
juramentum, quod, prout vidit, ipsa Johanneta li- 
benter et saepe ibat ad ecclesiam sive heremum Beatae 
Mariae de -6ermo/i/(i ), juxta dictam villam de Dompno- 
Remigio , dum sui parentes credebant ipsam fore in 



'J) Situé à mi-côte cntr« le plateau de Beaumont ou Belmont et la Meuse r 
an-desBUB de Taocienne route de Doinremy à Neufchâteau. On y voyait encore , 
il D^y a pas plus de trente ans , une chapelle très-ancienne , qui depuis s'est 
écroulée. En 1835, un propriétaire du pays entreprit de la réparer. On trouva 
dans les décombres l'épitaphe d'un ermite mort en lôSa, des statuettes d% 
bois et une cloche. Voir, au sujet de ces fouilles, un article de M. Vallkt dk 
ViRiviLLB, dans VÉcho du- Monde savant. Il décembre 1839. 
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campis, ad aratrum aut alias. Dixît etîam quod, quando 
ipsa audiebat pulsare missam , et esset in campis, ve- 
uiebat ad villam et ecclesiam ad audiendum missam , 
prout idem testis asseruit se vidisse. 

Super VII. sequente articulo , incipiente « Item qao 
exercitioy etc. » requisitus : dixit quod ipsa Jobànneta 
nebat^ et ibat ad aratrum^ ac animalia custodiebat, ut 
jam deposuit in quinto articulo. 

Super YIII. sequente articulo» incipiente a Item, 
si eodem tempore, etc. » requisitus : dixit quod vidil 
eamdem Johannetam confiteri tempore pascbali et in 
aliis festivis solemnitatibus, vidit ipsam confiteri do- 
mino Guillelmo Fronte^ ejusdem ecclesiae parochialis 
Beati Remigii de Dompno-Remigio tune curato. 

Super IX. eorumdem articulorum sive interroga- 
torium, incipiente « Item, quid habet fama, etc. d 
requisitus : dixit per suumjuramentum quod, de arbore 
quae dicitur Dominarum (i)^ audivit alias dici quod 
mulieres et personae fatales que vocabantury^^e;^ ibant 
antiquttus choreatum sub illa arbore; sed, ut dicitur, 
postquam evangelium beati Johannis legitur et dicituTy 
amplius non vadunt. Dixit etiam quod , modernis tem- 
poribus^ in dominica qua cantatur in sancta Dei eccle- 



(1) Voyez ce qui a été dit de cet arbre au Procès de condamnation, t. I, 
p. 67. En 1GS8, Edmond Richer, témoin oculaire, écrivait: « Les branches 
de ce fau sont toutes rondes, et rendent une belle et grande ombre pour 
s'abriter dessous, comme presque Ton feroit au couvert d'une chambre- Et 
faut que cet arbre aye pour le moins trois cents ans , qui est une merveille de 
nature. » Cet arbre n'existe plus , mais le souvenir s''en est conservé dans le 
pays. Les plus anciens de Domremy se rappellent encore avoir entendu dire 
qu'il avait été arraché par un habitant, nommé Soudart. ( Edmond Ricbkr, Ktt, 
de la Pucelle d'Orléans, manuscrit Fontanieu , n» P. 285 , à la Bibliothèque du 
Roi. — JoLLOis , Hiêt, abrégée de Jeanne d'Arc, p. 164.) 
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sia in iniroitumissae, Lœiare Jherusalenii in Istis pàr- 
tibus Tulgariter dicta (i) des I^oniaines^ puellae et 
juvenes de Dompno-Remigio vadunt subtus illam ar- 
borem (et aliquotiens tempore verts et aestatis^ diebus 
festivis), ad choreandum , et aliquando ibidem come- 
dunt, et redeundoveniunt supra Fontem ad Rannos (2), 
spatiando et cantando, et de aqua illius fontis bi- 
bunt^ et circumcirca ludeodo ilores colli^unt. Dixit 
etiam quod ipsa Johanna la Pucelte cum aliis puellis, 
dictis temporibus aliquotiens ibat^ et sicut caeterœ fa- 
ciebat; nec unquam audivit dici quod Johanneta arti- 
culata^ sola nec propter aliam causam , iret ad arbo- 
rent nec ad fontem (qui fons est propinquior villa 
quam sit arbor ), nisi ad spaliandum et jocandum y sicut 
et aliœ juvenculœ. Nec alias deposuit. 

Super X. sequente articulo, incipiente « Item re- 
quiratur^ etc. » requisitus : dixit quod, quando dicta 
Johanneta recessit a domo sui patris^ ipsa ivit bina aut 
trina vice ad Yallis-Colorem locutumBallivo; et audivit 
dicI quod dominus Karolus, tune dux Lotharingie^ (3), 
voluit eam videre, et tradidit sibi unum equum^ ut di- 
cebatur^ pili nigri. Nec alias sciret deponere de con- 
tentis in eodem articulo^ nisi quod, tempore julii, ipse 
testis loquensfuit Catalaunis, dum dicebatur quod rex 
ibat Remis ad consecrandum ipsum^ ibidemquereperiit 
dictam Johannam , quae dédit sibi unam vestem rubeam 
quam habebat ipsa indutam. 

(1) « Le dimanche de Lœtare, appelé dans le pays Dimanche des Fontaines t. 

(2) Aujourd'hui la Fontaine des GroseiUert, à côlé de Domremy, en amont 
et sur la rive gauche de la Meuse. Il ne s'est rien conservé dans la tradition 
da pays qui puisse donner quelque lumière sur l'ancienne dénomination de 
cette fonuine. Ad Rannos est peut-idtre l'équivalent de Àux-Rams^ ce qui 
donnerait à présumer que la source était entourée d'un bosquet. 

(3) Voyez t. l,p. 63. 
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Super XI. sequente articule , incipiente ce Item si 
in dicta , etc. » requisitus : dixit se de contentis in 
eodem nihil scire (i). 

Super XII. sequente articule, incipiente « Item si 
quandoy etc. n requisitus : dixit quod, quando ipsa 
Johanna fuit ad Novum-Castrum propter annatos [2), 
ipsa fuit semper in comitiva suorum patris et matris, 
qui in dicto Novo-Castro steterunt per quatuor dies , 
et postea ad dictam villam de Dompno-Remigio reces- 
serunt. Et hoc scit idem tè^lis, quia cum aliis dictœ 
villae in Noi^o-Gastro fuit, aca£Ictam Johannetam, 
suosque patrem et matrem tune 'irîiit. 

Plura uescit. Citatus venit; née amore, nec odio^ 
prece, pretio, favore vel timoré hoc deposuit. Et fuit 
sibi injunctum, etc. (3), 

D. DOMINICUS JACOBI. 

Discretus vir, dominus Dominicus Jacobi , curatus 
ecclesiae parochialis de Monasterio-supra-Sallissas(4)f 
Tullensisdiœcesis,presbjter,œtatis xxxv annorum, tcI 
circa, secundus testis in hac causa hujusmodî inquisi- 
tionis productus; juratus et examinatus in dicto 
DompnorRemigio, anno prœdicto , die jovis, vicesima 



(1) Le dernier témoin entendu dans la présente enquête, nomme pourtant 
Jean Moreau comme l'un de ceux qui furent interrogés par les conunissaim 
délégués en 1430. Voyez ci-aprcs, la déposition de Jean Jaquard. 

(9) Des mouvements militaires eurent b'eu, en 1428 , dans le Barrois. Les 
chroniqueurs n'en disent rien , mais on voit par une pièce du Trésor des Chartes, 
aux Archives du Royaume ( K. cart. 69 , n** 43) , que Henri VI commit alon 
messire Antoine de Vergy , seigneur de Champlitte , et gouverneur des pays et 
comté de Champagne et de Brie, à mettre en son obéissance les ville et 
château de Vaucouleurs (32 juin 1428\ G^est sans doute à cette circonstance 
que se rapporte Témigration des habitants de Dororeroy. 

i3) La formule est ainsi abrégée dans les noanuacrits. 

(4) Montier-sur-Saulx , Meuse , arrondissement de Bar-le-Duc. 
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nona ejusdem mensis januarii; requisitus per suam 
juramentuiDy etc. (i). 

Videlicet super I. eorumdem articulorum sÎTe in- 
terrogatoriorum articulo^ incipiente « Primo, de loco 
originis, etc.; etiam super II. sequente, requisitus : dixit 
per suumjuramentum quod ipsa Johannetafuitoriunda 
de dicto Dompuo-Remigio , et, ut crédit , baptizata in 
ecclesia Sancti Remigii ejusdem villœ; et fueruntejus 
progenitores Jacobus ôiArc et Ysabellela, conjuges, 
qui erant boni catholici , et bonœ famœ; et taies 
semper reputari audivit. 

Super III. sequente articulo, incipiente a Item, 
qui fuerunt, etc. » requisitus : dixit quod nesciret depo- 
nere nisi per auditum, quia dicta Johanna erat anti- 
quior ipso. 

Super IV. sequente articulo» incipiente « Item, si in 
primitiva, etc.; » etiam super Y. et VL sequentibus 
articulis : dixit quod cognovit et vidit ipsam Johanne- 
tam, a tribus vel quatuor annis an te recessum domus 
patris et matris suorum; et erat ipsa Johanneta bonis 
moribus imbuta , et honeslae con versa tionis, ibatqne 
fréquenter ad ecciesiam , et aliquotiens dum puisa- 
bantur completoriae in ecclesia dictae villœ , et sta- 
bat genibus flexis; et, ut sibi videbatur, dévote suas 
orationes dicebat. 

Super VIL sequente articulo incipiente a Item^quo 
exercitio, etc. »; etiam super VIII. sequente articulo, 
requisitus : dixit per suumjuramentum, quod dicta 
Johannneta aliquotiens nebat, ibat ad aratrum, aut 
animalia custodiebat; creditquequod confitebatur, et, 

(1) La formule comme ci-deMi», p. 387-388. 
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ut sibî videtur, erat bona et prudens filia. Nec alîud 

scit de contentis in eisdem articulis. 

Super IX. sequente artîculo^ incipiente « Item^ 
quid habet^ etc. » requisitus : dixit per suum juramen- 
tum, quod arbor articulata vocatur communiter Vabre 
Domînarum^ et puellae ac infantes et juTenes dictée 
villœ deDompno-Remigioy annissingulis^ in dominico 
Lœtare Jherusalem, vulgariter des Fontaines j etiam 
tempore veris, vaduntad illam arborent ad choreandum, 
et portant secum panem, et redeundo veniunt supra 
Fontem Rannorum^ comedunt eorum panem et bibunt 
deîllaaqua; ethocfaciuntadspatiandum^ utdicitidem 
testis. Dixit etiam quod vidit ipsam Johannam aggre- 
di et ire cum dictis puellis, et faciebat sicut aliœ facie- 
bant. Dixit etiam quod illa arbor est mirœ et mirabilis 
speciei , et est causa , ut crédit, propter quam puellœ 
et pueri libenter vadunt choreatum subtus illam. Nec 
aliud scit. 

Super X. sequente articulo» incipiente t< Item, in- 
quiratur, etc. » requisitus: dixit se nihil scîre, nisi ex 
auditu. 

Super XI. sequente articulo, incipiente « Item, si 
in dicta, etc. » requisitus : dixit se nihil aliud scire nisi 
quod alias audivitdici quod nonnulli Fratres Minores 
fuerunt prœsenti (i) in patria, ad faciendam infor- 
mationem; sed nescit si fecerint. 

Super XII. sequente articulo, incipiente « Item, si 
quando, etc. » requisitus : dixit quod omnes habitatores 
dictae ^illae de Dompno-Remigio fugerunt propter ar- 
matosy et iverunt ad Novum-dastrum , inter quos ipsa 

(1) Les manuscrite , phti. 
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Jobanneta, cum pâtre et matre suis, et in eorum comi- 
tiva semper, ut sibi videtur, ivit, et abeodem Novo- 
Castro cum eisdem pâtre et matre suis recessit. 

Plura nescit. Citatus veuit; nec amore, etc. Et fuit 
sibi injuuctum, etc. 

BEATRIX RELICTA E8TELLINI. 

Beatrtx, relicta Estellini^ laboratoris dictœ villae 
de Dompno-Remigio, œtatis lxxx annorum , vel circa, 
tertia testis in hac causa producta , jurata et examinata 
in dicto Dorapno-Remigio, anno et die jovis praedictis; 
requisita per suum juramentum , etc. 

Videlicet super L articulo sive interrogatorio, inci- 
piente cr Primo, de loco originis^ etc.; » etiam super II. 
et III. sequentibus articulis, requisita : dixit per suum 
juramentum quod dicta Johaniieta fuit oriunda de dicta 
villa de Dompno-Remigio, ex Jacobo d'^rc et Ysabel- 
ieta, conjugibus, laboratoribus, veris et bonis catholi- 
cis y probis et valentibus, secundum eorum facultates , 
sed non multum divites; fuitque ipsa Johanneta bapti- 
zata in fonte ecclesiae Beati Remigii ejusdem villae ^ et 
fuerunt ejus patrini , Johannes Morelli de Greu^ ac 
Johannes le Langart, et Johannes I^ainguessonqixon" 
dam; et ejus matriiiae, Johanneta , relicta Thiesce- 
lini Clerici; Johanneta ^ uxor Thevenini Rotarii, 
dictée [villae] ; ac ipsa testis deponens. 

Super IV. sequente articulo, incipiente « Item , si in 
primitiva , etc. ; >i etiam super V. , VI. , VIL et VIII. ar- 
ticulis sequentibus sibi diligenter expositis , requisita : 
dixit per suum juramentum quod ipsa Johanneta eral 
bene et sufficienter in fide catholica instructa , ut si- 
miles filiae ejus aetatis; et ab ejus infantia seu adoles- 
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centia usque ad recessum HHus a domo pateriia , bonis 
moribus imbuta, casta filîa , boiiœ conversationis, eo- 
clesias et loca sacra dévote fréquenter conversans; ita 
quody quando vilin de dicto Dompno-Remigio fuit 
combustay ipsa Johanneta diebus festîvis semper ibat 
auditum missam ad villam de Greu, et libenter conG- 
tebatur, diebus congruis, et praesertim die festî sanc- 
tissimi Paschae siveResurrectionisDomini nostri Jbesu 
Christi; et, ut sibi visum fuit, non erat melior in 
duabus villis. Ipsa occupabat se diversis negotiis in 
domo paterna , quia aliquotiens nebat canapum [et] 
lanam, ibat ad aratrum, ad messes, dum tempus oc- 
currebat, et aliquotiens, secundum turnum patris, 
aniraaiia et pecus dictœ villae custodiebat. Nec aliud 
sciret deponere. 

Super IX. sequeute articule, incîpiente a Item, 
quid habet, etc. » requisita : dixit quod illa arbor vo- 
catur Tn^reDominarum; et ipsa testis alias fuit, cum 
dominabus et dominis temporalibus dictae villae, subtus 
illam arborem , ad spatiandum, propter pulchritudi- 
nem arboris. Dixit etiam quod illa arbor est juxta 
magnum iter per quod itur ad Novum-Castrum ; et 
alias audivit dicere quod antiquitus Dominas fatales, 
Q^WxceféeSy subtus eamdem arborem ibant ; sed propter 
eorum peccata, ut dixit, nunc non vadunt. Dixit in- 
super quod puellae et juvenes dictae villae de Dompno- 
Remigio^ annis singulis, in dominico Lœtare Jheru- 
salent, quafi dicitur des Fontaines, ac tempore veris 
(inter quas dicta Johanneta ibat) , vadunt ad illam ar- 
borem, et subtus eamdem cantant et choreas faciunt, 
comedunt ibidem, et redeundo veniunt ad Fontem ad 
Rannos, et de aqua ejusdem fontis bibunt. Et dixit 
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qnod, qnando cura tus, in vigilla Ascensionis, portât 
cruces per campos, ipse vadit subtus illam arborem, 
et ibidem cantat evangelium , et etiam vadit ad Fontem 
Rannorum et alios fontes ad cantandum evangelium , 
prout vidit. Nec aliud scit. 

Super X. sequente articulo, incipiente : « Item , 
inquiratur, etc. » requisita : dixit quod ipsa Johanneta 
ivit ad ValIisColorem, dum recessit de domo patris ; 
nec alias sciret deponere. 

Super XL sequente , incipiente ce Item , si in 
dicta , etc. » requisita : dixit quod audivit dici quod 
fnerunt Fratres Minores in dicta villa, ad faciendnm 
informationes, ut dicebatur ; nec aliud scit, quia nihil 
sibi petitum fuit. 

Super XII. sequente articulo, incipiente a Item, si 
quando» etc. » requisita : dixit quod, quando ipsa 
Johanna fuit ad Novum-Castrum , omnes habitatores 
dictse villae ibidem fugerant, et, proUt vidit, ipsa 
Johanneta ibidem stando, et ab eodem recedendo, 
semper fuit in comitiva suorum patris et ma tris , nec 
unquam aiicui nisi patri, usque ad recessum ejus ad 
Franciam, servivit. 

Plura nescit, Gitata venit, nec amore, etc. Et fuit 
sibi injunctum, etc. 

JOHANNETA UXOR THEVENINI. 

Johanneta (i), uxor Thevenini Rotarii, dictœ villae 
de Dompno-Remigio , aetatis lxx annorum , vel circa , 
quarta testis in hac inquisitionis causa producta ; ju- 
rata et examinala in dicta villa , anno et die jovis prae- 
dictis, in hac inquisitionis causa; requisita per suum 
juramentura , etc. 

;1) Surnommée plus loin, Ro%e, de Roie, de Roye, pp. 408 , 419 , 422. 
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Videlicet super 1. eorumdem articulorum sive inter- 
rogaioriorum in hujusmodi inquisitionis causa exhi- 
bitoriim, articulo incipiente « Primo, de loco ori- 
ginis, etc. , » etîam super IL et III. articulis, requisiUi 
dixit per suum juramentum se scire quod sequitur : 
videlicet y quod ipsa Johanneta articulata, fuit oriunda 
de dicto Dompno-Remigio, et fuerunt ejus progéni- 
tures Jacobus d'Arc^l Ysabelleta, conjuges, boni ca- 
tholicî^ bonœ famae^ probi viri et secundum eorum 
facultatesy ut honesti laboratores; fuitque ipsa Jo- 
hanneta baptizata iti fonte villae ejusdem, et fuerunt 
ejus patrini , Johaunes Barre^ de ISovo-Castro» et Jo- 
hannes Morelli , de Greu; et ejus matrinae , Johanneta , 
relicta Thicsselini , et ipsa testis quœ loquitur. 

Super IV. sequente articulo» incipienle u Item, si in 
primitiva, » etiam super V. , VL , VIL et VIIL arti- 
culis sequentibus, sibi expositis, requisita : dixit quod 
ipsa Johanneta , prout vidit, erat bona et simplex filia, 
Deum timens; in fide sufficienter, ut talis et similis» 
instructa; bonae» simplicis ac dulcis conversationis; 
et amore Dei sœpe eleemosynas dabat» sœpe ad eccle- 
siam dévote ibat; confitebatur, ut crédit, quia bona 
erat; in domo patris nebat canapum , lanam, et aliquo- 
tiens cum pâtre ad aratrum ibat, et, ad turnum , aoi- 
malia pro pâtre suo custodiebat. 

Super IX. sequente articulo» incipiente « Item» quid 
habet , etc. » requisita : dixit quod iila arbor vocatur 
Fabre Dominarum; et audivit dici quod dominée dictae 
villae de Dompno-Remigio antiquitus ibant ad spatian- 
dum subtus illam arborem ; et » ut sibi videtur, domina 
Katharina de Rupe , uxor Johannis de Bourlemont ( i ), 

(1) Sans doute le père de Pierre de Bourlemont, nommé plusieurs fois dans 
les deux procès. Voyez 1. 1 , p. 67, et ci-après , p. 407. 
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domina dictae villap, cum suis domicellis ibat ad spa- 
tiandum subtus ilJam arborem. Dixit etiam quod pnellae 
et juvenes pueri dictae villae de Dompno-Remigio^ tem- 
pore veris ac in jam dicto dominico des Fontaines, 
yadunt subtus illam arborem » ibidem cantant , cboreas 
faciuut, habent panem et comedunt, et ad Fontem 
Bannorum veniunt, et de aqua ejus bibuot. Dixit 
quod Johanneta articulata tune cum eisdem puellis 
ibat ad spatiandum ; nec uncpam vidit , nec dici audi- 
vit quod ipsa Johanneta fuerit aliter subtus illam ar- 
borem. Nec aliud scit. 

Super X. sequente articulo^ incipiente « Item , in- 
quiratur de modo recessus^ etc. » requisita : dixit se 
nihil scire^ nisi quod audivit dici quod unus ex avun- 
culis suis eamdem Johannam duxit ad Yallis-Colorem. 

Super XL sequente articulo, incipiente «Item, si 
in dicta^ etc. » requisita : dixit se nihil scire. 

Super XII. sequente articnlo, incipiente « Item , si 
quando, etc. » requisita : dixit quod ipsa Johanneta 
fuit, ut Yidit^ semper in comitiva patt*is^ in Novo- 
Castro. Nec alias deposuit. 

Plura nescit. GitataTenit^ nec amore^ etc. Et fuit 
sibi injunctum, etc. 

JOHANNES MOBN. 

Johannes, AxciVis Moen, deDompno-Remigio, in 
Tilla de Courxeio (i) TuUensis diœcesis commorans, 
rotarius, aetatis lvi, annorum, vel cirent quintus 
testis in hac inquisitionis causa productus; juratus et 
examinatus in dicto Dompno-Remigio ^ anno et die 

(1) Coussej, près de Neufchâteau. 
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jovîspraedictis; requisitusper suumjtiranientuiii, etc. 

Videlicet super I. eommclem articuloram sîtc inter- 
rogatoriûrum articule^ incipiente « Primo, de loco 
originis, etc., » etiam super II. sequente articolo, re- 
quisîtus : dixit per suum juramentum quod dicta Jo- 
hanneta , dicta la Pucelley fuit oriunda, in dicta vilk 
de Dompno-Remigio, ex Jacobo cCArc et Ysabelleta^ 
coDJugibus, ac fuit baptizata in fonte ecclesiae Beat! 
Remigii ejusdem villae. Dixit etiam quod pater et mater 
ipsius erant boni catholici , bonœ famœ et status bo- 
nesii, ut labora tores; ethocscit, quia ipse testisqui 
loquitur, erat vicinus ejus. 

Super III. sequente articulo, incipiente ce Item, qui 
fuerunt , etc. » requisitus : dixit quod nesciret depo- 
nere» quia non recorda tur. 

Super lY. sequente articuio* incipiente « Item, si 
in primitiva, etc. » et super V,, VI., VII. et VIII. 
articulis, requisitus : dixit quod ipsa Johanneta , prout 
vidit, a juventute et infantia sua usque ad recessum 
a domo paterna, fuit et erat bona et casta filia, Deum 
timens, ibatque libenter ad ecclesiam, libenter ope- 
rabatur, nebat, utilia domus patris sui agebat, aliquo- 
tiens animalia custodiebat. Et crédit quod, dum habuit 
intellectum , multotiens in anno confitebatur. Nec 
aliud scit. 

Super IX. sequente articulo, incipiente « Item, 
quid habet fama, etc. » requisitus : dixit quod arbor 
articulata est subtus nemus, juxta magnum iter per 
quod itur ad Novum-Castrum ; et pueri et puellae dictœ 
villde, annis singulis, communiter in dicto dominico 
des Fontaines y soient ire ad spatiandum subtus illam 
arborem, et ibidem comedunt jocose, et vadunt ad 



DE RÉHABILITATION. 401 

fontes juxta illam arborent ad bibendum, Nec aliud 
scît de contentis in eodem articnlo. 

Super X., XI. et XII. sequentibus articulis sibi rx- 
positis, requîsitus : dixitsenihil scire. 

Plura nescit. Citatus venit^ nec amore^ etc. Et fuit 
sibi injunctum^ etc. 

D. STEPUANUS DE SYONA. 

Venerabilis vir, dominus Stephanus de Syona (i), 
curatus ecclesiœ parochialis de Roncesseyo ante No- 
Tum-Gastrum^ ac decanus christianitatis (2), presbyter 
de dicto Novo-Castro> aetatis liv annornm^ vel circa, 
sextus testis in bac inquisitionis causa productus; ju- 
ralHs et examinatus in dicto Dompno-Remigio^ anno 
et die jovis prœdictis; requisitus per suum juramen- 
tum, etc. 

Videlicet super I. eorumdem articulorum sive in- 
terrogatoriorum articulo, încipiente w Primo, de loco 
originis, etc. ; » etiam super II. articulo sequente, re- 
quisitus : dixit quod Jobanneta articulqta oriunda fuit 
de dicto Dompno-Remigio , ex Jacobo d'ArCy paire 
ejus; nomen ma tris ignorât; attamen pater et mater 
ejus erant veri catbolici , bonœ famœ , et (5) taies re- 
putari audivit et vidit, quamvis essent pauperes. Nec 
aliud deposuit. 

Super III. sequente articulo , incipiente« Item, qui 
fuerunt, etc. >i requisitus : dixit se nibil scire. 

Super IV. sequente articulo, incipiente rr Item, si 

(1) Sionne, près de Neufchâteau. 

(2) Doyen de la chrétienté. 

(3) Vty dans le manuscrit 5970. 

H. 26 
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in primîtiva œtate, etc.; » etiam super V., VI., VIL, 
VIII. et IX. articulis sequentibus sibi perlectis, i^e* 
quisitus : dixit quod alias pluries audivit dici domino 
Guillelmo Fronte^ ejusdem villae de Dompuo-Remigio, 
dum TJvebat, curato, quod ipsa Johanneta dicta la 
Pucelle^ erat bona et simplex filia, devota, bene rao* 
rigenata, Deum timens, ita quod non erat sibi similis 
in dicta villa; sœpe confitebatur sibi sua peccata; di- 
cebat etiam quod, si dicta Johanna habuisset pecunias 
sibi, suo curato dedisset ad missas celebrandum. Dixit 
etiam quod idem curatus dicebat quod quotidie, dum 
celebrabat, erat in missa. Necaliud scitde contentis io 
dictis articulis, nisi per auditum. 

Super X. et XI. sequentibus articulis, eidem testi 
perlectis, requisitus : dixitse nihil scire. 

Super XII. sequente articulo, incipiente u Item, si 
quando, etc.» requisitus : dixit quod audivit dici a plu- 
ribus quod ipsa Johanneta fuit in Novo-Gastro, in 
domo cujusdam mulieris honestae , vocatae La Rousse, 
propter armatos; et erat semper in cômitiva patris, 
et aliorum de dicta villa qui ibidem etiam fugei*ant. 
Nec aliud scit. 

Plura nescit. Citatus venit; necamore, etc. Et fuit 
sibi injunctum, etc. 

JOHANNETA RELICTA THIESSELINI. 

Johanneta, relicta Thiesselini (i) de Vitello, clerici 



(1) Ce nom de Thiesselin se lit encore sur une tombe dans l'église de Domp- 
remy : « Ci gist Jacob Thiesselin qui trespasa Tan rail quatre cent qualrt TÎogt 
et trois le quinseime jour de novembre, et Didier Thiesselin son frère qui tres- 
pasa l'an mil quatre cent.... » ( Jollois, Hist, abrogée tUJianmed^Are, p. I3f). 
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in (i) dicto Dômpno-Rémi^ioi dum TÎvebat, commo- 
ranlis in Novo-Castro , aetatis lx annorum , vel circa , 
fieptima testis in hac înquisitionîs causa producta; ju- 
rata et examtnata in dicto Dompo-Retnigio» anno et 
die jovis prœdictis ; requisita per suum juramen- 
tnm, etc. ; et veniendo ad materiam articulorum sive 
interrogatoriorum in hujus modi negotio datorum , 

Yidelicet super L eorumdem articulorum sive in-- 
terrogatoriorum articulo^ incipiente « Primo^ de loco 
originis^ etc. ; » etiam super II. et IIL articulis sequen- 
tibns sibi expositis, requisita : dixit per suum jura* 
mentum quod Jolianneta^ dicta la Pucelte, fuit oriunda 
de dicto Dompno-Remigio^ ex Jacobo dArc et Ysa- 
belleta^ conjugibus probis, catholicis, bonae famse, 
qui se regebant ut laboratores, honeste secuudum eo- 
rum paupertatem^ quia non.erant multucti divites. 
Dixit etiam quod baptizata fuit in fonte parochialis 
ecclesiae Beati Remigii, ejusdem Tillae, et quod ipsa 
testis qude loquitur fuit matrina ejusdem Johannse, 
et habebat nomen suum. Erat etiam sua matrina Jo- 
hanna 9 uxor Thevenini Rotarii, dictœ villœ. Nec 
aliud scit. 

Super lY . seqnente articulo , incipiente « Item » si 
in primitiva œtate^ etc.; w etiam super V., VI, VII 
et VIII. seqnentibus articulis requisita : dixit per die- 
tum suum juramentum quod Jobanneta articulata , 
prout vidit, in sua prima œtate, et tamdiu (a) quamdiù 
ipsa fuit in dicto Dompno-Remigio, erat bona filia. 



(I) 11 faudrait de au lieu de in, à moin* que ce membre de phrase, déplacé 
par uoc faute de copie , ue se rapporte au témoin , qui eir effet demeurait à 
Domremy. Voyez ci-après , p. 4 1 2. 

(9) Tandem, dans les manuscrits. 
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i^lvens probe et sancte, ut priidens filia; ibat libenter 
ad ecclesîain, Deum timebat. Aliquotiens [ibsl;} id 
ecclesiam Nostrae-Dominae de Bermont cum aliqiiiJbiis 
puellisy ad orandum sanctam Mariam; et ipsa testis 
alias cum eadem fuit. Dixit etiam quod libenter se 
negotiîs miscebaty nendo^ necessaria domusfacieudo; 
et sdepe, dum casus occurrebat, ad tumumpro pâtre 
animalia custodiebat. Dixlt etiam quod sœpe confite- 
batur, quia eam pluries confiteri vidit domino Guil- 
lelmo Fronte, ipsius parochialis ecclesiœ tune cui^to. 
Dixit etiam quod ipsa Johanna non jurabat, nisi (c Sine 
defectu; » nec erat choreatrix; sed aliquando, dum 
aliae puellae cantabant aut choreabant, ipsa ibat ad 
ecclesiam. 

Super IX. sequente articulo, incipiente a Ileoii 
quid habety etc. » requisita : dixit per suum jura- 
mentum quod arbor articulata vocatur Uabre Demi- 
narum, quia dicitur quod antiquitus quidam domi- 
nus, nuncupatus dominus Petrus Gtxinier, miles , 
dominus de Borlemonte, cum aliqua domina quae 
Fée vocabatur, subtus illam arborem se visitabant tX 
ÎDsimul loquebantur. Et dixit quod heec in uno ro- 
mano legi audivit. Dixit etiam quod domini et do- 
minée dictae villae de Dompno-Remigio, ut puta do- 
mina Beatrix, uxor domini Pétri de Bolemont , cum 
suis domicellis, et ipse dominus Petrus, aliquando 
ibant, ut dicebatur, spatiatum ad dictam arborem. 
Dixit adhuc quod puellae et juvenes pueri dictae villœ 
annis singulis vadunt, in die dominico Lœtare àicXxi 
des Fontaines y nd spatiandum, et ibidem comedunt 
et choreant , et vadunt bibitum ad Fontem Ranno- 
rum ; sed non recordatur si dicta Johanna la Pucelle 
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subtus illam arborem unquam fuerit; nec audivit 
dici quod unquam dicta Johanneta fuerit propter illam 
arborem diffamata. Nec alias deposuit. 

Super X. sequenti articuloy incipiente « Item, in- 
quiratur, etc; » etiam super XI. sequenti articulo, 
dixit se nihil scire. 

Super XIL sequenti articule , incipiente a Item, 
si quandOy etc., » dixit se nihil scire nisi ex auditu. 

Plura nescity citata venit, nec amore^ etc. Et fuit 
sibi injunctum, etc. 

LUDOVICUS DE MARTIGNEIO. 

Nobilis vir Ludovicus de Martignejo (i), scutifer, 
cetatis Lvi annorum, vel circa , octavus testis in bac 
inquisitionis causa productus; juratus et examinatus 
in dicto Dompno-Remigio , anno et diejovis praedic- 
tis; requisitus per suum juramentum, etc. 

Et primo I super I. eorumdem articulorum si va 
interrogatoriorum articule , incipiente « Primo, de 
loco originis , etc. ; » etiam super II. requisitus : dixit 
per suum jurameutum quod Johanna la Pucelle fuit 
oriunda de dicto Dompno-Remigio , et fuit ejus pater 
Jacobus dUArc. Matrem habebat; tamen de nomine 
ejus nesciret deponere. Dixit quod pater et mater ejus 
erant boni et catholici, prout vidit, nec unquam con- 
trarium dici audivit. Nec aliud scit. 

Super III. sequente articule, incipiente k Item, 
qui fuerunt, etc., » dixit per suum juramentum se 
nihil scire. 



(1) Martign j-les-GerboiiTeam , prés <U Neafcbâtetu. 
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Super IV. sequente articulo, incipientea Item, si 
in priinitiva œtate, etc., » et super V«, YI., VU. et 
VIII. articuiis sibi expositis et perlectis^ reqiiisitus: 
dixit se nihil scire, nisî ex auditu; audîvit enim dici 
cjuod erat proba^ et libenter confitebatur (i). 

Super X. sequente articulo y inciplente ce Item , in- 
quiratur^ etc. » requisitus : dixit quod audivit dici 
[quod] , dum Toluit ire ad Fi*anciam , ipsa ivit ad do- 
minum Ballivum Caivi-Montis et postea ad dominum 
ducem Lotharingiœ ; et dominus dux dédit sibi unum 
equum et pecunias; et postea quidam nuncupati Ber- 
trandus de Poulengio^ Johannes de Métis ^ Johannes 
de Dieu-le-ward et Coletus de Vienna duxerant eam 
yersus regem. Nec aliud scît. 

Super XL et XII. sequentibus articuiis sibi dili- 
genter perlectis y dixit se penitus nihil scire. 

Flura nescit. Citatus venit , nec amore, etc. Et fuit 
sibi injunctum^ etc. 

THBVElflNUS ROTARIUS. 

Theveninus Rotarius de Cherraiseyo (2), in dicto 
Dompno-Remigio commorans, œtatis Lxxannorum, 
vel circa, nonus testis in hujusmodi inquisitionis 
causa productus; juratus et exarainatus in dicto 
Dompno-Remigio , anno et die jovis prsdictis ; re- 
quisitus per suum jurameutum^ etc. 

Et primo f super I. articulorum sive interrogato*- 
riorum articulo, incipieute «Primo, de loco origi- 

(1) La réponse sur le neuvième article est omise dans les manuscrits. 

(2) Thévenin dit U Royer, c'est-à-dire le Charron, à cause de sa profession , 
natif de Cherroisey, qui est un village voisin de Neufchâteau. D'autres témoins 
l'appellent SrepAaittts Rotariut (p. 38S), Thevemnu» CbrpefimrtM ( p. 410). 
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nis^ etc. ; » etiam super II. et III. articulis sequenti- 
buSf requisitui : dixit quod Johanneta la Pucelle fmt 
orîunda de dicto Dompno-Remigio ^ et baptizata in 
fonte ecclesiœparochialis Sancti Remîgii ejusdem loci, 
ut dicebatur; et fuerunt ejus progenitoi^es Jacobus 
dArc et Ysabelleta, conjugesy qui , ut laboratores , 
probe vivebant; et Johanna^ uxor testis deponentis, 
erat matrina ejusdem Puellœ , et eam tenuerat supr.! 
fontetn antequam desponsaret eam. Nec aliud soit de 
contentis in dictis artIcuUs« 

Super IV. sequente articulo^ incipiente «Item, si in 
primitiva, etc.; » etiam super V., VI., VII. et VIII. 
requisitus : dixit quod dicta Johanna la Pucelle erat 
bona filia, libenter il>at ad ecclésiîam^ Deo famulobatur, 
in die paschali libenter confitebatur, et se occupabat ad 
nendum, necessaria domus faciendum y et aliquotiens, 
secundum turnum eorum, animalia custodiebat. Et 
ipsam Johannetam reputabat bonam, prout vidit^ nec 
anquam de ea contrarimn dici audivit. 

Super IX. sequente articulo^ incipiente rc Item, 
quid habet^ etc. » , dixit quod audivit dici quod anti- 
quitus domini et dominœ villae de Dompno-Remigio , 
ut puta dominus Petrus de Boulernority ejus uxor^ et 
alii sui servitores et domicellae^ ibant ad spatiandum 
subtus illam arborem; et adhuc hodiernis temporibus 
puellae et juvenes ejusdem villae in die dominico des 
Fontaines ac tempore veris, vadunt subtus illam ar-- 
borem , portant parvos panes et ibidem spatiant et 
comedunt, tripudiant et choreant; et dicta Johanna 
ibat cum aliis; nec unquam dici audivit quod dicta 
Johanna sola , nec propter aliam causam y ad dictam 
arborem iret, nisi cum dictis puellis. Nec aliud scit. 
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Super X. sequente articule , iucipieote u Item, in-' 
quiratur, etc. ; n item , super XI. et XII. sequentibos 
articulis requisitus ; 4ÎBit se uihil scire. 

Plura nescit. Citetfi» venit^ nec amore , etc. Et fuit 
sibi ii^unctum, etc^ 

JACQUERIUS- DE SANCTO-AMANTIO. 

Jacquerius de Sancto-Amantio ( i ) ^ la borator , 
commorans in dicta villa de Dompno-Remigio , œtatis 
Lx annorum» vel circa| decioGMlis testis in hujusmodi 
causa inquisitionis prodactus; joratus et examinatus 
in dicto Dompno-Remigio, aiuio-at die jovis prœdic- 
tis; requisitus per suum jwamentum , etc. 

Videlicet super I. eoruqadem articulorum sive inter* 
rogatoriorum articulo, incipien te (c Primo, de loco 
originis, etc.;» etiam super II. et III. sequentibus^ 
requisitus : dixit per suum juramentum quod praedicta 
Johanneta la Pucelle fuit oriunda de dicto Dompno- 
Remigioy ex Jacobo d'Arc et Ysabelleta, conjugibus, 
qui erant veri catholici, et bonae famae laboratores, 
prout vidit. Âudivit autem dici quod ipsa Johanna 
fuit baptizata in fonte Beati Remigii, ejusdem villœ, 
et fuit ejus patrinus Johannes Morelli de Greu^ et 
ejus matrina Johanneta de Rqye (2) ; nec aliud scit. 

Super lY. sequente articulo, c< Item, si inprimitiva 
œtate, etc.; » etiam super V., VI., VII. et VIII. arti- 
culis, requisitus : dixit quod ipsa Johanneta erat boiia 
filia, Deum timens, iens libenter ad ecclesiam ; occu- 



(f) Aroance, prés de Nancy. 

(3) Sic. Lisez plutôt de Roze. Voyez pp. 397, 410 et 4t2. 
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pabat se quotîdie ad negotia domus , prout pluries de 
tiocte eam , in domo loquentis , cum quadam sua filta 
nere vidit^ absque eo quod unquam viderit malum; 
animalia^ dum tempus occurrebat, cu&todiebat; li- 
benter in die paschali confitebatur. Nec aliud scit. 

Super IX. sequente articule , incipiente (c Item^ 
quid habetfama, elc. » requisitus : dixit quod domint 
et dominée temporales dictœ villœ commuuiter ad spa- 
tiandum ibidem subtus illam arborem , ibant , et ad- 
hue modernis temporibus, puellœ et juYenes dictœ 
villœ vadunt subtus illam arborem , tempore veris et 
œstatisy ac in die des Fontaines, et portant panes ad 
ibidem comedendum et spatiandum. Dixit etiam quod 
ipsa Johanna la Pucelle in sua juventute^ cum puellis, 
in diebuspraedictis, ibat addictam arborem ad spatian- 
dum. Nec aliud deposuit. 

Super X. sequente articulo, incipiente a Item, in- 
quiratur, etc. ; » etiam super XI. sequente articulo , 
requisitus : dixit se nihil scire. 

Super XII. sequente articulo, incipiente « Item, si 
quando, etc. » requisitus : dixit quod tunc^ propter 
armatos Yidit dictam Johannetam in MoTO-Castro, 
quœ ducebat in campis animalia suorum patris et ma- 
tris, tune in dicto loco exsistentium. Nec aliud scit. 

Flura nescit. Gitatus venit , nec amore , etc. Et fuit 
sibi injunctum , etc. 

BERTRANDUS LACLOPPE. 

Bertrandus Lacloppe, dictœ villœ , receptor tecto- 
rum , œtatis xc annorum, vel circa , undecimus 
testis in hujusmodi inquisitionis causa productus; ju* 
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ratus et examinatus in dicte Dompno-Remigiot anno 
et die jovis prœdictis; requisitus per suum joramen- 
tuin , etc. 

Videlicet super I. eorunidem articuloram sire in- 
terrogatoriôrum articulo, incipiente « Primo, de loco 
originisy etc.; » etiam super II. et III. articulis sequen- 
tibus, requisitus : dixit per diclum suum juramentum 
quod Johanneta la Pucelle fuit filia Jacobi d'Arc^ la-* 
boratoris^ et Ysabellis, conjugum, dictœ villse de 
Dompno-Remigio, probarum et catholicarum perso- 
narum; et, ut crédit, fuit baptizata in fontibus Beati 
Remigii ejusdem villœ. Dixit quod Beatrix, relicta 
Estellini, et Johanna, uxor Thevenini Cai^entarii, 
eraut ejusdem matrinse, prout communiter dicitur. 
Nec aliud scit. 

Super IV. sequente articulo^ incipiente (c Item, si 
in primitiva œtate, etc.; » etiam super Y., VI., YII. 
et VIII. articulis sibi expositis, requisitus : dixit per 
suum juramentum quod dicta Johanua la Pucelle erat 
bene imbuta, simplex, dulcis, ibat libenter ad eccle- 
sias, et specialiter ad ecclesiam dictae villœ, prout 
vidit; faciebat opéra domus et nebat, sicut et faciunt 
caeterae juvenculœ, et aliquando cum pâtre ad aratrum 
ibat, et aliquando ad turnum patris animalia custo- 
diebat, et, ut dicebant, libenter confitebatur. Nec 
aliud scit. 

Super IX. secpiente articulo, incipiente ce Item, 
quid habet fama, etc. » requisitus : dixit quod arbor 
quœ dicitur Dominarum est arbor quae dicitur fagus; 
et est multum corbatus, et vocatur Vabre Domina* 
mm; et antiquitus dicebatur quod (galb'ce) les fées 
^l attamen nunquam vidit, nec tempore suo au- 
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divity quod A\ci2e fées sublus illam arborem irent. 
Dixit etiam quod aliquaudo puellae et juvenes dictae 
villae, tempore veris ac in dominico des Fontaines, 
in ter quas, ut crédit, Johanneta erat una, ibant ad dio- 
tam arborem et ad fontem juxta arborem, ad spatian- 
dum et choreandum; ibtdemque soient comedere. 
Dixit insuper quod nunquam audivit dici quod dicta 
Johanna iret sola ad dictam arborem, nisi cum dictis 
puellis. Nec aliud scit. 

Super X. sequente articulo, incipiente « Item, in- 
quiratur, etc. » requisitus : dixit quod quidam homo 
de Farvo-Bureyo ( i ) venit quœsitum, ad dictam villam 
de Dompno-Remigio, dictam Johannetam la Pucelle, 
et duxit eam ad Vallis-Colorem locutnm Ballivo; et 
audivit dici quod ipse Bailivus mandavit eam regf. 
Nec aliud scit. 

Super XI. sequente articulo, incipienle cr Item, si 
in dicta patria, etc. j» requisitus, per dictum suum 
juramentum : dixit de contentis in eodem nihil scire* 

Super XII. sequente articulo, incipiente a Item, si 
quando Johanna , etc. » requisitus : dixit quod, prop 
ter armatos tune, ut dicebatur, Tenientes in dictam 
Tillam, omnes ejusdem villœ habitatores iverunt ad 
Castrum-Novum, ac dicta Johanna la Pucelle, cum 
pâtre et matre suis, ac in eorum comitiva ivit, et 
ibidem per spatium quatuor dierum, vel circa, cum eis- 
dem stetit. Nec aiiud scit. 

Plura nescit. Gitatus Tenit, nec amore, etc. Et fiiit 
sibi injunctum, etc. 

(I) Voyez ci>eprè8, p. 443. 
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PERRINUS DRAPPARIUS. 

Perriuus Drapparius^ de dicto Dompno-Remiglo, 
aetatis lx annorum, vel cîrca, duodecimus testîs în 
hujusmodi inquisîtiouis causa productus; juiatus et 
examinatus in dicto Dompno-RemigiOy anno et die 
jovis prœdictis ; requisitus per suum juramen- 
tum f etc. 

Videlicet super I. eorumdem articulorum sive iu- 
terrogatoriorum articulo, incipiente « Primo, de loco 
originisy ete.^» et super II. et III. sequentibus arti- 
culisy sibi dilîgenter expositis, requisitus : dixit per 
suum juramentum quod Johanna la Pucelle fuit 
oriunda de Dompno-Remigio, ex Jacobo dCArc et 
Ysabelleta^ conjugibus, laboratoribus probis, et bo- 
nis catholicis, et boiiœ famœ, prout vidit; fuitque 
ipsa Johanna baptizata in parochia dictœ villae, et ec- 
clesia Beati Remigii ejusdem, et^ ut dicitur, kabuit 
patrinos et matrinas, quos non cognoscit^ excepto 
quod adhuc de prœsenti , in dicta villa y sunt duœ mu- 
lieres quae dicuntur matrinœ dictœ Fuellœ, videlicet 
Johanneta^ uxor Thevenini Rotarii, dictœ villœ, et 
Johanneta Thiescelini de Vitello, in Novo-Castro com- 
morantis. Nec aliud scit. 

Super IV. sequente articulo, incipiente « Item, si 
in primitiva , etc.; » etiam super V., VI., VII. et VIII. 
sequentibus articulis, sibi expositis diligenter, re- 
quisitus : dixit per suum juramentum quod ipsa Johan- 
neta la Pucelle, tempore suœ juventutis et inlellec- 
tus, usque ad recessum a domo patris, fuit et erat Glia 
bona , casta , simplex , verecunda , non jurans Deum 
nec ejus Sanctos, Deum timens; fi^uenter ibatad ec- 
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clesiam, sœpe conGtebatur; reddens suse scientiœ cau- 
sam f quia ipse testis tune temporis erat matricula- 
rius(i) dictae ecclesiae de Dompno-Remigio, et sœpe 
i^idebat dictam Johannam venire ad ecclesiam^ in 
missis et completoriis; et, dum ipse testis non puisa- 
bat completorias , ipsa Johanna eumdem testem causa- 
bat et vituperabaty dicendo quocl non erat bene fac- 
tum; et ipsa Johanna tune promiserat eidem testi dare 
lanas(2)y ail finem ut diligentiam haberet pulsandi 
eouipletorias. Dixit etiam idem testis quod ipsa 
Johanna sâepe ibat , eum quadam sua sorore et aliis 
gentibusy ad quamdam ecclesiam et heremuxn dictam 
de Bemiontj fundatam in honore beatœ Mariœ Vir- 
ginis, faciebat multas eleemosynas, libenter opéra- 
batur, nendo et caetera opéra necessaria faeiendo; et 
aliquotiens ibat ad aratrum, et ad turnum animalia 
custodiebat. Nec aliud seit. 

Super IX. sequentearticulo^ incipienterc Item^quid 
habet fama , etc. » requisitus : dixit quod arbor arti- 
culata vocatur communiter Fabre Dominarum ; et vidit 
unnm dominam in dicta villa, quœ erat uxor domini 
Pétri de Bollemontj et mater ejusdem domini Pétri, 
quae aliquando ibant ad dictam arborem ad spatiandum y 
et secum ducebant domicellassuas^ ae nonnullas puellas 
dictae villae, et portabant panem et vinum cum ovis. 
Dixit quod ^ tempore veris ac in die dominico Lcetare 
Jherusalem y dicto des Fontaines, puellae et juvenes 
dictée villae eonsueverunt ire ad dictam arborem et ad 
fontes 9 et portant secum parvos panes, et comedunt 



(1) Marguillier. 

(9) Manuscrits 5970 et de D'Urfé , lunat. 
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sub îlla arbore t et spatiant choreando et caDiando. 
Dixîi etiam quod îpsa Johanna , tempore snee juveo- 
luUs, aliquando cum diciîs puellis dictœ viilee , ad spa* 
tiandiim et choreandum cum eUdem puellis, ad dîctam 
arborem et ad Fontem Rannorum ibat. Nec aliud scit. 

Super X. sequente articulo, incipiente « Item , io- 
quiratur, etc. » requisitus : dîxit per snum juramen- 
tum quod 9 quando dicta Johanna voluit recedere a 
domo patrifty ipsa cum quodam Durando Laxart^ ejus 
avunculo, ivit ad Valiis-Colorem locutum Roberto de 
Baudricuria, lune capitaneo de dicto Yallis-Colore. 
Nec aliud scit. 

Super XI. sequente arliculo, incipiente (c Item, si 
in dicta patria, etc. » requisitus : dixit quod crédit 
quod fuerunt factœ informationes; attamen non est 
advisatus si viderit fieri, vel non* 

Super XII. sequente articulo, incipiente ce Item^ 
si quando, etoi requisitus : dixit quod, quando gentes 
dictœ yillœ, propter armatos, fugerunt ad villam de 
Novo-Castro , dicta Johanna la Pucelle^ cum pâtre et 
matre suis , iverunt et duxerunt animalia sua; et, per 
très nut quatuor diest post, ipsa cum suo pâtre rediit 
ad dictam villam de Dompno*Remigio. Nec aliud scit. 

Plura nescit. Citatus venit, necamore, etc. Et fuit 
sibi injunctum , etc. 

GERARDUS GUILLEMBTTB. 

Gerardus Guillemette de Greu, laborator, œtatis 
XI. annorum , vel circa , decimus tertius testis in hujus- 
modi inquisitionis causa productus; juratus et exa- 
minatus in dicto Dompno-Remigio, coram nobis, in 
praesentia dictorura testium, anno prœdicto, et die ve- 
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neris penoltima mensis januarîi; requis! tus per suum 
jurameutum , etc. 

Igitur super artîculis seu interrogatoriis in hujus- 
modi causa exhibitis veniendo y videlicet super L 
articulorum sive interrogatoriorum articuloi inci- 
piente « Primo, de loco originis, etc. ; » etiam su- 
per II. et III. sequentibus artîculis sibi expMitis, 
requisitus : dixit per suum juramentum quod dicta 
Johanna la Pucelle fuit ex Jacobo d'Arc et Ysabelleta, 
conjugibus, laboratoribus dictcne Tillae, veris catholicis, 
bonae famae, boni nominis, absque difTamatione, ut 
laboratores, procreata; et, ut crédit, fuit baptizata in 
parochia dictée villœ deDompno-Remigio, in ecclesia 
Beati Remigii; et, ut dicitur, habuit bonos patrinos 
et matrinas. Cognoscit Johannem Morelli, suum patri- 
num, et Johannetam Roze{\)^ ac Johannetam, relictam 
Thiescelini, suas, ut asseritur, matrinas. Necaliud scit. 

Super IV. sequeute articulosive interrogatorio, în- 
cipiente (c Item si in primitiva œtate, etc.; n etiam 
super V.y VI., VII. et VIII. sequentibus articulis re- 
quisitus : dixit quod vidit dictam Johannetam y ac « 
tempore suœ notitiae bene eamagnovit ; quae erat bona, 
honesta et simplex filia, conversans cum bonis puellis 
et mulieribus dictae villae, ac ibat libenter et sœpe ad 
ecclesiam , libenter et dévote confitebatur prout vidit^ 
el,utcredit, non erat melior ipsa in dicta villa. Libenter 
operabatur nendo, necessaria domus faciendo et utilia 
suorum patris et matris prœparando ; et aliquotiens 
ibat ad aratrum, secundum voluntatem patris. Nec 
alias sciret deponere. 

Super IX. sequentearticulo, incipiente cr Item ^quod 

(1) Voyez ei-dettiit, p. 397. 
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habet^ etc. » requisîtus : dixit quod audivtt seinper 
vocare illam arborem /'o^re Dominarum ; et antiquitas 
dominde temporales dictae villœ de Dompno-Remigio 
solebant ire cum suis domicellis el ancillis subtus illam 
arborem ad spatiandum. Dixit quod aliquando puells 
et juvenes pueri dictse villae de Dompno-Remigio in 
dominico Lœiare Jherusalem^ dicto des Fontaines, 
vadunt ad faciendum suos fontes et spatiandum ad 
Fontem Rannorum, et de aqua ejusdem bibuut. Dixit 
etiam quod vidit dictam Johannetam semel in dicto 
dominico cum dictis puellis, nec unquam ipsam ulte- 
rius vidit. Et dixit quod puellœ et pueri villœ de 
Greu vadunt factum suos fontes ad ecclesiam Beats 
Mariae de Bermont. Nec aliud deposuit (i). 

Super X. sequente articulo, incipiente ce Item, in- 
quiratur, etc. » requisitus : dixit quod, dum ipsa Jo* 
hanneta recessit a domo patris, vidit ipsam Johannam 
transire ante domum patris sui cum quodam avunculo 
suOy nuncupato Durando Laxart, et tune ipsa Johan- 
neta dixit suo patri : u AdDeum, ego vadoadVallis-Co- 
lorem. » Et audivit dici postea quod ipsa Johanneta 
ibat ad Franciam. Nec aliud scit. 

Super XI. sequente articulo, incipiente «r Item, si in 
dicta patria , etc. » requisitus : dixit se nihil scire. 

Super XII. sequente articulo, incipiente a Item, si 
quando, etc. » requisitus : dixit per suum juramentum 
quod ipse testis qui loquitur fuit in Novo-Castro cum 
dicta Johanna, pâtre et matre suis, viditque dictam 
Johannam semper cum pâtre et matre , exceptoquod, 
per très aut quatuor dies, ipsa Johanneta, in praesentia 
patris et ma tris, adjuvabat hospitissam ubi erant lo- 



(1) La réponse au neuvième article manque dans les manuscrits. 
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caii^ videlicet la Rousse y dictée villae honestam mu- 
lierem; sed bene scit quod ipsi non steterunt in dicto 
Novo-CastrOy nisi per quatuor nut quinque dies, 
donec armati fuerunt trausacli; et tuDC ipsa rediit 
cum pâtre et matre suis, ad dictam villamdeDompno- 
Remigio. 

Plura uescit. Gitatus venit, necamore, etc. Et fuit 
sibî injunctum, etc. 

HAUVIETA UXOR GBRARDI. 

Hauviela, nxor Gerardi de Syna fi), laboratoris in 
dictoDompno-Beinîgio commorantisy aetatis xlv an- 
norum^ vel circa, décima quarta testis in bac inquisi- 
tionis causa in diclo Dompno-Remigio producta et 
jurata, anno et die jovis vicesima nona mensis ja- 
nuarii, praedictisy et examinata eodem anno, die ve- 
neris, penultima ejusdem mensis; requis! ta per suum 
juramentum, etc. 

Videlicet super I. eorumdem articulorum siveinter- 
rogatoriorum articulo, incipiente u Primo , de loco 
originis, etc.; » etiam super II. etlIL sequentibus arti- 
culis, requisita : dixit quod a juventute sua cpgnovit 
Johannam dictam la Pucelle, qnae fuit oriunda de dicto 
Dompno-Remigio, ex Jacobo d'^rc et Ysabelleta, con- 
jugibus, probis laboratoribus et veris catholicis, bonœ 
famde; et hoc scit quia multotiens cum dicta Johanna 
stetit et jacuit amorose, in domo patris sui. Non re- 
cordatur tamen de patrinis et matrinis, nisi per audi- 
tum, quia ipsa Johanna erat antiquior ipsa teste, 

it) Sic; sans doute dé Svonna. Voyez p. 401 . 

H. 27 
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prout dicebatnr, de tribus aut quatuor annis. Nec 

aliudscit. 

Super IV, sequente articulo, incipientc « Item, si 
in primitiva œtate, etc. ; » etiam super V., VI., VII. cl 
VIII. articulis sequentibus sibi expositis, requisita: 
per dictuin suuid juramentum dixit quod ipsa Johanna 
enil bona, slniplex et dulcis filia , ac ibat Hbenter et 
saepe ad ecclesiam et loca sacra, et sœpe habebat vere- 
cundiam eo quod geiites dicebanl sibi quod nimis dé- 
vote ibat ad ecclesiain; audivit enim dici curato, tune 
temporis exsistenti , qimd pluries coiifitebatur. Occu- 
pabat se dicta Johanna sicul caeterae puellœ faciunt; 
necessaria domus faciebat ac nebat, et aliquando ani- 
malia sui patris, prout vidit, custodiebat. Nec aliud 
scit. 

Super IX. sequente articulo, incipiente ce Item, 
quid habet, etc. » requis! ta : dixit quod arbor illa vo- 
catur rabre Dominaruin ab antiquo, et dicebatur an- 
tiquitus quod Dominas quae vocanturyi^^^ ibant ad 
illam arborem; attamen nunquam audivit quod aliquis 
unquam aliquas viderit. Dixit etiam quod puellae et 
pueri dictae villae consueverunt ire ad arborem et ad 
FontemRannorum, in die Aomxnico Lœtare Jherusa- 
lem, dicto des Fontaines , et secum portant panem; 
et ipsa testis cum Johanna la Pucelle, quae erat socia 
sua j fuit alias cum aliis juvenculis ad dictam arborem, 
in dicto domînico des Fontaines; et ibidem cowiede- 
bant, spatiabant et jocabant. Dixit etiam quod vidit 
portare nuces circa illam arboi'em et ad fontes. Ncc 
alias sciret deponere. 

Super X. sequente articulo, incipiente « Item, in- 
'vuiratur, etc. » requisita: dixit quod nescivit recessum 
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djctœ Johannetac; quae tesûs propter hoc multum 
ilevit y quia eam multum propter suam bonitatem 
diiigebat , et quod sua socia erat. Nec aliud scit. 

Super XI. sequeiite articulo, incipiente ccltem, si 
in dicta palria , etc. i> n^quisita : dixit se nibil scire. 

Super XII. sequente articulo y incipiente « Item, si 
quando Johanna, etc. » requisita : per dictum suum 
juramentum dixit quod semper ipsa Johanna fuit in 
Novo-Castro cum pâtre et matre suis, quia ipsa testis 
in dicto Novo-Castro tune temporis fuit, et illam sem- 
per vidil. 

Plura nescit. Gitata venit, necamore, etc. Et fuit 
sihi injunctum, ete. 

JOHANNKS WATRRIN. 

Johannes PPaterin, de Dompno-Remigio , in villa 
de Greu juxta dictam villam dicti Dompni-Remigii , 
oommorans , laborator , aetatis xlv anuorum vel 
circdi quindecimus testis in hac causa productus; jura- 
tns et examinatus in dicto Dompno-Remigio , anno 
et die veneris, penultima mensis januarii , prœdiciîs; 
requisitus per suum juramentum, etc. 

Yidelicet super primo eorumdem articulorum sive 
interrogatoriorum articulo, incipiente « Primo, de loco 
originis, etc. ; » etiam super II. et III. sequentibus ar- 
ticulisy requisitus: dixit quod Johanna la Pucelle fuit 
oriunda de dicto Dompno-Remigio et parochia ejus- 
dem loci; et fuerunt ejus progenitores Jacobus d'Arc 
et Ysabelleta^ conjuges, qui erant boni cathoHci , et 
bonœ famœ, ut laboratores, prout vidit. Cognoscit 
JohannemMorelii, patrinum, et Johannetam Roze^ ac 
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JohantiamcleVitelio, luatrinas, utdicitur^ Jobaiinete 

ai ticulatœ. Nec alias deposuit. 

Super IV. sequente articulo^ inciplente « Item, si 
in primitiva, etc. ; » eliain super V., VI., VII. et VIII. 
sequenlibus articulis sibi diligenter expositis, requi- 
situs : dixit quod vidit pluries JohaiiDetam la PuceUe^ 
et fuit in juventute sua cum ipsn ad aratrum patris 
ipsius Johannae, et cum aliis puellis et ipsa in pasturis 
sive pascuis; et saepe, dum jocarent insimut, ipsa 
Johanna se trahebat ad partem et loquebatur Deo, 
ut sibi videbatur; et ipse et nlii deridebant eam. 
Bona erat et simpiex , frequentabat ecclesias et loca 
sacra, ita quod aliquotiens, dum erat in campis et 
ipsa nudiebat campanam pulsare, ipsa flectebat ^enua; 
libenter operabatur, nebat , necessaria et utiiia domus 
preepnrabat, ad aratrum cum pntre ibat, et aliquando 
animalia ad turnum custodiebat con fi teba turque liben- 
ter, ut tune dicebat presbyter dictae villse ; portabat 
sœpe candelas et ibat ad Nostram-Dominam de Ber- 
mont, in peregrinationem. Nec aliter sciret deponere. 

Super IX. sequente articulo, incipiente « Item quid 
liabet fama , etc. » requisitus : per dictum suum jui-a- 
mentum dixit quod arbor articula ta vocatur commu^ 
niter Vahre Dominarum; et audivit dici quod anti- 
quitus mulieres, quae fées \ulgariter vocabantur, 
ibant subtus illam arborem; tamen non audivit dici 
quod aliquis unquam subtus illam arborem viderit eas. 
Tamen dixit insuper quod puellœ et juvenes dict« 
villae de Dompno-Remigio , quolibet anno, tempore 
restatis, ac in die dominico dicto des Fontaines ^ so- 
ient ire subtus illam arborem , portant parvos panes, 
ibidemque comedunt, tripudiant subtus illam arbo- 
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rem, et redeundo veniunt ad Fontem Rannorum, et 
aliquotiens ad alios fontes ^ et bibunt. Dixit quod Jo- 
hanna alias^ dictodominico, fuit, ut sibi visum fuit, 
cum dictis puellissubtusîllam arborem, ad jocanduro 
et spatiandum, sicut cœterae filiae. Nec alias deposuil. 

Super X. sequente articulo, incipiente u Item , in- 
qulratur, etc. , » dixit requisitus , quod vidil eam re- 
cedere a villa de Greu , et dicebat gcntibus : « Ad 
Deum ! » Âudivit enim pluries sibi dici quod relevaret 
Franciam et saiiguinem regalem. Nec aliud scit. 

Super XI, sequente articulo, incipiente « Item, si 
in dicta patria, etc. » requisitus : dixit se nihil scire. 

Super XII. sequente articulo, incipiente «Item, 
si quando Johanna, etc. » requisitus : drxit quod ipsa*^ 
Johanneta, dum fuit in Novo-Castro, semper fuit in 
comitiTa patris et matris ; reddens causam quia ipse 
testis tune fuit in Novo-Castro cum aliis dictœ villae. 

Piura nescit. Gitatus venit, nec amore^ etc. Ei fuit 
sibi injunctum» etc. 

GERAUDINUS Di: SPINALO. 

Gerardinus de Spinalo (i), laborator, in dicto 
Dorapno-Remigio commorans, œtatis lx annorum, 
decimus sextus testis in hac inquisitionis causa pro- 
ductus; juratus et examina tus in dicto Dompno-Remi- 
gio, anno et die veneris immédiate dictis; requisitus 
per suum juramentum , etc. 

Videlicet super L eorumdem articulorum sivc in- 
terrogatoriorum articulo, incipiente « Primo, deloco 

(1) Gérardin cfÉpinal. Gérardin est le nom du propriétaire qui, [en 1818 , 
eéda BU département des Vosges la maison où naquit Jeanne d'Arc. 
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orlgints, etc.; » etiam super II. et III. sequentibus ar^ 
ticulisi requisîtus : dixit per dictum snum juramentam 
quod îpsa Johanneta fuit oriunda de diclo Dompno- 
Remigio^ et baptizata in parochia Beati Remigli , ejus- 
(iem lociy ac fuerunt ejus progenitores Jacobus tïArc 
et Ysabelleta y conjages; qui, proutvidity absquedif- 
famatioDe^ erant boni catholici et bonaRgentes, boni 
nominis. Dixit etiam quod audivit dici quod Johannes 
Morelli de Greu, fuit suus patrinus, et Johanneta de 
RozCy sua isatrii)a. Nec aliud scit. 

Super IV. sequente articulo, incipiente u Item, si 
in primitiva œtate, etc. ; » etiam super V. , VI. , VII. 
et VIII. sequentibus articulis sibi ad plénum expositis, 
requisitus : per dictum suum juramentum dixit ipse 
testis quod , a tempore quo habebat decem octo an- 
nos ^ mansit in dicta villa, viditque et cognovitdictam 
Johannam verecundamy simplicem devotamque. Ibal 
libenter ad ecclesiam et loca sacra, laborabat, nebat, 
sarclabat, et caetera faciebat necessaria domus^ sicut 
filiœ. Crédit quod libenter confitebatur, quia devota 
multum erat. Nec alias sciret deponere. 

Super IX. sequente articulo, incipiente « Item, 
quid habct, etc. » requisitus : dixit per dictum suum 
juramentum quod illa arbor vocatur Vabre Domina- 
rum. Vidit etiam quod domini et dominas temporales 
de Dompno-Remigio, semelautbis, tempore veris, 
portabant vinum et panem et ibant comestum subtus 
arborem, quia tune est pulchra sicut lilia, et est dis- 
persa , ac folia et rami ejus veniunt usque ad terram. 
Consueverunt enim iîliae et juvenes dictae Aillœ de 
Dompno-Remigio, in dominico des Fontaines^ ire ad 
illam arborem, et maires eorumfaciunt panes, et vaduni 
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dicti pueri et pueilœ faclum suos foules subtus illam 
arborem; can tant ibidem , etchoreant, et postea re- 
deunt ad Fontem Rannorum et comedunt panem, et 
deaqua llliusbibunty prout vidit. Dixitquequod dicta 
Johanneta ibat cum aliis puellis , et faciebat sicut aiia' 
paellae faciebant. Nec alias deposuit. 

Super X. sequente articulo, incipiente ce Item, in- 
quiratur, etc. » requisitus : dixit se nihil scire, excepto 
quod, dum ipsa voluit recedere, dixit sibi : u Gômpa- 
ter, nisi essetis Burgundus, ego dicerem vobis aliqua. n 
Credebat enim dictus testis quod fuisset pro aliquo so- 
cio quem vellet desponsare. Eliam \idit eam Catalau- 
nis, cum quatuor dictée villae, et dicebat quod non 
timebat nisi proditionem. Nec aliud scit. 

Super XL sequente articulo sive interrogatorio , 
incipiente « Item , si in dicta patria, etc. » requisitus : 
dixit se nihil scire. 

Super XII. sequente articulo, incipiente « Item, si 
quando, etc. » i^equisitus : dixit quod ipsa Jobanna 
fuit tempore articulato in Movo-Castro, modicum et, 
ut sibi videtur, cum fratre suo Johanne d'Arc y nunc 
praeposito de Vallis-Golore; et custodiebat animalia 
sui patris, et recessit ad domum patris, quia erat 
sibi, ut dicebat, grave ibidem stare. Nec aliud scit. 

Plura nescit. Gitatus venit, nec amore, etc. Et fuit 
sibi injunctum, etc. 



SlMOIflNUS MUSNIER. 



Simoninus M us nier j laborator, dictœ villae de 
Dompno-Remigio, œtatis xliv annorum, vel circa, 
decimus septimus testis in hujusmodi causa inquisi- 
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tionis productusy et juratus anno et die praBdîctis, et 
examinatus in dicto Donapno-Remigio, eodem anno , 
die veneris> penultima mensis januarii, jam dicti; 
requisitiis per suum jurameiitum, etc. 

Et primo, super I. eorumdem articulorum sive in-^ 
terrogatoriorum articulo, incipiente « Primo, de loco 
originis, etc.; » etiam super II. et III. sequentibus ar- 
ticulls requisitus : per suum juramentum dixit quod 
Johanneta la P ocelle ^ ut crédit, fuit oriunda et bap- 
tizata in fonte ecclesiœ Besti Remigii ejusdem loci. 
Vidit enim Jacobum dCArc el Ysabelletam, conjuges, 
suos progenitores , quos i^eputabat et reputat bonos 
catholicos et bonae fantw* Nec aUad scit de contentis 
in dictis articulis. 

Super IV. sequente articulo , incipiente « Item si in 
primitiva aetate, etc.; » etiam super V., VI., VII. et 
VIII. sequentibus articulis , requisitus : per dictum 
suum juramentum dixit testis quod fuit nutritus cum 
Johanna , la Pucelle appellata , et juxta ejus patris do- 
mum. Scit etiam quod ipsa erat bona, simplex, de- 
vota, Deum timens et ejus Sanctos; libenter et sœpe 
ibat ad ecclesiam et loca sacra, solicitabat (i) œgros, 
dabat eleemosjnas pauperibus, prout vidit, quia, dum 
erat puer, ipse infîrmabntnr, et ipsa Johanna ei conso- 
labatur. Dixit etiam quod , dum campanae pulsabau- 
tur, ipsa se signabat et flectebat geuua. Non erat 
remissa, laborabat libenter, nebat, ibat ad aratrum 
cum pâtre, tribulabat terram cum tribula, et alia do- 
mus necessaria faciebat ; et aliquotiens animalia custo- 
diebat ; conBtebatur libenter, utdicebatur; portabat 



(1) Sic lisez tolatiabat, en françait, sonlaciaU, comùlak. 
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libenter candelas ad ecclesiam ^ ooram beatam Mariam , 
ut TÎdit. Nec aliud scit. 

Super IX. sequente articulo, incipiente « Item, 
quid habet fama , etc. » requisitus : per dîctum suum 
juramentum dîxit quod arbor arliculata vocatur com- 
muniter Valfre Dorainal^um , ut semper dici aiidivit ; 
dixitque quod antiquitusyî^^^ vulgariter dictae p subtus 
illam arborem ibaiit, ut dici audivit, quamTJs nun* 
quam vidit aliqua signa de aliquibus malignis spiriti- 
bus. Dixit quod puellae et juvenes pueri vadunt, tem- 
pore veris et die demi iiico dicto des Fontaines, subtus 
iilam arborem , ad faciendum suos fontes ; comedunt 
ibidem suum panem, choreant, et redeundo veniunt 
ad Fontem Rannorum, et de aqua ejusdem bibunt; et 
ipse, cura Johanna et aliis, in œtate juvenili fuit ad 
arborem praedictam , in dicto dominico des Fontaines, 
ad jocandum et spatiandum , sicut cœterœ filiae et filii 
dictœ yillœ. Nec aliter deposuit. 

Super X. sequente articulo^ incipiente « Item , in- 
qairatur, etc. n requisitus : dixit se nihii scire, nisi ex 
auditu alieno. 

Super XI. sequente articulo , incipiente *< Item , si 
in dicta patria, etc. » requisitus : dixit quod nihil scit 
de contentis in eo. 

Super XII. sequente articulo, incipiente « Item , 
si quando, etc. » requisitus : dixit quod, tempore ar- 
ticulato,fuit in Novo-Castro cum habitatoribus dictœ 
▼illœ, inter quos dicta Johanna la Pucelle, cum pâtre 
et matre suis fuit, ibidemque modicum stetit, et, 
dum gentes armorum fuerant transacti, ab eodem 
Novo-Castro, semper in comitiva eorum , recessit. 
Nec alias deposuit. 



426 PROCÈS 

Plura nescit. Cilatus venît , nec amore^ etc. Et fuît 
sibi injunctum, etc. 

YSABELLBTA UXOR GERARDINI. 

Ysabellela ( i ), uxor Gerardini de Spinalo, laboratoris. 
In dicto Dompno-Remigio commoranlisy aetatis l an- 
noruin , vel circa , décima octava testU in hac inqui- 
sition is causa producta, et examina ta in dicto Dompno- 
Remigioy anno et die veneris^ penultima mensis ja- 
nuar'li9prœdictis;requisitaper suum juramentum, etc. 

Videlicet super I. eorumdem articuiorum articulo , 
incipiente « Primo, de loco originis, etc. » et super II. 
et III. sequentibus articulis, sibi diligenter perlectis, 
requisita : dixitquod, prout vidit, ipsa Johanneta la 
Pucelle fuit oriunda de dicto Dompno-Remigio et 
parochia ejusdem loci , ex Jacobo d'Arc et Ysabelieta, 
conjugibusy bonis laboratoribus , veris catholicis, et 
bonœ famae. Dixitque quod Johannes Moreili de 
GreUf erat patrinus, et Johanneta iioz^ et Johanneta 
de Vitello, matrinae, prout dicebatur communiter, 
dictée Johnnnetae. Nec aliud scit. 

Super IV. sequente articulo , incipiente a Item, si 
in primitiva œtate, etc.; »etiam super V., VL, VII. et 
VIII. sequentibus articulis sibi expositis , requisita : 
per (lictum suum juramentum dixit quod a juventute 
sua cognovit patrem et matrem dictae Johannetœ, et 
ipsam Johannetam tempore etiam juventutis, et tam- 
diu quamdiu stelit cum pâtre et ma tre suis; et erat 
ipsa Johanneta in fide catholica et bonis moribus im- 
buta; erat etiam simplex, bona, verecunda^ de- 
vota ac Deum timens, ut sibi videbatur; ibat enim 



1 Znbillet . dans Ir patois du pays. 
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ad ecclesiam iibenter et sœpe y et aliquotiens ibat 
ad ecclesiam Beatœ Mariae de Bermont; dabat Ii- 
benter eIeemos)^nas, faciebat hospitare pauperes^ et 
voiebat jacere in focaiio, et quod pauperes cubarent in 
suo lecto; non enim videbatur per viam , sed stabat in 
tempioy orando; non tripudiabat, ita quod sœpe ab 
«iliis juvenculis et aliis causabatur ; Iibenter laborabat, 
nendo, cuitivando terram cum pâtre ^ necessaria do- 
tnus faciendo y et aliquotiens animalia custodiendô; 
etiam confitebatur Iibenter et sœpe, prout yidit j quia 
dicta Johanneta la Pucelle erat sua commater et te- 
nuerat ad fontem quemdam Nicolaum , lilium suum; 
et saepe ibat cum ea , et videbat eam ire ad confessio- 
nem in ecclesia domino Guillelmo, tune curato. Nec 
alind scit. 

Super IX. sequente articulo, Incipiente « Item y 
quid habet fama , etc. » requisita : dixit per suum ju- 
ramentumquod semper audivit vocare illam arborem, 
Ad-lobias-Dominarum (i); et dixit quod, dura for- 
talicium dlctae villaa erat bonum, domini et dominée 
temporales ejusdem villœ ibant ad solatium subtus 
illam arborem , in die dominico Lceiare Jherasaletn^ 
dicto des Fontaines , et aliquotiens, tempore aestatis, 
ducebant secum puellas et pueros ; et hoc scit quia 
alias fuit cum domino Petro de ïiouïlemont^ domino 
dictée villœ, etejus uxore, quœ erat de Francia, et 
pluries cum puellis dictœ villœ, tam tempore veris , 
quam in dicto dominico des Fontaines. Dixit adhuc 

(1) Traduisez : Àux-Loges- let-Dames, Les exemples de lobia ou lauhia, allé- 
gués par Du Cange , reviennent tous à l'acception de portique ou de couvert, et 
c'est le sens que Wachter attribue au radical germanique laub, d'où laube, re- 
paire d'une Forêt. Notre mot loge en vient , et avait primitivement la même 
signification. 
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quod puellœ et jiivenes pueri diclœ villœ^ in dicto 
dominico des Fontaines , consueverunt ire ad illam 
arborenii ad solatium et ad spatiandam; portant pa- 
nes ad comedendum ibidem , ipsaque Johanna cum eis 
îbat» in dicto dominico, ad spatiandum et jocandum, 
et portabat suum panem; et postea veniebant bibitum 
ad Fontem Rannorum , et propter modum , quia mo- 
dus est adhuc talis quod portant parvos panes et 
ibidem jocose spatiantur. Nec alias sciret deponere. 

Super X. sequente articulo, incipiente « Item, in- 
quiratur, etc. m requisita: dixit quod audivit dici Du- 
rando Laxart, qui eam duxit domino Roberto de 
Baudricuria, quod ipsa dixerat sibi quod ipsediceret 
patri suo quod ipsa iret relevatum (i) suam uxorem , 
ad finem ut eam duceret dicto domino Roberto. Nec 
aliud scit. 

Super XI. sequente articulo, incipiente a Item, 
si in dicta patria, etc. » requisita : dixit se penitus nihil 
scire. 

Super XII. sequente articulo^ incipiente r< Item, si 
qnando , etc. » requisita : dixit quod ipsa Johanna fuit 
in Novo-Castro cum pâtre, matre, fratribus et soro- 
ribus suis, qui, propter armatos, duxerunt animalia 
sua ad Novum-Castrum ; sed in dicto Novo-Castro 
non muitum remansit; quae ad dictam villam de 
Dompno-Remigio rediit, cum suo pâtre, prout vidit 
idem testis, quia noiebat manere in dicto loco, sed 
dicebat quod praediiigebat manere in dicto Dompno- 
Remigio. Nec aliud scit. 

Plura nescit. Gitata venit, necamore, etc. Et fuit 
sibi injunctum , etc. 

0, rtvelmtum. Relever signifiait , assister unejemme en couches. 
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MBNGBTA UXOR J. JOTART- 

Mengeta, uxor Johannis Joyari^ dictœ villae de 
Dompno-Remigio laboratoris, œtatis xlvi annorum 
Tel circa, décima nona testis in hujusinodi inquisi- 
tionis causa prodiicta; jurata et exaoninata in dicto 
Dompno-Reinigio , anno et die veneris praescriptis ; 
requisita per suum juramentum , etc. 

Videlicet super 1. eorumdein articnlorum articulo , 
incipiente « Primo, de loco originis, etc. ; i> etiam su- 
per II. et IIL sequentibus articulis sibi diligenter ex* 
positis, requisita : dixit quod ipsa Johanna , quœ Toca- 
batur la Pu celle, fuit oriunda de dicto Dompno- 
Remigio, et de parochia Beati Remigii ejusdem TÎllœi 
fueruntque ejus progeni tores Jacobus d*Arc et Ysa- 
belleta, conjuges, qui erant boni christiani et veri 
catholiciy boni nominis, pi*out taies reputabat être- 
putari audivit; habebatque dicta Johanneta pntrinos 
et matrinasy et, prout dicebatur, Johannes Morelli de 
Gréa erat suus patrinus, et Johanneta, uxor The- 
venini de Dompno-Remigio , et Edeta , relicta Jo- 
hannis Barre, in Ferbecuria (i) commorantis, erant 
suœ matrinœ. Nec aliud scit. 

Super IV. sequente articulo , incipiente « Item , ai 
in primitiva aetate^ etc. ; » etiam super V., VI., VII. et 
VIII. sequentibus articulis sibi diligenter ad plénum 
expositis, requisita : dixit per suum juramentum quod 
domus patris ejusdem testis erat quasi contigua domui 
patris ejusdem Johannetœ , cognoscebatque dictam 
Johannctam la Pucelle, quia sœpe nebàt in ejus so* 

(1) Frebécourt, hameau voitio de Doniremy. 
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cîetate y et alia opéra domus de die et de nocte y cnm 
eadem faciebnt; eratque in fide christiana imbuta, 
bonis moribusy iK sibi videtur^ conditionala; ibat 
libenter et sœpe ad ecclesiam; eleemosynas de bonis 
patris &ui faciebat, et erat ita bona, simplex et devoia 
quod ipsa testis et aliae puellœ dioebant sibi quod erat 
nimis devota ; operabatur libenter et occupabat se io 
multis negotiis : Tidelicet nebat, necessaria domus 
faciebati ibat ad messes , et , dum tempus occurrebat, 
nendo aliquotiens animalia ad tuininm oustodiebat , 
conBtebatur libenter; viditque eam pluries genibus 
fle&is coram curato dictée villœ. Nec aiiud scit. 

Super IX. sequente articulo , incipiente i< Item ^ 
quid habet ^ etc. » requisita : dixit per suum juramen- 
tum quodarbor illa vocabatur Ad-lobias-Dominarum^ 
et est antiqua arbor; non enim unquam audivitdici 
quod illa arbor non esset ibi. Et dixit quod , annis 
singulis, tempore veris, ac specîaliter in die dominico 
Lœtare Jherusalem , dicto des Fontaines y omiies 
puellae et pueri cum parvis panibus soient ire ad ar- 
borem^ ibidemque comedunt; et ipsa testis fuit plu- 
ries cum dicta Johanna in dicto die, ibidemque corne- 
debanty et postea veniebant bibitum ad Fontem 
Rannorum^ et aliquando habebant unam mappam 
subtus illam arborem, et comedebant insimul^ et 
postea jocabant et tripudiabant, prout adhuc de pne- 
senti aliae faciunt. Nec aliud scit. 

Super X. sequente y incipiente cr Item^ inquira* 
tnr, etc. » requisita : dixit ipsa testis quod , dum dicta 
Johanneta voluit ire ad Vallis-Colorem , ipsa, ut di- 
citur, fecit venire Durandum Laxarty ad dandum 
intelligere patri et matri suis ut iret ad domum ejus- 
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dem Durand I Laxariy in Bureyo-Parvo commorantU, 
ad serviendum uxorem suam ; et recedendo ipsa dixit 
eidem testî (( Ad Deum I » et tune reeessSt, et eam 
testem commandavit Deo^ et ivit ad Vallia-Colorein. 
Mec aliud scit. 

Super XL sequenle artîculo y Incipiente h Item ^ 
si in dicta patrin, etc. » requisita : dixit se nihil scire. 

Super XII. sequente artîculo, incipiente a Item, 
si quando, etc. » requisita : dixit quod, lempore ar* 
ticuIalOy omnes dictœ viliae iverunt et fugerunt ad 
Navum-Castrum^ et animalia sua duxerunt ad diclum 
locum ; et fuit ibi ipsa Johanna cum praedictis pâtre et 
raatre suis, et in eorum comitiva stetit semper, et 
ab eodem loco recessit , prout ips» testis vidisse dicil. 

Plura nescit. Gitata venit, nec amore, etc. Et fuit 
sibi injunctum , etc. 

D. JOHANNES COLINI. 

Discretus vir , dominus Johannes Coliui , curatus 
ecclesiae parochialis de Dompno-Remigio, et cauoni- 
eus ecclesiae coilegiatae Sancti Nicolai de Brixeyo (i), 
TuUensis diœcesis , presbjter, œtatis lxyi annorun), 
Tel circa, vicesimus testis, in hac inquisitionis causa, 
in dicto Dompno-Remigio, anno et die veneris, pe- 
nultima mensis januarii, supradictis, productus ; 
juratus et examina tus; requisitus per suum juramen- 
tum, etc. 

Videlicet super I. eorumdem articulorum articulo, . 
incipiente « Primo ^ de loco originis, etc. ; » etiam su- 

(I) Briiey-aux-Chanointi , prèi de VaacmtlMiri. 
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per IL, III-, IV,, V., VI., VU. et Vni. sequentibiu 
articulis sibi perlectis , i^equisitus : dixit per dictum 
suum juramentum quod dicta Johanna , exsistens in 
Vallis-Colore , bina aut trina vice venit ad testem 
loquentem, ad confessionem; qui testisetiam per duas 
aut très vices , confessionem ejus audivit, et, ut sibi 
yidetur in ejus conscientia, erat bona filia , et habebat 
signa bonae, catholicse et perfectœ christianœ; ibat- 
que libenter r.d ecclesiam. Nec aliud scit de contentis 
in eisdem articulis. 

Super IX. sequente articulo, incipiente 9 Item, 
quid habet fama , etc. » requisitus : dixit se nihil scire, 
nisi per auditum, de quo proprie nesciret deponere. 

Super X. sequente articulo, incipiente « Item in- 
quiratur, etc. » requisitus : dixit quod vidit eam in 
Vallis-Colore, dum voluit adiré Franciam, et vidit 
eam ascendere super equum, dum esset iu itinere; 
et erantcum ea Bertrandus de Pulengeyo, Johannes 
de Métis ^ Goletus de Vienna , equitantes et servi- 
tores Roberti de Baudricuria. Nec alias sciret de- 
ponere. 

Super XI. sequente articulo, incipiente « Item, si 
in dicta patria, etc. ; » etiam super XII. sequente arti- 
culo, dixit se de contentis in eisdem nihil scire. 

Plura nescit. Citatus venit, nec amore, etc. Et fuit 
sibi injnnctum, etc. 

COLINUS FILIUS J. COLINI. 

Colinus, fiiius Johannis Coliui de Greu, laborator, 
aetatis l annorum , vel circa , vicesimus primus testis 
in Imjusmodi inquisitionis causa productus; juratus 
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et examina tus in Hicto Donipno-Remigio^ anno et die 
veneris (i), penultima mensis januarii , praedictis; 
requisitus pcr suum juramentum^ etc. 

Videllcet super I. eorumdem articulorum sive in- 
terrogatorium articulo, incipiente « PrionOy de loco 
orîginis^ etc. ; » etiam super IL, III., IV., V., VL, VII. 
et VIII. sequentibus articulis sibi diligenter et ad 
plénum expositîs, requisitus : dixit per suum jura- 
mentum quod Johanna, nuncupata la Pucelle, fuit 
oriunda de Dompno-Remigio, ex Jacobo dArc et 
Ysabelleta, conjugibus, qui erant boni cathotici et 
bonae famae, boni laboratores, absque diffamatione, 
et ut semper ipsos tenere pro talibus audivit et taies 
reputat idem teslis; audivit enim dici quod Johannes 
Morelli de Greu, erat patrinus dictœ Johannetae, et 
Jolianneta Roze erat matrina ejus. Dixit insuper quod 
îpsa Johanna , prout \idit, erat bona, simplex , dulcis 
filia, bonae conditionis, ibatque libenter ad ecclesiam, 
prout vidit; nam quasi quolibet die sabbati, post me- 
ridiem , ipsa Johanna , cum quadam sorore sua et aliis 
mulieribus, ibatad heremumseu ecclesiam beatœ Marias 
de Bermonty portabatque candelas, et multum Deo et 
beatae Mariée famulabatur, taliter quod , propter 
ejus devotionem, aliquando ipse testis, qui tune erat 
juvenis, et alii juvenes de ea deridebant. Libenter 
operabatur , et videbat nutrituram bestiarum ; li- 
benter gubernabat animalia domus patris; nebat, et 
necessaria domus faciebat ; ibat ad aratrum, tribu- 
latum, et ad turnum animalia custodiebat. Audivit 
enim dici domino Guillelmo Fronte y quondam dictas 

(1) Jovtf, dans lei manuscriu. 

II. 28 



434 PROCÈS 

ecclesise parochialis curato, quod ipsa Johanna erat 
bona catholica, quodque iiunquam meliorem îpsa vi- 
derai ^ nec in sua parochia habebat. Nccaliudscit de 
contentis in dictis articulis. 

Super IX. sequente articulo^ incipiente « Item, 
quid habel fama, etc. » requisitus : dixit quod arbor 
articula ta vocatur Ad-Iobias-Dominarum, et quod aa- 
divit dici quod domini et dominée temporales de 
Dompno-Remigio solebnnt ire ad otia et spatiamenta 
subtus illam arborem. Dixit etiam quod puellae et ju- 
venes dictée viiisey anno quolibet , consueverunt ire, 
in die dominico Lœiare dicto des Fontaines ^ subtus 
illaœ arborem, etiam lempore veris et maii; et ali- 
quando faciunt unum hominem de maio, et ibidem 
portant panes parvos, quisque habens unum parTum 
panem, die dicto des Fontaines ; ibidem comedunt, 
tripudiant, cantnnt, et redeundo veniunt aliquando 
ad bibendum supra Fontem ad Rannos, et bibunt, 
et hoc faciunt propter otia et usum dictœ domi- 
nicae des Fontaines. Dixit quod nunquam vidit dic- 
tamJohannam ii^; audivit enim dici quod ipsa fuit 
cum aliis subtus illam arborem , ad spatiandum et co- 
medendum sicut cœterae puellae. Nec aliasdeposuit. 

Super X. sequente articulo, incipiente « Item, in- 
quiratur, etc., n dixit quod audivit dici Durando 
Laxart quod ipsa dicebat quod oportebat quod eam 
duceret ad Vallis-Colorem, quia volebat ire ad Fran- 
ciam, et quod diceret patri suo quod ipsa iret ad do- 
mum dicti Durandi , ad relcTondum suam fœminam 
gravidam; qui Durandus dicebat quod sic fecit; et tune, 
de consensu patris, ivit ad Vallis-Colorem loculum 
Roberto de Baudricuria. Nec aliud scit, uisi exauditu. 
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Super XI. sequente articuio^ incipiente ce Item, si 
in dicta patria, etc. » requisitus : dixit se nihil scire. 

Super XIL sequente articulo, incipiente a Item, si 
quando, etc. » requisitus : dixit quod omnes habita- 
tores dictée villas tune temporis articulati fugerunt ad 
NoTum-Castrum , et ipsa Johanna fuit semper in Novo- 
Castro cum pâtre et matre, in domo quondam dictas la 
Rousse. Redierunt insimul, prout vidit ; nec aliud scit. 
Plura nescit. Citatus veuit, nec amore, etc. Et fuit 
sibi injunctum, etc. 

D. JOHANNËS DE NOVELONPONT. 

Nobilis yir Johannes, de NoQelonpont , dictus de 
Metz, in villa de Vallis-Colore commorans , aetatis 
LYii annorum, vel circa, vicesimus secundus testis in 
hujusmodi inquisitionis causa productus; juratus et 
examinatus in dicta villa de Vallis-Golore , anno prae- 
dicto Domini mcccclv., die sabbati , ultima mensis 
januarii ; requisitus per suum juranientum, etc. 

Videlîcet super I. eorumdem articulorum articulo, 
incipiente <f Primo, de loco ofîginis, etc. ; » etiam su- 
per II. sequente, requisitus : dixit quod audivit quod 
Johanneta articulata fuit oriunda de Dompno-Remîgîo, 
et, a tempore recessus dictae villae, vidit patrem et ma- 
trem ejusdem , qui , ut sibi videtur, erant boni catholici . 
Nec aliud scit. 

Super III. sequente articulo, incipiente « Item, qui 
fuerunt, etc. » requisitus : dixit se nihil scire. 

Super IV. sequente articulo, incipiente (c Item, si 
in primitiva aetate, etc.; « etiam super V., VI., VII., 
VIII., IX. et X., sequentibus articulis sibi diligenter 
et seriatim expositis, requisitus : dixit per suum jura- 
mentum se scire quod sequitur. Videlicet, dum picta 
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Johannn la Pucelle perventa fuit ad locum et villainde 
Vallis' Colore, Tullensis diœcesis, ipse testis loquens 
vidit dictam Johannam indutam pauperibus Yestibos, 
rubeis, muliebribus ; et erat locata in domo cujiisdam 
Henrici Le Roy-er, dictée villae de Vallis-Colore; qui 
locutus fuit sibi, dicendo : « Arnica mea, quid hic 
w fncitis ? oportettie quod rex exfSellatur a regno , 
(c et quod siraus Anglici? » Quae Puella tune sibi 
respondit : u Ego veni hue ad cameram (i) Régis, 
« locutnm Roberlo de Baudricuria , ut me velit du- 
« cere aut duci facere ad Regem ; qui non curât de 
« me neque de verbis meis; nttamen, antequam sit 
u média quadragesima, oportet quod ego sim versus 
« Regem , si ego deberem perdere pedes usque ad 
u genua. Nullusenim in mundo, nec reges, nec duces, 
« nec filia régis Scotiae (i), aut alii , possunt recupe- 
(c rare regnum Franciœ, nec est ei succursus nisi 
u de memet, quamvis ego mallem nere juxta meam 
(( paupercm matrem, quia non est status meus; sed 
« oportet ut ego vadam, et hoc faciam, quia Dominus 
« meus Tult ut ita faciam. » El dum idem testis quae- 
reret ab ea quis esset ejus Dominus, dicebat ipsa Puella 
quod erat Deus* Et tune idem Johannes, testis, promisit 
eidem Puellœ , per fidem suam in sua manu tactam , 
quod eam, Deo duce, duceret versus Regem; et tune 
idem testis loquens petiit sibi quando vellet rccedere; 
qu8e dicebnt : « Cilius nunc quam cras, et crr'.s quam 
post. » Et petiit sibi idem testis iterato si cum suis ves- 
tibus vellet ire; quœ respondit quod libenter haberet 



(1) En français : Je sttis venue cy à chambre de roy; c'etM-dire dans nac 
ville rojale, dépendant du roi sans moyen. 

{2j Dans ce temps, il était déjà question de marier le KU de Charles VU 
avec Marguerite d*Écosse. 
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vestes hominis. Et tune idem lestis de fainulis suis ti*a- 
didit sibi vestes et calceamenta ^ ad induendum ; et hoc 
facto f habitatores diclae villae de Yallis-Golore feceruut 
sibi fîeri vestes hominis et calceamenta^ ocreas et sibi 
necessaria, et tradiderunt sibi unum equum, prelio 
sexdecim francorum, vel circa; et dum fuit induta et 
habuît equum^ ex salvo condnctu domini Karoti, ducis 
Lotharingiee, ipsa Puella ivit locutum dicto domino 
duciy et ivit secum idem tcstis usque ad civitatem Tul- 
lensem; et dum régressa fuit adValiis-Goloremy circa 
dominicum Burarum (i)^ erunt vigenti septem anni 
in dominica Burarum proxime veniente, ut sibi vi- 
detur, ipse testis et Bertrandus de Poulengeyo, cum 
duobussuis servitoribus, et Goleto de Vienna, nuntio 
Régis, et quodam Ricardo, sagittario, ipsam Puellam 
duxerunt erga Regem in Ghinonno stantem, expensis 
et sumptibus ipsorum testis et Bertrandi ; et recedendo 
a dicta vitla de Vallis-Cotore» propter timorem Anr 
glicorum et Burgundorum circumcircn iter exsisten*^ 
tium, eundo versus Regem, ibant aliquando de nocte, 
et manserunt per viam per spatium undecim dierum , 
equitando usque addictam villamde Chinon; et, itine- 
rando per iter cum ea, idem testis petebat ab eadem 
si ipsa fnceret ea quae dicebat; et dicta Puelia semper 
eis dicebat quod non timerent, etquod ipsa habebaf 
in mandatis hoc facere, quia sui fratres de paradiso 
dicebant sibi ea quœ habebat agere^ et quod erant jam- 
que quatuor vel quinque anni quod sui fratres de pa- 
radiso et Dominussuus, videlicet DeuSy dixerant sibi 

l) Le (fimuuche de» bureit, premier diinnnrhe de rarémo, 13 r«Wner 1429. 
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qiiod oportebat quod iret ad guerram pro regno 
Francise recuperando. Uixit etiam euodo quod ipse 
testis et Bertrandus qualibet noctejacebant cum ea id- 
sîmuly sed ipsa Puella jacebat joxta eumdem testem^ 
suo gippono et caligis vaginatis induta, et quod eam 
idem testis timebat taliter quod non ausus fuisset eam 
requirere; et per suum juramentum dixit quod nun- 
quam habuit voluntalem ad eam, neque motumcania- 
lem. Etiam itiuerando ipsa libenler missas, utdicebat, 
audisset, quia dicebat eis : h Si possemus audire mis* 
sam, bene faceremus; n sed , propter agnitionem ejos, 
missas in ejus itinere non audierunt nisî bis. Dixit in- 
çuper idem testts quod dictis ipsius Puetlae multum 
credebat; et ipsis dictis et ejusdem amore divino, ut 
crédit y inilammatus erat. Et crédit quod ipsa erat ex 
Deo missa, quia ipsa nunquam jurabat, libenter mis- 
sas audiebat , et jurando crucis signo se signabat. Et 
sic ad Regem duxerunt, usque ad dictum locum de 
Chinon, secretius quam potuemnt* Dixit insuper ipse 
testis quod ipsa Puella libenter missas audiebat, prout 
vidit, saepe confitebatw*, libenter dabat eleemosynas; 
et dixit testis quod multotiens sibi pecunias ad dan- 
dum pro Deo concessit. Dixit iterum idem testis quod, 
tamdiu quamdiu in ejus comitiva fuit, ipsam bonam, 
simplicem , dcTOtam , bonam christianam , bene con- 
ditionatam et Deum timentem reperiit. Nec aliud scit 
de contentis in eisdem articulis, excepto quod^ dum 
applicuerunt in loco de Chinon^ eam gentibus et con- 
siliariis Régis praesentaverunt; quse tune multum fuit 
interrogata. 

Super XI. sequente articulo, incipiente (c Item, si 
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in dicta patria^ etc. ; » eliam super XII. sequente arti- 
culo^ reqiiisitus : dixit se nihil scire. 

Plura nescit. Citatus venit^ iiec amore^ etc. Et fuit 
sibi injutictum^ etc. 

MICHAEL LEBUIN. 

Michaei Lebuin (i) de Dompno-Remigio, in Bureyo 
agricoia, Tiillensis diœcesls, taborator, aetatis XLiv un* 
norum^ vel circa, vicesimus tertius testis in hac causa 
productus; jurntus et examinatus in dicto Vallis- 
Colore, anno et diesabbati, ultima januarii^praedictis; 
requis! tus per suum juramentum, etc. 

Yidelicet super I. eorumdem articulorum articulo, 
incipiente (c Primo, de loco originis, etc.; n etiam 
super IL, III., IV., V., VI., VÙl. et VIII., sequen- 
tibus articulis, requisitus : dixit per suum juramentum 
quod ipsam Johannam la Pucelle a juventute sua bene 
cognovit; fuitque ipsa Johaniia oriunda de dicto 
Dompno-Remigio, et de parochia ejusdem, ex Jacobo 
cPArc et Ysabelleta, conjugibus, probis et catholicis 
laboratoribus, bonae famae, ut tune vidit; habebat 
enim ipsn Johann.a patriiios et matrinas, ut dici au- 
divit. Dixit etiam quod ipsa Johanna, tempore suae 
juventutis et usque nd recessum a domo patris sui, 
erat bona catholica , simplex, verecunda, libenter ibat 
ad ecclesiam, et frequentabat loca sacra. Scit, quia 
ipse testis piuries, dum erat juvenis, cum ea in pere- 
grinatione fuit in heremo BeataeMariaede Bermoni, et 
ipsa ibidem in dicto heremo, fere in quolibet [die] sab- 
bati , cum quadam sua sorore ibat, et candelas portabat 

(1 Dans 1r manuscrit Hc D'Urfé, Levuin ou LetPin. 
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dabalque ipsa Johanna libenCer pro Deo ea quae poterat 
habere; occupabat diligenter se iiegctiis mûlierum et 
aliarum pnellamm bene c( decenter, et saspe confite- 
batur. Scit, quia coiiversabatur cum ea, et vîdit eam 
plurîes confiterl. Nec aliudscit. 

Super IX. sequcnte articuloy incîpieiite (c Item, quîd 
habety etc. » requisitus : dixit per dictum juramen- 
tum quod ilia arbor vocatur Lobiœ Dominarum. Dixit 
quod audivit dici quod raulieres, quœ vulgariter vo^ 
cabaiitur yèe^*, aiitiquitus sotebant ire subtus illam 
arborem; attameii nescit si iverunt^ quia nunc non 
soient ire. Dixit quod puellœ et pueri juvenes de dicto 
Dompno-Kemigio annis singulis soient ire subtus illam 
arborent, in die domiiiico Lceiare Jheinisalem, dicto 
des Fontaines y et ibidem choreant, comedunt, et 
postea veniunt ad Fontem Rannorum ad bibendum. 
Dixit etiam quod dicta Johanna , dum erat parva , ibat 
cum dictis puellis et pueris subtus illam arborem, ad 
faciendum suos fontes, sicut aliae virgines; nec crédit 
quod alias aut propter aliam causam, ipsa Johanneta 
subtus illam arborem fuerit, quia erat tota bona. Nec 
alias sciret dcpouere. 

Super X. sequente articulo, incipiente c« Item, in- 
quiratur, etc. >j requisitus : dixit se nihil scire, excepte 
quod semel ipsa Johanna dixit ipsi testi, iu vigilia 
beati Johannis Baptistae, quod erat una puella inter 
Couxeyum (i) etVallis-Colorem, quœ, antequam esset 
annus, ipsa faceret consecrare regem Francise; dixit- 
que quod in anno tune adveniente, Rex fuit conse- 
cratus Remis. Nec aliud scit. 

(1 ^ Dans le manuscrit de Noire-Dame , Compcyum , mauvaise leçon. Gousaey 
Ml midi , et Vaucouleurs au nord de Domremy. 
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Super XI. sequente articnlo^ incipîente « Item^ sî 
in dicta patrie, etc. » requisitus : dixit quod, cum 
dicta Johanna fuit capta , vidit quemdani nominatum 
Nicolaum Bailly^ de Andeloco, qui cum quibusdam 
aliis venit ad dictam villam de Dompno-Remigio» et, 
ad instantiam domini Johannis de Torceriay, ballivi 
tune Caivimontis, nomine asserti régis Francise et An- 
glicorum, fecit informationem super fama et conver- 
satione^ ut dicebatur, dictœ Johannœ, et, ut sibi 
videtur, non audebant aliquos cogère ad jurandum 
propter illos de Vallis-Colore. Dixit quod crédit quod 
Johannes Begoi, dictœ villae, fuit examinatus, quia 
erant hospitati in domo sua. Dixit etiam quod crédit 
quod, in informatione fienda, nullam roali causam 
invenerunt super facto dictœ Johannae. Nec aliud scit. 
Super XII. sequente articulo, incipiente te Item, si 
quando, etc. » requisitus: dixit quod, tempore arti-* 
culato ipse teslis fuit in Novo-Castro, cum aliis habita- 
toribusdictœvillaedeDompno-neraigio, viditqueipsam 
Johannam,quaesemperfuit in comitivapatrisetmatris. 
Plura nescit, citatus venit, nec amore, etc. Et fuit 
sibi injunctum, etc. 

D. JOFFRIDUS DE FAGO. 

Nobilis vir Joffridus de Fago (i), œtatis l annorum , 
vel circa, vicesimus quartus testis in hujusmodi inquisi - 
tionis causa productus; jura tus et examinatus in dicto 
Vallis-Colore, anno et die sabbati immédiate scriptis; 
requisitus per suum juramentum^ etc. 

Videlicet super I. eorumdem articulonim articulo, 



' I ^ (icojïrov (Jii Fav. 
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incîpiente a Primo, de loco origînis, etc. » et super II. 
requisitus : dixit quod vidit ipsam Johannam laPucelle 
alias venire ad Marcejfum-subtus-Voysiam, fuitque 
oriunda de dicto Dompno-Remigio, ut dicebatur, co- 
gnovitque pati^m et matrem suos; attamen nomina 
ipsorum ignorât; scit tamen quod erant boni chris- 
tiani et calholici, ut laboratores sunt; nec unquam 
conrrarium dici audivit. 

Super III. sequente articulo^ incipiente (c Item, qui 
fuerunt, etc. », requisitus : dixit se uibil scire. 

Super IV. sequente articulo, incipiente m Item, si in 
primitivasetate, etc.; » etiam super V., VI., VIL, VIII. 
et IX. articulis sibi diligenter expositis, requisitus : 
dixit quod, quando dicta Johanna veniebat ad Mar- 
cej'um, ipsa aliquotiens veniebat ad domum suam, et 
sibi videtur quod ernt bona, simplex et devota filia. 
Nec aliud scit de contenus in dictis articulis. 

Super X. sequente articulo, incipiente (c Item, io- 
quiratur, etc. » requisitus : dixit per dictum suum 
juramentum quod audivit ipsam Puellam loqui plu- 
ries ; et ipsa 'dicebat quod volebat ire ad Franciam, 
viditque quod Johannes de Métis, Bertrandusde Pou* 
lengeyo et Julianus, qui erant équestres, duxerunt 
ipsam Puellara ad Regem, quamvis tune non viderit 
ipsam Puellam ; sed ipsi dicebant quod iret cum eis. 
Nec aliud scit. 

Super XI. sequente articulo, incipiente « Item, si 
in dicta patria, etc. ; w etiam super XII. sequente arti- 
culo, requisitus : dixit per suum juramentum se de con- 
tenus in eisdem nihil penitus scire. 

Plura nescit. Gitatus venit, nec amore , etc. Et fuit 
sibi injunctum , etc. 
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DURANDUS LAXART. 

Durandus dictus Laxari, de Bureyo Parvo (i), la- 
borator^ aetatisLx annorum , vel clrca, vicesîmus quin- 
tus testis in hujusmodi inquisitionis causa productus; 
juratus el examînatus in dicto Vallis-Colore, anno et 
diesabbati, ultima mensis januarîi^ prœdictis; requi- 
situs per suum juramentuniy etc. 

Videlicet super I. eorumdem articulorum articulo^ 
incipiente n Item, primo de loco originis, etc. ; » etiam 
super II. sequentCy requisitus : per suum juramentum 
dixit quod Johanna articulata erat de parentela Jo- 
hannœ, uxoris suae. Gognovit etiam Jacobum cCArc 
et Ysabelletam, conjuges, progenitores ipsius Johannœ 
la Pucellcj bonos et fidèles catholicos et bonae famae , 
ac crédit quod ipsa Johanna fuit nata in dicta villa de 
Dompno-Remigio, et baptizata in fonte Beati Remigii 
ejusdem. 

Super III. sequente articulo, incipiente w Item, qui 
fuerunt, etc. » requisitus : dixit se nihil scire. 

Super IV. sequente arliculo, incipiente w Item, si in 
primitiva aetate, etc.; » etiam super V., VI., VII. et 
Vni. sequentibus articulis, requisitus : dixit quod dicta 
Johanna erat bonae conditionis , devota , patiens , ibat 
libenter ad ecclesiam , libenter confitebatur, et dabat 
eleemosynas pauperibus quando poterat, prout vidit, 
tam in villa de Dompno-Remigio,quam in dicto Burejo, 
in domo ipsius testis , in qua ipsa Johanna per spatium 
sex septimanarum stetit; libenter operabatur, nebat, 
ibatadaratrum, animalia custodiebat, et alia honesta 
mulieribus faciebat. Nec alias sciret deponere. 

(1) Les deux Burey se nomment aujourd'hui Burey-en-Vaux et Barey-1a4^te ; 
c'est probablement Burey-en-Taux , plus rapproché de Vaucouîleurs, qu'on 
appelait autrefois Burey le Petit. 
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Super IX. sequente articulo^ incipiente a Item, quid 
habet, etc. » requisitus : per suumjuramentum dixit 
se nihll scire, quia in dicto Dompno-Remigio non 
multum stetit. 

Super X. sequente articulo^ incipiente (c Item, în- 
quiratUFy etc. , » requisitus : per suum juramentom 
dixit idem testis quod ipse eamdem Johannam fuit quœ- 
situm ad domum patris^ et eam adduxit ad domum suae 
habitationls; et ipsa dicebat eidem testi quod volebat 
ire ad Francinm^ versus Dalphinum^ ad faciendum 
eumdem coronare, dicendo : « Nonne allas dlctum fuit 
u quod Francia per mulierem desolaretur, et postea per 
« virginem restaurari debebat?» Et hoc ipsa dixit eidem 
testi , quod iret dictum Roberto de Baudricuria quod 
faceret eam ducere ad locum ubi erat dominus Dal- 
phinus. Qui Robertus piuries eidem testi dixit quod 
reduceret eam ad domum sni patris^ et daret ei alapas; 
et quando dicta Fuelia vidit quod ipse Robertus eam 
ad locum ubi erat ipse Dalphinus duci facere non vole- 
bat, ipsa recepit vestes ipsius testis, et dixit quod 
volebat recedere; et , dum recederet, idem testis eam 
adduxit ad Vallis-Colorem (i ) ; et , postquam ipsa fuit, 
ex salvo conductu fuit ducta ad dominum Karolum, 
ducem Lotharingiae ; et quando ipse dux eam vidit^ sibi 
locutus fuit , ac idem dominus Karolus quatuor fran- 
cos, quos ipsa Johanna sibi testi monstravit^ sibi 
dédit; et tune ipsa Johanna ad Vallis-Colorem reversa, 
habitatores villae de Vallis-Colore emerunt sibi vestes 

(1) Faute de copie. Durand Laxart n'avait pas i conduire sa nièce à Vaucou- 
leurs , puisqu'elle y était. Lisez eam adduxit ad Sanctum^Nicolaum. L'cntrevne 
avec le duc de Lorraine, qui cul lieu à Nancy, d'après la Chronique de Lor- 
raine, et la déposition de la femme Henri le Royer, éublissent cette correc- 
ioD d'une manière péremptoire. (Voyez V Histoire de Lorraine de D. Calroet, 
Preuves j t. III, col. 6; et ci-après, p. 447.) 
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bomiiiisy calceamenta , ocreas et sihi necessaria, et 
ipsc testis et Jacobus jélairiy de Vallis-Colore , eme- 
ruiit sibi unum equum, pretio duodecim francorum , 
de quibus suum proprium fecerunt debitum ; attamAa 
postmodum dominus Robertus de Baudricuria ipsum 
persolvere fecit. Et hoc facto , Johannes de Metis^ 
Bertraiidusde Poulengeyo, Coletus de Vienna et Ricar- 
dus, sagittarius, cuin duobus servitoribus eorumdem 
Johannls de Metz et Berlrandi , ipsam Johannam duxe- 
runt ad locum ubi erat dictus Dalphinus. Et, ut dixit 
idem testis, alias oinnia ista dixit Régi; nec aliud scit, 
excepto quod vidit eam Remis, in coronatione Régis. 

Super XI. sequente articulo, incipiente ce Item , si 
in dicta patria, etc. ; » etiam super XII. sequente arti- 
culo, requisitus : dixit se de contentis in eisdem nihil 
scire. 

Plura nescit. Gitatus venit, nec amore, etc. Et fuit 
sibi injunctum, etc. 

KATHARINA UXOR HENRICI ROTARII. 

Katharina, uxor Henrîci Rotarii, de Vallis-Colore, 
aetatis liv annorum , vel circa , vicesima sexta testis 
in hujusmodi inquisitionis causa producta; jurata et 
examinata in dicto locô de Vallis-Colore, annoetdie 
sabbatiy ultima mensis januarii, prœdiclis; requisita 
per suum juramentum , etc. 

Videlicet super I. eorumdem articulorum articulo, 
incipiente « Primo, de loco originis, etc. ; » etiam super 
II. , m. , IV. , V. , VI. , VU. et VIII. sequentibus arti- 
culis sibi diligenter perlectis et expositis, requisita : 
dixit per suum juramentum quod audivit dici quod 
fuit oriunda de Dompno-Remigio, ex bonis et probis la- 
boratoribus. Dixil quod, post egressum a domo paterna, 
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et dum ipsa Johanna fuit adducta ad domum snam 
per Durandum Laxart , testem praecedentem ^ et vo* 
lebat ire ad locum ubi erat Dalphinus^ vidit ipsam 
qaae y ut percepit ^ erat bona ^ simplet , dulcis et bene 
moderata filia, ac bene conditionata; ibat libenterad 
ecclesiam et libenter confîtebatur : reddens causam 
quia ipsa testis duxit eam ad ecclesiam \ et vidit eam 
confiteri domino Johanni Furnerii , tune dictae villae 
de Vallis-Colore curato ; libenter et bene nebat y et 
quia nevit in domo sua , cum ipsa. Nec alias sciret de- 
ponere de contentis in eisdem articulis. 

Super IX. sequente articulo^ incipiente » Item quid 
habet fama, etc. » requisita : dixit nihil scire nisi quod 
dici tur quod juvenes vadunt spatiatum ad illam arborem. 

Super X. sequenle articulo, incipiente a Item , in- 
quiratur, etc. » requisita : dixit per suum juramen- 
tum quod y dum ipsa Johanna voluit recedere, fuit 
in domo sua per spatium trium hebdomadarum , per 
intervnilum temporis , et tune fecit loqui domino 
Roberto de Baudricuria , ut eam duceret ad locum ubi 
erat Datphinus ; qui dominus Robertus noluit. Dixit 
quod tune ipsa testis vidit intrare Robertum de Bau- 
dricuria ^ tune capitaneum dictae villae de Vallis- 
Colore 9 etdictum dominum Johannem Furnerii, in 
domo sua , et audivit dici eidem Johannae quod ipse 
presbjter apportaverat stolam, et coram dicto capita- 
neoeamabjuraveraty dicendo sic, quod si esset mala 
res, quod recederet ab eis, et si bona, veniret juxta 
ipsos. Quaedicebat quod Johanna se traxit juxta ipsum 
sacerdotem et erga sua genua ; dicebat etiam ipsa Jo- 
hanna quod presbyter non bene facerat, quia suam 
audierat confessionem ; et dum ipsa Johanna Tidit 
quod dicttts Robertus nolebat eam ducere, dixit îpsa 
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testis quod audivit eidem Johannae dici qaod oporte- 
bat quod iret ad dictum locum ubi erat Dalphinus^ 
dicendo : « Nonne audistis quod prophetizatum fuit 
c<quod Francia per mutierem deperderetur , et per 
(c unam virginem de marchiis Lolharingiae restaurare* 
(c tnr? » Et tune ipsa testis haec audisse recordataest, 
et stupefacta fuit. Dixit etiam ipsa testis quod ipsa Jo- 
faannela bene desiderabat, et erat tempus sibi grave 
ac si esset mulier praegnans, eo quod non ducebatur 
ad Dalpliinnm; et post haec, ipsa testis et multi alii 
suis Terbis crediderunt , ita quod quidam Jacobus 
Alain et Durandus Luxart voluerunt eam ducere » et 
duxerunt eam usque ad Sanctum Nicolaum (i), sed 
rerersi fuerunt ad dictum Vallîs-Colorem, quia audi- 
vit quod ipsa Johanna dixit quod non erat sibi ho- 
nestum taliter recedere ; et , dum reversi fuerunt , 
aliqui habitatores dictae vill» fecerunt sibi fieri tuni- 
cam, caltgas^ ocreas^ calcaria, ensem et similia, et ha- 
bitatores emerunt sibi unum equum, et Johannes de 
Metis^ Bertrandus de Poulengeyo, Coletus de Vienna, 
eam tribus aliis, duxerunt eam ad iocum ubi erat Dal- 
phinusy prout vidit ipsos ascendere equos^ pro eundo. 
Nec aliud scit. 

Super XI. sequentearticnto, incipiente « Item, in- 
quiratur, etc.; m etiam super XII. requisita : dixit se 
nil scire. 

Piura nescit. Citata venit, nec amorc, etc. Et fuît 
sibi injunctum, etc. 

(1) A deux lieues de Nancy. Ce lieu était célèbre par ses pèlerinages, mais 
situé précisément à l'opposé de la route de France. On ne conçoit pas que Du- 
rand Lâxart ait pris ce chemin pour mener la Pucelle à Charles VU. Lui-même 
le dit pouruat ainsi (p. 444 ) , et il n'y a que Bertrand de Poulangy qui dépose » 
(ci-après , p. 457) que ce détour eut la dévotion pour objet. 
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HENRIGUS ROTARIUS. 

Henricus Rotarius, de Yallis-Colore oriundus, aeta- 
tis Lxiv annorum, velcirca, vicesimus septimus testis 
in hac inquisîtionis causa productus ; juratus et exa- 
minatus in dicto Vallis • Colore , anno et die sabbati 
supradîctis; requisitus per suum juramentum, etc. 

Videlicet super I. eorumdem articulorum sive în- 
terrogatoriorum articulo, incipiente t< Primo , de loco 
originis, etc.; »etiani super IL, III., IV., V., VI., VII. 
et VIII. articulis sibi ad planum exposltis, requisitus: 
dixit se nihil scire , excepto quod , dum ipsa Johanna 
venit ad Vallis-Golorcm , fuit locata in domo sua; et, 
ut sibi videtur , erat bona filia. Tune nebat cum uxore 
sua , libenter ibat ad ecelesiam, et saepe ibat cum sua 
uxore, teste prœcedente. 

Super IX. articulo , incipiente « Item quid babet 
fama, etc. » requisitus : dixit quod nunquamvidit illam 
arborem , et ideo nesciret proprie deponere. 

Super X. sequen te articulo, incipiente « Item, in- 
qulratur, etc. » requisitus : dixit quod audivit dici ei- 
dem Johannae quod oportebat quod iret versus nobilem 
Dalphinum, quia Dominus suus, rexcœli, hoc volebat 
quod ad eum iret , et ex parte régis cœli erat sic intro- 
ducta , et quod si deberet ire supra geuua sua , iret. 
Dixit quod , dum ipse Johanna venit ad domum suain, 
erat induta veste mulieris rubea; fuitque ipsa Johanna 
veste, caligis et ornamentis hominis induta, et equi- 
tata super unum equum , [et] ad locum ubi erat Dal- 
phinus, per Johannem de Métis , Bertrandum de Pou- 
lengeyo, cum eorum servitoribus, Coletum de Vienna, 
Ricardum VArchiery fuit conducta, prout ipso» et ip- 
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sam vidit recedere. Dixit eti<im quod, dum ipsa voluit 
recedere , dicebatur sibi quomodo recederet , propter 
armatos circumstantes ; quœ respondebat quod non 
timebat armatos , quia habeb^t viam suam expeditam ; 
quia^ si armati essent per viam, habebat Deum, do- 
minum suum , qui sibi faceret viam ad eundum juxta 
dominnm Dalphinum, et quod erat nata ad hoc farien- 
dum. Nec aliud soit. 

Super XL sequente arliculo, incipiente « Item, si 
in dicta palria, etc. ; » etiam super XII. sequente arti- 
culo» requisitus : dixit se penitus nihil scire. 

Plura nescil. Citatus venit^ nec amore, etc. Et fuit 
sibi injunctum, etc. 

D. ALBERTUS DE URCHUS. 

Nobilis vir, dominus Âlbei*tus de Urchiis (i), 
miles, dominus ejusdem loci , œtatis lx annorum, \i- 
cesimus octavus testis in hujusmodi inquisitionis causa 
productus; juratus et examinatus in civitate Tullensi, 
anno [praedicto] et die quinta mensis februarit; re- 
quisitus per suum juramentum, etc. 

Videlicet super I. articulorumsive interrogatoriorum 
in hujusmodi causa exhibitorum articulo, incipiente 
i€ Primo, de loco originis; » etiam super II. et lil. se- 
quentibus articulis, requisitus : dixit quod audivit dici 
quod Johanna articulata fuit oriunda de Dompno- 
Remigio, et habebat bonos patrem et matrem, prout 
dicebatur, nec unquam contrarium dici audivit. Nec 
aliud scit de contentis in eisdem articulis. 

Super IV. sequente nrticulo, incipiente « Item, si 

(1) Aubert d'Oarchei. Ourches est un village voisin de Oonunercy; aujoar* 
d'hai dans le canton de Void , département de la Meuse. 

II. 29 
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in primitiva œtate, etc. ; » etiam super V., VI. , VIL 
et VIII. sequentibus articulis, requisitas : dixit se scire 
quodsec|uitur; videlicet quod Ipse viditdictam Johan- 
nam in Vallis- Colore , dum volebat qnod duceretur 
ad Regem, et nudivit eidem Puellae dici pluries quod 
volebat ire ad Regein , et quod bene vellet quod aliqui 
eam ducerent, pro maximo Dalphini proficuo; quœ 
Pueila, ut sibi videtur, erat bonis moribus imbuta; 
et bene vellet habere unatn filiam ita bonam. Dixit 
etiam quod ipse vidit eam postea in comiti^a gentium 
armorum , ac vidit ipsam Puellam confiteri per fratrem 
Ricardum (i) , ante villam de Sanlis, et recipere cor- 
pus Ghristi , cum ducibus de Clermoni et cCAlençon, 
per duos dies, et crédit perfecte quod erat bona chris- 
tiana. Nec aliud scit de contentis in dictis articulis. 

Super IX. sequente articulo, incipieute a Item, 
quid habet fama, etc. » requisitus : dixit quod alias 
audivit dici quod subtus illam arborem antiquitus^eV^ 
solebant ire, quamvis nunquam audivit quod aliquis 
eas viderit. Dixit etiam quod nunquam audivit dici 
quod Johanna fuerit subtus illam arborem , quia^ an- 
tequam de ea loqueretur , per viginti aut triginta an- 
nos antea, audiverat dici quodyi?^^, gallice, solebant 
ire subtus illam arborem ad spatiandum. Nec aliud scit. 
Super X. sequente articulo, incipieute « Item in- 
quiratur, etc. » requisitus : dixit prout supra dcposuit, 
quia ipsa quaerebat a multis ut duceretur versus Regem; 
quae Puella multum bene loquebatur. Quae postmodum 
fuit ducta per Bertrandum de Poulengejo , Johannem 
de Métis 9 et suos servitores, ad dictum Regem. Nec 
aliud scit. 

(1) Voyez , iur ce frèr* Hiobard , la note d» tefnte I , ^. 9f . 
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Super XI. sequente articulo, incipiente a Item, si 

in dicta patria, etc.; » etiam super XII. sequente arti- 

culoy requisitus : dixit se de contentis in eisdem nihil 

scirc. 

Plura nescit. Citatus venit, nec amore, etc. Et fuit 

sibi injunctum, etc. 

MGOLAUS BAILLY. 

Honorabilis vir Nicolaus Bailljr, de Andeloco, Lin- 
gonensisdiœcesis, tabeliio regalisacsubstitutusrcgniis 
in praepositura dicti loci de Andeloco^ œtatis lx anno- 
rum, vel circa^ vicesimus nonus testis in hujusmodi 
inquisitionis causa, in civilate TuIIensi, per dictum 
Johannem Dalie(\), prœpositum, coram nobis pro« 
dnctus, et per nos et dictum notarium receptus, ju- 
ratus et examinatus^ anno praedicto, die sexta mensis 
februarii; requisitus per suumjuramentum, etc. 

Videlicet super I. eoi*umdem articulorum sive in- 
terrogatoriorum articulo, incipiente « Primo, de loco 
originis, etc. ; » etiam super IL sequente articulo, re* 
quisitus : dixit per suum juramentum quod Johanna 
articulata fuit oriunda de Dompno-Remigio et paro- 
chia ejusdem loci , fuitque ejus pater Jacobus cTJrc, 
bonus et probus laborator, prout vidit et cognovit. 
Scit etiam ex auditu et relatione plurinm; quia testis 
loquens alias fuit tabeliio commissus ex parte domini 
Johannis de Torcenay y militis,. tune ballivi Calvi- 
montis potestatem habentis ab asserto rege tune 
Franciœ et Anglicorum, una cum quodam Gerardo, 
dicto Petit y quondam, tune praeposito dicti loci de 
Andeloco , ad faciendum informationenm super facto 



(t) Sic poor Dm Iy«. Vojez p. 387. 
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dictae Johannae la Pucelle, tune, ut dicebatiu*, in car- 

ceribus, in civitateRothomagensi, detentae. Necaliud 

scit. 

Super IIL sequente articulo , incipiente ce Item, 
qui fuerant ejus patrini , etc. n requisitus : dicit se 
nihil scire. 

Super IV. sequente articulo, incipiente « Item, si in 
primitiTa œtate, etc.; » etiam super V., VI., VII. et VIII. 
sequentibusarticulissibidiligenterexpositis, requisitus: 
dixit per dictum suum juramentum quod ^idit pluries 
dictam Johannam, in sua ju\enili œtate, et usque ad 
egressum a domo paterna; quœ erat et fuit bona filia, 
bonae conversationis, bona catholica, libenter fre- 
quentans ecclesiam et loca sacra, ibatque ad ecclesiam 
de Bermont in peregrinationem , et quasi quolibet 
mense confitebatur, ut hœc a multis ex habitatoribus 
dicti loci de Dompno-Remigio dici audivit; et etiam 
eam in inquisitione per eum cum prœdicto prœposito 
Andeloci facta, pro tali reperiit. Nec alias sciret de- 
ponere. 

Super IX. sequente articuio, incipiente « Item, 
quid habet fama, etc. » requisitus : dixit per suum ju- 
ramentum quod audivit pluries dici quod, tempore 
veris et œstatis, juvenculae dictœ viliœ de Dompno- 
Remigio, diebus festivis, soient ire subtus illam arbo- 
rem; ibidem choreant et flores coHigunt; et dicta Jo- 
hanneta ibat cum'eis, et faciebat sicut una de aliis 
puellis. Dixit etiam quod semel vidit ipsas filias dicts 
villa» redire jocose de illa arbore. Nec aliud scit de con- 
tentis in eodem articuio. 

Super X. sequente articuio, incipiente « Item, in- 
quiratur de modo, etc. » requisitus : dixit se nihil scire, 
nisi per auditum. 
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Super XI. sequente arttculo, incipiente « Item, si 
in dicta patria , etc. m requisitus : dixit per suum ju* 
ramentum quod ipsemet testis fuit tabelllo, ut jam 
dixit y qui tune temporisfecit informa tionem tanquam 
commissus ex parte praedicti domini Johannis de Tôt- 
cenqjTj ballivi CalTimontis habentis, ut dicebat, Tit- 
reras commissorias ex parte asserti régis tune Franclœ 
et Ânglicorum. Dixit etiam quod, quando ipse et 
dictus Gerardus, prœpositus quondam.feceruntdictam 
informalionem de dicta Johanna , propter eorum di- 
ligentiam^ procuraverunt habere de examinatis quasi 
duodecim aut quindecim testes, ad testificandum in- 
forma tionem , quam fecerunt coram Simone de Ther- 
mis (i), scutifero, se tune gerente pro locumtenente 
capitanei Montia-Glari , de ipsa Johanna la Pucelle, eo 
quod ipsi essent suspicionati non maie (a) fecisse dictam 
informa tionem; qui testes tune coram locumtenente » 
dixerunt testificasse prout in eorum examinatione tes- 
tifîcabatur seu continebatur; et tune dictus locum- 
tenens rescripsit prœdicto domino Johanni , ballivo 
Galvimontisy quod illa quae scripta erant in illa exami- 
natione , per dictos tabellionem et prsepositum facta y 
erant vera; et, dum dictus ballivus vidit relationem 
dicti locumtenentis, dixit quod dicti commissarii erant 
falsi Armignaci. 

Interrogatus si haberet illam infoimationem aut 
ejus copiam , dixit quod non. Nec alias deposuit. 

Super XII. sequente articulo, incipiente (c Item, 
si quando, etc. » requisitus : dixit quod, dum ipse fecit 



(1) Charnus, dans le manuscrit de Notre-Dame. 

(3] Ou simplement' mote? Cependant non maie se comprend , parce ijue par- 
lant au point de vue français, le témoin a pu dire que sa faute, dan« l'eaprit 
des ennemis , était de n'avoir pas mal fait Cinformation. 
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dictaxn informationem , reperiit per testes dÀcXm oom- 
ipissionis quod, propter armatos, semel dicta Johanna 
cum pâtre et matre suis ad Novum-Castrum fugerunt, 
et semper fuit in comitiva patris, in domo cujusdam 
dictae la Rousse, per très aut quatuor dies^ et postea 
rediit, cum etsdem pâtre et matre^ ad dictam villam de 
Doiupno-Remigio. Nec aliud scit. 

Plura nescit. Ci ta tus venit, nec amore, etc. Et fuît 
sîbi injuuctum, etc. 

GUILLOTUS JAQUERIl. 

Guillotus Jaqueriiy de Andeloco ^ servieus regius, 
œtatis XXXVI annorum, vel circa, tricesimus testis io 
hujusmodi inquisitionis causa productus; juratus et 
exauiinatus in civitate Tullensi, anno et die sexta fe- 
bruarii jam dictis; requisitus per suum juramen* 
tuuiy etc. 

Videlicet super L eorumdem articulorum seu inter- 
rogatoriorum articulo, incipiente « Primo, de ioco ori* 
ginis 9 etc. ; » etiam super omnibus aliis articulis se- 
quentibus, usque ad finem eorumdem articulorum, sibi 
diligenter expositis et perlectis, requisitus : dixit per 
dîctum suum juramentum se de content is in eisdem 
nihil scire, nisi per auditum; audivit enim dici quod 
Johanna laPucelle fuit oriunda de diclo Dompuo-Re- 
migio et parochia ejusdem loci; et erat bona filia^ 
bonae famœ et conversationis honestae. Nec aliud scit. 

Plura nescit. Citatus venit, nec amore, etc. Et fuit 
$ibi injunctum, etc. 

D. BBRTRANDUS DE POULENGEIO. 

Nobiiis vir, dominus Bertrandus de Poulengejo, 
Hcutifer scutiferiœ régis Franciœ, aetatis lxiiî anno- 
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rum, vel circa, tricesimus primus testis in hujusmodi 
inquisitionis causa productus; juratus et examinatus 
in dicta civitate Tullensi^ anno et diesabbati, sex(a 
februarii^ preedictis; requisitus per suum juramen- 
tum f etc. 

Videlicet super I. eorumdem arliculorum articule 
incipienteaPrimOy de loco originis, etc. ; » etiam super 
II. et m. sequentlbus articulis requisitus: dixit per 
dictum suum juramenlum quod Johanua articulata fuit 
oriunda de Dompno-Remigio, ut dicebatur, fuitque 
ejus pater Jacobus d'Jrc, ejusdem \illae. Nomeu ejus 
matris ignorât; sed in domo ipsorum pluries fuit, et 
scit quod erant boni labora tores, prout vidit; necaliud 
scil de contentis in dictis articulis. 

Super IV. sequente articulo, incipiente ce Item, si 
in primitiva œtate, etc.; » etiam super V. VI. VIL et 
VIII. sequentibus articulis requisitus : dixit se nihil 
scire, nisi ex audilu. Audivit enim dici quod ipsa Jo- 
hanna in sua juvenili œtate erat bona filia, bonœ con- 
versationis , ibalque libenter ad ecclesiam , et quasi 
quolibet die sabbali ibat ad hereraum Beatae Mnriœ de 
Bermoni , et portabat candelas. Dixit etiam quod ne- 
bat, ac animalia et equos patris aliquando custodiebat. 
Dixit insuper quod, postquam dicta Jobanna i*ecessit 
a domo patris, ipse testis vidit eam tam in Vallis-Golore 
quam alibi in guerra ; et vidit eam pluries et aliquotiens 
bis inhebdomada confiteri; et Eucharistiamsumebat, 
ac erat multum devota. Necaliud scit de contenus in 
eisdem articulis. 

Super IX. sequente articulo, incipiente c< Item, 
quid habet fama, etc. » requisitus : dixit idem testis 
quod vidit pluries illam articulatam arborçm, ac sub 
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eadem fuit per duodecim annos autequaiu Tidîasel 
diclam JoLannam. Dixit etisun, prout dici audivit, 
quod puellae et juvenes pueri dicta; villae de Dompuo- 
Remi{>io et aliarum vHIarum Ticitiarum, tempore aesta- 
ils y vaduiit sp.'itîalum et choreatum subtus illam arbo- 
rem. Nec allud scit de contentis in eodem. 

Super X. seqnente articulo, incipiente « Item, in- 
quiratur, etc. » requisitus : per suum juramentum 
dixit quod ipsa Johanna la Pucelle venit ad Yallis* 
Coiorem, circa Ascensîonem Domini (i), utsibi vide- 
tnr, et tune vidit eam loqui Roberto de Baudricurîa , 
tune capitaneo dictœ viliœ; quœ dicebat quod ipsa vé- 
nérât versus ipsum Robertum ex parte Domini sui , ut 
ipse mandaret Dalphinoquod se bene teneret, et quod 
non assignaret bellumsuis inimicis, quia ejus Domi- 
nus daret sibi succursum infra médium quadragesimœ; 
etenim dicebat ipsa Johanna quod regnum non spec- 
tabat DalphinOy sed Domino suo; attamen Dominus 
suus volebat quod efficeret[ur] rex ipse Dalphinus, et 
quod haberet in commendam illud regnum, dicendo 
quod invitis inimicis ejusdem Dalphini fieret rex, et 
ipsa duccret eum ad consecrandum. Qui Robertusab ea 
petiit quisesset ejus Dominus; quae respondit: « Rex 
cœli. » Et hoc facto, recessit ad domum patris cum 
quodam suo avunculo, nuncupato Diu:*ando Laxart 
deBurej^o-Parvo; etpostea, versus initium quadrage- 
simœ, ipsa Johanna rediit ad dictum locum Vallis- 
Coloris, quaerendo societatem ad eundum versus do- 
minum Dalphinum; et haec videns idem testis, ipse 
et Johannes de Métis proposuerunt insimui quod eam 

\\) Cette date nous reporte à Vannée l-i28. 



DE RÉHABILITATION. 457 

dacerent ad Regem, tune Dalphinum; et postqQam 
ipsa Johanna fuit in peregrinagio in Sancto NicolaOi 
et exstitit versus dominum ducem Lothoringiâe, qui 
eamcumsalyo conductuvoluerat videre; quodque ipsa 
Johanna reversa apud dictum VallisrColorem , et do- 
mum habitationis Henrici Rotarii , dictœ villœ : ipse 
Bertrandus , testis loquens , et Johannes de Métis tan*- 
tum fecerunl , cum adjutorio aliarum gentium de VaU 
lis^olore^ quod ipsa dimisit suas vestes mulieris, rubei 
coloris, et fecerunt sibi fieri tunicam et vestimenta 
hominis^ calcaria, ocreas, ensem et similia, ac untim 
equum; et tune ipsi, cum dicta Johanna et cum Ju-- 
lianOy servitore ipsius testis, Johanne de Honecourt, 
servitore Johannis de Métis, Coleto de Vienna et Ri- 
cardo, sagittario, iter suum acceperunt pro eundo 
versus Dalphinum. Et in exitu patriœ^ in prima die, 
timebant, propter armatos Burgundorum et Ânglico- 
rum tune regnantium, et iverunt per unam noctem. 
Dixit etiam idem testis quod ipsa Johanna la Pucelle 
dicebat eidem testi, Johanni de Métis, et aliis secum 
itinerautibus, quod bonum esset quod audirent mis- 
sam; sed, dum erant in patria guerrae, non poterant, 
eo quod non cognosceretur. Qualibet nocte jacebat 
cum eisdem Johanne de Métis et teste loquente, ipsa 
tamen induta suo lodice et caligis suis , ligulata et fir- 
mata. Dixit etiam ipse testis quod tune temporis erat 
juvenis; attamen non habebat voluntatem nec ali- 
quem motum carnalem cognoscendi mulierem; nec 
ausus fuisset requirere dictam Johannam, propter ejus 
bonitalem quam videbat in ea. Dixit etiam ipse testis 
quod ipsi manserunt per undecim dies per iter, eundo 
usque ad Regem, tune Dalphinum, et eundo habue- 
runt multa dubia ; sed dicta Johanna semper dicebat 
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eis quod non timerent, quia, ipsis perventis ad villam 
de Chinon, nobilis Dalphinuafaceret eis bonum vul- 
tom, Nunquam jurabat, ac erat ipse tealis, ul dixit, 
multum inilammatus suis Tocibus, quia sîbi i^idetur 
quod erat ex Deo missa , nec unquam in ipsa vidit ali* 
quod malum , sed semper fuit ita bona filia sicut fuisset 
sancta; et taliter insimul, sinealiquo magno impedi* 
mento, itineraverunt quoad locum de Chinon, ubi 
eratdictus Rex, tune Dalphinus, accesserunt; et, dum 
iu dieto loco de Chinon fuerunt, dictam Puellam no* 
bilibus et gentibus Régis praesentaverunt, quibus idem 
testis de gestis ejusdem Johannae se refert. Nec alias 
proprie sciret deponere. 

Super XI. sequente articulo, incipiente (c Item , si 
in dicta patria, etc. » requisitus : dixit se nihil scire, 
nisi ex auditu ab aliquibus, quibus dici audivit quod 
corrigi fecerant informa tionem ; sed nescit qui fue* 
rint. 

Super XII. sequente articulo, incipiente « Item, si 
quandoy etc. » requisitus : dixit se nihil scire. 

Plura nescit. Citatus venit, nec amore, etc. Et fuit 
sibi injunctum, etc. 

D. HENRICUS ARNOLINI. 

Discretus virdominusHenricus Arnolini deGondri- 
curia-Castro (i), prœsbjrter œtatis lxiv annorum, vel 
circa, tricesimus sccundus testis in bac causa inqui- 
sition is productus; jura tus et examina tus in dicta ci^i- 
tate Tullensi, anno et die sexta mensis februarii prœ- 
dictis; requisitus per suum juramentum , etc. 

Et super I. eorumdem articulorum seu interrogato- 

(1) iîon<lrccourt-lc-Gbâicau, près de Commercy (Meuse). 
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riorum in hujusmodi causa exhibitorom arliculo inci- 
piente <c Primo de loco originis, etc. ; » etiam super II. 
et III. sequentibus articulis requisitus: dixitquod ipsa 
Johanna fuit oritinda de Dompno-Remigio, in quo 
pluries vidll eam, Jacobum d! Arc, ejus patrem, et ejus 
matrem, qui erant boni catholici et bonœ famae, prout 
vidit. Necaliud scit de contentis in eisdem articulis. 

Super IV. sequente articulo incipiente ce Item , si in 
primiti^a aetate, etc. ; » etiam super V., VI., VIL et 
VIIL sequentibus articulis sibi perlectis, requisitus : 
dixit quod ipsa Johanna^ a tempore quo habuit decem 
annos usque ad recessum a domo paterna , erat bonis 
moribus imbuta ac bona filia, prout vidit; fréquenta-* 
bat libenter ecclesias et loca sacra ; libenter opéra- 
batur, nebat et ad aratrum cum pâtre et fratribus 
aliquotiens ibat; ac animalia, dum tempus erat, custo* 
diebat. Dixit quod libenter et sœpe confitebatur, quia 
ipse testis contessus est eam quatuor vicibus : videlicet, 
per très vices in una quadragesima , et per aliam in 
una solemnitate; et, ut dixit, ipsa erat bona filia, 
Deum timens, quia dum erat in ecciesia, aliquotiens 
prona erat antecrucifixum, etaliquando habebatma- 
nus junctas et fixas insimul y ac yultum et oculos eri- 
gendo ad crucifixum aut ad beatam Mariam. Nec 
aliter deposuit. 

Super IX. sequente articulo , incipiente a Item quid 
habet fama, etc. » requisitus: dixit quod alias, ante- 
quam dicta Johanna fuisset procreata , audivit quod 
illa arbor vocatur Lobiae Dominarum; et sœpe fuit in 
Dompno-Remigio, nec unquam audivit dici quod illa 
Johanna fuerit ad arborem. Nec alias de contentis in 
dicto articulo proprie sciret deponere. 

Super X. sequente articulo, incipiente (vltem, in- 
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quiratur, etc. ; » etiam super XL et XIL seqaentibus 
urticulis i^uisitus : dixit per dictum saum jaramen- 
tum fte de contentis in eisdem nihil scti*e. 

Piura nescit. Citatus venît, iiec amore^ etc. Et fuit 
sibi injunctum, etc. 



D. JOHANNES LE FUMEUX. 



Discretus vir, dominus Johannes le Fumeux, de 
Vallis-Colore y presbytei'i canonicus ecclesiœ seu cap- 
pellœ Beatœ Mariœ ejusdem loci, et curatus ecclesiœ 
parochialis de Ugnejo , Tullensis diœcesis , œtatis 
XXXVIII annorum, vel circa, tricesimus tertius testis 
in hujusmodi inquisitionis causa productus; juratus et 
examinatus in civltate Tullensi, anno praedicto, die 
sabbati, septima mensis februarii; requisitus per suum 
juramentum, etc. 

Videlicet super I. eorumdem articulorum seu inter- 
rogatoriorum artlculo incipienle : a Primo » de loco 
originis, etc. ; » etiam super IL et IIL sequentibus ar- 
ticulis sibi perlectis^ requisitus : dixit quod audivit dici 
communiter quod Johanna articulnta fuit oriunda de 
Dompno-Remigio et parochia Beati Remigii ejusdem 
loci^ et alias vidit venire patrem et matrem dictae Jo- 
hannœ in Vallis-Colore. Nec aliud scit de contentis in 
dictis articulis. 

Super IV. sequente articuio^ incipiente « Item, si 
in primitiva œtate; » etiam super V., VL , VII. et 
VIIL sequentibus articulis, sibi diligenter cxpositis et 
perlectis, requisitus : dixit se nihil aliud scire, nisi 
quod ipsa Johanna venit ad Vallis-Colorem, et dicebat 
quod Yolebat ire ad Dalphinum. Ipse testis, qui tune 
temporis erat juvenis et matricularius dictœ cappellas 
Beatae Mariœ de Vallis-Colore^ vidit sœpe ipsam Johan- 
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iiam dîctam la^Pucelle venire ad dictam ecclesiam 
multum dévote; quae in eadem ecclesia audiebat mato- 
tinas missas et multum stabat in ea orando. Dixit etiam 
quod vidit eam in capsis sive voltis (i) subtus dictam 
ecclesiam^ stare genibus flexis ante beatam Mariam, 
aliquotiens vultu projecto (2), et aliquotiens vulta 
erecta. Dixit per dictum suum juramentum quod cré- 
dit quod ipsa eratbona et sancta filia. Nec aliter scîrei 
deponere. 

Super IX. sequente articulo » incipientecf Item, quid 
habet fama, etc. ; » etiam super X., XL et XII. se* 
quentibusarticulis, sibi diligenter perlectis, requisitos : 
dixit per dictum suum juramentum se de contentis in 
eisdem articulis nihil scire. 

Piura nescit. Citatus venit^ nec amore, etc. Et fuit 
sibi injunctum, etc. 

JOHANNBS JAQUARDI. 

Johannes Jaquardi, filius Johannis dicti Gailie^ 
meie, de Gr^u juxta et prope dictum Dompnum-Re- 
migium, laborator, œtatis xlyii annorum , vel circa , 
tricesimus quarius testis in hujusmodi inquisitionis 
causa y in civitate Tullensi , productus; juratus et exa- 
minatus, anno prœdicto Domini mccccly. et die mer* 
curii , undecima mensis februarii; requisitus per suum 
juramentum , etc. 

Videlicet super I. eorumdem articulorum sive io- 
terrogatoriorum articulo , incipiente ce Primo i de loco 

(1) Dans let manutcriu, in eapHi sive voHt, orthographe vicieufe. L'équmH 
lent français de capsa est châue, et c'est vraisemblablement de ce nom qu'on 
appelait dans le pays les voûtes en berceau des chapelles souterraines. 

(2) Les manuscrits , preeio. 
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originisy etc.; » eliam super II., lïL, IV., V., VI., 
VIL et VIII. sequentibus articulîs, sîbî diligenter et 
successive expositis, requisitus : dixit per dictom suum 
joramentum , quod ipsa Johanna fuit oriunda de 
Dompno-Remigio, ex Jacobo dUArc et Ysabelleta, con- 
jugibus, probis laboratoribus, Tiditque pluries dictam 
Johannam la Pucelle in dicto Dompno-Ilemigio et in 
Campis; qu« erat multum dulcis, bona, casia et pru- 
dens filia, ut sibi videtur, quia ipsa ibat libenter ad 
ecclesiam, etspecialiter vidit eam libenter ire ad eccle- 
sîam Beatdc Mariœde Bermonî; libenter operabatnr, 
nebat, ad aratrum et tribulatum terram ibat , ac ani-* 
malia aliquotiens custodiebat, et, ut dicebant, liben- 
ter et sœpe conGtebatur , nec un(]uam aliquod malum 
àadivit dici de ea; sed reputabatur bona et devota 
filia. Necaliud soi t. 

Super IX. sequente articulo, incipiente « Item, 
quid habet fama, etc. » requisitus : dixit quod puellae 
et juvenes pueri, tempore œstatis, diebus festîvis ac 
die dominico des Fontaines ^ soient ire subtus illam 
arborem, cantant, comedunt, choreant, et ladendo 
et spaliando redeunt ad Fontem Rannorum, et bibunt 
de aqua ; et crédit quod dicta Johanna ibat cum aliis 
puellis. Nec alias proprie sciret deponere. 

Super X. sequente articulo , incipiente (c Item , in- 
qiiiratur, etc. » requisitus : dixit se nihil scire, nisi 
per auditum. 

Super XI. jam dictorum articulorum seu interroga- 
toriorum articulo, incipiente « Item, si in dicta pa- 
tria, etc. » requisitus : dixit quod vidit Nicolaum, die- 
tum Baillf, de Andeloco, et Guiotum, servientem, 
cum quibusdam aliis, in dicta villa de Dompno-Remigio, 
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qui fecerunt informationem super facto Puellse, nt di- 
cebatur; attamen, ut sibi videtur, non cogebant aliquos. 
Dixit quod, ut crédit, in dicta informatione fuerunt exa- 
mînati Johannes Morclli, Johannes Guillemete, cjus 
pater, Johannes Colini, ▼iTentes(r)y ac quondam Jo- 
hannes Hannequin de Greu , et plures. Et hoc facto , 
dicti commissarii caute recesserunt, propter timorem 
illorum de Ynllis-Colore. Dixit idem testis quod crédit 
quod dicta înformatio seti inquisitio fuit facta ad 
requestam ballivi Calvimontis, tenentis parlem Ângli* 
corum et Burgundoram. Nec alias deposuit. 

Super XII. articulo, încipiente « Item, si quan- 
doy etc. » requisitus : per suum juramentum dixit 
quod, tempore articulato,omnes habitatores ambarum 
TÎUarum (2) fuerunt in Novo-Castro, et dicta Johanna, 
prout vidity duoebat animalia patris et matris, et postea 
redierunt, et rediit ipsa Johanna cum pâtre et matre 
suis ac aiiis. Nec aliud scit. 

Plura nescit, cita tus venît, tiec amore, nec odio, 
prece, pretio, favore Tel timoré hoc deposuit. Et fuît 
sibi in forma ^ ut moris est, injunctum, etc.* 

Sic signatum : « Ita est repertum. D. Dominici. 2> 

Sequitur ténor relatîonis venerabilîum et circumspectoruni virortnn , magistro- 
rum Reginaldi de Chichery, decani ecclesix seu cappellx Sanctx Maria: de Val- 
Ut*Colore,TullenBii dioeoesis, et Walterini Tbierrici, ecel^ae Tulleniîs eano- 
DÏci f Commissiiripruin pro suprascripta ioqueau facieada , eoniiii tigillia in 
cera viridi sigillatae. 

fc Reyerendissimis in Christo patribus et dominis, 

(I) ieacn Moreau et Jean Colin disent, dans lenr déposition, ne rien safoir 
de cette enquête. Voj. pp. 392 et 434. Jean Guillemetc n'a pat été interrogé. 
(t) Domreiny et Greux. 
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dominis Johanni, miseratione divina archiepiscopo et 
duciRemensIyGunielmOy eadem miseratione Parisienst 
^iscopo, ac fratri Johanni Brehal, sacrée theologiœ 
professori, ordinis Fratrum Prœdicatorum , in regno 
Frauciae haereticae pravitatis altero inquisitori , etc. 
Reginaldus de Chiche/y, decanus ecclesiœ seu cappellse 
Beatœ Mariae de Vallis-Colore, Tullensis diœcesis, et 
Walterinus Thierrici , ecclesic'e Tullensis canonicus , 
presbyteri, Commissarii subdelegati a vobis et per tos 
ad examinandum testes, in loco et patria origînis de- 
functae Johaniiae, vulgariter appellatœ la Pucelle^ vir- 
tute yestrarum lilterarum commissoriarum , et super 
articulis sive interrogatoriis eisdem litteris infixîs, 
deputati et commissi ^ debitam reverentiam cum ho- 
nore et in mandatis vestris obedientiam. Noverit Ycstra 
reverendissima cîrcumspectio, noverintque universi et 
singuli quorum interest aut interesse potest^ seupo- 
terit quomodolibet in futurum^ nos vestras litteras 
commissorias, tribus sigillis vestris^ duobus rotundis 
et uno longo, Tidelicet de cera rubea, cum candis 
pargameni impendentibus, ac duobus signetis manua- 
libus quorumdam Comitis et Ferrebouc, notariorum, 
sigillatas et signatas, una cum articulis sive interro- 
gatoriis, pro informationibus fiendis in patria originis 
ipsius defunctae Johannae la Pucelle appellatœ , eis- 
dem vestris litteris commissoriis in cauda sigilli in me- 
dio infixis , omni prorsus vitio et suspicione , ut 
prima facie apparebat, carentibus et carentes, nobis 
per venerabilem virum Johannem Dalye^ prœpositum 
sœcularem de Vallis-Colore, ejusdera Tullensis diœ- 
cesis, coram notario et testibus, sub anno a nativitate 
Domini mcccclv. , et die xxvi. mensis januarii, pront 
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in quodam instrumento publico, in rotulo inferius 
designatOy posito, signo et subscriptione publicis dis- 
creti Tiri magistrî Johannis Ândreae, notarii publici, 
signato et subscrlpto, légitime constat , prœsentatas, 
cum ea qua decuit reverentia récépissé. Qnibus qui- 
dem yestris litteris commissoriis , sicut praemittitur, 
nobis prœsentatisy ac per nos, ut decuit, receptis, 
fidelein nostrum, discretum TÎrum Doroinicum Do- 
minici , Tullensem clericum , publicum apostolîca 
et Impérial! auctoritatibus notarium , et curiarum 
ecclesiasticarum Tullenslum juratum , ad cilandum 
coram nobis omnes testes quos idem Johannes /7a- 
/i^^ prœpositus , producere voluerit, et una nobis- 
cum examinandum; et in scriptis fideliter, nna cum 
dictis yestris litteris commissoriis articulisque seu in- 
terrogatoriis praedictis , redigendum , et in publicam 
formam ponendum, aut poni et redigi faciendum; in 
prœsentiadiscretorum virorum, dominorum Johannis 
le Fumeux de Vallis-Colore , deUgneyo, et Pétri de 
Fisciolis, de Marceyo-supra-Voysiam ecclesiarnm pa- 
rocbialium rectorum , ac ecclesiœ Beatœ Marias de 
Vallis-Colore prœdicto canonicorum presbyterorum , 
testium ad hoc per nos electorum : deputavimus et 
commisimus. Et deinde ad yillam de Dompno-Bemigio, 
Tullensis diœcesis, postmodum ad villam de Vallis- 
Colore, ejusdem diœcesis, una cum dicto Dominico, 
notario, et testibus praenominatis accessimus, et pos- 
tremo in civitate Tullensi , virtute veslrarum littera- 
rum commissoriarum , omnes et singulos testes coram 
nobis cilatos, et quos idem nobilis vir Johannes Dalye^ 
praepositus de Vallis-Colore, producere voluerit, ad- 
inisimus; ipsos, quoad actum jurandi et deponendi, 
n. 5o* 
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si et quantum indigebaiit , nbsolyiinus; nection juni- 
inenta nb ipsis et eorum quolibet , ad et suprâ satieta 
Dei Evangelia , |>er ipsos et quemlibet îpsoniiki in ma* 
nibus nostris corporaliter tacta^ de verilate dîcendà et 
(leponenda, in praesentia eorumdem testinm et no- 
tarii recepimus; et ipsos testes et eontm quemlibet 
seriatim, secundum et juxta articulos seu interroga- 
toria eisdem Testris litteris commtssorîis, nt praemîs- 
sum est, directisy infixos et infixa, examinavimos et 
examinayit ac fideliter in scriptis redegit idem Demi- 
nicus, notarius; et dictis vero et depositionibus eornm- 
dem testium omnium et singulorum, scriptis in forina 
xï quinquaginta octo foliis singularibus eum dimidto 
pargameni, signe manuali ejusdem iiotarii in fine de* 
positioniscujusiibet testis, ac cujusiibet marginis folii , 
signatis, i*edactis et collationatis, [ea], anno et die dat« 
pracsentinm, per eumdem Dominicam, notarium, 
in uno rotule ad vobis remittendum, in forma 
solita, fieri et clatidi jussimns et mandaTimns. Quem 
quidem rotulum , litteras vestras commissorias artico- 
losque sen interrogatoria prsedictos et praedicta in se 
continentem, cum depositionibus et dictis dictonnn 
testinm, sicut prœmitfitur, coram nobis productorum» 
juratorum et cxaminatorum , in scriptis, ut dictam 
est, redactis, ac praesentibas nostris litteris sigilli nos- 
tri , Reginaldi de Chichery-y decani praedicti , ac vene- 
rabilium virorum, dominorum Decani et Capituli 
ecciesiae Tullensis praedictœ, loco nostri , Walterini 
Thierrici dictae Tullensis ecciesiae canonici praefati ; 
signo et subscriptione publicis dicti Dominici , hujos- 
modi inquisitionis notarii , sigillatis et signatis, ac 
vestris litteris commissoriis infixis et interclusis, clan- 
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siim et ligatum, ac eisdem sigillis sigillatum, vobis re- 
mittiinus. Et haec per praesentes nostras litteras remis- 
sionis eisdem vestiMS commissorijâ infixas , sub sigillis 
uostri Decani , ac venerabilium virorum dominorum 
Decaui etCapituli ecclesiae TuUeusis praedictae^ sigilla- 
tas, yestris reyerendissimis circumspectionibus, oroni- 
busqué aliis et singulis quorum înterest, aut interesse 
poterit quomodolibet in futurum, ad omnes vim, 
fine^ et eflectns juridicos, intimamus et notificamus. 
Datum et actum Tulli, in domo babitationis nostri^ 
Walterini Tfaierricii canonici et commissarii subdelc- 
gati prcefati ; anno Incarnationis Dominîcae mcgccly . y 
indictione quarta , die vero veneris , décima tertia 
mensis februarii , bora quarta post meridiem ejusdem 
diei; poutificatus sanctissimi in Christo patris et do- 
mini nostri^ domiui Calixii^ divina providentia Papae 
tertii, anno primo. Prœsentibus in dicta remissione^ 
prœdictis Johanne le Fumeux et Petro de Fisciolis, 
canonicis et curatis praefatis, necnon domino Job^nue 
Le Grain j de Novo-Castro, Tullensis diœcesis, et 
magistro Philippo Gépille, reclore scholarum ecclesiœ 
Tullensis, in artibus magistro, testibus ad prœmissa 
vocatis specialiter et rogatis. » 

« Et ego Dominicus Dominici , Tullensis clericus, 
publicus aposlolica et imperinli auctoritatibus nota- 
rius, ac curiarum ecclesiaslicarum TuUensium jura tus, 
quia testium hujusmodi inquisitionis production! , ju- 
ramento, receptioni et examinationi , cœterisque prae- 
missis omnibus et singulis, dum, sicut prœmittitur, 
per dictos dominos Beginaldum de Chicherj, deca- 
num, et Walterinum, Tullensem canonicum, commis- 
sarios subdelegatos praefatos, ac coram eisdem, agc- 
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rentur, dicerentur et fièrent, una cum praeuomiiiatis 
testibus praesens fui , eaque sic fieri vidi et audiyi ; 
dictaque et depositiones testium coram eisdem dominis 
subdelegatis productorum ^ juratorum et examinato- 
rum, in scriptis redegi; et prœsentes litteras, vestrum, 
dominorum Commissariorum principalium, litteris 
commissoriis infixas , ac grossam dictorum et deposi- 
tionuin eorumdem testium, de alterius manu, me aliis 
arduis prsepedito negotiis, fideliter scriptas, ipsis ta- 
men dictis et depositionibus cum eisdem dominis et 
testibus débite collationatis, et per me, ut praemitti- 
tur, de mandate dictorum dominorum Commissario- 
rum subdelegatorum , signoque meo mauuali signatis^ 
easmet praesentes litteras remissorias, de ejusdem do- 
minorum Commissariorum subdelegatorum mandato, 
confeci, signoque publico ac subscriptione meis, qui- 
bus in talibus utor, hic me propria manu subscri- 
bendo, una cum ipsorum domini Decani , et yenerabi- 
lium virorum, dominorum Decani etCapituli ecclesiae 
Tullensis, praefatorum, appensione sigillorum, si- 
gnavi, in fidem, robur et testimonium omnium etsin- 
gulorum prœmissorum , requisitus et rogatus. >i Sic 
signatum : u D. Dominici. » 
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